
Si les techniciens de Radio-Canada débrayaient, ils compromettraient 
fortement la programmation en direct des émissions de la société d'Etat

Por lo Presse Conodienne

Quelque 2,200 techniciens de Ra­
dio-Canada se prononceront aujour 
d'hui pour ou contre la grève qui, 
si elle était déclenchée, compro 
mettrait fortement la programma 
tion en direct des émissions de la 
société d'Etat.

Un porte - parole du syndicat 
NABET a déclaré à Toronto que 
le décompte des bulletins se fera 
d'ici lundi midi et, si le principe

les conservateurs 
mènent à 
Terre-lleuve
ST. JOHN S T.-N. — PC — (îrâce à la 
démission du dépuU* libéral Augustus 
Oldford, de la circonscription de For. 
tune Bay, le gouvernement conservateur 
de Terre-Neuve, au pouvoir depuis qua­
tre jours seulement, s’est assuré la ma­
jorité au sein de l’assemblée legislative 
de la province.

M. Oldford a annoncé sa décision 
hier et s’est retiré aussitôt. Ainsi donc, 
les conservateurs disposent de 21 siè­
ges, contre 19 aux libéraux et un seul 
au Nouveau parti du Labrador, dirigé 
par M. Tom Burgess.

[x*s conservateurs devant nommer un 
des leurs a la présidence de l’Assemblée, 
ils restent en fait avec 20 sièges. Si 
M. Burgess s’avisait de voter avec les li­
béraux. il y aurait évidemment partage 
des votes. Dans ce cas. le president au­
rait le droit de voter, ce qui assurerait 
Ja majorité aux conservateurs.

M. Olford qui a apparu sur la scène 
politique pour la première fois lors des 
elections du 28 octobre 1971, a dit qu’il 
démissionnait pour des raisons stricte­
ment personnelles.

M. Oldford était juge avant les elec­
tions. Il a dit qu il avait beaucoup hé­
sité avant de se lancer dans la politique, 
a la demande de l’ancien premier mi­
nistre. M. Joseph Smallwood.

"Je n’ai jamais voulu m’adonner à 
la politique, dit-il. Maintenant que les 
conservateurs ont pris le pouvoir, j’ai 
hâte de quitter la vie publique pour re­
intégrer le banc”. ■

Une autre 
grève de
zèle
NEW WESTMINSTER. C B. PC — Le- 
employés du pénitencier de la Colom­
bie-Britannique ont commencé vendredi 
soir une giève du zèle afin de protester 
contre un ordre qui oblige le personnel 
des prisons fédérales a porter des insi­
gnes d’épaules bilingues.

La décision n'a cependant apporté, 
pour le moment, aucun changement au 
fonctionnement de la prison ou travail­
lent 250 gardiens.

I^s gardes, membres du Syndicat de 
la fonction publique du Canada, sont 
mécontents d'étre obligés de porter dec 
insignes bilingues où les mots ‘‘solici- 
teur général” figure au-dessus des mots 
"Solicitor General".

James Clink, president du syndicat 
de New Westminster, a expliqué que le- 
syndiqués avaient l’impression que l'or­
dre qui les obligeait a porter des insi­
gnes bilingues était un premier pus dans 
l’établissement du bilinguisme dans le 
.service des penitenciers.

de grève devait être adopté, celle- 
ci serait alors officiellement clé 
clenchée dons tout le pays

Les techniciens-cameramen, in 
gemeurs du son, opérateurs, radio 
techniciens et autres — veulent 
obtenir des augmentations de sa 
laire et une réduction de leurs 
heures de travail

La grève était légalement possi­
ble dès minuit une minute, ven­
dredi matin et 149 techniciens 
d'Ottawa ont abandonné leur tra 
vail ce matin là, mais le mouve 
ment ne s'est pas étendu au Ca­
nada.

Un potre-parole de Radio-Cana­
da à Ottawa a déclaré dons une 
entrevue que la grève, qualifiée 
par les employés outaouais de 
"seance d'étude", a paralysé toute 
la production locale pour la télé­
vision et les réseaux AM et FM, 
des réseaux anglais et français.

Le bulletin de nouvelles de 18 
heures a été diffusé de Toronto.

L'Association des Artistes de la 
Radio et de la Télévision a envoyé 
un télégramme a ses membres 
d'Ottawa pour leur demander de ne 
pas travailler avec des équipes 
techniques qui ne sont pas mem­

bres de NABET afin de ne pas 
nuire à leur réputation profession­
nelle.

Profond mécontentement

Lo crise serait due ou méconten­
tement provoqué par le rapport du 
Comité de conciliation rendu public 
vendredi dernier, et suggérant un 
contrat de 21 mois avec une aug­
mentation de salaire de six pour 
cent rétroactive au 1er juillet 1971 
et une autre de AV2 p°ur cent au 
1er juillet de cette année. L'échelle 
des salaires varie actuellement en­

tre $119 et $179 por semaine de 
40 heures.

La direction syndicale a recom­
mandé à ses membres de rejeter 
cette offre et réclame 12.2 p.c. 
d'augmentation rétroactive au 1er 
juillet dernier, 8.5 p.c. au 1er juil­
let de cete année et 7.8 p.c. en 
1973. Elle demande également la 
semaine de travail de quatre jours.

Un porte-parole de Radio-Cana­
da à Toronto a déclaré que les ca­
dres remplaceront les techniciens 
en cas de grève et tâcheront de 
poursuivre lo programmation régu­
lière dans la mesure du possible:

'Les bulletins de nouvelles seront 
maintenus, a-t-il ajouté.

En général, sont projetés en di­
rect les bulletins d'information na­
tionaux, les parties de hockey et 
les nouvelles du soir, informations, 
météo et sports.

Deux parties de hockey doivent 
être télévisées ce soir, l'une à Van­
couver, l'autre à Montréal et, 
d'après un leader syndical, elles 
auront effectivement lieu:

“Je suivrais une partie avec in­
térêt moi-même, a dit M. Steel, di­
recteur régional du syndicat outa- 
ouais.
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C’est difficile de se rendre à Sapporo !
Faire du ski et conduire une luge sont deux choses differentes. Ici un 
gagnant d'une médaille d'or en 1964 sur "bobsleigh", Doug Anakin, 
donne a un skieur de fond, Fred Kelly, des Territoires du Nord-Ouest, 
quelques details sur le maniment d'une luge. Inutile de dire que les deux 
athlètes ne partiront pas por ovion de Montreal. (Téléphoto UPI) •

Pour la première fois dans (‘histoire du Carnaval

Les étudiants organisent une 
importante soirée populaire 
au carré d Youville
par Guy Giroux
Le président du Carnaval, M. Théo Ge­
ne**, a annoncé hier, l’organisation 
d’une importante soirée populaire par 
dr« étudiants. Ce sera la première fois, 
dans l’histoire du Carnaval que des 
étudiants participent aussi activement et 
aussi directement, dans le eadre d’un 
comité reconnu officiellement par l’or-

Aujourd'hui: Nuageux avec neige 
légère et venteux.
Minimum et maximum zéro et 15.
Demain: Généralement nuageux 
avec possibilité de chutes de neige 
locales.
Minimum et maximum: 10 et 25.

— details en page 25 ■

ganisme de festivités populaires de Qué­
bec.

C’eut en effet lors d’une conférence 
de presse qui avait lieu dans l’édifice 
du Carnaval, sur la rue Joly, que la 
nouvelle a été annoncée. Thno Genost 
était alors accompagne de membres de 
son équipe el d’une "délégation” d’étu­
diants qui apporteront une étroite col­
laboration pour la réussite des jeux 
“tordants”.

Notons que la soiree aura lieu pour 
“tout rmonde” au Balais du Bonhomme, 
au Carré d’Vouville, le H février pro­
chain. Elle s'adressera tout particuliè­
rement aux jeunes des écoles secondai­
res et des Cegep du Quebec métropoli­
tain, et même de tout le Québec.

C’est un débordement de joie rarna- 
valrsque yue l’on prévoit ce soir-la. dans 
les rues de Quebec. Théo Genest. com­
me toujours, n'a pas manqué de mani­
fester son optimisme à ce sujet, alors 
qu'il exprimait toute sa confiance a 
l'égard des organisateurs de la soirée, 
soit Andre St-Flerre. Jean-Claude Gre­
nier et Michel Leclerc, tou- iimx etu­
diants en informatique au Cegep de Ste- 
Foy. ................. ... ...

Rappelons que res etutliànls avaient 
d'ailleurs apporte une aide précieuse au 
Carnaval, il y a quelque temps, alors 
qu'ils compilaient avec leurs confreres 
de la 3r année en informatique du 
Cegep de Ste-Fojr des statistiques sur 
les diverses activités du Carnaval.

Suite à cette aide efficace, les etu­
diants précités entendent tancer la 
“soirée des jeux tordants' dans toutes 
les écoles secondaires et CFG Fl* de 
Québec, en sensibilisant le plus de gens 
possible à leur cause.

Aussi. soulignonA que déjà des etu­
diants de )4 institutions d’enseigne- 
ment ont assuré l'organisation de leur

appui, pour faire de la soirée un réel 
succès. Il s’agit des etudiants des écoles 
Champagnat et Mgr Désiel de Lévis, 
du College de Lauzon, des CEGEP Ste- 
Foy. Garnean et LevLs-l.auzon, des 
écoles Jean-de-Bréheuf, Anne-Hébert et 
Perreault, des Pavillons Marie-Vietorin 
et Montcalm de la Régionale de Tilly, 
de Pecole Victo et des écoles Beaurlva- 
ge et St-Agapit.

activités
Parmi les nombreuses activités qui au­
ront lieu ce jour-là. soulignons qu’il y 
aura des courses de toutes sortes, avec 
des patates, des assiettes et des patins 
a roulettes. Il y aura une course a co­
pilote avec un coureur privé de la vue, 
qui devra se faire guider par un compa­
gnon; la course dos a dos. à ,43’’ Jambes’*: 
le souque a la corde en patins à roulet­
te. etc.

Des combats sont aussi prévus, non 
pas des batailles rangées, mais plutôt 
axees sur le rire et la détente, en plus 
de combats d’oreillers. On utilisera par 
ailleurs des gants de boxe pour mangi# 
des arachides, etc.

\près l’euphorie collective qu’on pré­
voit iiendant la période des Jeux propre­
ment dit. les organisateurs ont l’inten­
tion d’inviter les étudiants à aller se 
réchauffer a la rabane a sucre du Car­
naval a la Place St-Loui*. Des mets ca­
nadiens seront d’ailleurs offerts à prix 
populaires.

infin. soulignons que pendant toute 
la soirée, les participants aux jeux “tor­
dants" pourront entendre de la musique 
dans les rues de Quebec ainsi qu'a la 
rabane a sucre. Des ecussons-souv enlrs 
de celte premiere soiree des etudiants 
au Carnaval de Quebec seront distri­
bues aux participants et aux organisa­
teurs ■

Le président Dick Campbell est optimiste

La grève des contrôleurs
du trafic aérien est loin 
de tirer à sa fin
OTTAWA (PO — Fourbus, a bout de 
forces, les négociateurs sont sortis de 
la salle des discussions après un mara­
thon de 27 heure pour tenter de résou­
dre la grève des contrôleurs du trafic 
aérien.

Ja* médiateur fédéral, M. Noel Hall, 
a alors annoncé que les pourparlers 
reprendraient à 21h vendredi soir. mai> 
il a refusé de dire si les négociateurs 
étaient près d'un règlement de la crise.

“Je vais dormir, a-t-il simplement 
ajouté, avant de lancer un "sans com­
mentaire" aux nombreuses questions 
que lui posaient les journalistes.

M. Dick Campbell, président de 
l'Association canadienne du contrôle du 
trafic aérien, s’est dit “très fatigué' et 
n'a rien voulu ajouter a la declaration 
de M. Hall, si ce n’est qu’il était opti­
miste.

le negoc i a te u r-cn -ch ef du Conseil du 
Trésor, M. Mike Bolger, avait laisse ses

adjoints poursuivre les discussions sans 
lui. Aucun commentaire n’a non plus 
été émis par la partie fédérale, mise à 
part une simple déclaration disant que 
le fait de voir les dicussions se poursui­
vre était un signe favorable.

On avait esj>éré que ce marathon 
aboutirait à la conclusion d’un accord, 
a la suite de nouvelles offres soumises 
aux deux parties par M. Hall jeudi soir.

La séance de nuit avait commencé 
après la declaration de M. Trudeau an­
nonçant que le gouvernement fédéra1 
n'avait pas pour l’instant l’intention de 
convoquer le Parlement pour faire 
adopter une loi ordonnant le retour des 
contrôleurs au travail.

Cette décision devait être d’ailleurs 
vigoureusement critiquée par le leader 
de l*Opposition, M. Robert Stanfield, qui 
réclamait au contraire la convocation 
d'urgence des députes pour régler une 
situation avant qu’elle ne prenne les

proportions d'une grave cH^e.
Ia* different entre les thèses .se trouva 

dans les salaires : quelque $2,000 par 
an séparent les offres des demandes.

1a* gouvernement propose une aug­
mentation de 15.5 pour cent répartis sur 
un contrat de 27 mois, tandis que le* 
contrôleurs réclament 22 p. c.

Quand les pourparlers ont débuté H 
y a une semaine avec la médiation de 
M. Hall, les contrôleurs avaient consi­
dérablement réduit, leurs exigences en 
passant de 60 à 30 pour cent d’aug­
mentation.

Les contrôleurs au sommet de lo hié­
rarchie gagnant $14,600 par an et le* 
superviseurs jusqu’à $18,000. D'aiprôït 
les calculs syndicaux, la moyenne de* 
salaires serait de $9,135.

En outre, le syndicat demande une 
réduction des heures de travail de 38 
à 30 par semaines, tandis que le Trésor 
a propose La semaine de 35 heure*. 0

Des "walkie-talkies' seraient 
utiles aux crédit!stes

par Gilles PROVENCHER

I>* Whip du Ralliement créditiste et dé­
puté de Saint-Sauveur. M. Armand Bois, 
et le chef de ce môme parti, M. Camil 
Samson, ne se sont certainement pas 
vus depuis longtemps : ils ne nagent pas 
dans les mêmes eaux, ils ne vont pas 
à la mémo école ou ils ne communiquent 
pas sur la même longueur d'onde.

Pendant que le premier fustigeait 
aujourd’hui, a bâtons rompus, le gou­
vernement Bourassa pour avoir imposé 
le stationnement payant à ses pauvres 
fonctionnaires qui n’ont pas de condi­
tions de travail bien intéressantes, le 
grand Camil criait avec sa fougue habi­
tuelle, les baguettes en l’air, que la grève 
des contrôleurs du trafic aérien prouvait 
qu’il faudrait penser à enlever le droit 
de grève aux fonctionnaires

Bols : défendons les droits 
des fonctionnaires

Tel un vaillant Don Quichotte, le terri­
fiant député de St-Sauveur faisait d’une 
part les déclarations à 1 emporte-pièce 
dans un communiqué remis à la presse 
aujourd’hui : ‘‘le Ralliement créditiste 
fera la lutte jusqu’au bout pour obliger 
U» gouvernement Bourassa à enlever la 
taxe de stationnement qu’il a imposée 
aux fonctionnaires”.

“L'attitude du gouvernement Bourassa 
est injuste dès qu’il est question des 
droits des citoyens et nous, du Rallie­
ment créditiste, nous lutterons tant et 
aussi longtemps que le gouvernement 
ne reprendra pas le chemin de la droite 
ligne”.

"1a* gouvernement du Quebec semble 
se rendre compte qu’il a perdu l’appui 
de nombreux fonctionnaires en les gra­
tifiant d’une nouvelle taxe indirecte”.

“C'est un non-sens cette taxe supplé­
mentaire, surtout si l’on se fie aux 
conditions salariales d’une grande par­
tie des fonctionnaires.

M. Bourassa. il vous faudra reviser 
bien des positions si vous voulez être 
encore à votre poste en 1974'', lance le 
député de Saint-Sauveur du ton le plus 
menaçant dont il est capable.

“Commencez par abolir cette taxe dite 
de stationnement mais souvenez-vous 
que le Ralliement créditiste sera der­
rière vous et qu'à la moindre erreur 
que vous ferez, vous risquez une talo­
che verbale", gronde le députe Bois.

Samson : I.ex fonctionnaires, 
ces fauteurs de trouble

Ia* chef Samson déclare pour sa part 
qu'il faudrait reviser le Code du travail 
du Quél>er .interdire la grève aux fonc­
tionnaires et confier à des tribunaux 
spéciaux le soin de régler leurs con- 
4tUona M Iravoàk

“Alors que la situation économique 
québécoise est nettement désastreuse, 
pendant que nos fauteurs de troubles 
professionnels recherchent toutes les 
situations susceptibles dôtre exploitées 
pour canaliser l’inquiétude et la colère 
de la population, pour lui faire en­
dosser ensuite dt*s orientations dont elle 
ne peut mesurer l’ensemble des con­
séquences, n’est-il pas temps, a dit M. 
Samson, de modifier notre Code du 
travail pour protéger Ls citoyens en 
général qui eux, paient la note de 
ces arrêts de travail capables de pa­
ralyser tout un secteur d’activités éco­
nomiques.

L’affaire 
Kossyguine 
revient sur

“1a* Code du travail devrait être 
amendé j>our soustraire au besoin oea 
employés au droit de grève... Ce se­
rai' st* soustraire a nos responsabilité» 
que de rendre possible, sans se donner 
la peine d'en évacuer toutes les consé­
quences, un arrêt de travail dan*, la 
Fonction publique.”

“Il va sans dire que pareille» réfor­
mes doivent fournir aux employé» de c* 
secteur des garanties suffisantes pour 
qu’ils aient la possibilité d'obtenir de 
justes résultats dans leurs revendica­
tions”, a egalement noté l« député dé 
Rouyn, démontrant ainsi qu’il a quand 
même bien bon coeur.

Iai morale de cette histoire c’est que 
les créditistes devraient lancer une 
campagne de souscription publique pour 
se permettre d'acheter des walkie-taJ- 
kies. La morale de cette morale, c’est 
que le grand Camil devrait prendre 
des leçons privées de Tardent Paul 
Desrochers sur la manière d'établir 
un concensus dans un parti grâce à 
des méthodes modernes qui ont tait 
leur preuve. ■

le tapis
Par DENNIS BELL

TORONTO 'PC' — Devant le refus de 
la commission de police de la region to- 
rontoLse de mener une enquête sur les 
échauffourées qui ont lieu le 25 octo­
bre dernier, entre la police et des ma­
nifestants, lors de lavisite dans cette 
ville du premier ministre soviétique. M. 
Alexandre Kossyguine. les autorités pro­
vinciale ont décide de s’en occuper elles- 
mêmes.

M Anthony Vannlni. juge a Sault- 
Stc. Marie, Ont , en a été charge et il 
commencera son enquête dès lundi pro­
chain. a 10 a m au Palais de justice de 
Toronto.

L'enquête portera sur la manifesta­
tion qui a eu lieu le 25 octobre autour 
du Centre de la science de l'Ontario, où 
le premier ministre soviétique pronon­
çait un discours devant les membres de 
l'Association canadienne des manufac­
turiers reunis spécialement à cet effet.

Selon les dirigeants des groupes eth­
niques qui ont pris part à la manifesta­
tion. des policiers a cheval axaient déli­
bérément chargé la foule composée de 
plusieurs milliers de persimncs et en 
4«ëum kluwtU U&i* douzaine-
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Un camion-échelle à L aint-Romuald ?
SAINT-ROMUALD (R. M.) • - de faire i'acquisititm d un 
la1 main* do Saint-Romuald, camion-échelle, pour faciliter 
M .Marc Uia&on, a confirmé les diverses man oeuvres en 
hier la possibilité pour la ville cas d’incendie.

Mars, la seule destination 

possible de l'homme?

Un camion semblable coûte 
ceiHMidunt quelque $50,000 et 
le maire Bi*«on n’a |»as caché 
qu’il s’aiîis*ait la d'un mvestia- 
seinetit as.s«v. Important pour 
qu'on en fasse l’étudc appro- 
fondie.

il a ajouté que le nombre 
d'établissements à plusieurs 
étages augmentait sensible­
ment, ce qui justifie de plus en 
plus l’acquisition d'un camion- 
échelle.
I.r rapport préliminaire
Concernant le rapport prell-

naire de l'incendie survenu U* 
premier janvier dernier chez 
Mine WelJie Roberge, a Saint 
Romuald, le maire Bisson a 
révélé quelques détails inté­
ressants.

Tout d'abord ,les pompiers 
ont eu a utiliser une scie a 
chaîne complètement neuve, et 
par malheur, il a fallu que la 
corde casse, ce qu'un ne pou­
vait prévoir.

Il a établi de pliki qu’il était 
faux de prétendre que les 
extincteurs chimiques n’étaient

pas remplis au moment de 
l'incendie.

M. Bisson a ajouté que si 
toutes les précautions avaient 
oi eprises par Mme Roberge, 
il n'y aurait pas eu sans doute
d’incendie.

11 a rappelé que deux barils 
d'huile étaient a l’origine de 
l'incendie, dont un baril qui 
perdait son huile. De plus, 
des chiffons avaient été laissés 
à proximité, ce qui a entraîné 
une combustion mstantannee.

Pas de changement 
de taxe foncière 
à Saint-David

SAN ANTONIO. Tex. (PA) — 
Un expert en affaires spatiales 
croit que Mars est peut-être la 
seule destination possible pour 
l'homme.

Pourtant, le Dr liubertus 
St ru g hold, connu dans les mi­
lieux scientifiques sous le nom

Tél. : 523-6921

Léo SEVIGNY Enr.
Extcrminoteurt d'insectes 
•t rongeurs nuisibles.
Rep. National Chemical 

Extermination Ce.
783, aire Lafreaniére, Ste-Foy, Québec

de "père de la machine spa­
tiale", n'élimine pas pour au­
tant les autres planètes

Le milieu hostile de ces der­
nières empêchera sans doute 
l’homme d'aller ailleurs que sur 
la planète rouge, au moins pen­
dant le siècle actuel, a précisé 
le scientifique au cours d'une 
entrevue.

Il faudra sans doute se con­
tenter d’envoyer des sondes in­
habitées vers les autres pla­
nètes. a déclare M Strughold.

Quant a Mais, ce sont sans 
doute les Soviétiques qui y en­
verront un homme les premiers, 
sans doute au milieu des an-

■

Nouveau club Kinsmen sur la Rive-Sud
venant des municipalitésSAINT - ROMUALD (R. 

M.) — Un nouveau club 
Kinsmen sera fondé sur la 
Rive-Sud, le 29 janvier: 
le club Kinsmen-Chaudiè- 
re, lequel englobera les 
municipalités de Saint-Ro- 
muald à Saint - Nicolas, 
Saint - Etienne, Saint - Ré­
dempteur, Breakeyvi 1 1 e, 
Charny etc . ..

La soirée de remise de 
charte et de fondation cu­
ra lieu ce jour là à l’Au­
berge du Moulin, à Saint- 
Romuald.

C’est M. Normand Mas­
sé de Saint-Nicolas qui a 
été élu président - fonda­
teur du nouvel organis­
me, lequel compte déjà 
plus de 33 membres pro-

enumerees.
Le club Kinsmen-Chau- 

dière sera patronné par 
le club Kinsmen de Qué­
bec (maison familiale). 
Tous les membres Kins­
men de la région métropo­
litaine et d’ailleurs sont 
invités à la soirée de fon­
dation. B

Par Rénald Massicotte Parmi I e s principaux
changements apportés, on 

Saint-David. — La ville de note que la taxe de 2 pour 
Saint - David - de - L'Aube- cent qui était chargée aux 
rivière a adopté cette se- locataires sera désormais 
moine ses prévisions bud- absorbée par les propriétai- 
gétaires pour l'année 1972, res. Il en est de même de 
un budget équilibré de l'enlèvement des vidanges 
$370,423, comparativement à raison de $8 par loge- 
à un budget de $293,830 ment 
en 1971. Il y a donc eu
majoration des revenus et Une taxe de $0.09 du 
dépenses de $76,593, si on cent dollars d'évaluation 
compare à l'année 1971. sera d'autie part imposée

oour les loisirs. La taxe 
d'eau a été fixée à $56 par

Le taux de la taxe foncière 
générale demeure à $0.96 
du cent 
tion.

dollars d'évaluo

logement, ou au compteur, 
à raison de $0.35 du mille 
gallons. La taxe d'aftaires 
varie entre $10 et $75 par 
année.

C'est surtout la confec­
tion du nouveau rôle d'éva­
luation qui o permis à la 
ville de ne pas élever son 
toux de taxes foncières.

L'Action - Québec publie 
ici un bref tableau des re­
venus et dépenses prévus 
'■•our l'anrée '72, compara­
tivement à l'évaluation qui 
avait été faite en 1971.

Ent ièrement climatise, 
navire amiral de la 
Cruises vous emportera sur la mer des 
Caraïbes pour une croisière des plus 
merveilleuses.

9 jours 
sur la mer 
des
Caraïbes 
3 escales V
vous permettant de visiter

Porto Rico 
St-Martin 
St-Thomas

(DEPART DE NEW YORK)

TRANSPORT QUEBEC - NEW YORK 

aller-retour, par

AIR CANADA (S£)

SUR LE NAVIRE 

TOUS LES 

POURBOIRES 

SONT INCLUS

1— Ce concours est accessible à tous les lecteurs du journal, 
sauf aux employés du journal 'L'Action-Québec , de la 
Librairie de l'Action ou de l'Imprimerie de l'Action 
Sociale Limitée, ainsi que leur famille.

2— Inscrivez le nom d'un commerce annoncé dans le journal 
du jour, ainsi que votre nom, adresse complète et numéro 
de téléphone sur le bulletin de participation publié 
chaque jour dans "L'Action-Québec ', et faites parvenir

° CONCOURS "CROISIERES AUX CARAÏBES"
L'ACTION-QUEBEC 

C.P. 1727, Québec 2, P.Q.
3— Participez à ce concours autant de fois que vous le 

désirez. Augmentez vos chances de gagner.
4— L'attribution aura lieu le 3 février 1972. Un bulletin de 

participation sera pigé parmi tous les bulletins reçus. 
Le participant sélectionné aura la chance de se mériter 
les billets pour la croisière, mais il devra d'abord répondre 
correctement et dans un temps détermine à une question 
mettant son habilité à l'épreuve, pour se mériter son 
prix.

5— Le concours se termine le 31 janvier 1972 
et les bulletins de participation devront 
parvenir à nos bureaux avant 4 hres 30 le 
2 février.

6— Vous pouvez inclure plusieurs coupons dans 
une même enveloppe.

Dote du 
avril et l<

?part : 22
13 decembr 1972

d(Le gagnant oLira l'opportui 
de preference, et la Holland America Lin 
pouvoir pour faire les reservations pour 
mentionnées. Toutefois, la compagnie se 
choisir une autre date que celles choisies

le 24

l'ordr
;ra tout en î 

des croisie 
;rve le droit

Au luti? remise en argent ou 

Le gagnant devra accepter le prix tel qc

bstitut ne sera accordé

:erne

CONCOURS "CROISIERE AUX CARAÏBES' 
L'ACTION QUEBEC,
C.P. 1727, Québec 2. P.Q.

Nom du commerce

Nom .......................

Ad

a annonce dans l'Action-Québec du 22 janvier 1972

sse

(Aucun fac-similé accepté)

REVENUS

ssiiini’i1

Sur le S.S. ROTTERDAM
en collaboration avec

Holland 
America 
Cruises POUR DEUX 

PERSONNES
le S.S. Rotterdam, 
Holland America

Conditions 
du Concours

Evaluation Budget

SOURCES LOCALES :
1971 1972

Taxe foncière générale .................................. .. $110,507 $135.214

Taxes spéciales : Loisirs ................................. . S 10,360 $ 12,676

Aqueduc ... ..................................  .................... $ 69.499 $ 73,500

Egouts .......................................... ........................ $ 5,200 $ 5.2Ô0

En'èvement des ordures ................................ $ 5,200 $ 5,200

Affaires ....................................... $ 3,728 $ 3,800

Licence et permis ............................................ . $ 1.049 $ 1.150

Enlèvement de la neige .......... ..................... ,. $ 1.890 $ 1,648

Locataires............................................................. .. $ 5.421 Nil

Autres ........................................................... . $ 1.696 $ 1,540

COMPENSATION :

Gouvernement fédéral ...................................... . $ 300 S 300

$ 2,400 $ 2,500

Location ................................................................ $ 480 $ 480

Pénalités et intérêts ......................................... $ 2,975 $ 1.800

Incinérateur ......................................................... . $ 1.728 Nil

Ventes : terrains ................................................. Nil $ 20,000

Taxe de vente ............................................... ... . $ 58,000 $ 58,000

Réclamation (Ashland) .......... ......................... Nil $30.000

Aqueduc et égout .............................................. . $ 6.423 $ 13,636

Protection (incendie) ............................. ......... . $ 3,481 Nil

Entretien (chemins d’hiver) ........................... . $ 1,479 $ 1,479

Grand total .... ................................................... .. S293.K30 $370.423

DEPENSES

Evaluation Budget

1971 1972

Administration ......................  ............................ $ 51,562 $ 53.562

Police ........................................... .... «m. $ 27,298 $ 30.265

. $ 2.268 $ 800

Protection «incendie) ................ m........ .... m.. $ 993 $ 1.500

Voirie municipale ............................................... $ 18,760 $ 19,000

Enlèvement d<» la neige ................................. $ 10,100 $ 10.000

Eclairage des rues .........  ........... .........m.. mm $ 11.560 $ 11.916

Circulation 'chemins) ........................................ $ 8,800 $ 10.000

Hygiène du milieu: Administration .......... $ 15,197 $ 16,500

$ 11.310 

$ 1,728

Nil

S 12.461 

S 18,000

S 6.496

Enlèvement des ordures ............................

Santé et Bien-être ........................................

Fonds pour étude de fusions éventuelles

Paix1 et terrains de jeux ............................

Service d'eau (achat d'eau) ................  ....

Mauvaise créance .........................................

Dépenses en immobilisations

à même les revenus ......................-.....................  $4.635

Service de la dette ............................................. $115.500

Appropriation du déficit en '71

(incinérateur) .................................................

Autre ........................................................

Appropriation du déficit 'bill 50i ..........

Grand total .....................................................

Nil

Nil

Nii

$316.6(M

$ 6,440 

$ 2.000 

$ 5.600 

S 12.676 

$ 18.000 

$ 700

$ 4.000 

S130.610

$ 6.832 

$ 22,838 

$ 7.188 

$370.423

SYSTEME

((RUE A DOUIKW

CHARPENTES

Pim mU4« — rapide —
urie de tempe e* d’ât-

BOIS IT 
SOUS-PRODUITS

Perperult
Souv-sol, Plaza Laval 658-0081

IMPORTATIONS CREATIONS
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97 emplois à Ville Vanier
r f- v ■■■■■',

Le carnet du Bonhomme

J'ai mon ultime convoi...
A/oi, vous me connaissez. Sincère comme je suis, je ne mets en 
ilouîe la parole de personne et ,e suis toujours prêt à me fendre 
en quatre, pendant la période du Carnaval pour bien renseigner 
mes lecteurs. Toujours à l’affût de l'information, je tente, du 
mieux que je peux, dans ma ver relie de Bonhomme, d'échafau­
der des pUins pour sortir des primeurs. Hier midi, le président 
Théo m’a pris à jmrt (voir photo) et m’a confié un secret. Il m’a 
donné un tuyau de première importance. A croire ce qu'il me 
disait, les résidents de la rue Père-Grenier amient déridé d'arro 
ser leurs nuiisons pour les transformer eu immenses monuments 
de glace et ils m'aient de plus l’intention de faire la même chose 
avec l'église de Saint-Malo. Toujours d’après le président Théo, 
ces bonnes gens étaient en consultation avec l'archevêché pour 
obtenir la permission de transformer l’église en immense monu-

Par Francois LINTFAIJ

Ville Vanier a reçu une sul>- 
VMtUOü de $202,7M (Uns le 
cadre du prograimm d'initia­
tives locales pour la const mo­
tion d'un ari^iia, ainsi que pour 
l'équipement et les amenage­
ments extérieurs.

C’est ce qu’a annoncé VI. Ge­
rard Duquel, député fédéral de 
Québoc-EM et secretaire parle­
mentaire du ministre des Trans­
ports.

Il est de plus a noter que 
cette subvention a elle seule 
créera environ 97 emplois.

Et ce n'est pas tout, car Ville 
Vanier bénéficiera de trois au­
tres subventions, dont iVux 
pour des travaux d'aqueduc 
qui se chiffrent à $l.r>4.52:t et 
qui créeront quelque 2<> em­
plois, et l’autre pour l'organi­
sation de loisirs et d’un ser­
vice de déneigement au mon­
tant de $t>9,9(j({ ce qui ornera 
encore 26 emplois»

Par ailleurs, un projet soumis 
par la paroisse de St-Charles 
de l.imoilou pour la rénovation 
du centre de loisirs et la cons­
truction de deux entrepôts, 
l'un sur le terrain du monas­
tère et l’autre à la colonie de 
vacances du lac St-Charles, a 
aussi été approuvé et le mon­
tant de la subvention est de 
$40.950, ce qui aidera a créer 
25 emplois.

Quatre autres projets soumis 
par l’Association des locataires 
de Place Bardy ont aussi été

atxvptés. La première subven­
tion au montant de $13.656 i>er- 
mettra de mettre sur pied i*i 
atelier de fabrication de meu­
bles et de jouets. Cinq emplois 
seront ainsi créés.

La deuxième, au montant de 
$12,4H5. icrvira pour une gar­
derie d'enfants de 2 à 5 ans 
durant la semaine et de 6 à 13 
ans les fins de semaine.

Enfin, un mini-magasin fonc­
tionnant a base non lucrative

et un projet de déneigement 
jH»ur Place Bardy ont été ap­
prouvés. Le gouvernement a 
donc consenti à fournir la som­
me de $23,000, ce qui pourra 
créer quelque 10 emplois.

Un autiv projet soumis par 
le Patro Itoe-Amadour |x>ur la 
construction et la rénovation 
des locaux actuels s'est mérité 
une somme de $45,000 et 15 
nouveaux emplois seront ainsi 
créés, m

Colloque de 2 
jours du PLQ

if

Un colloque de deux jours 
réunira, en fin de semaine, les 
membres du conseil de direc­
tion du Parti liberal du Qué­
bec. Cette réunion se tiendra 
au Château Bonne Entente à 
Sainte-Foy.

C’est ce qu’a fait sa­
voir la présidente du Parti 
libéral du Québec, madame 
Lise Bacon.

Environ soixante-dix person­
nes prendront part à la ren­
contre qui a pour but de pré­
parer le programme d'action 
pour 1972. I/C conseil de direc­
tion comprend notamment le 
chef du parti. M. Robert 
Bourassa, treize députés minis­

tériels les présidents et secré­
taires des commissions perma­
nentes ainsi que les permanents 
des secrétariats de Monréal et 
de Québec.

Se joindront h ce groupe des 
membres du personnel politi­
que des cabinets du premier 
ministre et des ministres.

Ce colloque précède de quel­
ques jours une assemblée du 
conseil général du parti qui 
groupe en plus des membres 
du conseil de direction des re­
présentants de tous les comités 
de la province. Cette dernière 
réunion doit se tenir à Mont­
réal le 29 janvier prochain. ■

<■ Pl mm
Hilarant !

Théo, le joyeux "garnement" a éprouvé son habileté, hier, devant les journalistes» 
alors qu'il essayait de manger des cacahuètes, en se servant de gants de boxe. 
Le president du Carnaval avait alors accueilli les journalistes, dans ses bureaux de 
la rue Joly à Québec, afin de leur faire part du rôle actif que des étudiants sont 
en train de jouer, afin d'organiser une grande soirée de festivités populaires. Cette 
soirée s'adressera tout particulièrement aux étudiants des ecoles secondaires et des 
Ccgcp du Québec métropolitain. ■

£

, , ,. Faits diversLa valeur locative
- * * i S S rar l■,o^e, 'ja,,,cnandésormais considérée Arrestations pour stupéfiants

Par Lionel Gallichan

ment. Suite à ces ré('élations fantastiques, j’ai pris la decision 
d’envoyer immédiatement sur les lieux un de mes photographes. 
Ce dernier s’est tout d’abord rendu dans la région et il est revenu 
au journal pour me dire qu'il n’araif rien vu. J'ai alors renvoyé 
mon vaillant barbouilleur de pellicule et il m’est encore revenu 
bredouille. Ce n’est (pie lorsque j’ai appris que Jean Pierre 
t'renette, un des directeurs du Carnaval avait fait le même voyage 
que le chat est sorti du sac et que j’ai appris que nous ai'ions été 
roulés de la plus belle façon. J'ai, l'autre jour, averti Théo qu’il 
y avait des détour* et que possiblement, quelqu’un pourrait 
l’attendre quelque part. Rigole toujours, mon Théo, bientôt ca 
va être le tenir à tout Emonde ...

Des milliers d'heures 
d'ouvrage pour les défilés...

Par GUY GIROUX

I.ex subventions devant être 
versées aux institution;- d’en­
seignement privées du seeoii- 
daire, selon une base per-capita. 
tiendront désormais compte de 
la X’alenr locative.

C'est ce qu'a annoncé hier le 
ministre de l’Educatiou, M. Guy 
Saint-Pierre.

Soulignons que le mode de

subvention pour les dépenses 
de fonctionnement des institu­
tions privées demeurera cepen­
dant identique. Les institutions 
privées reconnues pour fins de 
subventions, de même que cel­
les reconnues d'intérêt public 
recevant respectivement 60 et 
80 pour cent des coûts moyens 
enregistrés dans le secteur pu­
blie, par élève de niveau secon­
daire.

Face 
la cour

La préparation des deux grands 
défilés du Carnaval exige des 
milliers d’heures de travail. 
L’autre jour, dans mes mo­
ments de temps libres, je suis 
allé faire une petite tournée 
dans les entrepôts de grand 
manitou Gaston Robert et je 
suis tombé sur une rangée de 
tablettes où étaient entreposées 
des ^centaines de têtes de car- 
ton-Oàte, Ces tètes sont portées, 
au cours des défiles par de 
Jeunes étudiants qui ne man­

quent pas de causer toutes 
sortes de sensations aux petits 
et aux grands. Il y a dSS cos­
tumes et têtes de bouffons qui 
sont répartis à travers toutes 
les sequences du défilé. Les 
jeunes qui effectuent ee tra­
vail sont rémunérés par le 
Carnaval et on leur assure le 
transport de leur école au lieu 
de la parade et retour. Il n’a 
fallu que deux jours pour 
trouver tous les porteurs de tê­
te dont on ax*ait besoin...

)

Par Eddie Labrie

Prison-amende-interdiction
Un ouvrier d une trentaine d’année, de Saint-Joachim, a été con­
damne à quatorze jours de prison, pour avoir conduit son véhi­
cule-automobile alors que ses factultés étaient affaiblies par i’al- 
cool. L'accuse a. de plus, eié condamné à une amende de $150 
et le juge Gilles Carie, de la Cour des sessions de la paix, lui 
a interdit de conduire pour une période de trois mois. Il faut 
dire que l’indivdu en question axait été condamné à plusieurs 
reprises dans le passé en rapport avec ce genre d'offense.

Racket d'autos volées
L'enquête préliminaire de Michel Galicnne, 26 ans, de Giffard 
et Louis Garneau, 24 ans. de Québec, accusés de 36 vols d’auto­
mobiles, le tout représentant quelque $100,000, se poursuixTa 
lundi. Cette enquête, qui est en cours depuis trois jours, est 
présidée par le juge Cyrille Potvin, tandis que Me André Gaulin 
occupe pour le coirvUc du ministère public dans cotte très im­
portante affaire. Jusqu'ici, une centaine des 150 témoins assignés* 
par le tribunal ont été entei dus. Par ailleurs, pas moins de 466 
exhibits ont été présentés. Les clients de Me Pierre Gnmn et 
Me Raymond Carrier auraient commis une soixantaine d'autres 
crimes de même nature. Toutefois, il appert que d'autres person­
nes seraient mêlées de près ou de loin à ce racket qui pourrait 
représenter la jolie somme de $250,000. De toute façon, la poüeo 
continue son enquête qui dure depuis plusieurs mois déjà.

Plainte rejetée
Un quadragénaire de la rue d'Elysée, A Ville Vanier, a été libéré, 
hier, pprès que la Co.ii* eut rejeté une plainte a l'effet que le 
prévenu avait, le 27 novembre dernier, menacé d’user de force 
et do violence contre son épouse. L’accuse était défendu par Me 
(,. ■ ^ claire.

72 heures "en dedans"
Un individu de 25 ans. demeurant sur la me des Hirondelles, à 
Orsainville, devra passer trois jours derrière les barreaux de la 
"passoire", pour avoir frustre des magasins de sommes de $158 
et $40 sur l’achat de marchandises. L'accuse était représenté par 
Me Yvon Germain, cc^Kuwiant que Me Jean-François Dionne oc­
cupait pour la Couronne

Mais, au chapitre du service 
de la dette, les subventions qui 
étaient jusqu’à maintenant x*er- 
sées uniformément, tiendront 
désormais compte de la valeur 
locative des institutions.

A ce sujet, remarquons que 
la valeur locative est basée, en 
premier lieu, sur les normes en 
vigueur pour la construction 
des écoles publiques secondai­
res de même catégorie, aux 
plans: de La nature et de la su­
perficie des locaux; de la su­
perficie des terrains et de l'a­
ménagement extérieur; et, fi­
nalement, de la nature de l'a­
meublement intégré, du mobi­
lier. de I appareillage et de l’ou­
tillage intégrés aux coûts de. 
construction pour fins d'immo­
bilisation.

La valeur locative est égale­
ment basée sur les coûts moyens 
des 50 dernières écoles secon­
daires construites en ee qui con­
cerne: les enôts de construction; 
les coûts des terrains et de Ici/- 
aménagement; et. aussi, les 
coûts de l’ameubtement intégré, 
du mobilier, de l’appareillage 
et de l'outillage intégrés aux 
coûts de construction pour fins 
d’immobilisation.

Enfin, la valeur locative sera 
par ailleurs basés sur le roût 
moyen des émissions d’obliga­
tions pour les 12 derniers mois 
et sur les subventions reçues 
des gouvernements fédéral et 
provincial pour fins de cons­
truction.

Remarquons que la méthode 
de calcul de la valeur locative 
a été préparée par le Service 
général de I Enseignement pri­
vé, en collaboration avec l'As­
sociation des institutions d’en­
seignement secondaire.

On est, de plus, à préparer 
actuellement des formules de 
calcul de la valeur locative qui 
permettront d'appliquer bien­
tôt le même principe aux insti­
tutions de niveau élémentaire 
et collégial du secteur privé.

Selon le ministre, de nouvelle 
formule assurera un mode de 
subvention plus juste et plus 
conforme à l’esprit et à la let­
tre des articles 14 et 17 de la 
loi de renseignement privé.

Les vols 
dans les 
autobus

Deux jeunes gens dans la ving­
taine ont été appréhendés, hier 
après-midi, par les agents Ro­
nald Truchon et R<>Ih*i1 Lan­
glois. dans un logis de la hassc- 
\rille de Québec,

Munis de mandats de perqui­
sition. les agents de la Brigade 
criminelle poursuivaient une 
enquête de routine, lorsqu’ils 
sont tombés, comme par hasard, 
sur uiu» petite "réserve" de

Tentative de hold-up
Un bandit solitaire, armé d’un 
fusil, a fait irruption, hier soir, 
dans une épicerie de la 25ème 
Rue. dams le quartier Llmoilou, 
et il a “insisté" pour se faire 
remettre les recettes rie la jour-

née, mais l’éplcière au sang- 
froid. car c'était une femme qui 
guidait la caisse, s’y est objec­
tée tant et si bien que ses yeux 
lançaient des balles de revol-

haschiseh. dont la valeur, sur 
le marché noir, pourrait attein­
dre les $200.

Le dossier, de même que les 
deux individus, ont été confié» 
à La Gendarmerie royale.

ver. Pris de panique, l’intrus 
prit les jambes à son cou et 
disparut dant la nuit sans avoir 
réitéré sa requefe. abandonnant 
son fusil à l'épicière en furie ■

Station de surveillance à Beauport
La nouvelle nous a été commu­
niquée cette semaine par le di­
recteur du service de police du 
Conseil des Ports nationaux, 
M. Frank Dollars, en même 
temps que les statistiques poli­
cières pour l'année 1971, que 
nous avons rapportées dans no­
tre édition d’hier.

M. Dollard précise que le 
nouveau poste de contrôle vient 
s’ajouter à celui que le gou­
vernement fédéral possède déjà 
à l’Anse-aux-foulons. Erigée 
avec une note de modernisme, 
la nouvelle station sera dotée 
d’un système de télé-communi­
cations très fonctionnel, assu­
rant ainsi une liaison constan­
te avec le poste central situé 
à proximité du hanger 19, a 
l’entrée du port.

Cette additon, qui était deve­
nue nécessaire par suite des 
récents développements dans 
les installations portuaires, per­
mettra une Int orient Ton plus 
rapide des agents de police 
dans les cas d'urgence.

Vaste territoire à desservir

La juridiction du Service de po­
lice du Conseil des Ports natio 
naux s'étend dans un rayon de 
25 milles du port lui-même. En 
effet, le port de la capitale est 
borné par 14 municipalités du 
Québec métropolitain sur les 
deux rives. Environ 800 person 
nés y occupent un emploi à l’an­
née longue Cette population de 
travailleurs comprend surtout 
des débardeurs, des manuten­
tionnaires, des fonctionnaires 
et des commis do bureaux a 
l'emploi d'agences maritimes et 
d’annateurs.

Pendant les heures réguliè­

res de bureau, la circulation est 
dense dans le port de Québec, 
alors que de nombreux camion­
neurs et automobilistes enva­
hissent les différentes artères 
du port, ce qui vient compli­
quer singulièrement la circula­
tion.

Incidemment, au cours de 
l’année qui vient de s'écouler, 
la police portuaire a été appelée 
à dresser les procès-verbaux 
d’une centaine d’accidents, dont 
la moitié environ ont entraîné 
des dommages matériels de plus 
de $50.

Vedette rapide — 
pas pour maintenant
Le chef Dollard nous a déclaré 
que son sendee ne disposera 
pas. encore cette année, d'une 
vedette rapide poux’ant senrir 
à la fois j>our la protection pu­
blique et pour la poursuite de 
criminels. La pohre du port de 
Montréal dispose d'un petit na­
vire de ce genre, lequel a déjà

rendu d’immenses services, tant 
pour l'observance des règle­
ments de circulation maritime 
pour les embarcations sportives 
que pour le sauvetage éventuel 
de citoyen».

Octroi
Me Ovide Laflamme, député 
fédéral du comte de Montmo­
rency vient d'annoncer au nom 
du ministre de la Main-d'œu­
vre et de l’Immigration, M. 
Otto Lane qu’un octroi au mon­
tant de $19.843. en vertu du 
programme des initiatives lo­
cales, a été accordé en faveur 
de la ville de Beaupré dans le 
comté de Montmorency.

Il s'agit d'un projet qui four­
nira 8 emploi à Beaupré, ayant 
pour objet l’aménagement d'un 
camping dans Jes limites de la 
ville. ■

CONFERENCIER
Association canadienne 

des Consommateurs

Ex-policier municipal
Des vertes et 
des pas mûres ...
F.ncore une fois cette année, t! y aura des dîner du Carnaval. 
Comme par les années passées, ils auront bru à l'hôtel Paul 
Barllargeon et tl s sont prénu pour le 26 jaiwier, le 3 et le 9 
fei'rier . ..

Les fameuses c^irses de motos sur glace remporteront encore
un vif succès cette année car le comité préside par Yran Caron 
fonctionne à plein e tout marche sur des roulettes...

Vous trotirrrez ci-dessous une formule pour inscrire l'os 
monuments nu concours de .Monument*. Vous n’are? qu'à l en 
voyer aux bureaux du Carnaval.

Concours de Monuments 
Formule d'inscription

Nom........... ...... ............................................. ............................
Adresse .............. .........................................................................
Numéro
Adresse du monument
Dult limite . 2 février 1972. ■

Un ancien policier de la ville de Québec, âgé de 36 ans, d’Or- 
sainville, doit comparaître de nouveau en Cour U* 10 mars, en 
rapport avec une série de fraudes. On sait que cet ex-constable 
a récemment été condamné a trois mois de reclu&ion, relativement 
à des crimes analogues. En décembre dernier, l’accusé a frustré 
le magasin Chinic Inc. d’une somme de $175 sur l’achat de 
marchandises

Cautionnement refusé
Enfin, Jean-Guy Chart and, cuisinier de 26 ans, de Fortierville 
et Raynald Frenette, 23 ans, cuisinier également, de Montreal, 
sc sont vus refuser tout cautionnement, par le juge Vincent Mas­
son, de la Cour du banc do la reine, juridiction criminelle. Ces 
deux hommes sont soupçonnés d’avoir torture un quinquagénaire 
de la vieille capitale dans le dessein de lui dérober son argent, 
soit $47 environ, i^e crime aurait etc commis le H novembre 
1971 Au moment de la commission de l'acte, les prévenus auraient 
eu le visage recouvert d’une cagoule. En (Mitre, les accusés se 
seraient introduits par effraction dans la demeure de la victime, 
auraient ligoté le quinquagénaire, lui auraient lancé de l'eau 
bouillante au visage et l'auraient frappé avec des ronds de poêle 

i a ■

Depuis le troisième hold up en 
dix jours dans des autobus de 
la Commission des transports 
de la Communauté urbaine de 
Québec, les autorités songent 
sérieusement à utiliser un mode 
de perception qui serait de na­
ture à enrayer la pratique de 
ce genre de crimes, surtout sur 
les circuits Interurbains.

Par exemple, dans plusieurs 
xdlles des Etats-Unis ainsi que 
dans au moins deux villes ca­
nadiennes. notamment à Van- 
rouver et à Kitchener, les usa­
gers des transports en commun 
qui ont nceligé de se munir de 
billets, doivent déposer le mon 
tant exact du passage, de sorte 
que les conducteurs ne sont plus 
tenus de transporter avec eux 
une petite caisse et une réserxe 
de billets de passage à l’inten­
tion des clients.

En attendant que 1rs autori­
tés de la Cm <1 invitent la 
population à procéder comme 
précité, des policiers en rivil 
exerceront une surveillance 
plus étroite aux différents ter­
minus des circuits Interurbains.

$

WILLIAM TETLEY
M. William Tetley, ministre 
québécois des Institutions fi­
nancières. compagnies et co­
operatives. prononcera une con­
férence intitllée : "Protection 
du Consommateur — Prise rie 
Conscience québécoise", mardi, 
le 25 janvier 1972, à 20ii30. au 
Palais Montcalm, sous les aus­
pices de l’Association canadien­
ne ries Consommateurs, section 
du Quebec

ENTREE LIBRE

TEMPS
GRÈVE

Peut-être vos réservations ou vos projets de 
déplacements ont été annulés par la grève 
des contrôleurs aériens, et cela vous a causé 
de nombreux problèmes.

Les clients qui possèdent des comptes commer­
ciaux chez VOYAGES CLAUDE MICHEL ou qui 
transigent avec VOYAGES CLAUDE MICHEL ont
voyagé Après tout, pour le meme prix, vous con­
fiez tous ces problèmes aux experts de VOYAGES 
CLAUDE MICHEL. Ils sont là pour ça Votre temps 
est précieux Nous aimerions vous compter parmi 
l'un de nos nombreux clients

Demander plu» d'information» à

wcÉiiniic
100 d’Youville. Québec. 

Tel.: 529-8981 et demande» 
monsieur ChjrDtlan Therrien

P S. — Pcuvon* nou» vou» aider ? Mima tl voua av*t r#*arv4 vou» 
mèma vot billet*, nou» noua faron» un plaiair da vout aider, ne tereir 
ce Que pc r voua prouver qu une agence de voyaget te* # la nôtre 
peut voua être o'ut qu’utila

J



QUEBEC CENTRE/QUEBEC METRO refection
mjKuftbet Samedi, 22 janvier 1972

Maquettes
Les maquettes ci-contre sont 
celles que le Service d'urba­
nisme de la ville de Québec 
a préparées ,afin d’illustrer 
le vaste complexe de 
000,000. qui serait érijlé sur 
un terrain de quelque 500,- 
(XX) pieds carrés, dans l’Aire 
10. On se souviindra que 
le conseil d'administration 
du Cegep F.-X.-Carni au, 
qui tenait une, réunion mar­
di déminer, a approuvé la 
principe de la construction 
du nouvel édifia du collégi. 
tel que suggéré par le Si n i­
ce d’urbanisme de Québec, 
moyennant certaines garan­
ties, et sous réserves di iac­
ceptation du proji t par le 
ministeri d( lEducation. Or, 
comme le complex! compren­
drait aussi bien un C\g(p. 
une pare d’autobus, un cen­
tre culturel et un antre 
sportif ,on comprendra alors 
que plus d'un minister! puis 
se être cona nié par h pro­
jet. Incidemment, Us mi­
nistres Carneau. St-Fierre, 
Pinard et Castongnay, île 
même que h main Lamonta­
gne, doivent sr réunir lundi 
pour disenter de la question.

► \.V

possibilité volumétrique 
DU CEGEP F X GARNÉAU

Carrières et professions 
■saaesssnennsMMiiMmMMmenann

laVillede

POLICIER
QUALIFICATIONS : Citoyen canadien. Certificat d'étu­
des de lie année ou l’équivalent reconnu par le ministère 
de l’Education. Acuité visuelle minimum de 20 40 au 
moyen de lunettes incassables. Permis de chauffeur ou 
pouvoir l’obtenir à brève échéance. Aucun dossier judi­
ciaire. Qualités morales appropriées. Agé d'au moins 18 
ans et demi et de moins de 30 ans au 1er août 1072. 
SS", pieds nus, et poids correspondant. Excellente 
condition physique.

S’inscrire en s’adressant au :

SERVICE DU PERSONNEL 

Hôtel de Ville, Québec 4, P.Q.

MENTIONNEZ le concours no P-53.

Commission Scolaire 
Régionale Chauveau

PROFESSEUR DE MENUISERIE
DEMANDE

EXIGENCES : Compétence requise en menuiserie, 
en menuiserie de finition et expérience industrielle, 
minimum de 3 ans

1^* candidat devra avoir réussi un cours de métier en 
menuiserie et être porteur d’une autorisation légale d ensei­
gner si possit'le. Les intéressés communiqueront avec le 
directeur de l’enseignement professionnel ou le directeur 
du personnel

Commission Scolaire 
Kéaionale Chauveau.
I, ave Chauveau. Neufchâtel.

Offres et 
demandes d'emploi

On recherche :
Personnel » xperinunté dans l’imprimerie Caméra man - Prcs- 
sier sur pn ise off set deux couleurs Ü.iX.L1' t o.ipor ( ompo- 
si tour sur 1HM bande ma nctique •Select rie" composer, pour tra­
vail en \friquc du Sud. Tel. 694-3'Ki!*.
fn chauffeur livreur d’au moins 30 ans avec expérience et con­
naissance du territoire de Québec métropolitain. Salaire selon 
experience Emploi a Stc-Koy fél 694-461H 
l n dynamiteur licencie classe \ pour une periotic de 2 semaines. 
Tél. : 694-3315.
Un technicien diplôme en agriculture, au niveau CEGEP gradue 
de l’école d'Agr.culture do Sto-Anno-de-la Pocatiére ou d< Sto 
Hyacinthe, pour taire l’évaluation de biens agricoles. Expérience 
si possible; sera appelé a voyager, doit posséder un permis de 
conduite et être .ige de 25 ans. Salaire SITU, a $175. par semaine 
Tel : 694-3546
Un premier cuis n er avot experience en cuisine française et cana­
dienne et un v • »nd eu suiier avec expérience en cuisine française 
et pâtisserie Tel 694-4 >44
l'n tireur de joints. 2 plâtriers et 2 poseurs de gyproc. pour un 
travail d’une période de 1 a 3 mois Salaire selon le décret de la 
•onstmet ion Tel 694-3790.

P<*ui de plus amples informations, 
adressez-vous au bureau du

L'autre
dimension

Par CHARLES DcBLOIS

TTT

Un phénomène nouveau
“Nous tenons à Jésus-Christ et à son Evangile, nous nous affirmons 
chrétiens, mais nous allons trouver tout seuls, entre frères, la 
façon dont nous allons vivre notie foi".

Tel est globalement l'engagement d'environ mille “margi­
naux”, répartis dans trente a cinquante groupes restreints de la 
region de Montréal, Hull, Quebec, Sl-Jean, Valleyfield et Québec. 
C'est du moins l’avancé de Jeanne Desrochers qui, dans le dernier 
numéro du magazine Actualité, leur consacre un reportage Inti­
tulé; "Pour faire l’Eglise, faut-il en sortir?"

Selon l'auteur, l’émergence de tels groupes communautaires — 
appelés aussi communautés de base, communautés nouvelles, com­
munautés underground, groupes libres, groupes spontanés, groupes 
sauvages. d'Eglise underground ou parallèle - constitue un phé­
nomène relativement recent au Québec puisque le groupe le plus 
ancien n'a que trois ans d’existence. La plupart des autres sont 
de dates toutes recentes. Ils se sont multipliés au cours de la 
dernière année.

Face à la "révolution" que laisse pressentir la multiplication 1 
des communautés de base, Jeanne Desrochers énumère quatre 
types de reactions de la part des chrétiens plus ou moins ratta-1 

chés à ia paroisse traditionnelle:

— La réaction de la part de eeux qui s’essoufflent a suivre la 
nouvelle liturgie, la nouvelle mentalité, le nouveau cierge : ' 
“est-ce qu’il n’y a pas assez de renouveau comme ça ? Qu'est-ce 
qu'il leur faut encore à ces gens <iui nous regardent de haut ? 
Ni la paroisse est assez bonne pour nous, elle devrait être assez 
bonne pour eux !’’

— La réaction» de la part de ceux qui poussent sur les réformes 
et qui veulent une Eglise encore plus ouverte, reflétant davan­
tage les préoccupations de son époque : “Nous avons déjà gagne 
beaucoup, il ne feudrait pas renoncer a la paroisse avant de 
lui avoir fait donner tout ce qu'elle peut donner".

— La réaction de ceux à qui la paroisse traditionnelle suffit et 
qui. de toute façon sont satisfaits de ce qui existe : "La messe 
c'est la messe et ça c'est une chose. Quant à la fraternité, au 
partage fraternel dont on parle tant, on peut trouver ça en 
dehors de l’église auvsi".

— La réaction d'envie enfin de la part des moins audacieux tentée 
par la même aventure, mais qui, jusqu'ici, n'ont pas osé. qui 
tiennent encore a une certaine appartenance à la paroisse.

Face à ces réactions, plusieurs adeptes de communautés de 
hase font valoir qu'ils poursuivent parallèlement leur appartenance 
à la paroisse et a leur groupe. Mais, pour d'autres, il en va autre­
ment. La paroisse, pour eux, perd toute attirance du moment qu'im 
a goûte à ce que c’est que de chercher ensemble la signification 
de l'Evangile dans la vraie vie. avec dos gens qu'on aime. Dès 
lors, ils se disent : “Pourquoi aller s'agenouiller d’un dimanche à 
l'autre avec des inconnus interchangeables pour entendre parler de 
partage fraternel, alors que ce partage on peut le faire (le faire, 
et non en entendre parler» et avec de vrais frères ?”

On sait d'autre part que, d'après une enquête sociologique 
menée à Montréal en 1968 par le sociologue Normand Wencr, 
71rr des paroissiens interroges avaient répondu aux enquêteurs! 
qu'ils souhaitaient des regroupements d'amis où l'échange et ' 
l’entraide seraient possibles. Cette enquête permettait de con-l 
dure que si la paroisse, cette majorité serait bien contente de 
voir la paroisse lui offrir de tels groupes de rencontres Les pa­
roissiens embarqueraient volontiers, ont-ils dit, dans des petits 
groupes ou ils auraient plus de chances de devenir des partici­
pants actifs, où ils auraient le droit de parler, de discuter, où 
l’on reconnaîtrait leur competence de membres laïcs de l'Eglise.

En bref... en bref...
•
poser une question opjxwiune “Ne faudrait-il pas que la dialogue 
œcuménique aborde non seulement la problématique religieuse. | 
mais aussi la problématique sociale, toute piégée quelle soit ?" i 
L'universitaire avait auparavant rapix.de qu'on peut multiplier les 
appels à la fraternité, a la comprehension et a la bonne entente, 
mais "ces exhortations ont pou de chance de succès si l'on refuse 
de voir en face la réalité wxiale telle qu'elle se présente". Quoi 
qu’il en soit, la semaine de l'unite se clôturera en fin de semaine | 
par deux rencontres: d'abord ce soir a 19 heures en l'église St-1 
Pascal et demain soir a 19 heures 30 en la cathédrale anglicane 
de la rue Desjardins. A ce dernier endroit, le cardinal Roy doit 
donner l'allocution.

Centre de MMeovre du Canada
Ministère <J* la Vnn-(f oauvra a! de rimm grahon

dans le Quebec métropolitain.

• l.i product ion <>■ i.mü., , .!«■ i.
les auteurs Andrew 1 Joyd Webber et Tim Riee, sera presentee il 
Quebec, au Colisée, le 25 janvier prochain. L'opéra-rock relatant1 

j les sept derniers jours de la vie du Christ sera offert aux "Jesus 
t freaks" sans costumes ni déçois, dans une presentation fixe.j 

sans mouvement dr scene, comme un oruiorio. O

Le Cegep F.-X.-Ga rneau 
livré pour septembre 75

Par Guy GIKOUX

(’’est sur un terrain d'environ 
500,000 pieds carres, en partie 
acquis jxir le ministère de la 
Voirie, que le complexe de ?30,- 
000,000 serait érigé dans l'Aire 
10. Celui-ci regrouperait, tel 
que “Action-Québec le men­
tionnait en exclu ivité jeudi, a 
la fois le CEGEP K.-X Gar- 
neau, une gare d autobus, un 
centre culturel et un centre 
sportif.

Aussi. |xnir fain* ressortir, 
maintenant, les différents élé­
ments constitutifs du complexe 
d'ensemble, il est utile de rap­
peler que celui-ci serait en 
quelque sorte situé au coeur 
d'un axe routier très important 
incluant des voies de services 
latérales, au pied de la falaise 
que l'on retrouve à l’arrière de 
l’église St-Vineent-de- Paul.

Soulignons que le centre de 
transport du complexe réunirait 
la gare ('entrale d’autobus, en 
intégrant tous les départs et 
arrivées des circuits interur­
bains et régionaux ainsi que les 
services aux voyageurs.

D’ailleurs, la situation géo 
graphique du complexe per­
mettrait des points d’échange 
et des aires de transbordement 
pour les passagers des réseaux 
d'autobus urbains, au haut et 
au bas du complexe.

On retrouverait également 
un garage de stationnement 
pouvant contenir environ 1.500 
voitures, destiné à toutes les 
fonctions du complexe et aux 
fonctions environnantes.

En plus du CEGEP propre­
ment dit, la |x>pulation envi 
ronnante de l’Aire 10 bénéfi­
cierait des installations du cen­
tre sportif, avec sa piscine, ses 
gymnase*, etc.

Pour sa part ,1e centre cul­
turel de la ville de Québec 
réunirait une bibliothèque, une 
audio-vidéothèque, des salles 
de rencontres, etc.

Enfin, soulignons que des 
liaisons piétonnières verticales 
seraient facilitées, de La basse 
a la haute-ville, au moyen 
d’esca la tours.

L’échéancier
Tel que le précise le rapport 
du Service d'urbanisme de la 
ville de Québec qui a prépart 
le projet précité, en date du 
mois de décembre 1971 le 
complexe qui serait érigé dans 
l’Aire 10 serait particulière­
ment accessible à une nopula- 
tion d'au-delà de 400.000 per­
sonnes.

On comprendra, en effet, «a 
très grande accessibilfié. du 
fait qu'il serait localisé au point 
de convergence des grands 
axes routiers urbains et des 
réseaux de transports en com­
mun.

Le Service d'urbanisme pré­
cise par ailleurs, dans le cadre 
de son document, que “la li­
vraison du CEGEP.pour sep­

tembre 1975 est une éelieamv 
réaliste" Il ajoute, à ce sujet, 
dllterentes dates-repères, soit 
les suivantes :

— janvier 1972: Début de 
la planification:

— avril 1972 : Détermination 
du module structurel;

— mai 197'J : Demolition des 
édifices, début de l'excavation 
et réfaction des services;

— septembre 1972: Accepta­
tion de la planification globale 
et début des travaux d’infra- 
strueture;

— mars 1974 : Fin des tra­

vaux d'infrastructure et début 
de la (construction du CFGFP 
proprement dit;

— septembre 1975 : Livraison 
du CEGEP.

Rencontre "au sommet"
Après avoir été contacté*, les 
ministres (rameau, de* Ftaan- 
et St-Pierre, de l'Education, se 
sont refusés à tout commen­
taire. d'ici à la semaine pro­
chaine. au sujet de l'érection 
du complexe de $30,00<l0,000 
dans l’Aire 10. Ih» maire l^a- 
montagne a également refusé

de commenter la question, se 
réservant le soin de se pro 
noncer a ce sujet au cour> de 
la semaine prochaine.

On devrait pourtant avoir 
de nouveaux développement* 
a ce sujet, sous |n*u. si on 
considère (jue les ministres 
Garnrau, St-Pierre, Pinard, de 
la Voirie, des Travaux publies 
et du Transport, de même que 
le ministère Castongnay, des 
Affaires sociales, et le maire 
J «a montagne doivent se ren­
contrer, lundi, pour discuter du
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Dans l’Aire 10
("est principalement dans oc 
secteur de l’Aire 10, en quel­
que sorte dans le radre du cen­
tre d'affaires St-Roch, que se­
rait érieé l'imposant complexe 
de $30 000.600 mis de l'avant 
par b* Service d'urbanisme de 
Qu< bec. On remarquera, a l’ex­
trême gauche sur la photo, 
le service de stationnement 
Paquet-Laliberté. et plus haut 
soit à l'arrière-rentre, le maga­
sin Pollack. En somme, les édi­
fices du “bas de la falaise", à 
l’arrière de l'église St-V’incent- 
de-Paul. serait démoli pour 
faire place a un Cegep, à une 
gare d'autobus, à un centre cul­
turel et à un centre sportif. 
(Photo l'Action-Québec). ■
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COLLEGE DE JESUS-MARIE 
DE SILLERY

INSTITUTION D'ENSEIGNEMENT
de niveau élémentaire, secondaire 
et collégial.

ADMISSION 1972-73

EN SECONDAIRE I
EXAMEN le 5 février à 8h30 A.M.

Pour les autres cours, faire une demande par écrit à 
l'Institution.

S'adresser à •

SERVICE DES ADMISSIONS 

2047. chemin St-Loubi,

Québec b — Tél.: 527-41R

\f

—/«fdïjs!
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IA DECOUVERTE DU NOUVEAU /MONDE
La minutie avec laquelle l immeubie a été construit et le souci 
constant de préserver l intimité des loc rmrs en font la con­
ciergerie la plus prestigieuse de Québec.
L'excellence de Parc Samuel Holland se constate sur place, 
aux détails: entrée de chaque apparterm nt complètement 
dissimulée. terrasses-soleJ, syst* Ttr d nlercommun.cation, 
système de chauffage par câb es radiants enfouis dans le 
plafond, bains sauna et roma n, un ou deux balcons à chacun 
des appartements, hauteur des fenêtres décidée pour profiter 
au maximum de la vue panoramique etc.

Studio $171.00. 3 pièces $217.00. 3'/i $259 00, 4'* $340 00

O
LE ‘'4"
PARC SAMUEL HOLLAND

Chemin Ste-Foy, Québec / (418) 681-4601 
Bolduc et Associés Inc.
Propriétaire et constructeur



LA BELLE PROVINCE 5réfection _ „ __ , ,
%Jiuebe« Samed», 22 jonvier 1972

Offensive généralisée contre le 
chômage par la FTQ et la CTM

Conseil du travail de Mont, 
real et la Fédération des tra­
vailleurs du Quebec vont dé­
ployer, au cours des prochai­
nes semaines, une offensive 
tenérnlisée contre le chômage.

C'est ce qu'ont révélé au­
jourd'hui MM. Marcel Per­
reault ,.t Fernand Daotist, res­
pectivement président du CTM 
et seerétaire général de la 
FTQ. Cette action, qui se situe 
dans les suites au congrèa de 
la FTQ. constitue l’un des pre­
miers gestes importants propo­
se aux militants par la nou­
velle équipe élue au CTM.

"Le dernier congrès de la 
FTQ a donné des mandats pré­
cis aux dirigeants de la een- 
trale. a affirmé Fernand 
Daoust. Les militants ont ex­
primé unanimement le voeu 
de nous voir organiser et coor­
donner des actions susceptibles 
de changer en profondeur le 
régime économique qui les op­
presse. Or, parmi les consé­
quences désastreuses de «e

GRATIS !
*>i vous voûte: vous renseigner 
■.ur votre urdité, MAICO vous 
offre grjtuitement une brochure 
décrivant se:> services technique. 
avant et après ta vente.

Procurez-voui-la en écrivant ou 
en téléphonant au:

I SeUVICE AUDITIF J

! MAICO i
i ,NC i
S 115, Côte d'Abrahm Quebec 4. j

Téléphona : 529 9325 i

i Nom

l Adreno

Vilt*

, S.V.P. ’n'sdroïser uno copia qra 
I tuite do votre brochure sur vos 
i services techniques.

N.B. Réparations «xécutces pen­
dant que vous attendes.

système axé sur le profil des 
glandes concentrations finan­
cières, le chômage devient Tu­
ne des formes d'oppression qui 
pèse particulièrement lourd 
sur toute la classe ouvrière.

La fin de résoiNinr

"(’e poids, tous les travailleurs 
le ressentent douloureusement, 
qu’ils soient travailleurs actifs, 
chômeurs occasionnels ou as­
sistés sociaux. Les premiers, en 
plus de défrayer par leurs 
taxes le coût du sous-emploi, 
-.e sentent eux-mêmes menacés 
chaque jour par les mises à 
pied massives, les fermetures 
d’usines et les changements 
technologiques mal planifiés.

"Nous assistons à la fin d’un 
égoïsme. Le dernier congrès de 
la FTQ a été pour nous Toc- 
ca.siui d'une prise de conscien­
ce collective sans précédent. 
Une proportion grandissante de 
militants ressentent maintenant 
très fortement qu’il n’y a plus 
de divorce entre les différen­
tes couches de travailleurs. Ils 
se sont faits démontrer bruta­
lement. au cours des dernières 
années, qu'ils étaient tous me­
naces également par cette or­
ganisation sociale qui n’est pus 
faite pour eux. où les décisions 
se prennent sans eux. Leur ni­
veau de vie peut paraître tem­
porairement privilégié par rap­
port à celui de camarades oeu­
vrant dans des secteurs indus­

triels marginaux. IL savent 
maintenant qu'il suffit d'un 
changement de conjoncture 
canadienne ou étrangère, a la­
quelle vont assister complai- 
semment nos gouvernements, 
pour les jeter carrément dans 
la rue".

Le chômage nécessaire

I* leader syndical a dit ne 
pas s'illusionner sur les pos­
sibilités d'action des gouverne­
ments de Québec et d'Ottawa, 
il a affirmé cependant que le 
mouvement ouvrier souhaitait 
mener avec les mouvements 
populaires une lutte acharnée 
pom démasquer la connivence 
des politiciens avec la machine 
a profit* qu'engendre le chô­
mage.

“Des dossiers préparés par 
notre bureau de recherche et 
étudiés en congrès démontrent 
clairement que, face au phéno­
mène du chômage et dos re­
mèdes que l'Etat fédéral dit lui 
apporter, ce dernier n’est 
qu'un "rouage de l’exploita­
tion des travailleurs.

"Ces dossiers nous appren­
nent aussi que le chômage est 
inhérent au système capitaliste 
et qu’il est délibérément accru 
par les politiques du gouver­
nement Trudeau et celles du 
gouvernement américain. l>* 
refus d’intervenir au niveau de 
la planification économique et 
du contrôle des investisse-

En vertu du programme des initiatives locales

$237,105 sont accordés à 
municipalités du Québec

des

OTTAWA — M. Jean Marchand 
ministre de l’Expansion écono­
mique régionale, a annoncé au 
nom de M. Otto Lang, ministre 
de la Main-d’œuvre et de l’Im­
migration, que huit octrois to­
talisant S237.105 ont été accor­
dés a des municipalités du 
Québec en vertu du programme 
des initiatives locales.

I^i corporation municipale de 
Belcourt recevra un octroi de

CHAMBRES 
DEMANDÉES
pour la période du Carnaval

Toute personne ayant des chambres 
à louer pour la période du carnaval, 
du 2 au 13 février 1972, est priée de 
s'adresser, du lundi au vendredi, de 
10.00 AM à 4.30 P.M., a Tendrait
suivant :

COMITE DE LOGEMENT DU CARNAVAL
60, rue d'Autcuil, Quebec 4

Tel. :522-4071 - 522-4072

“Accueillir chez-roi Jet vititeure penJant le carnaval, c'ett 
taire preuve Je civisme”.

$15,700 pour le réaménagement 
du dépotoir municipal. Ce pro­
jet créera 10 emplois.

I^a corporation municipale 
de Saint-I>amien-de-Bueldand, 
Bel léchasse, re<*evra un octroi 
de $13,795 pour l’amélioration 
du système préventif contre 
les incendies. Huit emplois se­
ront ainsi créés.

I^a corporation municipale de 
Latulippe recevra un octroi de 
$17,258 pour la construction 
ft'une salle de loisirs. Ce pro­
jet créera 22 emplois.

I^a corporation de la cité de 
Rouyn recevra un octroi de 
$30,186 pour la construction 
d'un garage municijwl et l’amé­
nagement d’un terrain de sta­
tionnement. Vingt et un em­
plois seront ainsi créés.

La corporation de la cité de 
llouyn recevra un octroi de 
$34,632 pour la rénovation 
d'édifices municipaux et l’amé­
lioration des services récréa­
tifs. Ce projet créera 20 em­
plois.

La corporation municipale de 
St-Pierre, Témiscouata, rece­
vra un octroi de $40.375 pour 
l’amélioration d’un édifice mu­
nicipal et la construction de 
chemins. Dix-huit emplois se­
ront ainsi créés.

Iài corporation de la ville de 
Malartic recevra un octroi de 
40,716 pour la démolition d'une 
bâtisse. Ce projet créera 16 
emplois.

l>a corporation de la ville de 
St-Félicien recevra un octroi 
de $42,243 pour effectuer des 
travaux d'aqueduc et d’égouts. 
Dix-huit emplois seront ainsi 
créés.

En vertu du programme des 
initiatives locales, une organi­
sation à but non lucratif, un 
groupement de citoyens, une 
municipalité ou un gouverne­
ment provincial ou territorial 
peut bénéficier d'un appui fi­
nancier, sous forme de contri­
butions n’«xcédant pas $500,000 
dans le but de réaliser des 
projets susceptibles de créer 
des emplois, afin d’assurer le
mieux-être de la collectivité.

Ce programme est adminis­
tré par le ministère de la
Main-d'œuvre e» de l’Immi­
gration dans le «uire du plan 
spécial de stimulation de l'em­
ploi mis au point par le gou­
vernement fédéral pour créer 
des emplois, plus particulière­
ment au cours de la période 
qui va de novembre 1971 à
mai 1972. ■

M. Guy Messier, coordinateur 
de Multi-média
QUEBEC tOIP) — Monsieur 
Guy Saint-Pierre, ministre de 
l'Education, annonce la nomi­
nation de monsieur Guy 
sier, au poste de coordonnateur 
général du programme multi­
media, en remplacement de 
monsieur Jean-Jacques Noreau,

PLACE NORMANDIE
Route Morie-Victorin (3) St-Nicolas

r£.

U NORMAND A FART Ut DI $1 M25.0D

ÇA BOUGE A PLACE NORMANDIE

Pour votre confort des maisons 
ANTIPOLLUTION NOVELEC
pour votre environnement nous sommes 
« compléter vos rues

HATEZ-YOUS !
116 maisons livraison immédiat*

38 maisons livraison 1er moi 12

,. &ï

t ’

qui a résigné ses fonctions, au 
début du mois do janvier.

Monsieur Messier possède 
une longue expérience dans le 
domaine des media de l’éduca­
tion et de l’animation. De 1950 
a 1963. il fut scripteur, anima­
teur, recherchiste à la pige, 

I particulièrement pour les émis- 
1 sions de la section jeunesse, à 

la radio et à la télévision de 
Kadio-Canada. ni 1964, il fut 

| nommé directeur de l’informa­
tion au bureau d’aménagement 
de TEst du Québec (B.A.E.Q.i, 
à Mont-Joli.

En septembre 1965, il est 
nommé directeur de l’informa­
tion au ministère de l’Educa­
tion.

En novembre 1966, Guy Mes­
sier est nommé responsable du 
projet TEVEC, projet expéri­
mental de télévision éducative 
pour les adultes, qu’il a concu, 
en collaboration avec des spé­
cialistes du ministère de l’E­
ducation. Cette expérience de 
l’éducation par la télévision, le 
document écrit et l’animation 
visaient les 270,000 adultes de 
la région du Saguenay-Lac St- 
Jean et avait pour but de re­
hausser le niveau de scolarité 
et de développer les ressources 
humaines. L’expérience a rem­
porté un succès remarquable 
au Québec et a suscité un vif 
intérêt dans beaucoup de pays 
étrangers, les nombreuses dé­
légations venues étudier l'or­
ganisation et observer le de­
roulement de cette expérience 
originale, en témoignent.

Monsieur Messier tait par­
tie du programme multi-media, 
depuis les débuts.

11 agissait en plus, comme 
conseiller auprès de plusieurs 
organismes, notamment l’Uni­
versité du Québec. l’Universi­
té Laval et TUNESCO. Avant 
sa nomination, monsieur Mes­
sier s’apprêtait a aller diriger 
un projet de télévision éduca­
tive en Côte d’ivoire, a la de­
mande de TUnesco.

Monsieur Messier exercera 
ses fonctions de coordonnateur 
général sous l’autorité d'une 
commission administrative et 
d'un comité exécutit. tel que 
stipulé par l'arrêté en conseil, 
régissant le programme multi-

ments fait de nos gouverne­
ments des complices d'un sys­
tème économique dont le fonc­
tionnement. axé sur les profits, 
requiert un taux de chômage 
élevé, l^es politiques de sub­
ventions et les projets d'ini­
tiatives locales ne changent 
en rien cet état de chose. Les 
premières ont pour conséquen­
ces principales d’augmenter les 
profits des grandes entreprises: 
les seconds visent ô calmer les 
éléments les plus susceptibles 
de remettre énergiquement en 
cause le régime. Aucune de ces 
actions gouvernementales n’a 
pour fin et pour effet pratique 
de modifier la charge du sous- 
emploi".

Place aux "Initiatives locales"
Pendant lu conférence de pres­
se, MM. Perreault et Daoust 
ont surtout décrit Tune des 
action* qu’ils situent au coeur 
de l'offensive que leurs orga­
nismes entendent mener : un 
ralliement monstre de travail­
leurs au Forum. "Mais, devait 
préciser le secrétaire de la 
FTQ, nous ne nous refuserons 
aucune méthode de pression 
au cours de cette bataille. Nous 
allons meme faire une large 
place aux "initiatives locales" 
et régionales de nos militants. 
Il est à prévoir cependant que 
ces initiatives seront moins 
inoffensives que celles que le 
fédéral subventionne après les 
avoir pa-ssées au peigne fin". ■
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Commentaires
et insolences de... PIERRE VILLEMURE
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La renne du Carnaval dans 
notre bonne ville de Quebec 
signifie que celle-ci sera enva­
hie, comme par les années pas­
sées, par des milliers (le car 
nai'aleiur et de car nu va leu se s 
remuants et jxirfois, aussi, pas 
mal bruyants. C’est pourquoi 
plusieurs propriétaires de mai­
sons de touristes du Quartier 
latin ont eu, cette année, la 
précaution d’améliorer l’inso­
norisation des chambres et la 
solidité de leur mobilier. Car 
personne n’ignore que le Car­
naval donne lieu à des “yxir- 
touses" fantastiques, au cours 
desquelles ces joyeux visiteurs 
sont susceptibles d’exercer 
quelques ravages d’ordre mi­
neur : mettre le feu dans leur 
lit. arracher la tuyauterie dans 
les salles de bain, réduire les 
meubles en morceaux et casser 
les vitres. C’est le côté négatif 
de la fête. Fort heureusement, 
ce ne sont là que des ras isolés. 
Mais il reste que ceux qui y 
ont goûté prennent maintenant 
leurs précautions. On m’a rap­
porté entre autres, l? cas de 
touristes qui sont retournés 
chez eux en emportant les lam­
pes et les tapis. Probablement 
en souvenir du Carnaval. C’est 
original comme tout ! Mais 
quelle surprise jx>ur le proprie­
taire !

—o—0—0—
Il existe à Québec certains per­
sonnages, hauts en couleur, qui 
sont connus comme Barabbas 
dans la Passion. Il en est ainsi 
d’Edouard Lépine, fonctionnai­
re au ministère provincial des 
Transports. A lui seul, Edouard 
en sait plus long sur le fonc 
tionnement de ce ministère que 
les autres fonctionnaires réu­
nis. Il s'est tellement identifié 
à son travail, qu’on ne peut pas 
ohts imaginer un ministère des 
Transports sans Edouard Lé­
pine que l’on peut imaginer 
un bateau sans goui'ernail. Et 
puis, notre ami Edouard pos­
sède une éloquence du ton­
nerre. Je ne comprendrai ja­
mais pourquoi il ne s’est pas 
lancé dans la jyolitique. Peut- 
être par excès d’humilité.

— O — o — O —

Un brave curé donne lecture 
d’un passage de la Genèse à 
ses paroissiens : “Et le Sei­
gneur donna a Adam une fem­
me ... elle était goudronnée 
en dedans et en dehors.’’

Le saint homme avait tourné 
trois /xxpes au lieu d’une seule.

et il était tombé dims l'Arche 
de Noe.

— O — O — O —

Troisième réponse à cette chè­
re veuve de Lévis qui ne se 
remariera jamais. Digne et il­
lustre Veuve-de-Levis-qui-ne-se- 
remariera - jamais - jamais • 
jamais - jamais • jamais (cinq, 
le compte y est), j’ai relcve 
le défi que vous m'iive: lancé, 
et j’ui publié la série de vos 
jamais énergiques a l'endroit 
du remariage. Est-ce assez in­
solent a votre goût ! Et puis, 
souvenez-vous donc qu'il ne 
faut “jamais” dire “fontaine, 
je ne boirai pas de ton eau”. 
A bonne enienderesse. salut. 
(.Ve jws lire “bonne .en ten- 
dresse'. I

— O — O — O —
Même à cette époque de cupi­
dité et d’égoïsme generalise, 
il existe encore des gens pour 
qui lu chante envers le pro­
chain n’est pas un vain mot. 
iJe ne veux pus parler ici de 
mes camarades de la Rédac­
tion. qui poussent la charité 
jusqu'à m’endurer.) Un prê­
tre. qui a préfère garder sage­
ment l'anonymat, a décidé de 
se consacrer aux oeuvres cha­
ritables une partie im'portaute 
de la somme di S IL' >,000 (piïl 
rient de gagner de Loto-Qué­
bec. “J'ai vu tellement de pau- 
vretr dans ma rie, dit-il, que 
ma première réaction « été 
de penser à ceux à qui je 
pourrais venir en aide. Vous 
ne pouvez savoir combien cela 
me rend heureux d’aider au­
trui.'’ Chaiieau bas. Un geste 
comme cela nous console de 
bien des mesquineries, y com­
pris de l'effroyable rapacité des 
conqxignies de Finance, ces 
sortes de machines • à • met - 
tre - le - monde - dans • le - 
chemin.

— o — o — o —
Des meurtres, des t'iols. de la 
drogue, des bagarres sanglan­
tes, des actes de sadisme, du 
sang, du sang, du sang ! Vite, 
ça presse ! Il nous en faut au 
plus vite ! Ça devient dange­
reusement monotone ! Si ça 
continue comme cela, certains 
petits journaux à sensation 
vont faire faillite. Une semaine 
sans bain de sang à exploiter, 
et “l'empire’’ de la sensation 
est fortement ébranlé.

— o — o — o —
Ca continue de bouger. de| 
progresser, de s'émanciper et

DRACULA El LANDRU SONT EN LICE
Mesdames, que pensez-vous de ccs deux moineaux com­
me candidats au titre du plus bel homme de Tannée?
(Téléphoto DPI I ■

de “sirigner” à FACTION- 
QUEBEC. Après le jesfirnl du 
livre tenu a notre i/randc li­
brairie du boulevard Charest, 
supervente qui se termine au­
jourd'hui même et qui a rem 
porté un succès sans prece­
dent, ce sera bientôt au tour 
de la librairie ultra-moderne 
de la Pince Laurier d’accomplir 
des merveilles. Félicitations à 
monsieur Lortie et à son équi­
pe, et bonne châtier à monsieur 
Ampletnan ! Maintenant c'est

nu tour de ce dernier à manier 
lu “remetempéte” pour la plus 
grande gloire de FACTION,

— 0---O — o —

Et sur ces bonnes paroles, chers 
lecteurs, je vous quitte en vous 
souhaitant une hou ne fin de 
semaine, beaucoup de plaisir, 
un peu de sommeil, pas trop 
d'abus. Ne faites surtout pas 
ce que je me proitose de taire. 
Mais ça, c'est l(> secret de votre 
ami Pierre. ■

enseignes
un point 

rest taut!

Côté
Enseignes
Limitée
1360. PROVINCIALE 
QUÉBEC 8. (418) 683-4485

H travers la Belle Provinte

1 S~m'ss. T
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CENTRE-VIUX PLACE LAURIER

FIANCEES
Participez au concours

Au service de la fiancée Paquet'

et réalisez un 
voyage de noces 
à Miami ou dans 
les Iles Bahamas.

Gagnez un des 3 voyages
Al R CANADApar DC8 <i»

VOYAGES
Roquet Inc. en coopération avec Air Canada 

et notre agence de voyages 
vous offre cette année encore la chance de gagner l'un des trois voyages 
pour deux personnes 
— trois destinations différentes.

• le 1er voyage attribue le 1er avril: QUEBEC-MIAMI, un seioui de deu* 
vemaine» au Motel Sue», rhambre et deieuner inclut. En plus, allocation» 
de voyage de $200
• le 2e voyage attribue le 1er moi QUEBEC-NASSAU (Bahama»), un 
séjour de deu* lemaines a l'hôtel Montagu Beach, chambre et déieuner 
indu» En plu», allocation» de voyage de $200.
• le 3e voyage attribue le 1er juin- QUEBEC-FREEPORT (Bahama»), un 
»éjour de deux semaine» o l'Hôtel Oceanu», chambre et deieuner indu» 
Allocation» de voyage de $200.

Attribution» de cadeau* »urprise», a raison d'un par semaine, du 1er tevrierau lerju'r'
Aussi attribution d’un complet-sur-mesure a un fiance, a la dermere semaine de moi

ENREGISTREZ-VOUS A NOS DEUX SALONS DE LA MARIEE
?• v’oç*. C*nfie-Ville ou m*eou 2 Fltxt laun*i «tu 28 décembre a» 31 moi 197.’
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La protection des investissements américains
Le président Richard Nixon vient 
de faire l'énoncé d'une politique 
sur l'assistance économique et la 
securité des investissements amé­
ricains dans les pays en voie de dé­
veloppement. Selon cette politique, 
les gouvernements étrangers qui 
exproprient les avoirs américains 
sans compensation suffisante, de­
vront s'attendre à ce que les Etats- 
Unis n'occordcnt plus aucune aide 
economique bilatérale et que le 
gouvernement américain retire son 
appui aux programmes de crédit à 
l'étude en faveur de ces pays par 
les institutions financières multila­
térales.

Cette mesure gouvernementale 
visant à épauler et à protéger l'en­
treprise privée américaine à l'é­
tranger ne manquera pas de faire

Tel que je m’y attendais, je viens de 
recevoir la visite de notre ami 
Joachim Tremblay. Evidemment, il 
a succombé à l’attrait des Fêtes. 
I>es cartes de crédit, il en avait, et de 
toutes les couleurs. Il m’a raconté 
le Noël magnifique qu’il avait pas­
sé : des cadeaux, des jouets, des 
“douceurs”, il en a eu pour son ar- 
RenL II m’a même apporté une pu­
blicité qui lui dirait : “Achetez au­
jourd'hui, payez l’an prochain”. 
Pauvre Joachim ! Il ne se domptera 
jamais. “Achetez aujourd'hui” : 
c’est un achat qu’il a fait le 22 dé­
cembre; "payez l’an prochain” : le 
compte était dû au mois de janvier. 
11 sera toujours une victime de la 
supercherie de la finance et de la 
publicité qui est essentiellement bâtie 
pour faire acheter par les hommes 
ce dont il n’ont pas l>esoin.

Alors .tous les deux, nous avons 
C'^iyé de comprendre quelque chose

resurgir les anciennes accusations 
lancées par les adversaires des poli­
tiques extérieures des Etats-Unis en 
accusant le gouvernement de se 
servir des entreprises multinationa­
les comme d'un instrument d'impé­
rialisme pour renforcer sa puissan­
ce dans le monde.

En un sens, la nouvelle politi­
que américaine, suscitée par des 
années, tranche avec la tendance 
qui s'était dessinée depuis la der­
nière guerre mondiale, et selon la­
quelle on remarquait une dépoliti­
sation radicale des investissements 
privés à l'étranger. Cette tendan­
ce, que la déclaration du président 
Nixon semble renverser, permettait 
récemment à un économiste réputé 
de la Graduate School of Adminis­
tration de l'Université de Califor-

dans son nouveau dossier de dettes, 
mais ce ne fut pas facile. Dans 
l’ambiance des Fêtes, il avait fait 
beaucoup d’achats, mais n’avait gar­
dé que peu de facture (presque pas 
de preuves). Tout de même, nous 
en sommes venu à lx>ut. Lorsque je 
lui ai donné les explications de base 
sur la nouvelle loi de la protêt”! ion 
du consommateur concernant les car­
tes de crédit ,nul besoin de te dire 
que le visage lui a allongé, car ses 
achats de \'<x-l dépassaient les $700. 
Des comptes à payer .il en a main­
tenant, mais son revenu lui n’a pas 
augmenté.

Tu devrais le voir lorsqu’il arrive 
à mon bureau. On dirait une tor­
nade. La porte s'ouvre en vitesse 
et c’est la grande exclamation : “Je 
viens encore de me faire rouler”. Il 
a la mémoire courte, car son expé­
rience du passé aurait dû le prévenir 
des bas coups de la publicité.

nie, Neil H. Jacoby, d'affirmer que 
l'ère de la diplomatie du dollar 
était révolue et que de nos jour, 
tissant au dehors, le faisait à scs 
propres risques. Ainsi, si cette en­
treprise subissait des pertes d'actifs 
à l'occasion d'une guerre civile ou 
d'une exporpriation effectuée sans 
dédommagement raisonnable, elle 
ne pouvait espérer voir les Etats- 
Unis appliquer des sanctions éco­
nomiques ou militaires contre le 
pays concerné.

De solides exemples pouvaient 
appuyer la remorque des économis­
tes comme les expropriations d'o- 
voirs d'entreprises américaines en 
Bolivie, au Pérou, en Algérie et plus 
récemment au Chili, expropriations 
qui se sont produites sans que le 
gouvernement américain n'inter-

Cette fois-ci, il n’y échappera pas : 
c’eq la faillite personnelle avec tous 
les problèmes quelle comporte. I n 
premier dépannage, cela se conçoit, 
mais au deuxième, il faut prendre la 
formule draconnienne. Il venait 
justement de terminer la lecture de 
la Loi des dépôts volontaires et cro­
yait pouvoir s’en serv ir, mais ce n’est 
plus pour lui.

Il est tellement offusqué d’avoir 
tombé dans le panneau, qu’en tant 
que lecteur de ma chronique dans le 
Journal l’Action-Quélx'c, il m’a sug­
géré que le sujet de la prochaine 
série soit “La carte de crédit ". J’ai 
donc acquiescé â sa demande et dès 
samedi prochain, je t’invite à lire le 
début d’un exposé sur la carte de 
crédit.

En passant, toi qui me lis depuis 
le mois de septembre, aurais-tu l’a­
mabilité de m’écrire un mot afin de 
me faire part de tes observations.

vienne en aucune façon, sinon par 
certaines tentatives de conciliation 
par les voies diplomatiques habi­
tuelles. Pourtant, lorsque survin­
rent les expropriations d'avoirs 
américains au Pérou le Congrès 
avait autorisé le gouvernement des 
Etats-Unis à supprimer toute aide 
économique à ce pays. La Maison 
Blanche n'appliqua pas cette me­
sure.

“Il faut se réjouir de cette dé­
politisation des investissements pri­
vés américains à l'étranger, parce 
qu'elle réduit les risques de conflit 
militaires naissant des rapports 
économiques entre les nations'', di­
sait récemment encore M. Jacoby 
qui ajoutait: “Le fait de savoir que 
les investissements privés à l'étran­
ger ne dépendent que d'eux-mémes 
dictera vraisemblablement à l'ave­
nir un comportement plus respon­
sable aux investisseurs aussi bien 
qu'aux pays d'accueil''.

Faut-il en conclure que le gou­
vernement américain rétrograde 
dans sa politique extérieure ? Ne 
cherche-t-il pas plutôt par cette 
mesure à encourager les firmes 
américaines à essaimer des inves­
tissements et des filiales à travers 
le monde ? A la fin de 1968, les in­
vestissements directs à l'etranger 
des sociétés américaines at­
teignaient 65 milliards de dollars 
et ne cessaient de s'accroître. Ces 
investissements ont profité aux 
pays étranger en leur apportant de 
l'équipement, de la technique, des 
méthodes modernes de gestion, me­
me si ces investissements turent 
parfois la cause de grandes diffi­
cultés dans les relations entre les 
Etats-Unis et les poys étrangers 
concernes.

En tout cas, la nouvelle politi­
que américaine sera un sérieux 
avertissement à l'égard des pays 
en voie de développement et qui 
comptent beaucoup sur l'entr'aide 
internationale et les investisse­
ments étranger pour acquérir leur 
emancipation et leur indépendance. 
C'est comme si Washington leur 
disait: “Expropriez si vous le vou­
lez, mais dédommagez les investis­
seurs américains en conséquence, 
sinon. . . I'' ■

La carte de crédit
Le consommateur s’instruit André Laurin

L'opinion du lecteur
L’infidélité "au masculin" ?
Ktre infidèle : “qui ne respecte pas La 
foi conjugale" d'après la définition du 
dictionnaire universel de (îrolier. C'est 
la définition qui en était donnée, sa-
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Vente au numéros $0.15
»A.
Livraison à domicile par porteur, 
lésion immédiate de Quebec :

par semaine
S0 bO 
pour trois

$9 00

par année
$30.00

mois

pour §»* moîj 
$1ô.00 

un mois
5

Dans les autres centre*
ou la livraison se lait Par porteur j
par fcmô ne pai onneo pour six' moi*

• $0 50 525.00 $13.00
pour trois mois un mois

$7.75 >2 50

f*r la poste, au Quebec :
par anno* pour six mois

>20 00 $11 00
pour trois mois un mois

$6 50 $3.00

Dans les autres provinces :
par anrt’V pour six mois pour trots mois

$35 00 $19.00 $to 00

Etats Uni* •
par arnee pour six mois pour tro:s mo's

>40 00 >22 00 $12.00

Peys etrangers :
par annoa pour six mois pour trois moi*

>50 00 $26.50 $14.00

modi soir dernier le 8 janvier, à l'é­
mission "Au masculin’’, où le sujet à 
l'ordre du jour était l'infidélité. Donc, 
en portant de la définition du diction­
naire, M. Doris Lussier et non “Le 
Père Gédéon" expliquait d’une façon 
qui nous semblait des plus logiques, 
à M. Gaston L'Heureux, animateur de 
cette émission, que si les hommes 
étaient pour la plupart des menteurs, 
la faute en incombait à la société qui, 
par ses lois, s'appuyant encore sur une 
morale périmée, obligeait ces derniers 
à vivre dans cette tromperie bien 
légitime.

Ktre infidèle veut dire, toujours d’a­
près la definition du dictionnaire "per­
dre la foi en l'amour conjugal" et si 
survient une aventure en dehors «le 
cet amour, il ne s'agit nullement d'in­
fidélité, si l'amour du couple n'en est 
pas amoindri «*t si cette aventure ne 
prive pas l'un ou l’autre des conjoints. 
C'est un sexologue, qui prenait part a 
cette émission et qui venait appuyer ses 
dires, en ajoutant qu'au contraire dans

L'homme préhistorique
lettre ouverte à 
M. Pierre Gascon,
Directeur de la rédaction 
"Perspectives Inc."
2.11. rue St-Jacques,
Montréal.

M«*n.sirur le directeur.

Je veux ici manifester mon entière dé­
sapprobation au sujet de l’article, inti­
tule "L'homme préhistorique", qui f.it 
publié dans PKRSPECTIVFS du 8 i m- 
vier.

L'auteur commence et termine son 
papier en rejetant du revers de la main 
l'idée d'un Dieu créateur.

yuo dans le plan de la création, l'é­
volution ait pu intervenir pour amener 
l’iuxnme a l'admirable développement

bien des cas, ces aventures ex trama ri- 
tale.i favorisaient l’épanouissement de 
plusieurs couples dans leur harmonie 
conjugale.

Ce qui me choque dans tout ceci 
c'est qu'avec de belles phrases, de beaux 
parleurs viennent nous brouiller l'es­
prit avec dos propos qui, en partant, 
sont faux. Sous prétexte de libérer 
l'homme des préjugés qui l’étouffent 
et le briment, on farde la vérité en 
donnant a certaines définitions de faus­
ses résonnances.

Kst-ce que nous devrions nous in­
quiéter fare à ces nouveaux courants 
d'idées qui, a première vue, semblent 
peut-être inoffensifs ? Pour répondre à 
cette question, il faudrait retourner 
qui'lques cinq années en arrière, alors 
que nous aurions cru impossible l’a­
vortement sur demande, la pornogra- 
phie dans les théâtrales et même à la 
télévision, la drogue et l'amour libre 
dans les écoles, le mariage civil et j'en 
liasse Eh bien, il faut l'admettre, nous 
en sommes la actuellement, et tout

qu'il connaît aujourd'hui, cela est di» 
cutable et la plupart des nombreuses 
hypothèses avancées à ce sujet sont 
loin d'avoir tous les critères de edédi- 
b lite qui suppose une évaluation scien­
tifique. Cependant, à supposer que tel 
aurait été le cheminement suivi par les 
generations humaines depuis l’appari­
tion de la vie sur terre, il faudrait ad­
mettre, n’en déplaise à votre auteur, 
qu'un "souffle divin" fut imparti à l'an­
cêtre hypothétique de Ihomme à un 
moment «ni l'autre du procédé évolutif, 
si obscurs qu'aient pu être les principes 
humains.

Nul ne donne ce qu’il n'a pas. Tous 
les attributs de l'être évolué devaient 
obligatoirement trouver, au moins 
en puissance, dans celui dont, suivant 
cette théorie, il serait un perfcctionne-

cela en si peu de temps. Alors, pour 
demain, pourquoi pas tout le reste, la 
drogue a la portée de tous, la prostitu­
tion et l’homosexualité, etc., en pré­
textant la libération de l’humanité.

Deux solutions se présentent a nous. 
La plus facile serait de fermer les 
yeux, en attendant qu'on nous prépare 
un beau passeport bien propre, en bon­
ne et due forme, vers la liberté, parce 
qu’il n'est plus de mode d'appeler cela 
de la débauche. Mais pour ceux à qui 
cette solution ne plait pas, et j’espère 
qu’ils sont nombreux, il y a cette autre 
solution, plus difficile, plus exigeante, 
qui veut que l’on ne reste pas en veil­
leuse, que l'on crie plus fort que ceux 
qui veulent nous faire miroiter une 
fausse libération.

On se laisse avaler tout rond, ou on 
proteste ?

Afonique PLOL’ItE 
926. Renoit 
Victoriarille 
Tél.: 752-9414 

Victorlaville. ce 12e jour 
de janvier 1972. ■

ment. Il fallait donc, dès l'origine, 
qu'un être suprême: Dieu, attribuât a 
cet être inférieur — peu importe que 
votre auteur l'appelle singe, animal 
amphibie, poisson ou cellule quelcon- 
tijie — les possibilités de se développer 
selon un processus déterminé de toute 
éternité par le Créateur. Et c'est Ici 
que pourraient se rejoindre la Genèse 
et la théorie de l'évolut'on

la» périodique PERSPECTIVES étant 
lu non seulement par les adultes mais 
aussi par un grand nombre de jeun<*s, 
vous ne devriez pas permettre qu’on 
vienne ainsi, par votre revue, semer le 
doute dans l'âme de nos enfants.

l'n lecteur Indigne 
Paul-E. Touch» tte. 
st-Cyrille (Drummond)
Québec.

(Tv^ç)
Restaurant
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Sécurité sur glace
Le patinage sur glace est un sport 
dont les origines remontent au 
Ville siècle Les premiers patins 
connus étaient façonnés dons des 
os d'animaux. Des os de vaches 
et de rennes, plus communément, 
mais aussi, dans des dents de pho­
ques. L'os était meulé puis un des 
bords était aminci pour former la1 
surface de glissement. Il était en­
suite fixé à la chaussure par des la­
nières de cuir.

Les patins ont connu les formes 
les plus diverses. Il en était de 
très longs en forme de skis. D'au­
tres, droits au talons, s'incurvaient 
gracieusement à l'avant. Il y en eut 
en bois et munis d'une lame de fer.

L'invention de la réfrigération 
mécanique et la mise au point de 
la glace artificielle ont transformé 
le patinage, de passe-temps saison­
nier en sport majeur. La première 
patinoire de glace mécaniquement 
réfrigérée fut conçue par un John 
Gamgee et construite à Londres, en 
1876. On a surnommé ces pati­
noires des Glaciariums et ellps con­
nurent une popularité toujours 
croissante.

Aujourd'hui une multitude de 
Canadiens se livrent aux joies du 
patinage sur glace et on pourrait 
en dire long sur l'art d'un sport qui, 
pour les uns, est tout agrément et 
pour les autres représente les vi­
ves émotions de la competition. 
Mais nous n'en dirons que ceci et 
ce n'est certes pas le moins impor­
tant: “profitez des sports de gla­
ce mais soyez toujours prudents"!

Le service de sécurité aquati­
que de la Croix-Rouge vous exhor­
te, ou cours des mois d'hiver, à tou­
jours vérifier l'épaisseur de la glace

avant de vous y risquer. Une gla­
ce qui n'a pas au moins quatre pou­
ces d'épaisseur n'est pas sûre pour 
y marcher ou y patiner. Toute 
glace près des eaux libres, au des­
sus de courants rapides, sur de 
l'eau salée ou sur des lacs balayés 
par le vent est presque toujours 
dangereuse. Pensez-y et prenez 
garde.

Si vous devez traverser une 
étendue de glace dont vous ne 
connaissez pas l'épaisseur, portez 
toujours une longue perche qui re­
posera de chaque côté du trou si 
vous passiez à travers la glace.

Ne patinez qu'avec des compa­
gnons, surtout a la nuit tombée. Si 
vçys découvrez des endroits où la 
glace est mince et dangereuse, 
marquez-les clairement.

Gardez dans votre voiture un 
rouleau de corde en cas d'accident. 
Si quelqu'un tombait à travers la 
glace, couchez-vous à plat sur la 
glace. Si d'autres sauveteurs sont 
avec vous, demandez que l'on vous 
retienne par les chevilles ou les pa­
tins pendant que vous tendez la 
corde ou tout autre appui. Si la 
victime est éloignée du rivage, plu­
sieurs sauveteurs peuvent former 
une cha ne humaine pour l'attein­
dre. Au cours du sauvetage, ras­
surez la victime, Et par dessus 
tout, ne cédez pas à la panique; 
gardez votre sang froid.

Dans notre belle province, ce 
ne sont certes pas les étendues 
d'eau qui manquent pour pratiquer, 
l'hiver, patinage et autres sports de 
glace. La Croix-Rouge vous rap­
pelle que la pratique de ces sports 
est une source d'agrément en au­
tant que vous saurez être prudents.

Point de vue

Politique en préparation?
Le ministère des Affoires sociales, 
dirigé par nul autre que M. Cos- 
tonguay, s'intéresse à la planifi­
cation foiniliale. M. Trudeau avait 
déjà dit que l'Etat n'avait rien à 
faire dans la chambre à coucher. 
Mais M. Castonguay croit de son 
devoir et de son ministère d'y en­
trer !

Il vient donc de mettre sur pied 
un comité provisoire chargé de dé­
finir les objectifs qui pourront diri­
ger le gouvernement quant à la pla­
nification de la famille.

Comité consultatif, cela va sans 
dire. Le ministre n'est pas lié par 
les conclusions de ce Comité.

Allez-y voir ! Il suffit de con- 
noitre les représentants de ce Co­
mité pour être fort éclairé sur la 
politique que le ministère désire 
adopter ! Ou pourrait adopter !

Par exemple nous voyons let 
docteurs Lise Fortier et Serge Mon- 
geau faire partie de ce Comité de 
sept personnes.

Ni ou point de vue chrétien ni 
au point de vue national, nous ne 
pouvons admettre un Comité où 
ces deux personnages feront valoir 
leurs vues. Nous avons là deux 
apôtres de la dénatalité ou Québec. 
Car, dans les faits, leurs arguties 
en faveur de la promotion fémini­
ne, de la liberté sexuelle, et de la 
planification familiale par la “pilu­
le'' et les contraceptifs, n'ont obte­

nu qu'un seul effet: une crise ef­
froyable.

Nous savons déjà que certains 
organismes de planification fami­
liale comme le Centre de planning 
familial reçoivent des subventions 
du ministère des Affoires sociales, 
nous nous en étonnons.

Ces deux vulgarisateurs de la 
sexologie et des moyens anticon­
ceptionnels ont une doctrine bien 
affichée, et nous nous étonnons 
que le gouvernement leur accorde 
une préférence en les nomment è 
un tel Comité. Généralement, il 
nomme un théologien complaisent 
comme paravent !

Remorques bien: H s'agit de 
planification familiale, donc c'eat 
inoffensif et même les catholiques 
an parlent au)ourd'hui. Il s'agit 
d'un Comité provisoire, donc sans 
conséquences. Il l'agit d'un Co­
mité consultatif, donc sons effica­
cité et sons lendemain. Semble-t-il.

Alles-y voir ! On prépare une 
politique. Le ministre affirmera 
qu'il a consulté des experts. Bref, 
la population se verra roulée car 
ces deux “raminoftobis'' ne par­
lent pas le même langage, sous las 
mêmes mots, que la papulation 
croyante du Québec. Dans les hô­
pitaux on multipliera les avorte­
ments et les cliniques diffuseront 
les onti-conceptionnels, gracieuseté 
de l'Etat ! ■

(L'ACTION NATIONALE,
Montréal, jonv. 19721
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Cm analyses de tiims appera'ssant c;■dessous so"t classée» suivant
leur jleur artistique telle qu'établie par OMitc des Cemmuntcal ons 
sociales. Lss chiffres doivent s'interpréter comme suit : M ) 
d'oeuvre; (2) remarquable: (3) très bon, 4) bon; 5> Ttoren; 
(6) mediocre; (7) -minable.

A la fin du texte est indiqué, quand il y a .'teu. la contenance 
pour les jeunes : (e) enfants; (a) adolescents.

"Les Novices"
!,«. réalisateur <*uy C'asaril a concu son film que pour 
tuurnir l'occasion d'un affrontement Ue vedettes entre 
Kricitte Bardot et Annie Girard«*t. Tout est axé sur 
des effets faeiles et racoleurs ou la fausse innocence 
de la Bardot fait contrepoids a la gouaille éruillarde 
de U «iirardot. Cette comédie aux effets faciles dépeint 
l’activité d’une prostituée sur un ton de loufoquerie. 
Ce film est présentement à l’affiche du cinéma CAPI­
TOL. Sur la photo; Brigitte Bardot et Annie Girardot 
dans une scène du film.

Carnal
Knowledge
Cinéma
CARTIER
Américain. 1971. 97 
min. Pana vision. 
Technicolor. Comé­
die satirique réali­
sée par Mike Ni­
chols. Principaux in­
terprètes : Jack Ni­
cholson, Art Cîarfun- 
kel, Candice Ber­
gen, Ann - Margret. 
Présenté samedi et 
dimanche à 1.00,
3.00, 5.00, 7.00, 9.00. 
Sur semaine à 7.00,
9.00.

Jonathan e» Sandy se sont liés d’amitié au collège. Lors­
que Sandy s’éprend d’une étudiante, Susan, Jonathan la cour­
tise aussi à i'msu do son camarade. Bien qu’elle ait des rela­
tions amoureuses avec Jonathan. Susan préfère épouser Sandy. 
Le mariage s’avère peu satisfaisant pour l’un comme l’autre et 
aboutit au divorce. Jonathan, devenu avocat, est poussé au ma­
riage par sa maîtresse, Bobbie, qui va jusqu'à tenter le suicide 
pour l'amener là. Jonathan et Sandy ae retrouvent à l'âge 
mûr, aigris par leurs expériences, mais toujours anxieux de 
trouver réponse à leurs besoins affectifs et sexuels.

Le caricaturiste Jules Feiffer, auteur du scénario, u tracé 
un tableau satirique amer des complexée de l'Américain moyen 
.sur le plan sexuel. Lu mise en scène de Mike Nichols est sobre 
et précise, s’efforçant de fournir au dialogue mordant de Feiffer 
un écrin qui le mette en valeur en une suite de scènes qui 
ressemblent un peu à des sketches de revue. L’ensemble ne 
manque pas de vigueur, d’autant plus que la direction d’acteurs 
est particulièrement réussie. (3)

Cette satire mordante de lu vie amoureuse montre l'échee 
de relations basées uniquement sur le plaisir physique. Le 
mijet donne lieu a des scènes osées et à un dialogue cru.

Docteur ne 
coupez pas
Cinéma
ODEON
(Frontenac)
Britannique. 1963, 
94 min. Comédie 
réalisée par Robert 
Asher avec Norman 
Wisdom, Edward 
Chapman et Jean­
nette Sterke. Pré­
senté samedi et di­
manche à 2.00, 4.00, 
8.00. Sur semaine à 
3.40, 7.50. 
i3e semaine)

Norman Pitkin, assistant-boucher, conduit son patron à 
l’hôpital après que celui-ci eût avalé sa montre en or durant 
un vol à main armée. Egaré dans l’hôpital, il en est chasse par 
le directeur à cause de ses bévues à l’égard d une bienfaitrice. 
Norman, qui a réussi à faire sourire une petite malade, veut 
re .ourner à l'hôpital. Il se fait ambulancier et parvient s’mfil- 
tr;r dans un grand bal où son intervention permet de recueillir 
une forte somme d’argent dont avait besom l’institution.

Ces nouvelles aventures de Norman WTisdom ne manquent 
pas d’entrain. Utilisant tous les atouts du personnage, Robert 
Asher maintient un rythme mouvementé tout au long du film. 
I>e* gags sont nombreux et asscr bien amenés. Norman Wisdom 
mène le jeu et Chapman lui donne bien la réplique. (4)

. Ce film à l’intrigue naïve met en scène un personnage au 
coeur d’or. Une scène de mauvais goût motive cependant des 
réserves.

Mourir
d'aimer
Cinéma
ST-ROMCALD

Franco-italien. 1970. 
113 min. Eastman- 
color. Drame psy­
chologique réalisé 
par André Cayatte. 
Principaux interprè­
tes : Annie Girar- 
dot, Bruno Pradal, 
François Simon. 
Présenté sur semai­
ne à 7.30. Dimanche 
a 7.45.

Professeur dans ua lycée de Rouen, Danièle Guenot, di­
vorcée et mère de deux enfante, s’éprend d’un de ses élèves, 
Gérard Leguen. l^e père de celui-ci s’oppose violemment à 
cet.te idylle et, lorsque Gérard a quitté le foyer paternel pour 
«installer chez Danièle, il va jusqu’à inscrire une action en 
justice pour détournement de mineur. La jeune femme est em­
prisonnée et subit un procès. Ces tracasseries judiciaires finis­
sent par la briser et elle se suicide.

En dépit de l’habituelle dénégation de ressemblance avec 
des faits ou des personnes véritables, U est facile de reconna’- 
tre dans le film les éléments de l’affaire Russier qui défraya 
la chronique en France au cours de l’année 1969. Cayatte s’en 
prend donc à ce qui lui semble être un abus judiciaire de 
l’application de lois désuètes. Son récit manque parfois de 
nuances et a tendance à simplifier les faits, mais sa mise en 
scène efficace et l’interprétation des protagonistes donnent 
pourtant au film un intérêt qui transcende les particularités 
nationales. (4>

A travers l'illustration habile d’un fait divers, le film plaide 
contre l’appareil judiciaire dans des cas où seule la resjwnsa- 
bilité morale personnelle serait engagée. L’intrigue est. basee 
sur la liaison d’une divorcée avec un adolescent.

C’esl
merveilleux 
fous volant
Cinéma
ODEON
(Frontenac)
Américain 1965. 133 
nun. Todd-AO. De 
Luxe color. Comé­
die réalisée par Ken 
Annakin avec Stuart 
Whitman, Sarah Mi­
les et James Fox. 
Présenté samedi et 
dimanche à 1.40, 
5.45, 9.40. Sur se­
maine à 1.15, 5.25, 
9.30. (3e semaine)

En 1910, un riche propriétaire de journaux de Londres. 
Lord Rawnslcy, organise une épreuve internationale pour la 
traversée Londres-Paris en avion. L'enjeu est de dix mille dol­
lars. Les concurrents s’amènent d'un peu partout à travers le 
monde avec leurs appareils. Au cours de préparatifs remplis 
d'aventures, une rivalité s’établit entre un cowboy américain. 
Newton, et un pilote anglais. Mays, qui tous deux aspirent a 
la main de la fille de Lord Rawnslcy. Patricia. Arrive enfin 
le jour de la course. Mays se classe premier, mais décide de 
partager son prix avec Newton qui, durant la traversée, s'est 
conduit en héros. Patricia opte alors pour l’Américain.

En dépit de quelques moments creux, cette comédie se voit 
avec un réel plaisir. La reconstitution des appareils primitifs 
de l’époque est une réussite et les trucages sont parfaitement 
au point. Des gags nombreux assaisonnés d’hum<*ur et de satire 
font mouche presque à chaque coup. Une distribution de classe 
ajoute encore à la qualité de l'ensemble. E4i

Quelques légèretés n'empéchent pas ce film de convenir 
à un large public.

Wuthering
Heights
Cinéma
STE-FOY
'Alouette)
Américain. 1938. 105 
min. Drame senti­
mental réalisé par 
William Wyler avec 
Laurence Oliv i e r 
Merle Oberon et 
David Niven, d’a­
près le roman d’E- 
mily Brontë. Pré­
sente samedi, di­
manche et mercredi 
.. l 00, 3 00, 5.00,
7.00. 9.00. Sur se­
maine à 7.00, 9 00.

Recueilli et élevé par la famille Eamshaw, Heathclift voue 
»me affection profonde à sa soeur adoptive, Cathy. A la mort 
du père, son fils Ilindley devient le maître et humilie Heath- 
cliff qu’il considère comme un intrus. Cathy ayant marié par 
ambition un riche voisin, Heathdiff part au loin et revient 
plusieurs années après, fortune faite. Il rachète le manoir à 
Bindley, ruiné, et épouse par dépit la belle-sœur de Cathy. 
Celle-ci se rend compte alors de son amour pour Heathdiff et 
meurt do cette passion sans espoir, bientôt suivie dans la tombe 
par son amoureux éploré.

Dans son adaptation du célèbre roman. Wyler a soigné les 
details d'atmosphère et les subtilités psychologiques. Il utilise 
la caméra comme un miroir capte les moindres nuances 
des états d’âmes des personi/Tgcs. Les interprètes se coulent 
avec aisance dans le cadre romantique de l’ensemble. Le film 
date quelque peu mais reste intéressant et imprégné de lyris­
me. 4 *

I*e climat d'irréalité atténue la portée de cette peinture 
d’une passion amoureuse dont le caractère de fatalité est mis 
en relief.

les Mâles
Cinéma
ST-KOMIALD

Canadien. 1971. 111 
min. Comédie écrite 
et réalisée par Gil­
les Carie. Princi­
paux interpr êtes: 
Donald Pilon. René 
Blouin, Andréa Pel­
letier, Kat h e r i n e 
Mousseau. Présente 
sur semaine à 9.15. 
Dimanche à 6.00, 
0.40.

Un étudiant. Emile, et un bûcheron, Saint-Pierre, ont fui 
ja société et vivent ensemble dans les bois depuis un an et demi. 
Ils décident un jour d’aller au village le plus proche enlever 
une femme. Leur équipée les mène en prison mais il arrivent 
à s’en evador. De retour à leur cabane, ils la trouvent occupée 
par une jeune fille, Rita. La presence de celle-ci finit par pro­
voquer une rivalité entre les deux hommes. Réconciliés. Ils par­
tent à la recherche de Rita qui les a quittés.

Après la violence de Red, Carie a realise un divertisse­
ment d’une truculence bonhomme un peu comme Peckinpah 
tournant Cable Hogue après The Wild Bunch. Le réalisateur a 
toujours le sens du gag visuel et sait mêler à l’humour une 
sorte de poésie tendre, ce qui donne un résultat des plus hou­
leux. La photographie est souvent belle et la direction d’ac­
teurs arrive même à tirer parti de la maladresse d’interprètes 
débutants. (4»

Cette comédie souvent savoureuse met en scène des per­
sonnages truculents en proie à un désir sexuel tempéré de ten­
dresse. L’ensemble se déroule sur un ton d’amoralité et com­
porte des scènes de nudité.

□3 m
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Le distrait
Cinrma
( \N \|»|l \

Français, 1970 RO 
rmn Eastinancolor. 
CcMnédie r é aliséc* 
par Pierre Richard. 
Principaux interprt»- 
u*s Pierre Richard 
Bernartl Blier. Ma­
rie - Chnstime Bar­
rault. Paul Pre- 
hoist. Présenté à 
1.00. 3 00. 5 00. 7.00 
9 00
(5e semaine»

(. ac-»- a l’influt-nce exercec par sa mere sur le directeur d'une 
agence de publicité. Pierre Malaquet a pu trouver un emploi 
dans cette firme. Il s’y fait bientôt remarquer par ses distrac­
tions et par ses idées saugrenues dans l'emploi des formules 
pubi citaire-. Helégues d ns le sou.-.-sol a la suite d'exploits 
compromettants. Pierre e>t choisi par un client distrait com­
me animateur d'une campagne pour lancer son produit. Scs 
in. a ives provoquent une révolté du p ibl e. si bien que son 
patron l’envoie exercer son talent perturbateur aux Kiats-l ms.

A la fois metteur en scène et interprète principal de son 
film. Pierre Richard manifeste un agréable talent pour le co-
mique cinématographique. Le style n'i 't pas unifié et le co­
médien passe parfois sans transition du gag visuel au mono- 
loj. h- .i 1.4 Oarryl Cowl, mais l'ensemble ent eut une dose peu 
commune d'idées inventives où la poésie si* mêle parfois a la 
satire Pierre Richard a su de plus s'entourer d une solide dis­
tribution où se signalent Bernard Blier et Baul Préboist dans 
des compositions cocasses. t4>.

Cette comédie amusante et sympathique porte des traits sa­
tiriques aux méthodes publicitaires. Quelques légèretés se per­
dent dans un ensemble de bon ton.

Journal intime 
d’une femme 
mariée
Cinema
ODEON
'Dauphin»
Américain. 1970. 94 
min. Technicolor. 
Drame psychologi­
que réalisé par 
Frank Perry, d'a­
près le roman de 
Sue Kaufman. Prin- 
c.paux interprètes : 
Carrie Snodgr e s s 
Richard Benjamin. 
Frank I*a n g e 11 a 
Présente samedi et 
dimanche a 12 50, 
4 20. 7 40, Sur se­
maine à 1 05, 4 40. 
9.10. i2e semaine)

Tina est la femme d’un jeune avocat new-yorkais ambi­
tieux, Jonathan Baiser. Elle supporte en silence les indélica­
tesses et la suffisance de son man jusqu'au jour ou. excédée, 
elle s'embarque dans une liaison avec un écrivain. George Praze. 
Celui-ci se montre vite aussi égoïste et insupportait- que Jona­
than. L'ne réception organisée par Jonathan pour favoriser sa 
montée sociale s’avère un échec. Tina rompt avec George et 
Jonathan, dans un moment de dépression, se rapproche de sa 
femme. Mais le moral de Tina est ébranlé et elle cherche en 
vain un réconfort dans une thérapie psychologique.

Ce film où la satire se mêle à l’élude psychologique est 
comme un catalogue de tous les travers qui peuvent exaspérer 
une femme dans un mariage. Le fait de monter en épingle et 
de caricaturer certains traits nuit quelque peu à la force de 
la démonstration, mais l'ensemble du récit s'avère révélateur 
d'un certain style de vie observe. Notons une mise en scène 
precise et une excellente interprétation ou se révéle Carne 
Snodgress dans le rôle principal. t4i

Ce film intéressant apporte des éléments de réflexion sur 
les conditions de l'entente conjugale. Lue liaison adultère en­
traîne quelques scènes audacieuses.

la maison 
sous les 
a»bres
( inema 
MIDI-MINI 11
Franco-italien 1971. 
Io0 min. Ea.>tman- 
cotor. Drame poli­
cier réalise par Rê­
ne Clément, d'après 
le roman The Chil­
dren Are Gone d’Ar­
thur Cava n a u g h . 
Principaux interprè­
tes : Faye Dunaway, 
Frank Igingella Bar­
bara Parkins. Pré­
senté à 12.15. 3.30. 
6 45. 10.05. 
r5e semaine*

L'n couple d'Américains, Jill et Philip, vivent à Paris avec 
leurs deux enfants. Philip, écrivain scientifique, est l’objet de 
sollicitation pressantes de la part de gens qui veulent le forcer 
a travailler pour eux. Jill, gardée en dehors de ces préoccu­
pations. est sujette à des troubles d'ordre psychologique. Un 
jour, les enfants dLsparaissent. La police, mise au courant, 
soupçonne d'abord Jill de les avoir noyés. Celle-ci arrive a 
retrouver des indices indiquant un enlevement. La jeune fem­
me découvre même dans son entourage une complice des ra­
visseurs et grâce a cela les petits sont retrouvés.

René Clément, apres avoir touché plusieurs genres, semble 
décidément s'ètre cantonné dans le suspense. Le scénario de 
son nouveau film n'est pas toujours plausible, mais par sa maî­
trise technique le réalisateur arrive a le faire oublier. Le ryth­
me est soutenu, l’intérêt va croissant, un bon climat de mys­
tère se maintient et la photographie manifeste une préoccupa­
tion esthétique non négligeable. L'interpretation est dans la 
note voulue. (4)

Dans ce suspense habilement conduit, l’union d'un couple 
est confirmrée par la menace qui pèse sur leurs enfants. De^ 
détails délicats se glissent dans l’ensemble, (e)
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"La maison sous les arbres"
Jill (Faye Dunaway* la feawe de Philip tient dans se** braa son petit garçon 
qni avait été enlevé.

2» %

Dans le film ”I.cs Novices’’ Brigitte Bardot tient le rôle d une religieuse, tandis que 
Annie Girardot a celui d’une prostituée. ■

Histoire 
d'un amour
Cinéma
PIGALLE
Américain. U. I. 
19(31. 107 mm. East- 
mancolor. Drame 
sentimental réalisé 
par David Miller 
avec Susan Hay­
ward, John Gavin 
et Vera Miles. Pré­
senté a 1.10, 4.30, 
8.20.
8.20. (2e semaine)

Rac Smith, dessinatrice de modes douée et ambitieuse, 
tombe amoureuse de Paul Saxon, un jeune millionnaire amé­
ricain. Elle apprend bientôt qu'il est marié et a deux enfants. 
Elle décide de l’abandonner et. pour triompher de sa pa sion. 
a'en va poursuivre sa carrière en Europe. Mais Paul, que son 
travail oblige à voyager, la retrouve et veut a tout pnx l'é­
pouser. Sa femme, une alcoolique, refuse le divorce. Rae cesse 
alors de lutter et s'abandonne à son amour, surtout lorsque 
Paul lui achète une villa près de Paris. Un accident provoque 
soudain la mort de Paul et de sa femme. Rae se console avec 
ses souvenirs.

Troisième adaptation cinématographique du roman de Fan­
nie Hurst, ce film e$t surtout remarquable par la richesse des 
costumes et des décors et par les photos très belles de New 
York. Rome et Paris. La mise en scène est au point, la couleui 
réussie et les interprètes sont excellents. (4*

Ce film présente comme irrésistible et normal un amolli 
adultère.

Pour une 
poignée 
de dollars
Cinéma 
LE BIJOU 
Américain. 19G8. 94 
min. Technicolor. 
Western réalisé par 
Robert Tottcn et 
Donald Siegel, d’a­
près le roman de 
Lewis B. Patten. 
Principaux interprè­
tes : Richard Wid- 
mark. Lena Home, 
Carroll O’Con n o r 
Larry Gates. Pré­
senté dimanche é
1.00. 3.00, 5.00. 7.00.
9.00. Sur semaine &
7.00. 9.00.

Au début du siècle, Frank Patch est marshal dans une 
petite ville de l’Ouest depuis déjà vingt ans. Ayant garde les 
méthodes de l’époque des pistoleros, il s'est mis à dos le con­
seil municipal et plusieurs citoyens qui lui reprochent de mul­
tiplier inutilement les morts. Convaincu de la valeur de sa fa­
çon d'agir. U refuse de démissionner. Les dirigeants de la 
ville décident alors d? le tuer. Ils lui tendent un piège qui, 
sous les apparences de la légalité, leur permet de le liquider.

Ce western a ceci d'original qu'il se situe à la fin de l'é­
poque primitive de l'Ouest américain où le pistolet était ro» 
et où le marshal avait droit de vie et de mort sur les crimi­
nels, sans autre forme de procès. Le contexte sociologique de 
l'époque est bien évoqué, mais l'action doit souvent céder le 
pas au dialogue. La mise en scène, sans être extraordinaire, 
demeure du travail propre et le jeu des interprètes est sobre 
et convaincant. (5)

Tout en soulignant l’importance du respect de la vie hu­
maine. ce western assez intéressant se situe dans un climat de 
violence. Des écarts de conduite et des dialogues grivois font 
partie du tableau d’ensemble.

Erotic Story
Cinéma
CANARDIERE
Intalo-français 1970. 
95 min. Technisco- 
pe. Techni color. 
Drame sentimental 
réalisé par Michèle 
Lupo. Principaux in­
terpret es: Anna 
Moffo. Gianni Mac- 
chia. Jean Claudio, 
Gigi Ballista. Pré­
senté à 1 00, 3.50, 
6 40, 9.30.

Pendant que son mari Marc est en voyage d'affaires a 
Hong Kong, Eve subit une cour pressante d'un membre de leut 
cercle d'amis, Eric, play-boy aux nombreuses aventures. Elle 
finit par céder aux instances d’Eric et devient sa maîtresse sam 
savoir que le jeune homme vit de chantage et de compromis­
sions. Au retour de Mare, elle se refuse à lui et tente de se 
suicider. La révélation des tristes trafics d'Eric lui fai; re­
prendre ses sens et elle se réconcilie avec son mari.

Le feuilleton sentimental longtemps populaire en Italie est 
maintenant traité a la sauce érotique. On retrouve dans le film 
tous les lieux commuas de ce genre d'histoires déroulés dans 
les décors et la tradition de la dolce vita. Mais rien de sincère 
ne se manifeste ici et si la réalisation est assez habile, elle 
n’en demeure pas moins fort artificielle. Il est regrettable que 
la chanteuse Anna Moffo, pour devenir vedette de cinéma, 
ait sacrifié â 1’exiiibitionnisme. L’opéra est-il en si mauvaise 
passe ? (5)

Cette histoire sentimentale raconte l'aventure extra-con­
jugale décevante d’une femme qui se lie avec un libertin cyni­
que Elle est illustrée de passages d’une indecence grossière.

Les temps 
modernes
Cinéma
EMPIRE
Américain. 1938. 83 
min. Satire sociale 
écrite, réalisée et 
interpré tée pm 
Chaplin avec Pau­
lette Goddard, Mon­
tage et musique de 
Chaplin. Présenté à 
1.30. 3.15, 5.15, 7.0flt 
•.00.

Le monde mécanique moderne, inhumain, est l'objet d'une 
gigantesque satire, L’h«nme-robo*t. remplaçant l'artisan de ja­
dis, se voit happé par le rythme incontrôlable de la machine. 
L’être humain aspire â une vie sociale qui ne nuise pas â son 
besoin d'individualisme Mais la société propose à l’homme un 
dilemme alors qu’il désire de toutes se« forces une conciliation.

Ce film est. fait dune série de sketches ajoutés les unfi 
aux autres sens liaison apparente. Et le manque d’unité, qu’on 
pourrait lui reprocher à première vue, n’existe pas à condition 
qu’on sache faire la synthèse de l’oeuvre. La satire, d’ordre 
social, exploite des gags d’un humour acide susceptible de lais­
ser quelques brûlures. Musique et leitmotiv servent de fond 
de scène et sont d’une importance égale au jeu lui-meme. (Aâi 

A la grisaille de ht vie quotidienne et matérialiste, ce chef- 
d’oeuvre classique du cinéma oppose la lutte de l’homme sou­
tenu par Teopoir.
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S9
la femme 
écarlate
Cinéma
CAPITOL
Franco-italien. lftH9 
85 min. Eastmanco- 
lor. Comédie réali­
sée par Jean Valè- 
re. Principaux inter­
prètes : Monica Vit- 
ti. Maurice Konet, 
Robert Hossein. Pré­
senté à 12.55. 4.25, 
8.00. (2e semaine!

Ruinée par son amant Julien à qui elle avait confié la di­
rection de l’entreprise familiale, Eva Lombardi decide de se 
suicider. Mais avant elle veut supprimer Julien et se rend a 
Paris où celui-ci fait dos visites hebdomadaires. En attendant 
sa venue, elle dépense ses dernières ressources. Un jeune hom­
me qu’elle a rencontré, François, soupçonne son projet et veut 
F empêcher, mais il n’arrive pas à retrouver Eva qui change 
continuellement Ü'hôtcl et de nom. Lorsque Julien arrive. Kya 
l’entrainc chez elle, mais n’arrive pas a se décider a le suppri­
mer. François retrouve Eva alors qu’elle a déjà repris goût a 
la vie.

Lue fois la situation mise en place, le film se perd en di­
gressions et marque le pas dans 1 attente d une conclusion qu* 
n’apporte guère de surprise. La mi-o en scene est assez alerte 
mais le scénario est vraiment trop ténu pour soutenir l’atten­
tion de bout en bout. Monica Vitti trouve là cependant l’occa­
sion de manifester de façon éclatante sa personnalité et son 
talent de comedienne alors que ses partenaires masculins sont 
réduits a la portion congrue. (5 )

Dans cette comédie assez alerte la volonté de meurtre et 
de suicide de l’héroïne est présentée sur un ton d’humour qui 
la rend vraisemblable. Des éléments d'inconduite font partit* 
de l’ensemble.

Mon oncle 
Antoine
Cinéma
PARIS
“Mon Oncle Antoi­
ne” est l’histoire 
boule versante de 
Québécois qui vi­
vent dans un villa­
ge d’amiante, vers 
les années .40. Pré- 
•enté à 12.30. 2.45.
5.00. 7.15, 9.30
5.00. 7.15, 9.30. Der­
nière représentation 
à 9.00. (5e semaine;

Dans l’atmosphère irréelle des crassiers qui déversent 
sur la ville leur poussière bleutée, dans le froid et la neige 
de l’hiver, drames et comédies se jouent, violence et tendresse 
s'entremêlent. En filigrane, la peut de toute une population 
Peur de la mine dont on vit et on meurt.

Le magasin général dont le propriétaire, monsieur Antoine 
(Jean Duceppe», est a la fois marchand et embaumeur, est 
le lieu de rassemblement du village. C’est la que se commu­
niquent les rouvelles. Celles des fiançailles, des naissances, 
des morts. Monsieur Antoine, personnage haut en couleurs, 
bourru et bon, grand buveur de gin, règne en souverain dé­
bonnaire sur toute sa maisonnée. Maisonnée composée de sa 
femme, coquette et autoritaire (Olivette Thibault-*, de Fernand 
le commis (Claude Jutral, sensible aux charmes de la patron­
ne. de Benoit (Jacques Gagnon», jeune neveu de monsieur An­
toine et de Carmen (Lyne Champagne», adolescente employée 
et protégée de la famille.

“Mon Oncle Antoine” nous fera assister a la révélation 
brutale de l'amour qu'aura Carmen, a la nuit hallucinante que 
vivra Benoit et qui fera de lui un homme, au drame qu’affron­
teront, loin du village, Jos. Poulin et. sa femme (Lionel Ville- 
neuve et Hélène Loiselle).

“Mon Oncle Antoine” nous montrera aussi des situations
cocasses.

"Erotic Story"
Anna Woffo (Eve) devient la maîtresse de Gianni Macdia (Eric) un play-boy aux 
nombreuses aventures. Présenté au cinéma C’anaardière. ■

Une certaine 
façon d’aimer
Cinéma
ODEOX
(Dauphin»
Américain. 1970. 95 
min. Technicolor. 
Comédie réa Usée 
par Mel Stuart. 
Principaux interpre­
ts : Elliott Gould, 
Brervda Vaccaro. An­
gel Tompkins. Pré­
senté samedi et di­
manche à 2.35, 6.00. 
9.35. Sur semaine a 
2 30, 0.23, 9 55.
•#» semaine’

Richard Burrows s’est marié alors qu’il était étudiant en 
médecine. Sa femme Jody, l’a même aide par son travail a pour­
suivre ses études. Devenu chirurgien Richard néglige Jody, 
maintenant mère de deux enfants, et connaît diverses aventures. 
Il entreprend une liaison avec un mannequin, mais cherche a 
éviter le divorce car il est attaché à ses enfants. Les effort> 
tentés par Jody pour le reconquérir n'ont pourtant pas de ré­
sultat et leur mariage échoue.

Les auteurs ont voulu traiter sur le t<m de la satire le 
mariage type à l’américaine. Le début du film manifeste un 
peu d’invention, mais le reste tombe vite dans le cliché con­
ventionnel et la plaisanterie facile par le jeu d’éléments ris­
qués introduits de façon gratuite. Elliott Gould joue avec aisan­
ce et. drôlerie même s’il a tendance a se répéter et Brenda Vao- 
caro se montre excellente dans le rôle de son épouse. (5)

Cette comédie à demi réussie montre l'échec d’un mariage 
amené par l'égoïsme et le libertinage de l'époux. Le sujet en­
traîne de nombreuses scènes d'inconduite illustrées de façon 
scabreuse.

Dan», le film “Erotic Story” de Michel Lupo, Eric K.ionni Macdia» courtise Ev« 
pendant que son mari est en voyage d'affaires à Hong Kong. ■

Dracula contre 
Frankenstein
Cinéma
LIDO
Hispano - germano- 
italien 1969. 86 min 
Tcchm^copc. Tech­
nicolor. Drame 
d’horreur réa lise 
par Tulio Dexni- 
cheli. Principaux in­
terprètes : Michael 
Rennie. Karin Dor. 
Craig Hill. Présen­
té sur semaine a
7.30. Samedi à 6.00. 
9.20. Dimanche a
1.30. 4.30, 7.35.

Trots êtres venus d’une autre planète s’installent sur U 
Terre sous une apparence humaine. Pour s'assurer ia domina­
tion de l'humanité, ils décident de faire revivre divers mons­
tres et de s'en servir comme instruments. La police du village 
où se sont installés les extra-terrestres s'inquiète d attentats 
mystérieux. Un inspecteur parvient à s'introduire dans le re­
paire des envahisseurs et amène les monstres a s entretuer.

Pour réaliser son film, le metteur en scène a battu le rap­
pel des plus célèbres monstres cinématographiques: Dracula 
le vampire, la Momie, le Loup-Garou e< la croaturc de Fran­
kenstein. tous présentés par ailleurs sous des noms d'emprunt 
Les représentations qu'il en donne ne sont cependant que de 
faibles succédanés qui s’animent de façon plus maladroite 
qu’horrifiante. A trop vouloir en mettre on n a réussi qu un 
ersatz peu convaincant. La réalisation technique est passable 
et les inteprètes principaux s'acquittent de leur tâche avec 
métier. (6>

Dans ce drame d’horreur surcharge et maladroit, les plans 
maléfiques d'êtres cruels sont déjoués par l’éveil de senti­
ments : humains. La conduite libre d'un policier s'inscrit com­
me une élément secondaire de l'intrigue.

Sybelle
Cinéma
CANARDIERB
Allemand. 1969. 75 
min. Eastmancolor. 
Comédie réa Usée 
par Alfred Vohrer. 
Principaux interprè­
tes : Georg Thomal- 
la. Mascha Gonska 
Paul Esser, Gun­
ther Luders. Pré­
senté a 2.30, 3 20. 
8 13.

Un musicien veuf a une fille adolescente. Sybelle, et s’in­
quiète de la façon de faire son instruction sexuelle. Il consulte 
un psvehiatre qui ne lui est d aucun secours. Un ami lui affir­
me que rien ne vaut renseignement pratique et propose pour 
la circonstance ses trois füs que Sybelle repousse un après 
l’autre L'adolescente entretient des tôt ions romantiques sui 
l’amour qui tranchent avec l’attitude cjTiique de ses camarades 
La rencontre de l'élu de son coeur ^)emble mettre un terme 
à ses interrogations.

Abandonnant le film policier, genre dans lequel ü s’était 
spécialisé. Alfred Vohrer s’intéresse à la vague de productions 
d’initiation sexuelle pour en faire en quelque sorte la satire 
Le réalisateur a la patte lourde cependant dans le maniement 
de l'humour et les développements de l'intrigue sont loin d’ètre 
ingénieux. Les interprètes font ce qu’ils pensent avec des per­
sonnages qui ne sont guère que des marionnettes. i6>

Cette lourde comédie où l’on se moque des efforts d’édu­
cation sexuelle comporte de nombreux détails égrillards et des 
scènes d'exhibitionnisme.

■:r

Il est regrettable ««e la chaatewe Anna Woffe, pour devenir vedette de ciaéma, 
ait «acrtflé à l'exhibitionnisme. ■

i-i':
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Les novices
Cinem*
« mi n h
Franco-italien. 1970 
BH nun Kastmanco- 
lor CoiTM*die
et réalisée par Guy 
('.isaril. Principaux 
interprète* : Bngit- 
te Bardot. Annie 
ilirardof Presente a 
2 25. 6.00, 9 30.
<2e semaine)

\kjnes fuit le couvent où elle est novice en Bretagne pour 
rendre a Pan.» Démunie, elle est recueillie par une fille de

jcuc* surnommée Mona I.isa. I<a présence d’Agnes dans l'ap­
partement de Lis.i complique un peu la marche de son com­
merce. Après avoir tenté en vain de trouver un emploi. Agnès 
s'essaie avec plus de bonne volonté que de succès a la "pro- 
fi*s>ion” de sa nouvelle amie. L'idée saugrenue d’utiliser une 
emhulance comme véhicule de passe entraîne les deux filles 
dans un be m pétrin Pour s'en tirer, elles ne trouvent pas 
d'autre solution que de se réfugier dans le couvent qu'Agnès 
a quitte.

Le scenariste-réalisateur n'a, semble-t-il, conçu son film 
que pour fournir l'occasion d'un affrontement de vedettes. De 
psychologie point, «le logique pas question, de finesse moins 
encore T«>ut e-st axé sur «les effets faciles et racoleurs ou la 
fausse innocence de la Bardot fait contrepoids a la gouaille 
égrillarde de la Girardot. Les deux actrices se dépensent sans 
efforts dans des situations usées alignées à la diable ou des per­
sonnages mal definis posent «les g«-stos sans motif apparent. ’Bi 

Cette comédie aux effets faci!«*s dépeint l’activité d'une 
prostituée sur un ton de loufoquerie vulgaire. Des éléments 
religieux y sont présentés «i’une façon sottement irrévéren­
cieuse.

Cherry, Harry 
et Raquel
< inemai
STE-FOY
(Champlain)
Américain. 1969 66 
min. De Luxe color. 
Drame policier réa­
lisé par Kuss Meyer. 
Principaux itnerprè- 
tes : Charles Na­
pier. Larissa Ely. 
lünda Ashton. Pré­
senté à 1.15, ♦ 05, 
6 55. 9 45.
«5e semaine)

Près de la frontière du Mexique, un shérif brutal, Harry, 
est implique dans le trafic de la drogue. Il reçoit l'ordre de 
son patron de supprimer un indien qui veut faire cavalier seul. 
Avec l’aide d un Mexicain, Harry se met a l'affût de l'Indien 
dans le désert. L'affrontement se termine par 1a mort des trois 
hommes. Pendant ce temps, les deux maitresses de Harry, 
Cherry et Baquet, trouvent consolation l'une près de l’autre.

Le seul souci de Kuss Meyer, spécialiste de la sexploita­
tion, semble avoir été dans ce film de dépasser en audace ses 
concurrents. Le réalisateur possède une certaine connaissance 
des règles de U photographie et du montage, mais il ne s’en 
sert que pour exploiter de façon abusive les éléments violents 
d'une intrigue vaguement policière et pour y insérer de façon 
tout à fait gratuite diverses visions érotiques. L’interprétation 
reste à un niveau tout élémentaire. 16)

Une intrigue policière banale sert ici de prétexte à l’éta­
lage de violences bestiales et de scènes d’un exhibitionnisme 
agressif.

Avides de 
sensations
Cinéma
LAIRKT
Britannique 1963. 78 
nnn. Drame social 
réalisé par Robert 
Hartford - Davis. 
Principaux interprè­
tes : Jac«(ueline El­
lis, Annette White- 
ley, Georgina Pat- 
terson, Victor 
Brooks. Pré s e n t é 
samedi et dimanche 
à 245, 5.25. 810. 
Sur semaine à 8.05. 
■4e semaine)

Dans une école de filles, quelques grandes élèves ont foi^ 
mé une association clandestine dont les membres s’enorgueil­
lissent d’avoir eu des relations sexuelles avec un homme. Linda, 
la meneuse du groupe, s'aperçoit quelle est enceinte. Une 
amie lui procure un avortement mais son père intervient à 
temps. Linda n'en décide pas moins de quitter la maison et 
de s’enfuir à Londres. Les autorités de l'école, mises au cou­
rant de la situation, s’en prennent à une jeune institutrice qui 
dénonce leur hypocrisie.

Réalisée rapidement pour profiter de la publicité faite A 
un cas analogue en Angleterre, cette production mineure ap­
paraît terne et dépassée. Le metteur en' scène cherche A mé­
nager la chèvre et le chou, s'efforçant d'entrelarder scènes 
epicées et passages moralisateurs. Tout cela se révèle des plus 
factice et n'entraîne à aucun moment la conviction ou l'inté- 
rét. Des interprètes peu connus s’acquittent maladroitement 
ou Indifféremment de leur tâche. <6)

Cette étude de moeurs faible et terne plaide pour une 
éducation sexuelle éclairée. Le film baigne dans un climat 
de confusion morale et comporte des scènes déplacées.

les anges nus
Cinéma
I.AIKFT
Américain. 1969. 83 
min. Pathe color. 
Film d’aventures 
écrit et réa'isé par 
Bruce Clark. Prin­
cipaux interprètes : 
Michael Greene 
Jennifer Gan, Ri­
chard Rust. Présen­
té samedi et di­
manche à 1.15, 4 05. 
6 50, 9 40. Sur se­
maine â 6 45. 9 35. 
‘4e semaine)

Des motards retrouvent leur chef Tarzan, tout frais sorti 
de prison. Celui-ci les enfaine dans une expédition punitive 
contre une bande de Las Vegas qui a pr«v«xiué son emprison­
nement. En route, Tarzan se montre dur et intraitable à tel 
point que ses camarades l'abandonnent en plein désert, tout 
en décidant de poursuivre son entreprise de vengeance. Tarzan 
survit à l'épreuve et rejoint ses cx-amis à temps pour la ba- 
barre. Après quoi il s'en prend dans un corps à corps à son 
ancien lieutenant avant de partir seul à l’aventure.

Conscient sans doute de l’inanite de son sujet, le réalisateur 
s'amuse à des cabrioles photographiques pour faire montre de 
son talent de cinéaste. Peine perdue, car ces variatmns appa­
raissent tout à fait gratuites et se greffent sur une description 
de moeurs brutales denuée de profondeur et même de signifi­
cation L'interprétation est pauvre et l'ensemble, tout compte 
fait, sans intérêt. '6'

Ce film navrant s'attache â la description des agissements 
brutaux d’une bande d'associaux. Des scènes d'un érotisme 
grossier trouvent place dans l’ensemble.

Service
ôWpfique

Clite itcc m *.

Charlie Chaplin dans une gfène du 
film “l.e* temps modrrfles” à l’affi­
che du cinéma Capitol. Q

"Mon oncle Antoine"

| fr r . ^
♦%
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C’est I'histoire bouleversante de Québécois qui rivent dans un villa**- d'amiante, 
vers les années *4U. Interprété par Jean Duceppe, Olivette Thibault, Claude 
Jutra et Jacques Gagnon. A l'affiche du cinéma PARIS.

Madame X
Cinéma
PIGALLE
Américain. 1965. 99 
min. Technicolor. 
Mélodrame réalisé 
par David Lowell 
Rich avec Lana T ir- 
ner. John Forsy«Ji« 
K Keir Dullea, c’a- 
près La pièce La 
Femme X d'Alex »n- 
dre Bisson. Présen­
té A 2.50. 6.05, 9.50. 
'2e semaine)

Le désir dans 
les tripes
Cinéma
STE-FOY
(Champlain)
Américain. 1961. 87 
min. Mélodrame réa­
lisé par Russ Meyer. 
Principaux interprè­
tes : H al Hopper, 
Antoinette Cristiani 
Lorna Mai 11 a n d. 
Présenté A 2.40, 
5.30, 8.05.
(5e semaine)

Clayton Anderson, héritier d’une riche famille du Con­
necticut, a épousé une simple vendeuse, Holly, dont il a eu un 
fils. Celle-ci se trouvant mêlée h la mort- d'un bellâtre, sa belle- 
mère exige qu'elle disparaisse en faisant croire à sa propre 
mort. Holly s’en va vivre sous un nom d’emprunt en Europe 
où elle tombe de déchéance en déchéance. Longtemps après, de 
retour aux Etats-Unis, elle tue un maître chanteur qui voulait 
révéler la vérité à son mari et à son enfant. Elle subit son 
procès sous l'anonymat et meurt entre les bras de son avocat 
qui sc trouvait justement être son fils.

Ce vieux mélodrame a déjà été porté plusieurs fois à 
l’écran et un nouveau remake ne s'imposait pa*. Les frais 
considérables de production n’om pas réussi à rajeunir le mé­
canisme usé de l'intrigue où les clichés se succèdent a une allure 
régulière. Le réalisateur manque d'imagination et le* inter­
prètes ne sont guère convaincants. <6>

Certains aspects de l'intrigue sont positifs, niais la pré­
sentation comme justifiable d’un acte meurtrier motive dee 
réserves.

Un certain Calif s’engage sur une ferme du Missouri ap­
partenant A un vieillard dont la nièce, Anna, est mariée à un 
soùlard, Sidney. Celui-ci convoite la propriété et se montre 
jaloux de sa femme, ce qui n'empêche pas Calif de s’éprendre 
d'Anna. Lorsque l’oncle meurt, il lègue sa ferme à Calif pour 
qui il s'est pris de sympathie. Devenu fou furieux, Sidney met 
le feu à la maison et tue une femme, à la suite de quoi il est 
lynché par la population du village voisin.

Russ Meyer, alors A ses débuts, a réalisé là un film gro­
tesque, grossière caricature des sujets et de la manière du ro­
mancier Erskine Caldwell. Il apparaît évident qu’il ne dispo­
sait que de moyens fort réduits et dut se contenter d’extérieurs 
et de quelques décors minables. On note un abus du procédé 
de contre-plongée dans la photographie. Pour ce qui est des 
acteurs, les uns manquent totalement d’expression, alors que 
les autres cabotinent de façon outrancière. (7)

Ce mélodrame grotesque aux situations forcées manifeste 
une nette recherche d’effets suggestifs ou grossières.

Thyphon sur 
Hambourg
Cinéma 
MIDI-MINI IT
Espionnage. C o u - 
leurs. Hispano-fran- 
co-itali e n n e 1967. 
Réalisateur : Alfon­
so Balcazar. 95 min. 
Interprètes : George 
Martin, Vivi Bach, 
Michel Montfort Ro­
bert Party, Rosalba 
Néri, Rémy Julien­
ne et ses cascadeurs, 
Georges Chamarat. 
Présenté a 1.55. 5.12 
8.25.
5e semaine)

les orgies du 
comte Porno
Cinéma
LIDO
Allemand. 1969. 82 
min. Eastmoncalor. 
Comédie réalisée 
par Gunter Hendel. 
Principaux interprè­
tes : Riualdo Tala- 
monti. Johannes Bu- 
zalski, Carola 
Hoehn. Pr é s e n t é 
sur semaine à 9.30. 
Samedi à 7.40. Di­
manche à 3.05, 5.55, 
9.15.

Electra, un maniaque dangereux, a inventé un produit chi­
mique redoutable, qui libère les instincts les plus agressifs de 
l'individu. Les effets de cette terrible substance ont été filmés 
par des hommes à la solde d'Electra, qui se sont introduits 
dans une base de fusées intercontinentales et ont fait absorber 
le produit au colonel Randof dans sa tasse de thé. Les colla­
borateurs de Randolf qui est devenu fou — il veut lancer les 
fusées dans l’espace et déchaîner la guerre atomique — se 
voient dans l'obligation de l’abattre.

Electra et son inséparable compagne, la belle Silvana, 
proposent A une puissance orientale d’acheter cette formule.

Au cours d’une brillante manifestation mondaine, le fa­
meux voleur de bijoux Gary se trouve mêlé à cette ténébreuse 
affaire. Le chimiste est tué. Un sauve-qui-peut général met 
bientôt un terme à la brillante réception et Gary emmène la 
jeune Monica qui n'a pas lâché la précieuse valise. Gary, qui 
n'a pu s'emparer des bijoux, voit en Monica le moyen de réali­
ser un "coup” extraordinaire. Réfugié sur son yacht mouillant 
dans le port de Hambourg, il subtilise le contenu de la valise 
pendant le sommeil de la jeune fille, et se laisse prendre par 
Electra et sa bande pour monnayer la formule antidote au sé­
rum de la folie destructrice. Relâché par Electra qui a percé 
à jour l’escroquerie de Gary, ce deraier va essayer de duper 
tour à tour Américains, Russes et Chinois, et parés d'incroya­
bles poursuites, bagarres, folles randonnées en voiture, où san­
glantes batailles et fusillades ont anéantit tous les poursui­
vants, Gary et la jeune Monica se retrouvent par miracle en­
core en vie et en possession de coquettes liasses de dollars I

Acculé à la ruine, le vieux comte Porno confie à son fils 
la mission de séduire et d’épouser une des cinq filles a’une 
millionnaire. Flanqué d'un detective privé pour lui faciliter les 
recherches, le jeune homme se inet à la poursuite des donzei- 
les à travers l'Europe. C’est finalement le comte lui-même qui 
sauve la situation en épousant la mere.

Il est difficile d'imaginer comédie plus niaise que cette 
affreuse salade racoleuse. Le sujet n'est évidemment qu'un 
prétexte à multiplier les scènes d'un érotisme grossier. Tout 
cela est mal bâti, mal raconté, mai photographié et mal joué 
par de minables pitres qu'il serait exagéré d’appeler comé­
diens. (7)

Cette comédie d'une pauvreté insigne repose sur des si­
tuations égrillardes et déroule avec lourdeur des scènes d'une 
grossière indecence.
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Programme d'emplois

d'été du ministère de la 
Défense pour les étudiants

OTTAWA — Dans le cadre du 
program j ne fédéral d'emplois 
d'été pour la jeunesse, le mi­
nistère de la Défense du Ca­
nada offrira cette année l'ins­
truction dans les Forces de ré­
serve, un programme de forma­
tion civile comportant des pro­
jets d'aide communautaire, ain­
si qu’un nombre additionnel de 
postes aux camps d'été des ca­
dets. Ces programmes, qui en­
globent les programmes régu­
liers d’emplois d’été organisés 
par le ministère, permettront 
d'occuper durant l'été quelque 
40,000 étudiants, au coût total 
de 12.8 millions de dollars.

En outre, un certain nombre 
d’étudiants occuperont des em­
plois civils dans les établisse­
ments de défense répartis d’u­
ne extrémité à l'autre du pays. 
Ce programme sera financé 
grâce à un crédit supplémentai­
re attribué à tous les ministères 
fédéraux. La part du ministère 
de la Défense n'a pas encore 
été annoncée, mais l'an dernier 
un programme semblable avait 
permis d’employer 2,722 étu­
diants pendant une durée maxi­
mal»» de 12 semaines, aux sa­
laires courants de la région.

En plus des quelque 6,700 
jeune-j gens qui bénéficient du 
programme régulier d’instruc­
tion d’été dans la Réserve, 10, 
580 étudiants suivront égale­
ment cette instruction. En ou­
tre, il est à prévoir que quel­
que 1,000 cadets de plus seront 
acceptés cette année aux camps 
réguliers d’été, ce qui portera 
le total à environ 20,500.

Le coût des programmes de 
8.4 millions par rapport au 
montant que le ministère affec­
te ordinairement à cette ins­
truction.

I^es fonds destinés au pro­
gramme de formation civile 
s’élèvent à 1.4 milTo" h
peu près le même chiffre que 
l’an dernier. Quelque 2.3oü ek.«- 
diants bénéficieront de ce pro­
gramme.

Le financement de ces trois 
programmes coûtera $12,800,- 
000, «oit une augmentation de

7.8 millions par rapport au bud­
get habituellement fixé à l’é­
gard des programmes d’instruc­
tion d'été des Réserves et des 
cadets. C’e chiffre représente 
également une augmentation de 
2 millions quant aux dépenses 
occasionnées l’an dernier par 
les programmes d'instruction 
des Réserves et des cadets et 
de formation civile, lesquelles 
s'élevaient à 30 8 millions.

Le montant plus élevé mis à 
la disposition des Réserves don­
nera lieu à un acrcoissement 
des activités d’instruction.

Cette année, il y aura trois 
niveaux d’instruction dans la 
milice. Les cours de première 
et de deuxième année seront 
de la même durée que l’an der­
nier, soit sept semaines, et un 
nouveau cours sera offert à 
ceux qui ont déjà suivi les deux 
premiers.

Le programme de formation 
civile et de civisme sera de nou­
veau offert dans certaines ba­
ses des Forces canadiennes, 
mais on appuiera sur les pro­
jets d'aide communautaire tels 
que l'enlèvement des déchets et 
la lutte contre la pollution.

Depuis la fin des program­
mes de l'été dernier, le minis 
tère de la Défense s’est efforcé 
de déterminer les moyens à 
prendre pour améliorer ou ac­
croître sa contribution au pro­
gramme d’emplois d'été pour la 
jeunesse. Les études effectuées 
à cette fin sont censées se ter­
miner ce mois-ci, et l'on pour­
ra peu après régler définitive­
ment les détails de tous les pro­
grammes, y compris les contin­
gentements et les taux de ré­
munération.

Comme par le passé, ce sont 
les organismes locaux de ca­
dets qui s'occuperont des de­
mandes d’inscription aux camps 
d'eté. Quant à tous les autres 
programmes d’emplois d'été of­
ferts par le ministère, les di­
vers bureaux locaux du Centre 
de main-d’oeuvre du Canada 
fourniront les renseignements 
pertinents d'ici le début d’a­
vril. ■

Votre 
journée

télé
Horaire des postes locaux 
et des postes 
transmis par câbles

Aujourd’hui — SAMEDI

mn
WCAX-TV CfCM TV CKMI TV 
Burlington Qu«bc< Quebec

nnra
CMLT TV WMTW TV CfTM-TV 

Sherbrooke Mt. W»»h. Montré*!

CBVT-TV CfCf-TV CKTMTV 
Québec Montréel Troli-Rluiére»

Dr André Dorion, o.<L 
Dr Ghislain Dionne. o.d.
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O
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Les chiffres placés immédiatement ï côté du titre réfèrent 
i la valeur artistique: (I) chef-d’oeuvre; (2) remar­
quable; (3) très bon; (4) bon; (S) moyen; (6) médio- 
chc; (7) minable; (—) pas coté.
La valeur humaine et chrétienne du film est indiquée 
après le titre du film. S'ajoute, quand il y a lieu, la con­
venance pour les jeunes : (E) enfants; (A) adolescents.

0 30 3—Quebec Schools
7— Télévision scolaire
8— Morning Movie

11— TV Scolaire
12— Yoga ♦

_____ 13—Télévision scolaire
9.45 4—Horizon santé *

To.oo 3— Lucy Show ♦
4— Doigts de fée • 
7—Les cent tours

de Centour *
10— Pour vous 

Mesdames ♦
11— lues cent tours 

de Centour •
12— A.M. Show *
13— Les cent tours 

de Centour *
10.15 7—Les Chiboukis * 

11—Les Chiboukis 
13—Les Chiboukis

Soirée

6.00 3—Newstime *
O—Théâtre des vedettes 

5—Update 
10—Pop ’72 ♦
(P—Caméra moto
12— Like Young*
13— Caméra moto

6.15 3—Weatherwise ♦
6.20 3—Sports Digest*
6.30

6.45
6.51
7.00

3—Roger Mudd 
and News *

Q—Samedi-
Information *

5—Replay
7— Les Sans-Gêne *
8— Sports Illustrated * 

<D—Téléjoumal *
13—Jeunesse ♦

rNouvelles du sport 
Politique fédérale *

3—ïlee Haw *
O—Jeunesse *

5—Lets Call the Whole 
Thing Off

7—Soirée canadienne *
8—Star Trek *

10—Jeunesse *
(D—Cent Fillea à 

marier *
12—Rollin'oc the River*

Sadate et les étudiants 
vont finir par s'entendre
LE CAIRE (AFP) — La 
crise estudiantine égyptien- 
s'achemine vers un compro­
mis. Les étudiants de l'uni­
versité du Caire, qui en sont 
a leur troisième jour d'agi­
tation, ont accepté de reti­
rer leur ultimatum exigeant 
que le président Anouar El 
Sadate vienne s'expliquer 

'devant eux et de le rempla­
cer par une invitation des 
étudiants demandant au 
chef de l'Etat de bien vou­
loir les rencontrer à une 
date et à un endroit qui lui 
conviendront.

Ce compromis a été pro­
posé par le doyen de la fa­
culté de polytechnique d'où 
est partie l'agitation estu­
diantine, mardi dernier. Le 
doyen, tout en affirmant 
que le corps professoral est

solidaire des objectifs défi­
nis par le congrès général, 
a déclaré aux étudiants que 
cet ultimatum était "dérai­
sonnable Il leur a proposé 
le texte d'un compromis 
ainsi rédigé ; "confiants en 
votre patriotisme, désireux 
de vous rencontrer et de, 
vous entendre répondre aux 
questions qui les préoccu­
pent, les étudiants de l'uni­
versité du Caire vous propo­
sent de choisir une date et 
un lieu de rencontre con­
vaincus que vous agréerez 
à leur souhait. Ils réaffir­
ment leur estime en votre 
personns".

Le doyen a enfin laissé 
entendre que le chef de 
l'Etat serait favorable à cet­
te solution. U

OPINIONS
CAMPUS

Uégration. Union. Centralisation, Regroupement, sont des mots 
t» plus ou moins grande importance. L’mtegration au 
EGF.l* ? Un sujet complexe qui vient soulever des genre.s
ie. des manières de vivres. .,

Suis-Je pour ou contre l’intégration . Je ne saurais,! ,
on pas que je sois conformiste ou libéral mois c'est un problème 
wore intouché et même insolvable et peut-être irTe*°l“-

Si par exemple on prend l'individu ou encore 1 enfant au 
•ixeau : déjà on intègre à la famille ou à l'environnement. Mais 
•t environnement quelques fois lui est Infecte et il aime m*
> replier sur lui-méme. C'est-à-dire revenir à la maison et jouer 
Fee ses frères et soeurs, où il trouve un certain réconfort. Voici 
otre individu ou spécimen rendu au cours secondaires. De la 
ftite ville où il était 11 tombe à la polyvalente. Sa polyvalente, 
est beau, c’est grand, c'est riche. L'intégration à ce niveau-là 
g mal Notre spécimen a toutes les misères du monde a se re- 
ouver lui-même. A ce moment-là comment peut-il aider les 
it res ? Allez lui parler d'intégration à ce moment-là. il va vous 
‘pondre comme ceci : "Oui, oui, mais j ai pas le temps | Ce 
est pas le temps qui lui manque mais l'intérêt suscité par ses 
rofesseurs et dirigeants Croyez-moi ce n'est pas rose quand on 
ir!e d'administration et d'enseignement à ce niveau-là. L inté- 
ration c’est pas fait encore !

Au niveau collégial, notre spécimen arrive en première an- 
êe Soit qu'il soit débordé de travail parce que son quotient 
tellectucl est en baisse ou soit que la gêne, le désintéressement 
i te manque de connaissance à ce niveau le mettra sur ses 
irdes La deuxième de collé ;al, il s'ntérc*se un peu plus à 
fférentes activités, mais fait bien attention de ne pas trop em- 
irquer dans le bain pour ne pas en ressortir. Sauf quelques cas 
u n'ont rien à perdre pu squ ils ont tout perdu exemple His- 
•nnette. L’intégration est à peu près à quarante pour cent.

La troisième année du Ccgep. c'est là que notre spécimen 
«nmence à s'intéresser à un choix, et c'est : soit le marche du 
avail ou le monde universitaire. Celui qui s'en va sur le marche 
i travail, s'occupe premièrement de réu-sir son année, il devra 
•otr un emploi dès son entrée sur le marché du travail. Son 
tégratlon ou son intéressement est encore vacillant Jusqu à un 
>rtain point.

Notre spécimen se dirigeant à l'université ne s'intéresse pas 
! lenient à son integration mais à l’intégration des autres, ce qui 
vporte ce sont les autres. Donc voici notre specimen sur le mar­
ié du travail; il fréquente sa fille et ses compagnons de travail.

son integration a la société U la craint d'un côte et l'espere 
» l'autre. Mais il aime mieux avoir un ch<-z-lut et faire sa petite 
fsogne qui est. Je pense, notre raison d'être, qui est de surv.vre.

L'observateur.

7.30 5—Don Messer *
13—Le monde autour

de nous ____
8.00 3—Ail ïn The Family * 

O A la brunante : — * 
L’arbre de vie i5) — E.-U. 
1957. Drame psychologi­
que de E. Dmytryk avec 
Elizabeth Taylor et Mont­
gomery Clift. — A l'é­
poque de la guerre ci­
vile, un jeune Améri­
cain épouse une névro­
sée et connaît maintes 
mésaventures. (Partie D
5—Hockey Nite 

in Canada *
7— La soirée du hockey*
8— Bewitched *

10—Les grands
spectacles : — *
Plaisirs de l’enfer

(P—1-a soirée du hockey* 
Boston à Montréal

12— Academy 
Performance *

13— I^a soirée du hockey*
8.30 3—Mary Tyler Moore •

8—Movie of the
Weekend *

Hunter. — La directrice 
d'une troqpe de comé­
diens déjoue un complot 
d’un conseiller d’une 
soeur de Napoléon. — ou 
La dénonciation

1.30 7—Cinéma 7 : —
L’homme de l’Ouest 

13—Projection de nuit :
L’enfer des hommes

2.00 10—Dernière édition
____ 12—Sign Off_________

des emissions2.15 (P—Fin 
2 05 10— Fin
3 00 13—Fin

des
des

emissions
émissions

2.30 5—Technoflash*______
3.00 4—Le choc des idées • 

5—The Day Concert *
10— Le choc des idées ♦
12— The Gamer Ted 

Armstrong Program*
3.30 7—Le golf et ses

étoiles *
11— Le golf et ses 

étoiles *
13— Le golf et ses 

étoiles *
•!(><> 4-Carnet de voyages*

5—Encounter *
10—Citoyens du monde *

DIMANCHE

Matinée

7.00 12—Sign-On
7.15 8—Insight_________ _
7.30 12—Cross Roads *
7.45 8—Rev. Carl Stevens
8.00 12- -Cathedral Of 

Tomorrow *
8.15 3—Catholic Mass * 

8—Rex Humbord *
8.30 11—Mire et musique
8.55 11—Aujourd’hui à CBVT
9.00 3—Tom & Jerry- ♦

7—Laurel et Hardy
11— Laurel et Hardy
12— Oral Roberts 

Presents *
9 15 8—Catholic Mass___
9 30 3—Groovy Goolies *

7—Dessins animés
11— Prince Saphir*
12— It Is Written*
13— Mire et musique 

9.45 7—J.-A. Desfossés
10—Mire et musique

9.55 10—Horaire-bienvenue
10.00 3—Lamp Unto 

My Feet*
7— Le jour du Seigneur
8— Day Of Discovery *

10— Mon Martien favori
11— Le jour du Seigneur
12— The Hellenic 

Program
13— lx: jour du Seigneur

9.00 3—Dick Van Dyke 
Show *

10—I^e Virginlen *
9.30 3—Arnie *

10.00 3—Mission impossible ♦ 
O-A vec André Guy ♦ 

8—The Sixth Sense 
12—Love American 

Style *
10.30 O—L*05 nouvelles TVA • 

5—Country time *
7—Téléjoumal *

10—Les nouvelles TVA* 
<p—Téléjoumal 
13—Téléjoumal *

10.46 7—Dernière édition *
(P—Nouvelles du sport * 
13—Nouvelles du sport

11.00 3—Final Edition *
0—Entrevue Paul 

Bégin Meubles 
5—CBC-TV News ♦
7— Au masculin *
8— AUC Weekend 

News *
10—En pantoufles : —

Les grands moments

rAu masculin
Tlie CTV National 
News *

13—Au masculin

10.30 3—Look Up & Live * 
8—Thomas Road 

Baptist Church *
10—Le Virginien *
12—Teledomenica

11.00 3—Camera 3*
4—Mire et musique 
7—Lutte Grand Prix 

11—D’hier à demain*
13—Phare sur le monde

4.25 4—Actualité * _ ^
4.30 3—The Paper Race *

4— Cinéma ; —
Le tombeur de ces da­
mes <4A) — E.-U. 1961. 
Comédie réalisée et in­
terprétée par Jerry Le­
wis avec Helen Traubel. 
Un misogyne trouve un 
emploi dans une pen­
sion pour jeune filles
5— The New Majority
7— Son et Images *
8— Sunday Showcase

10— Télé-Quilles *
11— Son et Images*
12— Question Period *
13— Son et Images*

12— The Undersea World 
of Jacques Cousteau*

13— lues beaux 
dimanches *

8.00 5—Fly’s Wilson • 
8—The FBI.*

8 30 10—lue Justicier*
12—Amaying World 

of Kreskin *
9.00 5—Sunday At Nine *

8—Sunday Night Movie* 
12—W-5 *

1000

9.30 3—Cade’s Country *
0—L’homme à la valise* 
10—Québec sait chanter*
5—Weekend *
7—La flèche du temps • 

10—Brigade criminelle* 
0—La flèche du temps
12— Mannix *
13— La flèche du tempe

5.00

5 30

3—Kid Talk*
5—Audubon *
7—5-D

11— 5-D
12— Untamed World ♦
13— 5-D___ ____ ___
3—Animal World ♦
5—Hymn Sing ♦

12—Travel '71 *
5.45 4—Mode en liberté ♦

Soirée

6.00 3—60 minutes *
0—Flipper *
5—Wonderful World 

of Disney *
7— Marcus Welby
8— T.B.A.

10—Commando du 
désert *

0—Le français 
d’aujourd’hui

12— Puise'1
13— Les grands 

explorateurs *
6.30 0—Dan August *

8—This is Your Life ♦ 
10—Les joyeux 

naufragés *
0 -Téléjoumal *
12—Here’s Lucy *

il f«ii 0 Politique pro\inciate

11.15 5—Test Pattern & Music
11.20 5—Prelude

Marc Legrand *
TTTsb 3—Faith for Today*^ 

5—Rosary Family 
Theatre

8—Sunday Showtime 
13—L'heure de la 

bonne nouvelle
11.35 4—Musique

Marc luegrand
11.45 4—Emission

J.-A. Desfossés* 
13—Film

Après-midi

12.00 3—Tills is the Life •
4— Match •
5— Sacred Heart 

Program
7—La semaine verte

10— Bon dimanche
11— La semaine verte 
13—La semaine vefte

12 15 5—The Living Word
7—lues 4 saisons 

11—Les 4 saisons *
13—Les 4 saisons *

11.15 0—Heure Exquise; —• 
Arbre de vie (Partie II) 
avec Elizabeth Taylor et 
Montgomery- Clift, iDra­
me sentimental 1957)

5—Provincial Affairs * 
8—Classic Theater •

1118 12—Pulse •
1121 5—After 11: —

Man From the 
Diner’s Club

Tl50 3—Late Show *
7—Cinéma 7 : —

Orgueil et Passion
0—Cinema : — 
CarambolaireK (4) — Fr. 
1963. Comédie de M. 
Bluwal avec Jean-Claude 
Brialy et Louis de Funès. 
L'ascension d'tm Jeune 
arriviste. — Rythme en­
traînant. Dialogue perçu, 
tant. Humour noir. — ou 
I^e coup de l'oreiller 
13—Ciné-soir : — •

Le fraitriscaio 
de Bourge*

1200 12—Saturday Night 
Feature Movie *

12 30 0—Musique
Marc Legrand •

10—En pantoufles —
La revanche du 
Sicilien

12 40 0—F n des émissions
ïsiss 8 Sign off

1.00 8—Local News Report ♦ 
0—Ciné-nuit: —
Oui à l'amour, non à la 
guerre (6> — Aut. 1968.
Comédie de F Antel avec 
Tcny Toi day et Jeffrey

et

12.30 3—Face the Nation *
4— La lumière jaillira *
5— Crossroads *
7—Les travaux et 

les jours
11— Les travaux 

les jours
12— Continental 

Miniature
13— Les travaux et 

les jours
4—L’heure de la bonne 

nouvelle
12 45

1.00 3— You Can Quote Me *
4— I.es Assemblées de 

Pentecôte au Canada
5— Analog
7— Format 30 Dimanche
8— Directions

11— Format 30 Dimanche
12— Scouting Today *
13— Format Dimanche

1.15 4—Mag-Dimanche •___
1.30 3-^-Professional Ski 

Racing *
7— Invitation aux 

loisirs *
8— Issues and Answers •

10— Ciné-Dimanche; —* 
Le grand dadais

11— Invitation au loisir*
12— Mr. Chips •
18 Invitation au loisir •

2Ô0 3—NHLHockey —
Buffalo at Boston *

4— Patrouille du 
Cosmos *

5— Suzuki On Science *
7— Univers des Sports*
8— N B A *

11— Univers des sports*
12— The Saint •
13— Univers des spous •

7.00 3—Lassie *
5—The Rovers *
7— Quelle famille *
8— Lawrence Welk * 

10—Flipper *
0—Quelle famille*
12— Room 222 *
13— Quelle famille *

7.30 3—CBS Sunday Movie * 
0—Cinéma : — ♦
Par l'amour possédé* — 
Drame psychologique 
avec Lana Turner et 
Efrem Zimbalist 
5—Jimmy Stewart *
7—Beaux dimanches * 

10—Bonne Soirée *
<D —Beaux Dimanches : 
S.O.S. Soleil. Jacques 
Normand : monologue. — 
Jacques Boulanger : 
“Mammy Blue’’ et “Pren­
dre le temps de vivre. — 
Guy Boucher : "Mathil­
da" et "Comme un étran­
ger dans la ville’’. — 
Pascal Normand : “Ce se­
rait beau” et "Jamaica 
Farewell”. — Anne Re­
né : "Un jour l’amour 
viendra” et "SfHis le so­
leil exactement”. — Mar­
the Fleurant : “La Danse 
à Saint-Dilon”, “Le Loup, 
le lièvre et le renard" et 
“Joujou d’amour". — Di­
ane Dufresne : “Casa for­
te". "Si j’étais le soleil” 
et "Les Enfants du pa­
radis”. — Andrée Cham­
pagne ; “Petite fille”, 
“J’ai décidé de vivre" et 
“Voici un baiser”. — 
Francine Moran : “La 
Madrague” et "Vivre sans 
toi", — Patsy Gallant : 
“Sunny", “Y'a du soleil 
à vendre" et “Nous irons 
ensemble". — Lucie Gu- 
annel: ’ Philosophie", "Lu- 
co Beguine" et "Caroli­
ne". — Guy Boucher, 
Pascal Normand et Jac­
ques Boulanger : “L a 
Banda" et “Mister Win­
ter Go Home". Spectacle 
local de limbn.
L’Odyssée, Feuilleton d’a­
près le poème d'Homère, 
mis en scène par Franco 
Rossi. — 4e épisode. A 
la cour d'Alkinoos, devant 
une assistance nombreu­
se. Ulysse continue le 
récit de ses aventures. 
Prisonnier de Polyphé­
nie, le Cyclope — mons­
tre à l'oeil unique — 
Ulysse voit périr tous ses 
compagnons. Grâce à un 
stratagème, le roi d'Itha­
que pâment a s'enfuir. 
Mais Poséidon poursuit 
Ulysse de «a polère : le 
Cyclope était le fils du 
dieu de la mer.

10.30 3—CBS News *
0—Les nouvelles TVA* 

7—Téléjoumal 
10—Les nouvelles TVA • 
0—Téléjoumal *
13—Téléjoumal *

10.45 3—CBS Sunday Late
Movie *

7—Sports dimanche *
0—Sports dimanche *
13—Sports dimanche* 

11,00 0—Heure Exquise: — 
La rivière sanglante (5) 
E.-U. 1954. Western de 
N. Juran avec Audie 
Murphy et Lisa Gave. — 
Un homme s'élève contre 
des Blancs qui veulent 
spolier les Indiens de gi­
sements d’or.
5—CBC-TV News*
7— Politique Atout
8— ABC Weekend News* 

10—Le Saint*
0—Politique Atout
12— The CTV National 

News *
13— Politique Atout

10.30 3—My 3 Sons *
4— Les tannants de 

ehez-nous *
5— Friendly Giant *
7—lue gourmet farfelu *

11— Fablio le magicien*
12— Green Acres *
13— Fablio le magicien ♦

10.45 5—Chez Helene 
11-Poly 
13—Poly

11,00 3—Family Affair*
5—Sesame Street *
7— Madame est servie
8— The Movie Game *

11— Reporters de 
l’aventure *

12— All About Faces*
13— Reporters de 

l’aventure *
11.15 4- -Pour vous 

Mesdames *
11.30 3—Love Of Life*

8—That Girl*
10— Super Héros
11— Yogi *
12— McGowan & Co. *
13— Dessins animés____

11.45 4—Leçons de beauté*
13—Les petites annonces

Après-midi

12.00 3—Where The Heart Is*
4—Dessins animés *
7— Mini-rama *
8— Bewitched *

10— Le 10 vous Informe *
11— Skippj- le kangourou*

# 12—The Flintstones*
13—Le 13 vous informe

12.10 13—Les petites annonces
12.15 4—Actualité *

10—Y’a du soleil *

12— The Dyke Van 
Dyke Show

13— Bobino •
4.30 3—Wild Wild West*

4— Les Sentinelles 
de l’air*

5— Drop-ln
7— Maigrichon et gras 

double *
8— Mcliale's Navy

11— Maigrichon et grat 
double *

12— Lassie
13— Maigrichon et gras 

double *
5.00 4—Cinéma : —

Les trois Stooges con­
tre les hors-la-loi (5K> 
E.-U. 1964. Comédie de 
N. Maurer avec Larry 
Fine, Moe Howard et 
Joe de Rita. — Des re­
présentants de la socié­
té protectrice des ani­
maux veulent empêcher 
l'extermination des bi­
sons.
5—Peyton Place *
7— Patrouille 

du Cosmos *
8— Beat the Clock *

10— Patrouille du 
Cosmos *

11— Daktari *
12— Truth Or 

Consequences *
13— Ciné de 5 heures :—♦ 

Le signe du Païen
5.30 3—Hogan's Heroes * 

5—Get Smart *
8—Newscircle *

10—Studio 10*
12—Beat The Clock*

Soirée

6 00 3—Channel 3
News Hour *

5—Nichols *
7—Troisième édition 

10—Madame est servie * 
0—lue gourmet farfelu *

_____12—Puise*____________
6.15 7—Les billets populaires
6.20 7—Edition Sportive * 
6.25 0—Nouvelles sportive? * 

13—Billets populaire
6.30 0—Panoramonde *

7— Bonsoir copains ♦
8— To Tell The Truth • 
0—Téléjournal
13—Le 13 vous informe

6.50 0—Nouvelles du sport

12 24 3—CBS News * 
12.30

11.15 5—Nation's Business*
8—Movie 8

11.18 12—Puise *
11.21 5—After: —

Little Savage
11.30 7—Cinéma

0—Cinéma : —
La Bataille de Norman­
die. Documentaire réali­
sé par Daniel Costelle. 
La bataille de Norman­
die depuis le débarque­
ment du 6 juin 1944 jus­
qu’à la libération de Pa­
ris le 19 août. Témoigna­
ges de généraux améri­
cains. anglais, français et 
autres participants. y 
compris un Canadien, du 
1er régiment de Hus- 
sards.
13—Cinéma

3— vSearch for 
Tomorrow *

4— De tout de tous *
7— Deuxième édition
8— Password ♦

11— Bou-Bou dans 
l'métro *

12— Matinee With 
Joe Van *

13— Bou-Bou dans 
l’métro *

12.45 4—De tout, de tous * 
7—C’est mon opinion

12.50 7—Midi-Sport

12.00 10—Dernière édition 
12—Sunday Night 

Feature Movie
T2l5 3-Sign ~Off~~
12.18 0—Musique

Marc Legrand*
12.28 ©—Fin des émissions
12.35 5 Post hide

Marc luegrand ♦
11! ri!> 0 Fin dos émission»
1.00 7—Avec Jean Julien 

8—News Report ♦
13—Fin des émissions

2.00 12—Sign Off 
* Programmes en couleurs

LUNDI

1.00 3—One O’Clock 
Weather *

4—Deux dans un : — 
Francis <4K' — E.-U
1949. Comédie d'A. Lu- 
hin avec Donald O'Con­
nor et Patricia Medina. 
Un soldat accomplit des 
exploits grâce à un mu­
let qui parle. — Amu­
sante satire de l'armée, 
ou I* bandit gentilhom­
me.
Jusqu'au bout du monde
i4i _ Fr. 1963. Film 
dramatique de F. Vil- 
11ers avec Pierre Mondy 
et Marietto. — Un hom­
me cherche une famil­
le à qui confier son fils. 
Riche de vérité humai­
ne et de poésie.
7— Bienvenue chez nous*
8— All My Children *

6.55 10—Billet Populaire *
7.00 3—CBC News *

0—Madame est servie * 
5—Dateline 
ft—Star Trek*

10—Le 10 vous informe 
0—Format 30 
12—The Doris Day 

Show *
____13—Ce soir Jean-Pierre
7 25 10—Les commentaires 

de ... *
7.30 3—Untamed World * 

5—Irish Rovers *
7—Les Berger *

10—Les Berger*
0—CBVT présente
12— Medical Centre
13— Les Berger •

7.55 0—I^es Billets 
Populaires •

1.03 3—Across the Fence*
1.15 3—Lucille Rivers Show* 

5—Test Pattern 
A Music

10—Ciné-lundi : —
Lutte pour la vie

8.00 3—Gunsmoke *
O—lues Berger *
5—Partridge Family •
7—A la seconde 
ft—Monday Night 

Special *
10—Claude Blanchard* 
0— A la seconde *
13—A la seconde *

8.30 0—Mannix *
5—Cannon *
7—Mont-Joye ♦ 
0—Mont-Joye *
12— James Gamer 

As Nichols •
13— Mont-Joye *

1.20 5—Prelude
Marc luegrand ♦

Matinée

6.30 3—Test Pattern
7.00 3—CBS Morning News

7—Musique F.M.
12—Sign On

7.25 4—Mire et musique
7.30 4—Musique

Marc luegrand * 
12—University Of 

The Air*
7.40 4—Itessins animés •
7 15 8 Morning Report *
7.50 3 Morning Report*

4—Bonne journée •
7.55 3—CBS Morning News • 
8.00 3—Capt. Kangaroo •

7— 7 Aujourd'hui
8— Farm A Home

11— Mire et musique
12— Lucille Rivers •

8 15 12—Rupert Bear*
8 25 10—Horaire-bienvenue 

________ CFTM*___________
8.30 8—Reluctant Dragon*

10— Les p’tits 
bonshommes

11— lue point cardinal
12— Hercules

8 45 13—Mire et musique
9.00 3—David Frost •

4—Au bout du fil •
7— Edith Serei
8— Cartoon Carousel 4

10— Le 10 vous informe*
11— En mouvement
12— Magic Torn *
13— En mouvement

9 15 5—Test Pattern A M
7—lues Oraliens •

10— Les tarants de 
chez nous •

11— Le» Oraliens*
13—Lrj Oraliens^*_____

9 28 5—Open4ng •

1.30 3—As the World Turns* 
5—Galloping Gourmet * 
8—let's Make A Deal *

11—Cin.ma : —
Hans le marin (5) — Fr.
1948. Drame passionnel 
de F. Villiers avec Jean- 
Pierre Aumont et Maria 
Montez. — Un marin à 
la recherche d'une en­
traîneuse qu'il croit être 
la femme de sa vie. — 
Bonne photographie.
13—Rue Principale ___

2.00 3—Love Is a Many
Splendored Thing •

5—Paul Bernard 
Psychiatrist *

7— Pour vous 
Mesdames

8— The Newlywed 
Game *

13—Pour vous 
Mesdames *

9.00 3—Here’s Lucy *
7— Paradis terrestre *
8— Monday Night 

Movie *
10—Mannix *
0—Le paradis terrestre* 
13—Le paradis terrestre*

9.30 3—Doris Day *
0—Claude Blanchard *

5—Front Page 
Challenge *

7—Mission Impossible * 
0—Marcus Welby, M.D.* 
12—Pig'n Whistle * 

_____13—Marcus Welby*____
10.00 3—Sonny and Cher *

5—Nature of Things 
10—Découvertes '72 *
12—Ironside *

2.30 3—Guiding Light * 
5—Today's Music
7— Doigts de fée •
8— Dating Game *

12— -What's the Good 
Word *

13— Personnalité 
feminine

3.00 3—Secret Storm •
5—Take Thirty
7— Femme 

d'aujourd'hui *
8— General Hospital *

10— Banco Banco *
11— Femme 

d'aujourd’hui *
12— Another World •
13— Femme 

d'aujourd’hui
3.30 3—Edge of Night •

5—Edge of N^ht *
8—One Life To Live • 

10—Batman •
12—Anything You

Can Do •_ _____
4.00 3—Gomer Pyle •

4— Super Héros *
5— Family Court *
7— Bobino •
8— Love American 

Style •
10— Le cirque du 

capitaine •
11— DoLino •

10.30 ©—lues nouvelle* TVA * 
5—Man Alive 
7—Téléjoumal 

10—Les nouvelles TVA * 
0—Téléjoumal 
13—Téléjoumal

10.52 7—Nouvelles du sport 
0—Nouvelles du sport 
13 —Nouvelles du sport

11.00 3—Channel 3 Night 
Beat *

O-J 'Chu tanné 
5—CBC-TV News*
7— Ce soir, Jean-Pierre*
8— Newscircle *

10—I-a couleur du temps* 
0—Ce soir, Jean-Pierre*
12— The CTV National 

News •
13— lue 13 vous informe

11.15 lO^En pantoufles: —
La coaquête de 
l’eapaee

11.18 12—Puise*
11.22 5—Viewpoint ♦
11.25 13—Ciné-soir: —*

Le shérif ans 
cinq étoiles

1! 29 5—After 11 : —
Wicked Wife

11.30 3—Merv Griffin Show* 0—Cinéma : —
tourbillon de Paris

(5) — Fr. 1939. Comédie 
musicale de H. Diamant- 
Berger avec Ray Ventu­
ra et Coco Aslan. — Pour 
subsister, des étudiants 
donnent des concerts,
7—Cinéma
ft—Dick Cavett Show* 

0—Cinéma ; — •
I,* cage (4) — Fr. 1962. 
Etude de moeurs de R. 
Darène avec Marira Vla- 
dy et Jean Semais. — Un 
jeune médecin africain 
est progressivement en­
voûté par les sortilèges 
de la brousse Oeuvre 
onginule et sougnee.
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La loi rin/ipire !i___

Denise Méthot, étudiante infirmière de 19 ans, de Sillcry, qui vient de remporter un 
prix de $500.00 pour un concours du ministère de la Justice o Ottawa, a été reçue 
à rémission Aï:TS Cx LITTERATURE que je présente le samedi soir de 7H30 a 8 heu­
res sur les ondies de CHRC FM (Siqné Georgette Lacroix* •

r - j - •.

Arts Sl littérature
par GEORGETTE LACROIX

ippp > i' 4 ? - Jiy.

S500 à une étudiante de Sillery
1 n«* Jeune étvidiante <le U* ans. 
Ilenysc Méthot. «le Sillery. «iui 
s'ext inserilfs a un concours 
littéraire (l«int les renseigne- 
menta avaient «*te publiés par 
un poste de ra«Ü«». a reeu l'un 
d«*s deux premiers prix de 
S500.00 accordés i*ar !«• minis­
tère de la Justice, a Ottawa. 
I.'autre rér.’ipieudaire a etc 
Olcii Markann, de Oakville, On­
tario.

Ce r«*nci»urs portait sur les 
aspects de la loi canadienne 
affectant Irs jeunes de lî* ans 
et moins.

Huit aiitr«»s prix, soit un de 
S2.Ï0 et les autres de SIO». ont 
aussi été accordés rcspeetlve- 
menl a Kuth McCready, «le 
Winnipeg; .Marie Plante, de 
Verdun; I. otii.se Laurendeau, 

de l.aehine: James Beverly, de 
Moncton: David Israel, de Win. 
nipeg; Juliane Palmer, de 
Oakville; Terry Comcau. de 
Burlington; et Linda Fret/, de 
Cayuga. Ont.

Plus de Hid jeunes «le toutes 
l«*s iTKious «lu Canada ont s«ni- 
mis des essais sur une très 
grande variété rie sujets in­

cluant l'environnement, la pol­
lution, la pauvreté, la liberté 
«le parole, l’avortement, les 
narcotiques, b-s «Iroits de mi- 
■mrités. etc.

Les li««is premiers gagnants, 
soit Deiivse Méthot, Ole» 
Markani et Kuth McCready. se­
ront invités a participer a la 
Conférence nationale sur le 
«Iroit «iiii débutera le 1er fé­
vrier, a Ottawa.

Le premier ministre Trudeau 
s’a«lres.sera aux delegués et 
aux invités d«* la Conférence, 
a-t-on fait savoir. ■

Nouvelles publications 
aux Editions du Jour
Les Grands-Pères de Victor-Lévy Beaulieu

marabout
EN VENTE PARTOUT

L«*s Kditions du Jour annon­
cent le lancemenl «les fîrunds- 
Pères «1<* Victor-Lévy Beaulieu.

Dans ce l•«*eit, Victor-I<évy 
Beaulieu décrit une journée 
«lans la vie d’un vieil homme. 
Milieu Bérubé, run des ancê­
tres «le la famille Beattchemin 
pèie «le Mathilde «lont «>n a pu 
lire la fin «lans J«»s Connaissant, 
la* problème de Milieu, plus 
(pie celui «le la vieillesse, est 
«•«'lui de la .solitude : procréa­

teur d’une nombreuse famille, 
il se retrouve finalement seul, 
abandonné «les siens qui refu­
sent l'utopie de son projet, et 
qui e*t le grand rassemblement 
du clan familial dans le petit 
village de Saint-Jean-de-Dieu.

Il s'agit là, dans ee cinquiè­
me roman «le Victor-Lévy Beau- 
lieu, d’une oeuvre profondé­
ment québécoise dont les beau- 
lés ne sont pas facile. Kcrit 
dans un style qu’ll a voulu dé- 
libérément dépo u i 1 1 é, Les

(iranda-Pereu pose le problème 
«le la pérennité d’un monde <ce- 
lui des patriaches» coupé de ses 
sources et brimé «lans son ave­
nir. L’imagination, le rêve et la 
banalité quotidienne s<* chevau- 
erent, projetant dans l’univers 
«lu roman des êtres prodigieux : 
les Miliens et les Milienne*. l«*s 
Chien Chien l’ichlotte, les éta­
lons et les chats, qui se livrent 
au jeu cruel di* leur destinée 
— tout cela dans un arrière- 
pays prirmitif et froid.

Jours de Mai
La p«H*sie de Luc Racine «“si 
une poésie engagée. Collabora­
teur à la revue Parti Pris, Luc 
Racine a publié quatre recueils 
de poésies : Les Dormeurs, 
Opus I. Villes et Les Jours de 
Mai dont le titre dit bien quel­
les .x«*nt les préoccupations de 
l’auteur.

D'une lecture plus facile que 
ses précédents recueils, Les 
Jours de Mai epeus«* davantage 
le momie de la révolution. Com­
me il est dit dès les premières 
pages :

“Car tous revivent en leurs 
bons rêves la levée d<*s grandes

villes <>1 l«*s foules qui triom­
phent, leurs bras levés dans i»‘s 
matins et «lans les soil's’’.

l'n vieux monde meurt, dit 
Racine, celui d(*.s “Seigneurs’’, 
<i«*s “grands rapaces, «les ban­
quiers’’, de “toutes ces larves 
qui nous torturent”. Voilà pour­
quoi les jours de mai ont sym- 
bolisé la révolution à faire, 
tant aux U.S.A., quVn France 
et qu'au Québec, “ce pays" qui 
“ne se laisse pas rejoindre". 
Mais, ajoute Racine, le poète 
ne doit plus être qu’un mani­
pulateur de mots. Dans son der­
nier ei très beau poème, qu'il

de Luc Racine
<l(*die "Aux prisonniers”, il le 
dit clairement :

“S'il y a un .secret pour chan­
ger la vie ce n’est pas dans les 
mots les enluminures illumi­
nées d'absinthe c’est en nos 
mains et en nos gestes”.

D’où l'importance ces deux 
«lernières phrases ;

“Place aux armes brandies en 
nos mains blanches".

“Toute la parole à eeux qui 
au ionrd’hui combattent”.

I es jours de Mai compte par­
mi les quelques recueils de poe­
sies les plus significatifs de la 
jeune littérature québécoise.

Roses sauvages de Jacques Perron
Roses Sauvages de Jacques Per­
ron, un ’petit roman suivi d'u­
ne lettre d’amour soigneuse­
ment présentée’ ’, comme dp 
l'auteur.

Il n'est nul besoin de prsen- 
ter Jacques Fcrron aux lecteurs 
québécois qui connaissent son 
oeuvre considérable. Roman­
cier. dramaturge, pamphlétaire 
et médecin. Jacques Fcrron est 
salué par la critique comme le 
meilleur prosateur du Quebec. 
Les Roses Sauvages ne peuvent 
que confirmer cette consécra­
tion.

Par modestie, l’auteur parle 
des Roses Sauvages comme d’un 
petit roman. A la vérité, il s’a­
git. n'en doutons pas, du meil­
leur de ses livres. Jacques Per­
ron y met en scène Baron, "uii 
beau grand jeune homme tou­
jours bien mis, soignant s«m 
apparence sans ostentation, tou­
jours poli et prévenant malgré 
son exubérance naturelle, tou-
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jours poli et prévenant malgré 
son exubérance naturelle, mais 
surtout très avantageux”. Baron 
travaille dans une grande mai­
son d’affaires de .Montréal et. 
marié il habite un bungalow de 
banlieue. Lorsque sa femme 
donne naissance à une petite 
fille dont on ne sait trop si Ba-

Pharaon 
en voyage
LE CAIRE IRA) — Une 
statue du pharaon Toutan- 
khomon a etc précieuse­
ment emballée au Caire, en 
prévision de l'envoi par 
avion a Londres d'anciens 
trésors égyptiens, portant 
une assurance de $26 mil­
lions.

Avec précisions et grand 
soin, deux Anglais, sous la

ron est le père, et qu’on nom­
me Rose-Aimée, tout se préci­
pité : la mère meurt, Rose-Ai- 
mée est mise en pension chez 
des amis acadiens et une fem­
me énigmatique fait son appa­
rition : Ann Higgit.

Tes quelques lignes suffiront 
à montrer que. sous la simpli­
cité apparemment linéaire du 
récit, le lecteur découvrira l’u­
nivers éminemment personnel 
de Perron qui. pour la premie­
re fois dans son oeuvre, creuse 
vraiment le problème de la fo­
lie.

C’est ainsi d’ailleurs que le 
roman se trouve à avoir ses pro­
longements dans cette lettre 
d’amour que l'auteur publie a 
la fin de .son livre, après une 
belle introduction sur les .id­
les, le langage des fous et le 
sens de leur témoignage. La 
lettre d’Aline Dupire, enfermée 
a Saint-Jean-de-Dieu, est plus 
qu'un document et plus qu'un 
symbole : elle est un cri de de- 
s«*spoir qui a bien failli n’étre 
jamais entendu car, dit Perron, 
"tu parleras et l’on ne t’écou­
tera plus, ton dossier est déjà 
trop épais.” ■

Le liMre de la semaine

Acceptation globale
de Paul KF.Al PKK

Par GKORfiETTE LACROIX

On sait l'empreinte laissée jadis, par le célèbre “refus global” 
de Hordua face à la sclérose d«* l’arl «*t sa résonnance dans le 
milieu québécois de la génération précédente. Maintenant qua 
l’attitude du refus devient l’option générale, la contestation se 
devait de se tourner vers un engagement plus positif, ver» 
L'Al’CKPTATM).\ GLOBALE d’un art renouvelé et vivant.

ACCEPTATION GLOBALE de PAUL BEAUPRE, un livr» 
d’esthétique publié par l'auteur, 2135. Guilford, Montréal 178.

11 fallait auparavant le saccage, l’athéisme et la négation 
pour creuser le trou dans lequel asseoir «le nouvelles fondations. 
Maintenant, le temps d'i'difier arrive, qui accepte certains orga- 
nismes artistiques, les renouvelle et les offre à un art qui se 
totalise a la f«»is «lans le temps, dans l’espace et dans nos 
réflexions. Nous vivons déjà la globalisation des arts, pourquoi 
leur refuser la globalisation «le mitre acquiescement ? Etes-vous 
prêts pour “L’ACCEPTATION GLOBALE" de PAUL BEAUPRE? 
(“est un livre de 2U() pages sur l’Acceptation de l’Art, l’indépen­
dance artistique, le travail de l’artiste, la condition humaine, la 
co.nmunicatinn. la créativité, la nécessité, l'harmonie, etc.

ACF.PT \TIO\ GLOBALE, un ouvrage qui répond à toutes 
vos questions sur l’Art; un ouvrage qui se mêle à vos discutions, 
un ouvrage susceptible de vous éclairer, peut-être de vous 
influencer sans pour cela empiéter sur volte entier»» liberté.

Vous pouvez également vous procurer ACCEPTATION GLO­
BALE de HOZARTS PEDAGOGIQUES, 2841, Willowdale. Mont­
real 2û0, ou encore a la librairie de FACTION. ■
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C'est écrit...
wiüiPf «pp»™
"Amar Sonar Sangla” — Mon 
Bengale doré — chant patrio­
tique dont les paroles sont du 
poete bengali Rabindranath Ta- 
g«»re, a été choisi comme hym­
ne national du Beugla Desh.

Les poèmes de Tagore sont 
fréquemment cités par cheik 
Mujibur Rahman, premier mi­
nistre du Hangla Desh. Le poète 
qui est mort en 1!»41, obtint le 
prix Nobel de littérature.

Rabindranath Tagore a égalé, 
ment composé l’hymne national 
indien. Sous le régime militaire 
pakistanaLs, ses chansons étaient

interdites au Pakistan orien­
tal. ■

Le gouvernement a interdit au- 
jourd hul le livre Oh Jerusalem 
dont les auteurs sont l’écrivain 
français Dominique Lapierre et 
l’écrivain américain Larry Col­
lins.

Un porte-parole du déparée* 
ment jordanien des publications 
a déclaré que le bureau central 
aralH» du boycottage eoutre 1s- 
raèl avait recommandé cette in­
terdiction car l’ouvrage adopte 
le point de vue aioniftto. ■

Canadians
Analyse d'ouvrages canadiens 
en collaboration avec l'Office 
des Communications Sociales

L'opinion publique et 
la crise d'octobre

Michel Bcllavance et Mar- 
cf.l Gilbert. Montreal, Edi­
tions du Jour, 1971, 183 p.

Michel Bcllavance et 
/Marcel Gilbert sont deux 
professeurs de l'universit ' 
Laval. Avec l'aide d'une 
douzaine d'étudiants du 
Département de science po­
litique et grâce a la colla 
boration des autorités de la 
Faculté des sciences socia 
les de cette université, ils 
ont entrepris, en mars der 
ruer, une vaste enquête 
scientifique à travers le 
Québec Le but de cette en­
quête était de mesurer la 
perception de ' !a crise d'oc­
tobre 1970” par la popula­
tion québécoise et le sup 
port accordé à l'action des 
gouvernements fédéral et 
provincial Le sondage s'est 
fait par téléphone auprès 
de I 194 personnes répartie , 
entre Montréal Québec et 
le reste de la province en 
tenant compte, dans chaque 
mgion, des milieux urbain 
et rural. 26S personnes 
ayant refusé de répondre 
au questionnaire, les don­
nées ont donc pu être étu 
dices à partir des réponses 
des 926 personnes inter­
viewees dont 346 à Mont 
réal l 37 4 i *, I 33 à Que 
br>c (14 4 I et 4*17 dans 
les autres parties de la pro 
vmee *48 3’ ' •.

Le premier objectif de 
cette enquête était de me 
surer l'approbation donnée 
par la population du Qu' 
bec aux actions des gouver 
nements d'Ottawa et de 
Québec lors de ce que l'on

appellera désormais "les 
événements d'octobre”. 
Dans un deuxième temps, 
les auteurs ont également 
voulu expliquer cette ap­
probation tou désapproba­
tion) en scrutant quatre 
autres dimensions, soit la 

psychologique 
("l'insurrection appréhen­

dée”, la ''menace” F L Q. 
et la "menace” policière*, 
la dimension idéologique 
• libéralisme, conservatis­
me, cynisme politique...), la 
dimension politique et la 
dimension socio-cconomi- 
que.

Ceux qui sont le moin­
drement familiers avec les 
techniques d'enquêtes et de 
sondages sur l'opinion pu­
blique ne manqueront pas 
de noter le sérieux et l'ob- 
jectivite qui ont présidé à 
cette recherche Si l'on ex 
cepte quelques coquilles 
comme celle qui s'obstine à 
situer le sondage en mars 
1970 (pp 30, 183* on doit 
avouer que l'ensemble de 
l'ouvrage est le fruit d'une 
avante étude Les statisti 

ques dégagées de ces quel­
que 1,000 interviews sont 
non seulement révélatrices 
de courant d'idées dons l'o- 
ptmon publique, mais elles 
recèlent également un ri­
che contenu comme, par 
exemple, le portrait-type 
de celui qui a appuyé le 
gouvernement Bourassa en 
octobre '70 (p 176*, ou le 
bilan des projections, con­
séquences cle cette crise de

■

Poèmes et chansons
de Georges Dor

Gtru«gcs Dor. Montreal, Editions Lcmeac/l'Hexagonc,
1971. $2.00

Il s'agit du deuxième recueil de poèmes et textes de 
chansons de Georges Dor On y retrouve ses plus récents
succès : "Le pays d'ou je viens”, "L'Amplificateur”, ainsi 
que d'autres poèmes qu'il a mis en chanson tels "Quand 
on fait l'amour”, "Levex-vous”, "Pays et Paysages . On
trouvera egalement avec plaisir les paroles de la très belle
"Chanson difficile".

Georges Dor est sans- aucun doute l'un de nos grands 
poètes québécois. La simplicité et la pureté de son style 
font de cette poésie une oeuvre humaine et sensible, cha­
leureuse et vraie.

“Entre l'enfance et la vieillesse 
Il y a l'espace d’une Vie 
Le temps de quelques amitiés 
Et un grand amour de jeunesse . . .”

'Après l'enfonce, p. 19* 
Georges Dor chante le Québec, les endroits où il a vécu, 

où il fut heureux, mais il y a toujours la touche humaine, 
la conscience de n'être pas seul au monde :

“Saint-Hilaire les pommes et les pommiers 
En fleurs et en couleurs 
Il y a le pommicu/teur 
L’hiver le printemps et l’été...

(Le pays d'ou je viens, p. 31

Dans ce dernier texte, comme dans plusieurs autres 
d'ailleurs, on sent tout l'amour du poète pour le pays 
qu'il chante. Et I amour semble avoir une grande place 
chez Georges Dor : pour chanter les gens, il faut les 
aimer. "Le vieil homme" (p. 39) est vivant devant nous 
et on ne peut s'empêcher de l'aimer, nous aussi.

Chez Georges Dor la poesie atteint un de ses buts, qui 
est celui de communiquer. Cette poésie est en quelque 
sorte un appel au réveil de la conscience, à la fraternité : 
il existe autour de nous des gens que l'on côtoie sans 
connaître leurs misères et leurs bonheurs il ne s'agit pas 
que de penser a eux, «I faut aussi contribuer à les rendre 
plus heureux ou «Moins malheureux. Le texte de la chan­
son "Levex-vous”, p 26 en est un exemple, de meme 
que "La joie", p. 59 ;

“Du pain pour ceux qui n'en ont pas 
Pour ceux que je ne connais pas 
Pour les enfants du bout du monde 
Le pain dont notre terre abonde 
Pour le partager dans la joie . . Z*

A une opoque où plusieurs prétendent au titre de poète, 
les vrais poètes se font rares, mois Georges Dor en est
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surveillance d'experts et an­
tiquités égyptiennes, des re­
présentants de lo compa 
gnie d'assurance britanni­
que et la police du Caire, 
ont entoure de bandelettes 
à l'épreuve des chocs, la 
statue d'ébcnc a blason d'or 
représentant le pharaon, 
mort à l'àge de 18 ans.

Cette statue, l'une des 
deux conservée au Musée 
du Caire, constituera la pie­
ce principale d'une exposi­
tion qui sera inaugurée par 
la reine Elisabeth au British 
Museum de Londres, le 29 
mars, et se continuera du­
rant six mois.

Superstition

La decision de séparer les 
deux statues de Toutankha- 
mon qui gardent la tombe 
du jeune pharaon, a toit 
naitre des inquiétudes par­
mi les gens superstitieux, 
car des toits tragiques s'at­
tachent à l'histoire de la 
tombe.

Lord Carnarvon, qui ovoit 
financé l'expcdition condui­
te par Howard Carter, le­
quel découvrit la tombe il 
y a 50 ans, mourut d'une 
piqûre d'insecte trois se­
maines après cette décou- 
verte.

Le capitaine Richard Be­
dell, qui avait aide a ouvrir 
la tombe, est mort soudai­
nement pendant son som­
meil.

On dit qu'une vingtaine 
de personnes impliquées de 
quelque façon avec la de- 
couverte de la tombe, sont 
mortes dons des circonstan­
ces mystérieuses.

Pourtant, dans l'ancienne 
Egypte, Toutankhomon n'c 
toit pas un véritable symbo 
le religieux ou politique. Il 
est devenu le plus fameux 
des pharaons parce que scs 
trésors furent retrouves in­
tacts, alors que les autres 
tombes avaient etc pillées 
par les voleurs.

L'exposition au musée de 
Grande-Bretagne o été or­
ganisée pour commémorer 
le 50c anniversaire de lo 
decouverte de la tombe de 
Toutankhomon a Luxor, 
dans lo Haute-Egypte.

Le transport de la statue 
et outres trésors jusqu'à 
Londres, se fera dans le 
plus grand secret. B
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De 3 grands prix...
a * • •

Marie Lemelin
à Jacqueline Grenier-Treniblav

1^» prix du dernier concours Marie Lemc'lin 
organise par la Société des po< t<»s canadicns- 
français, a été accordé a Mme Jacqueline 
Grenier-Tremblay, poète et romancière, dont 
1«» poème a rencontré les critères exiges : 
sens poétique, pensee forte, musicalité, stj te 
clair, longueur et thème observés. A la de­
mande de la récipiendaire, le prix ne lui sera 
remis officiellement qu’en avril prochain 

Plus de 260 poèmes ont été - • >. . .m 
jury pour participer a ce p’ix miveit à tou- 
Plusieurs des poèmes r- • par le jury 
seront publiés den* 1 i revu. POESIE, publiée 
quatre fois ) o p:r la Société d«*s poètes 
carr «t * .mais. Pour fair»» partie de ce 

rmipe. il n’est pas nécessaire d’avoir publie

mais d’avoir un talent naturel pour La poésie 
ou de pouvoir écrire d une façon convenable. 
Ceux qui seraient tentés de se joindre aux 
membres de la Société peuvent demander 
leur admission en envoyant trois poèmes sur 
«les sujets différents qui seront transmis au 
comité de lecture. Si les intéressés sont jugé» 
apt-s a devenir membres, ils recevront tou»
I - renseignements nécessaires pour poser 
leur candidature. La Société des poètes ca- 
nadiens-franeais est au service de ceux qui , 
possèdent des aptitudes poétiques et désirent 
travailler à parfaire leur culture.

Toute personne désireuses de s’abonner à 
la revue POESIE peut faire sa demande au 
secrétariat... 1817 des Intendants, Quebec 3.

Molson
a Jean Guimond. de Québec

Le Prix Molson de maquette 
1071 a etc attribué a M. Jean 
GAU MONO, chef du Service 
des decors et des arts graphi­
ques a la Télévision de Quebec 
(Canada* Ltée. M. Gaumond a 
remporte les honneurs d’un 
concours provincial qui consis­
tait a soumettre un projet de 
couverture pour le roman “ \ 
ras de terre", gagnant du Prix 
Jean Béraud, du Cercle du Li­
vre d«* France. M. Gaumond a 
reçu son prix i$300* a Montreal 
ces jours derniers.

Graphiste-décorateur «te pro­
fession. M. Gaumond s’adonne 
aii'.M a la peinture. Il y a «piol- 
ques années, il a remporté le 
deuxième prix de la catégorie 
"peinture” a l’Exposition pro­
vinciale; il a egalement été 
« hoisi pour exposer a la Maison 
des Arts de E.* Sauvegarde ci 
au Musée d’art contemporain a 
Montréal, do m«‘me qu’au Mu­
sée du Quebec dans la Vieille 
Capitale.

Jean Gaumond est né à Ste- 
Croix de Lotbinière et il a fait

ses etudes aux Beaux-Arts de 
Québec, a Londres et a Paris. 
Il est depuis 17 ans décorateur 
et artiste publicitaire a la Te­
levision de Québec et chef du 
service des décora et arts gra­
phiques depuis 3 ans.

En août 1963, il a crée et 
monte le décor de la piece 
BIAISE, au théâtre d’été La 
Eenière et a participé en ’66 
aux Concours artistiques du 
Québec.

Le Grand prix littéraire 
de la ville de Montréal

Ix» uiry éliminatoire du Grand Prix Littéraire 
de la ville de M«*ntreal s«»us la présidence 
d’honneur de Madame Anne Hébert, dirigé 
par le président du Conseil «les Arts de 
Montréal, M. I^on I^»rtle. et de Madame 
Fernande St-Martin, messieurs Hugh Hood 
Nairn Kattan. Alain Pontaut. Jean Remple. 
Jean Sarrazin et Andre Térlo, a arrêté son 
choix le vendredi 14 janvier 1972 sur 16 «les 
103 ouvrages éligibles et édités en 1971 !.**>
écrivains, par ordre alphabétique d'auteur-, 
sont comme suit ;
Assinivvi Bernard
Isabelle Myre Anish-Nah-Be. contre du paya 

Algonquin;
Beaulieu, Victor-Eevy lies grands-père, ro­

man;
Bernard. Jean-Paul : I^»s rouges, hist où e; 
Bessette, Gerard ; Le site, roman,

Champagne. Maurice Ea violence au pouvoir, 
essai;

Duguay, Raoul I.uoar Yaugud : I^pokaltp.so, 
ouvrage inscrit dans toutes les catégorie»; 

Dudek. Louis Collected Poetry, poésie; 
Feron. Madeleine : Le bar«»n ecarlate, roman; 
Foleh-Ribas, Jacques le greffon, doman; 
Fortin. Gérald La fin d’un règne, euai; 
Garci Juan Corpc de gloire, poésie, 
Lmgevin. Gilbert : Origine, poésie.
La Roque, Gilbert Corridors, roman;
Ijsnior. Hina La salle dos rêves, poésie; 
Raymond. Louis-Ma reel Géographie, e.vsal; 
Toupln, Paul ; Le coeur a ses raisons nus» 

moire,
le lauréat sera choisi par un jury final H 
proclamé par Son Honneur le maire de Mont­
real vers le début du mois de mars dans le 

•te trille. ■
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Pour l'enfant du niveau élémentaire :

Tout doit partir de la réalité et retourner à la réalité
por Nicole Beaulieu

PRECOCE : un projet 
parmi tant d'autres !

Oui, mois drôlement in 
tére$sant

Car le “projet de recher­
che coopératif en créativité 
dans l'environnement" veut 
percer une brèche dans l’i­
nertie des milieux pedagogi­
ques actueh et provoquer la 
découverte de nouvelle' voie*

dans le domaine de rensei­
gnement.

Fondé 'itr les principe-, de 
la connaissance acquisse par 
le contact avec la réalité en­
vironnante, le projet vise 
l'établissement d’une péda- 
Kotfie cent rte -ur la personne 
mi-e en situation dans -tm 
milieu; il conerne tout à la 
fois les élèves des écoles élé­
mentaires, les enseignants et 
le* directeurs d’écoles.

1

Eveiller l'cnfont à son environnement.

Sans prétendre tout révo­
lutionner dans le monde de 
l'enseignement, FRKCOC K 
lente de fournir une réponse 
partielle aux nombreux pro­
blèmes qui se posent aux 
instituteurs. Il se veut une 
démarche authentique, quoi­
que r*‘u conforme aux nor­
mes habituelles de la recher­
che. Pour tous ceux qui y 
souscrivent, il réclame le 
droit à ... l’erreur !

L’un des responsables, M. 
André Paré, explique : "Il 
faut permettre aux ensei­
gnants de découvrir une pé­
dagogie convenant véritable­
ment à leur milieu. Ix-ur 
acorder le droit de se trom­
per. sans être jugé par la 
direction. Dans un tel cli­
mat de recherche, ensei­
gnants et directeurs sont in­
vités à une collaboration 
étroite et ne doivent plus 
former deux clans opposés".

C’est d’ailleurs sur la réso­
lution de difficultés précises 
que reposent les bases de 
cette forme nouvelle d'ap­
prentissage qui e*t proposée 
aux élèves de l’élémentaire. 
Ce qui importe n’est pas 
tant le nombre de connais­
sances acquises (pie la dé­
marche effectuée par l’indi­
vidu qui veut savoir. Ht 
c’est une rupture avec un 
"encyclopédisme" de longue 
traduction qui est suggérée 
en vue de restituer à l’hom­
me sa dimension d’être glo­
bal dont parle McLuhan.

Des facteurs

i.e texte du projet met en 
lumière un certain nombre 
de facteurs responsables de 
l’inertie du milieu pédagogi­
que. Parmi ceux-là, citons 
le manque de confiance des 
maîtres en deux-mêmes et 
une mauvaise définition du 
rôle de directeur.

“Les maîtres ont souvent 
perdu confiance en eux-mê­
mes et ils n’osent phi' croire 
à leur capacité d'expérimen­
ter et d’inventer leur propre 
pédagogie” notent les au­
teurs. Pris dans la routine

Costume-pantalon

m
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La culture des fleurs ? C'est encore la meilleure façon de 
«e familiariser avec les secrefs de la botanique. ■

et craignant souvent les ju­
gements, ils n’osent pas in­
nover ignorant la réalité qui 
le-, entourent. Ils discutent 
peu entre eux des problèmes 
posés par la pédagogie et v i­
vent le plus souvent, sur la 
défensive.

1 k‘ leur côté, les directeurs 
se retranchent facilement 
dans l’administration et le 
contrôle, faute d’avoir à dé­
finir leur rôle en partant des 
difficultés qu’éprouvent leurs 
enseignants dans l’instaura­
tion d’une nouvelle pédago­
gie. Laissés pour compte du 
perctionnement éducatif, ils 
sont vite dépassés par les as­
pects techniques de leurs 
fonction.

Au niveau de la formation 
des maîtres, la 'itnation n’est 
pas phis réjouissante si l’on 
considère que l’université a 
perdu le contact avec le* en­
seignants et que le fossé 
entre eux va s’élargissant. 
L’enseignement fourni aux 
maîtres a trop peu de rap­
port avec la réalité quoti­
dienne qu’il leur est donné 
de vivre auprès de leurs 
élèves.

Pas étonnant donc que les 
écoles soient de* endroits

sous-développés comme cen­
tres dt* culture et que trè* 
peu de choses de la réalité 
socio-culturelles de notre é|*> 
que les atteignent.

Un climat dominé par la 
défensivité croissante entre 
les individus, directeur-pro- 
fesseurs-élèves, ne peut don­
ner lieu à l’exploration de 
nouvelles pistes pédagogi­
ques. Ht c’e*t ainsi que l’on 
s’enferre dans un cercle vi­
cieux dont toutes les parties 
sont victimes.

La situation telle que dé­
crite dar\s le texte du rapport 
a donné très peu de prise 
aux expériences visant l’ins­
tallation d’une pédagogie 
centrée sur le devenir indi- 
duelle et collectif. IV* pro­
jets enthousiasmant ont eu 
peu de succès en rai'on du 
climat non propice. Les 
maîtres qui avaient participé 
à la classe d’enseignement 
expérimental offert par le 
centre pilote de 1 1 niversité, 
il y a deux ans, se sont ainsi 
heurtés à l’inertie du milieu 
et ont rencontre peu de col­
laboration à leur travail. 
Créativité
Kn réponse à ces difficultés, 
PRECOCE met l’accent sur

Toutes mignonnes —
Ces gentilles et toutes mignonnes jumelles jaguar, âgées 
de six jours seulement, font l'objet de soins attentifs dans 
une garderie aménagée spécialement pour elles. On les 
a provisoirement éloignées de leur mère de crainte que 
celle-ci ne leur inflige des blessures. Elles sont si fragiles, 
à cet âge ... ®

Une première
New York «PC' — Pour la pre­
mière fois, le Canada a été re­
présenté aux défiles de mode 
organisés par le New York C«>u- 
ture Business Council, offrant 
en principe les tendances ves­
timentaires illustrées par les 
grands couturiers américains.

lx* Conseil de la Mode du 
Québec a présenté des modèles 
au cours do la semaine de mode 
newyorkaise, profitant aussi de 
l'occasion pour inviter les ré­
dactrices américaines à venir 
dans la province en juin pro­
chain. alors que les défilés au­
ront lieu à Montréal.

On a montré des diapositives 
de modèles de printemps rea­
lises par des couturiers mont­
réalais bien connus, notamment 
Ix‘o Chevalier, de la maison 
Montroy; et .Marielle Fleury de 
chez Kainmaster.

Il y avait aussi des photos de 
la collection de Montréal, de 
façon ü ce que les rédactrices 
américaines puissent faire voir

Faites-vous rrnv.rq.n par­
tout où vous ire/ en portant ce 
auperbe costume. Pon* z en.,<.ju-j 
ble ces trois morceaux. panta-| 
Ion. vs.'te et coi - . ( a m.in­
ches longues, tous garnis de câ­
bles verticaux et ttroits.

Patron No 74!>9
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\a‘ match du siècle, tant atten­
du dans le monde entier et 
disori'-le tout de suite, par les 
profanes aussi bien que par 
les amateurs d’échecs — s'or­
ganise fébrilement aux quar- 

aux de la FIDE en 
Hollande. Son début est .innon­
ce pour mai ou juin et sa duree, 
a raison de trois parties par 
semaine, pourrait être de trois 
mois, si les rencontres se ren­
dent à la limite des vingt- 
quatre parties.

Le choix de la ville où se 
déroulera le match entier ne 
pose pas de problème; nean­
moins. r est lui qui suscite le 
plus de commentaires en ce 
moment

Ix« ville de Montréal, par 
l’entremise de son premier ma­
gistrat. a pose «a candidature. 
Ayant offert à la FI DK l'une 
de ses plus grandes salles, mu­
nie de toute» les commodité»

possibles, elle a bien des chan­
ces d’être agréée comme hôte 
par tes deux principaux inté­
ressés D'ailleurs Montreal rap­
pelle de bons souvenirs à 
Fischer, puisqu'il y a fait ses 
débuts sur la scène internat o- 
n.dc en participant a l'Open du 
Canada, en 15156 a l’âge de 
13 ans).

Dès qu'il s’agit des bourses 
à partager entre le gagnant et 
le perdant, tes événements 
prennent une tournure nouvel­
le. Ix>rs du match préliminaire 
de l'an dernier, a Buenos-A*res, 
Fischer et Petrossian étaient on 
ne peut plus satisfaits d'un 
petit $15.000, Pour la grande 
finale, c'est bien different. Ix‘s 
enchères ont débute a $30.000, 
puis la (îrece a proposé $52.000, 
suivie de Montréal 575.000 . du 
Brésil, de la Hollande, de l’Al­
lemagne de l'Ouest, de Chicago

($100.000), de l'Argentine, de 
Serajevo. de l’Islande, avec des 
mises doublant presque a cha­
que fois. Présentement, Bel­
grade «Yougoslavie) est en avant 
avec $152.000. et ce n’est pas 
fini, les impressarios ayant 
beaucoup de marge encore 
avant d'atteindre le risque dan­
gereux. Kn effet, tout le monde 
sait — et en particulier les 
deux antagonistes, qui feront 
•es frais de la lutte et a qui 
on a justement accordé droit 
de veto sur le choix de la ville, 
et la FIDF. qui touche son petit 
pourcentage — que les risques 
sont minimes du moment que 
l.« television internationale est 
forcée d'entrer dans le coup. 
Et c'est bien ce qui se produit 
présentement.

Mirons-nous te match du siè­
cle ou l'inflation du siecle. ou 
les deux a la fois ?

dans les journaux, un aperçu 
des presentation qui auront 
lieu en juin à Montréal.

Le gouvernement du Québec 
était représenté par M. Paul 
Blouin, directeur des exposi­
tions et missions.

Les créations l^éo Chevalier 
comportaient un manteau en 
flanelle grist*, et un ensemble 
composé d'un costume a jupe 
cape.

Marielle Fleury a fait voir un 
manteau à capuchon en coton 
piqué et motifs imprimés. Un 
costume de ville, en tweed tri­
colore. avis* col et parements 
blancs, était signe Hugh (ïar- 
ber.

Y ali av ait conçu un ensemble 
comprenant une longue jupe en 
daim et un corsage en mousse­
line.

Ces illustrations de mode, de 
même que l'invitation de venir 
a Montreal, ont suscité de« 
commentaires flatteur» parmi 
les journalistes américaines. ■

Nouvelles brèves

— Rosemont s'est mérité la 
première place au tournoi des 
écoles secondaires « High 
School), qui a eu lieu a Mont­
real. durant les vacances de 
Noël. H est donc passible que 
l’on voie encore un match Cé­
gep de Rimouski-Kosemont H.S.
en finale du Québec avec la
même alignement que l'an der­
nier dans les deux camps.

— Le tournoi des jeunes de 
Ct.KF «Club d'Kchecs des Fonc­
tionnaires!. incidemment le 27e 
en 1972, débutera le samedi 29 
janvier.

Le tournoi du Centre des 
Joisirs de la Rive-Sud, tournoi 
toutes ronde*, se déroulé cha­
que vendredi soir. Quelque* 
places sont encore disponibles. 
Communiquer a ce sujet avec 
Bertrand Auger. 837-5594.

— Si Montréal obtient le 
championnat ou monde de 1972. 
ce sera son deuxième, en cent 

Kn effet, c'est à Montréal. 
1894. que le jeune Emma- 

__ l Lasker, 24 ans, avait dé­
trône le vieux William Steinitz, 
57 ans. dans une fin de match 
memorable.

Mr. Moo Moss (qu'on peut 
joindre à '514! 486-6582. frais 
renversés) est a la recherche 
des parties jouées par Fischer 
a Montreal, lors de l'Open du 
Canada, en 1956

I.e CLEF 'Club d’Echecs 
des Fonctionnaires, a Quet>ec»

la créativité (au sens défini 
par la littérature scientifi­
que) et le travail d’équipe 
en milieu scolaire.

Les enseignants sont invi­
tés à prendre conscience de 
leurs possibilités et à utiliser 
les ressources de la réalités 
quotidienne pour inventer 
leu rpropre pédagogie : 
"Nous croyons que. dans la 
mesure du possible, chaque 
fois que l’on veut apprendre 
quelque chose, on doit trou­
ver une situation réelle, 
partant de la réalité vécue et 
perçue, permettant de faire 
émerger cet apprentissage".

Suivant les principes énon­
cés, le maître doit faire en 
sorte quel ’élève cherche à 
entrer en contact avec lt*s 
gens et les choses qui l’en­
tourent avant de se plonger 
dans la lecture d’oeuvres spé­
cialisés.

“Souvent, déplore M. 
Paré, e* enfants apprennent 
des réponses à des questions 
qu’ils ne se po-ent même 
pas”, 11 ne s’agit pas de 
faire la guerre à l’encyclopé­
die mais de lui redonner le 
rôle d’accessoire qui lui con­
vient et de ne pas en faire 
un substitut de l'individu, 
comme c’est trop souvent le 
cas.

D’ailleurs, fait remarquer 
M. Paré, les enfants qui vi­
vent l'expérience de créativi­
té dans l'environnement ne 
boudent pas pour autant la 
lecture; Au contraire, ils *ont 
plus curieux et lisent davan­
tage.

Cette formule pédagogique 
toujours en mouvement, exi­
ge beaucoup plus de* ensei­
gnants et des autorités qui, 
pour être à point, doivent 
sans cesse se remettre en 
question. Enseignants et di­
recteurs doivent consentir un 
engagement profond de leurs 
personne' dans la poursuite 
d’un objectif commun qui est 
la mise au point d’une pé­
dagogie efficace. I^e partage 
des difficultés, le support 
mutuel, la recherche en com­
mun et l’utilisation des res­
sources de chacun en sont 
les conditions de réalisation.

IVpuis septembre, une 
vingtaine proposée par deux 
spécialistes des science*» de 
l’Education, André Paré et 
Louise Pelletier. Ils se ren- 
content fréquemment, font 
régulièrement des mini stage ! 
portant sur des thèmes par-j 
ticuliers et doivent se ren­
dre aux Etats-Unis où la! 
préativité dans l’envirom- 
ment e't instaurée dan* quel­
ques centres. De plus, ils 
devront consacrer un mois de 
leurs vacances estivales à 
parfaire leur formation.

A l’emploi de commissions 
scolaires de la région de Qué­
bec. ce* enseignant* experi­
ment leur nouvelle pédago­
gie dans leur classe, à de* 
heure* précises toutefois, pre­
nant soin de ne pas troubler 
le programme fixé par le mi­
nistère.

La seconde séquence de la 
recherche débutera en sep­
tembre 1972 et concernera 
une centaine d’éducateurs, 
dont 7û enseignants et 25 di­
recteur* d’école élémentaire. 
Cette seconde phase devrait 
normalement durer deux ans 
et s’adresser à une clientèle

se réunit toujours le vendredi 
u 17 heures, après la fermeture 
des bureaux, au numéro 690 
Est de la Grande-Allée, 3e 
étage.

I.es Mats Classique

l,e diagramme d’aujourd’hui Il­
lustre le mat du corridor ;

normale de perfectionnement 
de* enseignants. Ce second 
groujx* devrait permettre aux 
responsables du projet d’a­
juster un centre de documen­
tation aux besoins réels du 
milieu et devrait a*'Urer la 
poursuite de l'expérience.

D’un projet parmi tant 
d’autre, PRECOCE, pour­
rait donc naître une école 
nouvelle, véritable circuit 
d’invention et de remise en 
question, dont tou* le' inté­
ressé*, enfants, professeurs

et directeurs feraient égale­
ment partie. L’invention, 
l’analyse et le recommence­
ment en seraient la loi et le 
visiteur pourrait y lire ce 
proverbe chinois que les au­
teurs ont choisi pour illustrer 
leu rconccption personnelle 
de tout apprentissage pro­
fond :

"J'enfends et j'oublie 
Je vois cf je me rappelle 
Je fais et je comprends".
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Une petife rêveuse davantage portée à la création artisti­
que qu'a la recherche scientifique. Et pourquoi pas ? ■
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Les blanc» font mat rn qua­
tre coup* : 1 I):f7+, T:f7: 2
TeH;, t>K; 3 T:c8. Tf8; 4 Té:fM 
mat. Four ceux qui trouveraient 
cette |M>sition un i>eu simpliste, 
disons qu elle «’est presenter au 
21e coup d’une partie entre 
deux illustres grands - maître». 
Sir G. Thomas et F .J. Marshall, 
au tournoi de Hambourg. 1930.

Combien y a-t-il 
de sorte de maladies ?
Pour les 
maladie 
gamsme, 
ndestatH

naturopath*. 
; la toxémii 
l’mtoxicatk 

>n du manq

eulc. vraii1 et profonde
potsonnem*;nt de l’or-
jve du corps et la ma-
jn organe ou un autre
on icpétér des lois de
soit tel oii tel organe
hyper-fon::f lonncmcnt,

> traitons |.amois tel ou
>ut l'homrric Nous ne
jservation naturopathi-
t scicntifiqiues. non pas

est-a-dire I 
us ou moins 
p vitalité da

par des symptômes causes par la vie 
la nature. Il nous importe peu que 
qui souffre, manifeste, de i’hypo et t 
soit encrassé, engorgé, affaiblit Nous ne 
tel organe mais le corps tout entier, 
faisons pas de diagnostique mais une ob 
que. fondee sur des techniques prcci 
pour déterminer la maladie mais pour vérifier I état de santé, 
de vitalité. Nous ne nous occup ns p.-* V la maladie. Nou-. 
faisons de la biologie et non de la nécrologie La pathologie 
ne nous intéresse pas du tout. Seule nous ntcre.se passion­
nément la vitalogic, c’c't-à-dirc la manifestation de la vie, 
de la force, de la puissance, de l'harmonie vit de, de la vibra­
tion corporelle, tk* l’énergie nerveuse * < itre qu< qu un en 
santé, c'est regarder positivement ■ n eta* en fonction d’un 
idéal de santé, d'un concept de beauté, d un sen- aigu de la 
majesté de l’homme et de la splendeur *«e !a création. Nous 
avons une opinion extrêmement haute de la vie et de la gran­
deur de l'homme Nous ne croyon qu a ta Nature ct a sa 
toute-puissance Si l’on remet quelqu'un en '..into, ses maladies 
disparaîtront d’cllcs-rrérrcs. f'J ^us enseignons donr les condi­
tions néces aires pour retrouver la 'ante et la maintenir per 
pétuellemcnt Rien de plus, rien de moins.

Or Hcnn-Lotm Gagnon. N D.
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LE MONDE 'ôi'jE, Samedi, 22 janvier 1972

Naît aujourd'hui...

L'Europe des Dix
PAJtlS (AFP) — l* I.iis 
4,Ecmonl a Bnixelh^s .témoin 
d*\s gloires de l’histoire des 
Flaadors et de l’Kspaj.'ne, ajou­
tera samedi un nouveau chapi­
tre à son prestigieux livre de 
souvenirs : la signature du 
traité d'élargissement de La 
Communauté européenne, sanc­
tionnant l'Adhésion de la (’.ran­
d'* Bretagne, du Danemark, de 
la Norvège et de l’Irlande.

Bien que les procédures de 
l\ûtificati(|& parlementaire ou 
d’approbation populaire par 
référendum soient encore à en­
gager. et qu’elles puissent en­
core réserver des surprises, il 
est raisonnable de penser qu’au 
1er janvier 1973 la Commu­
nauté européenne commencera 
une nouvelle carrière, à dix et 
non plus à six. représentant un 
ensemble de 256 millions d'ha­
bitants, plus peuplé donc que 
les Etats-Unis 203 millions ou 
que l’URSS 240 millions.

I^a cérémonie du 22 janvier 
représentera donc, pour l’Eu­
rope. une étape aussi Lmj>or- 
tante que la signature au quai 
d’Orsay, le 18 avril 1951, du 
traité instituant une commu­
nauté européenne du charbon 
et de l’acier entre six pays. 
France. Allemagne. Belgique, 
It Aile, Luxembourg et Pays- 
Bas. qui marquait le démarrage 
de La construction européenne. 
Le maître d'oeuvre de l’ont re­
prise, dont le principal objectif 
politique était la reconciliation 
de La France et de l’Allemagne, 
s’ajïpelait Jean Monnet. I! a 
aujourd’hui 83 ans. l>es signa­
taires français et allemand. 
Robert Schumann et Conrad 
Adenauer, sont morts. 
Historique
Six ans plus tard, le 25 mars 
1957, les six pays signaient à 
Rome les doux traités créant 
la Communauté économique 
européenne CEE et la Com­
mission européenne de l’éner­
gie atomique, le premier de­

vant modeler d'une manière 
durable le dessein de l’Europe 
(U* Bruxelles en posant trois 
principes essentiels : élimina­
tion des contingents et des 
droits de douane entre les Six, 
établissement d’un tarif exté­
rieur commun dam les rela­
tions avec le* Etats-Unis, ins­
tauration d'une poltique com­
mune dans le domaine de 
l'agriculture.

la* fait que les quatre pays 
candidats aient pris le train en 
marche. 14 ans après le traité 
de Rome, alors que l'intégra­
tion économique de l’Europe 
avait fait des progrès dans de 
nombreux domaines, explique 
pour une large part la lenteur 
des négociations d'adhésion, 
commencées le 30 juin 1970 et 
qui ont duré 18 mois.

1*» scénario de la cérémonie 
de samedi est simple : les mi­
nistres des six pays fondateurs, 
réunis à midi en conseil, déci­
deront à Tunaniinté que les 
quatre candidats présentent les 
conditions requises pour entrer 
dans le "club”. \ 16 heures, 
les délégations de.s six anciens 
et des quatre nouveaux se 
rendront nu palais d'F/.rmont 
pour signer !e traité d’adhésion, 
un document do 300 pages, dont 
la traduction en gaélique, lan­
gue de bardes et de poètes 
p’us que d'économistes, a don­
né quelques soucis aux spécia­
liste de Dublin.
Conséquences
I^s conséquences de ce» élar­
gissement de la CEE sont 
considérables.

1 — L'adhésion de la Gran­
de-Bretagne marque la fin de 
la tradition insulaire d'un pays 
ouvert, au grand large, depuis 
l'époque des grandes découver­
tes, un choix capital et irréver­
sible en faveur de l’Europe 
continentale. C’est, estime-t-on 
à Londres, le coup de grâce 
donné au Commonuealth, mais 
il est vrai que depuis long­

temps La plupart de ses mem­
bres ne reconnaissaient même 
plus la reine comme leur 
souveraine. C'est )a fin des 
préférences impériales, et un 
terme est mis au rôle (te ia 
livre comme monnaie de ré­
serve. John Bull est mort avee 
son empire. Un nouvel Anglais, 
dont les continentaux atten­
dent d’ailleurs beaucoup, va 
faire l'apprentissage de la vie 
communautaire.

* 2 — Iæ communauté euro­
péenne A dix représentera un 
bloc économique redoutable, et 
les Etats-l'ins ont quelque rai­
son de s’inquiéter des progrès 
d’une Europe intégrée qui re­
présente désormais plus qu’un 
égal. l«a croissance du produit 
natianl brut chez les Dix est 
déjà supérieure à celle enre­
gistrée aux Etats-Unis. 1* 
commerce extérieur des Dix, 
sans tenir compte des échanges 
intra-communautaires, est pres­
que trois fois supérieur à celui 
des Etats-Unis. I^s Dix euro- 
péens produisent désormais 
plus d’acier, plus d’automobiles 
que les Etats-Uins. I,a Com­
munauté élargie n’aura cer­
tainement pas un alilié en 
Washington, qui s'en prendra 
vraisemblablement d’abord à 
la politique agricole commune. 
Le gouvernement français pour 
sa part défendra cette politique 
d’une manière irréductible.

3 — Il est trop tôt pour 
mesurer ce que sera le consen­
sus des quatre nouveaux mem­
bres sur l'évolution et l’achè­
vement de la CEE et sa finalis­
te politique. 11 est évident que 
Bruxelles offrira un visage 
d;férfent avec l’arrivée des 
Nordiques et des Anglo-Saxons 
Il est non moins certain que 
Paris, pour sa part, s'opposera 
à toute dilution de l'esprit er 
des responsabilités communau­
taires dans une sorte de zone 
de libre échange dépourvue de 
persjjoctives confédérales.
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Le travailleur cfaiijourdTmi doit posséder un métier solide 
pour bien gagner sa vie. Les techniques nouvelles exigent qu’il 
continue de se perfectionner, ou encore qu’il apprenne un nou­
veau métier,

SI vous êtes en chômage ou que votre métier ne suffit plus à 
vous faire vivre, c’est le moment de penser à la formation pro­
fessionnelle. La formation peut augmenter vos chances de con­
server votre emploi et d’y progresser, ou encore de trouver et 
de garder un nouvel emploi.

Des cours gratuits sont accessibles aux travailleurs grâce au 
PROGRAMME DE FORMATION DE LA MAIN- 
D’OEUVRE DU CANADA dont le coût est défrayé par le 
gouvernement fédéral. Au-délà de 300,000 Canadiens ont profité 
de ce programme l’an dernier. Les cours se donnent dans les 
maisons d’enseignement relevant de l’autorité provinciale.

Peuvent être admis à ces cours ceux et celles dont l’âge dépasse 
d'au moim; une année l’âge légal de fin de scolarité. Les candi­
dats qui ont fait partie de l'efTectif ouvrier pendant au moins 
trois ans, ou qui ont une ou plusieurs personnes à charge, peu­
vent bénéficier d’allocations pour la durée des cours.

Consultez votre CENTRE DE MAIN-D’OEUVRE DU 
CANADA. Un conseiller expérimenté déterminera avec vous si 
vous pouvez être inscrit au programme de formation.

Centre de Canada
Main-d'œuvre Manpower 
du Canada Centre

Main-d'œuvre Manpower
et Immigration and Immigration
Otto l an» Otto Uvig, NVï&Mt

On peut encore s'inscrire aux cours suivants:
lappa

QUEBEC-OUEST — 1285, boul. Chores» Ouest —Téléphone : 694-3043

P-17699 Menuiserie — équerre de charpente et lecture
de plans début 31 Janvier 1972

P-17675 Electricité, contrôle et montage début 41 janvier 1972
P-17595 Menuiserie début 31 janvier 1972

STE- FOY — 2700, boul. Laurier — Telephone : 694-3776

P-15478 Sténo-dactylo bilinnue iperf.) début 24 Janvier 1972
P.15976 Informatique analyse s><ttrme debut 2-4 février 1972
P-15986 Ejuhetiqiie maquillage cosmétique (perf.) debut 7 février 1972

Horticulture ornementale début 24 Janvier 1972

LEVIS — 164, rue Commerciole — Téléphone : 694 3976 3977

P-15971 Devdn cartographie-typographie iperf.) début 21 février 1972

MONTMORENCY — 4096, boul. Ste-Anne — Telephone s 694-3282

P-17462 Auxiliaire Infirmière, pré-requU: puéricultrice début 28 février 1972

MONTREAL CENTRE-SUD — 2085, rue Union — Telephone : 283-4444

00020 Cîérontologlf-térlalrie (pprf.) drbut 14 février 1972
00020 Contrôle numérique iperf.) debut 14 février 1972
00020 l'roductlon-terhniquex admlnUtratlve* iperf.) début 14 février 1972
00020 AuNtanre «ocUIr (perf.) debut 14 février 1972
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Un millionnaire original —
Le "PLUS GRAND PARTY DE L'HISTOIRE DU MONDE" Ide l'ovi, de ton orgo- 
nisateur) réunissait en tout 750 convives, tous Américains. Pour assurer leur trans­
port jusqu'à Paris où ils fêtaient jeudi son 50ième anniversaire de naissance, le 
millionnaire • vendeur d'art Reese Pally (qu'on voit sur la photo* a mobilisé pas 
moins de deux Boeing 747 géants <à l'arrière-plan). Mais l'élément le plus éton­
nant de toute l'histoire du monde des "partys", il le tient en mains: chacun des 
invités a dû porter un masque à son image durant tout le temps qu'ont duré les 
festivités... (Téléphoto UPI) ■

La petite actualité
Coupables d'avoir triché à un examen

(AFP) — Seize étudiants d»* l’a­
cadémie militaire de l'air amé­
ricaine ont été jugés par leurs 
pairs coupables ou complices 
dans une affaire de vol et de 
triche à des examens et ont dé­
missionné jeudi. On s’attend à 
d’autres démissions ear l’enqué- 
te, menée par le corps des “ca­
dets”, se poursuit et 75 étu­
diants doivent encore être inter­
rogés; 26 d’entre eux semblent 
sérieusement impliqués.

Dévorés par des
BOGOTA (AF) — Une femme 
de 23 ans et l’enfant qu'elle 
venait de mettre au monde ont 
été dévorés par des vautours 
dans une région montagneuse 
de Colombie.

Dans le code d'honneur au­
quel ils promettent d’obéir en 
entrant. A l'académie, les futurs 
officiers de l’armée de l'air 
américaine déclarent en effet: 
“nous ne mentirons pas, ni nous 
Volerons OU tricherons, et nous 
ne tolérerons parmi nous qui- 
conquement, vol ou triche".

Vins! les cadets s'engagent-ils 
à dénoncer leurs camarades de­
linquents et un silence éventuel 
est considéré comme une corn-

vautours
Maria Cubillos avait abandon­

né la cabane qu'elle occupait 
dans un hameau du départe­
ment de Tolixna pour aller ac­
coucher dans une ville voisine 
que, semble-t-il, elle n’a pas eu

plicité entraînant une démis­
sion quasi obligatoire.

C’est le troisième scandale du 
genre dans l’école militaire 
depuis 1965. Cette année-là, 109 
cadets avaient démissionné à 
la suite d'une affaire de vol, de 
vente et d’utilisation de ques­
tions d’examen. Une autre af­
faire du même genre avait en­
traîné la démission de 46 élè­
ves en 1967. •

le temps d’atteindre.
C’est un groupe de paysans 

qui a retrouvé le cadavre de la 
mère et celui du nouveau-né 
complètement dépecés par les 
oiseaux de proie. ■

Smith respectera l'accord
SALISBURY (Reuter) — M. 
lan Smith a pris publiquement 
l'engagement de respecter les 
termes de l'accord négocié avec 
la Grande-Bretagne et devant 
permettre, s'il était accepté par

les 5.250.000 d'Africains du pays 
de mettre fin à la crise cons­
titutionnelle.

M. Smith, dans un discours 
radiodiffusé à la nation, vendre­
di soir, a cependant mis les A-

fncains en garde contre un re­
jet des accords.

Ce projet impliquerait que 
les populations africaines | e- 
fèrent le régime sous lequel el­
les vivent actuellement, a sou­
ligné le premier ministre. ■

ïje 6 février, vêtu de la man­
te traditionnelle, il recevra son 
diplôme au collège Lewis.

Harrens, condamné pour le 
meurtre d'une fillette et de 
deux autres jeunes filles, a dé­
claré que ses études lui ont per­
mis de supporter son long sé­
jour en prison. ■

Le premier prisonnier a.
JOLIET, 111. (PA> — Condam­
né il y a 26 j à purger trois
sentences d emprisonnement à 
vie, William G. Heirens devien­
dra sous peu le premier prison­
nier dans l’histoire de l'Illinois 
à recevoir un diplôme collégial.

Herrens, qui a peu de chance 
de jamais sortir du pénitencier

ou il est confiné pour meurtres 
depuis l'âge de 17 ans, a étu­
dié. grâce a la télévision ou à 
des cours donnés par des pro­
fesseurs. diverses matières tel­
les que la philosophie, les ma­
thématiques, la sociologie, l’hor- 
tlculture, le jounuUMM, la loi 
commercial, etc.

Malte toujours objet de disputes
ROME (Reuter) — Négocia­
teurs maltais et britanniques ne 
sont pas parvenus a dénouer la 
crise dont les bases militaires 
de Malte sont l’enjeu depuis 
deux mois.

Les négociations ne sont tou­
tefois pas rompues.

A l'issue d’une nouvelle sé­
ance de travail qui s’est pro­
longée près de deux heures et 
demie, vendredi, M. Mintoff, 
premier ministre de Malte n’a 
pas caché qu'il n’était pas sa­
tisfait de la nouvelle offre pré­
sentée par l’OTAN. Le premier 
ministre maltais demande éga­
lement un premier versement 
substantiel in %édiat, indique-t- 
on de même source.

La Grande-Bretagne et l’O­
TAN ont maintenant offert à 
Malte une somme totale de 14 
millions de livres sterling par 
an pour la location des bases 
mais se refusent A faire le 
moindre versement tant qu’un 
nouvel accord do défense avec 
la Grande-Bretagne n'aura pas 
été conclu, deelane-t-on de 
source informée.

Réalisme de Mintoff

A l’issue des entretiens M. 
Mintoff a déclare qu’il était 
avant tout réaliste ‘‘J'étais 
je le resterai jusqu'A la fin", 
a-t-il dit. Aux journalistes qui 
lui demandait s’il voulait voir 
les forces britanniques quitter 
Malte, le premier ministre a 
répondu: "le problème n'est 
pas de vouloir ou ne pas vouloir 
le problème est de servir au 
mieux les intérêts de son pays".

I/ord Carrington a reconnu 
qu’aucun progrès n’avait été 
accompli au cours de cette sé­
ance de travail. Il a par la suite 
déclare à un groupe de jour­
nalistes britanniques: "Il existe 
de nombreux points sur les­
quels l’accord ne s’est pas fait, 
des points qdl intéressent tan» 
l'OTAN que les relations anglo-

maltaises. Ce que nous avops 
fait ce matin a été de cerner 
les points d’accord et de dé­
saccord. et nul doute que M. 
Mintoff réfléchira à ce que 
nous lui avons dit et que nous 
réfléchirons à ce qu’il nous a 
dit”.

Outre le montant de la loca­
tion et le versement immédiat 
exigé par M. Alintoff, il existe 
plusieurs autres problèmes im­
portants sur lesquels les deux 
parties n’ont pu parvenir à un 
accord, indique-t-on de source 
informée. ■
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Dons leur façon de 
fraterniser avec la Chine

Le Canada et Les 
Etats-Unis se 
rejoignent

- Martin
LOUISVILLE (PC) — Les divergences entre les gouvernement* 
canadien et américain concernantn "la meilleure façon" de traiter 
avec la République populaire de Chine ne sont pas aussi proïon 
des qu'on le dit.

Cotte opinion est contenue dans le texte d'un discours de 
M. Paul Martin, leader du gouvernement Trudeau au Sénat, qui 
a été prononcé, vendredi soir, par le ministre des Affaires poli­
tiques de l’ambassade canadienne à Washington, devant lee. 
membres de l’English Speaking Union, à Louisville, Kentucky. 
M. Martin n’a pu se rendre lui-méme livrer son discours em 
raison de la grève des controleurs aériens.

M. Martin rappelle que le Canada entretient officiellement 
des relations diplomatiques avec la Chine rouge, contrairement 
aux Etats-Unis, mais il croit que ‘‘cette distinction est plus appa 
rente que réell".

Pendant toutes les années 50 et 60, dit-il, aucun de noe deux 
gouvernements n’a voulu reconnaître le régime de Pékin, ce qui 
allait à l'encontre de la position d'un grand nombre d‘*utree pays, 
notanunent le Royaume-Uni
M. Martin déclare qu’au cours des années 1963 à 1958 alors qu'il 
occupait le poste de secrétaire d'Etat aux Affaires extérieure*, 
fonctions occupées depuis par M. Mitchell Sharp, 11 avait acquis 
La conviction que l'ostracisme à l'endroit de Pékin, loin de consti­
tuer une sanction réelle et de freiner de présumées tendances 
expansionnistes, avait créé en réalité, aux yeux de Pékin, une 
image défavorable et fausse du monde extérieur.

A l'automne de 1971) j’étais prêt, précise M. Martin, à dé­
fendre la politique du gouvernement canadien, étant donné que 
cette reconnaissance de Pékin "était l’aboutissement de la poli­
tique que j’avais moi-même poursuivie".

Selon lui, la visite officielle que fera à Pékin 1« président 
des Etats-Unis, M. Nixon, indique que le gouvernement américain 
est en train de suivre l’exemple du Canada.
Même si les Etats-Unis ont voté contre l'admission de la Chine 
communistes aux Nations unies, note M. Martin, il reste que peu 
de temps après le représentant commercial américain à l’Orga­
nisation internationale du Travail à l’ONU a voté pour que 
Pékin occupe le siège de la Chine au sein de cette organisation.

Ce sont des gestes comme ceux-llà, le voyage de M. Nixon 
et l'acceptation de Pékin au sein de l'IOT, qui Incite M. Martin 
à dire qu'en ce qui a trait "à nos relations avec la Républiou» 
populaire de Chine, les points de vue des gouvernements améri­
cain et canadien sont en fait assez rapprochés".

Des copies de l'allocution de M. Martin avaient été distribuées 
plus tôt dans la capitale canadienne. 0
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CT du Maurier
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Grands Ballet** 
Canadiens

PRÉSENTE

Hommage à 
STRAVINSKY

31 Janvier et Z Février é 20h30

TROIS PALLETS SUR MUSIQUE 
OU GRAND COMPOSITEUR 

IGOR STRAVINSKY
JEU DE CARTES 

abotwirnahie: BRIAN MACDONALD 
SYMPHONIE DE PSAUMES 

r.borepraphie: FERNAND NAULT
L'OISEAU DE FEU 

chorégraphio MAURICE BÉJART
BILLETS. En vante oés maintenant «o 

Grand Théétra 4. $2 60-*3.50-$4.00-$4.50-55.00

ÉTUDIANTS
h prix pour étudiants et enfants sur in 
billets de $4.50 et $5.00.
OFFRE VALABLE jusqu'au 26 janvier
inclus

ED
R S Les délenteu-s de b Mets il demi-prix 

devront presenter leur cane d etudiant 
a l'année lor» du spectacle

GRAND THEATRE DE QUEBEC
SALLE lOUS mECICTn TEl 64 18131
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Ils sont jeunes, ils sont 
^deux Le fulgurant succès 
jyu'ils connaissent depuis la 
sortie de leur premier dis- 

.jque ne se dément toujours 
*pas. Ils ont pour nom : les 
KARRI K !

Michel McLean et Clau­
de Lafrance font équipe de­
puis 1967. Originaires d'Ar- 
vida au Saguenay, ils ont 
fait des études en lettres et 
en philosophie.

Ils chantaient comme ça, 
dans leur coin de pays, leurs

soir
propres compositions et des 
chansons folkloriques jus­
qu'à ce qu'ils décident un 
jour de taire route vers 
Montréal avec leurs guita­
res. Leur premier emploi 
sera à titre de musiciens... 
pour Robert Charlebois.

Jean-S^tists ^oy-Âudy expose
Mercredi. !r 1# Janvier, an Mu- 
««•«• d» Quebec. M. <•»> I n smlt 
>ounH>miiiistre des Affair» s cul- 
/turclles, a iimiRure une ex­
position de» oeuvres du peintre 
^ean Baptiste Itoy-Audy (1778- 
1848), exposition qui sera ou- 
’yerte au public jusiju au ’^0 ïé- 
rVrier 1972.

L’exposition, cjui groupe 10 
‘tableaux dont 5 scènes reli- 
' pieuses, comporte également 
‘des oeuvre» oui ont servi de 

^jnydeles a l’artiste ou nui se 
rattachent a des faits marquants 
de sa carrière.

^ Le peintre Itoy-Audy est né 
,fn 1778 d’une famille d’artisans 
"^u bois du Québec. Vprès des 
^etudes élémentaires, il travail­
la à la boutique paternelle mais

très tôt, il tendit à se spéciali­
ser dans des travaux plus déli­
cats.

i.ii 1802. il ouvrait son pro­
pre atelier. A la mort de son 
père, en 1811. il était devenu 
un rarossier recherché qui pou­
vait aussi faire du lettrage et 
de la peinture d’enseignes et 
de blasons.

A quarante ans. vers 1818. 
Roj Indj entreprenait une car , 
rlère artistique. Ses aptitudes, 
l’ouverture d un marché pour 
la peinture, le venue de la col­
lection Desjardins et des dé­
boires financiers avaient influ­
encé sa décision.

La production religieuse de 
Koy-Audy se compose presque 
exclusivement de copies. Il s’a-

■
'

;
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Photo prise lors du vernissage de l'exposition Jean- 
Baptiste Roy-Audy, au MUSEE DU QUEBEC. ■
(Photo L'ACTION-QUEBEC). ■
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gissait pour le peintre de repro­
duire un tableau accroché dans 
une autre église ou de refaire 
des toiles défraîchies.

tn 1830 et 1838. Koy-Audy 
s'adonna surtout a l art du por­
trait. Durant cette période, il 
voyagea entre Québec et Mont­
real, sollicitant les commandes 
des bourgeois, des seigneurs 
et des ecclésiastiques. Sembla* 
blés par leur technique à ses 
tableaux religieux, les portraits 
de Roji \iin' 'eprisenUni une 
étude psychologique des plus 
intéressantes.

A l'occasion de l’ouverture de 
l’exposition, a été lancé le nu­
méro 8 de la collection Civili­
sation du Québec intitule Jean- 
Baptiste Roy-Audy. 1778-c. 1818.

Au menu 
du jour

Spectacles
Le Théâtre du Trident 

Alcide 1er
•

Grand Théâtre de Quebec 
CLAUDE: LAN! >RL et 
le- KARRI K

/.'Institut Canadien 
de Québec

Des clowns et encore 
des clowns 
Samedi et dimanche 
(matinée et soirée)

YWCA, 865, av. Holland 
Cours d'art pour les 
jeunes

Théâtre de la 
Cité universitaire 

Récital
RKNKK CLAUDE 
20 h et 22 h 20)

Hôpital Général de Québec 
» Le- Calleux présentent 

PIQUE-NIQUE 
EN VILLE 
(dimanche 23 janvier)

Expositions
Foyer die Palais iXfonlcabtt 

Jacques Barbeau 
(jusqu’au 23 janvier)

Grand Théâtre de Québec 
Expo-ition Topolog de 
Peter Gnass
(jusqu’au 14 février)

%

Musée du Québec 
Michel Labbc et 
Jean-Baptiste Roy- \udy 
(jusqu’au 20 février) ■

Ils travailleront six mois 
avec l'auteur de "Ben ordi­
naire" avant de poursuivre 
leur carrière seuls mais à 
titre, cette fois-ci, d'au­
teurs - compositeurs. C'est 
en février 1971, il y a un 
an à peine, que les KARRI K 
enregistraient la chanson 
qui leur a servi de tremplin: 
"Chant de l'Alouette".

Depuis, deux autres 
chansons ont pris la relève 
du "Chant de l'Alouette" 
aux premiers rangs des pal­
marès : "Yes a Pichou", 
"Chanson de l'Acadien".

Les KARRI K annoncent 
la sortie d'un nouveau mi­
crosillon pour la fin février.

Au Grand Théâtre de 
Québec, ce soir, en premiè­
re partie de CLAUDE LAN- 
DRE, les KARRIK interpré­
teront à la guitare les chan­
sons que l'on retrouve sur 
leur premier 33 tours: "Des 
mots pour ma musique", 
"Au chant de l'Alouette", 
"Yes a Pichou', "La chan­
son de lAcadien", "La sans 
nom du temps", De quelle 
couleur est ma prison", 
"Hostie qu'c'est dur", "La 
complainte de mon frère", 
"Je n'ai pas de roses pour 
ta fête" et "Mary Queen".

Par contre, tout le mon­
de y "goûtera" au show de 
LANDRE. Les KARRIK et 
CLAUDE LANDRE : un bar. 
programme en perspective, 
une soirée optimiste ! •

Trois exposions 
d'arfisies 
canadiens 
à Paris
PARIS (AFP) — En présence 
du ministre-conseiller à l'am­
bassade du Canada. M. Jacques 
Dupuis, trois expositions, qui 
illustrent trois époques, ont été 
inaugurées, jeudi soir, au Cen­
tre culturel canadien.

La plus importante, organi­
ste par le Musée d’art contem­
porain de Montréal, est consa- 
crée au peintre montréalais 
Philip Surrey, né en 1910. In­
titulé ‘‘le peintre dans la vil­
le”. elle pourrait mieux enco­
re s’appeler “le peintre de la 
ville de Montréal”.

Cinquante toiles exposées 
illustrent en effet, dans un sty­
le (mi '•e veut naïf, des aspects 
et d s scènes de Montréal, que 
l’artiste a transposés avec une 
réalité saisissante : ce n’est pas 
seulement l'image mais l’esprit 
de sa ville que Philip Surrey 
projette sur ses toiles en une 
parfaite réussite.
La deuxième exposition, la 
plus ancienne chronologique­
ment, organisée par la Galerie 
nationale du Canada, comprend 
une selection de 30 "aquarelles 
canadiennes du XIXe siècle”. 
11 s'agit d'oeuvres des princi­
paux peintres de l’époque, pour 
la plupart d'ascendance bri- 
tannique. Ils manifestent sans 
doute une certaine sensiblitc 
canadienne, mais apparaissent 
néanmoins nourris de tradition 
anglaise et se ressentant du 
voisinage américain.
Enfin la troisième exposition, 
trè- •moderne, est intitulée 
‘pack-sack", du nom du sac à 
dos que (>otient les coureurs 
des bols au cours de leurs ran­
données. '‘Pack-sack’’ est pré­
senté par le groupe ”Media”, 
qui comprend un groupe de 
peintres, sculpteurs et graveurs 
montréalais réunis en une coo­
pérative ayant pour but la dif­
fusion de multiples. I^ pack- 
sack qu'ils déballent à Paris, 
après l’avoir fait au Canada et 
en Suisse, comporte des gravu­
res. sculptures, sérigraphies, 
mannequins gonflables et ob­
jet' divers : le tout dans un 
esprit quelque pou moqueur et
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EN
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2 magots
PARIS (AFP) — Le prix 
des Deux Magots a été at­
tribué vendredi dans le cé­
lébré café littéraire de 
Samt-Germam des Prés, à 
Alain Chedanne, pour son 
livre "Shit Man", publié 
chez Gallimard.

Le résultat a été obtenu 
au 20e tour de scrutin.

Les membres du jury, 
compose notamment de 
Yves Dartois et Yvon Au- 
douard, ont longtemps hé­
sité entre "Mémoires d'un 
amnésique" Denoel, de Jac­
ques Lan?mann, et le livre 
de Ch.-Jane

Les Karrik connaissent une ascension vertigineuse depuis quelque temps dans le domaine artistique québécois. . . ■

4 4*' il «S»*»:'

Mr?,
\

.. TZÏ:

r U"•/-ti ïÆ% rJt' ‘ \\ '■ yétmêf

ï'rUe Ji*
%» r/F

* ■

Quelques mots**.
Par georgette Lacroix

de Georgette LACROIX

( n clown, c'est pas drôle ! 
Deux clowns non plus ! 
Mais beaucoup de elevens, 
là c'est pas drôle du tout ! 
Des colwns, des clowns, et 
encore des clowns... et 
beaucoup d'autres clowns 
les regardant, ça c'est drei~ 
le!

Une soirée tris ... tris... 
triste à mort avec encore b s 
clowns SAM PIC POC K ET 
qui ajoutent une Plum à 
leurs chapeaux. Ce eiui fait, 
ouvrez bien vos orteils, et 
comptez sur vos doigts de 
pieds : SAM PIC POC 
KET PLUM <10 clowns).

Des clowns et encore des 
clowns... à l'I.XSTITl 7 
CANADIEN DE QUE­
BEC... un spectacle pour 
toute la famille mais surtout 
pour les jeunes ! Présenté 
par le Théâtre... El H 
les 22, 23, 29 et 30 janvier 
à 2 lu uns de l’après-midi et 
en soirée à 8 h 30.

Il y aura jusqu'au 25 mars 
19Ï2, pour les je unes de 5 à 
7 ans et pour ceux de 8 à H 
ans ... des ceners d'art, tous 
les samedis matin... au 
Y MC A ... 855, avenue Hed- 
land .. . tel: 683-2155. Les 
élèves désireux de s’inscrire 
sont priés d'ap^porter un sa- 
rcau ou une vieille che mise !

Le dernier concert d« 1()S() 
a été pour pusieurs une ré­
vélation de /harmonica com­
me instrument de musique 
valable ! Grâce à l’exécution 
du virtuose français Claude 
Garden qui a interprété le 
concerto de Marcello et celui

r

Le directeur de CBVT M. 
Louis Fortin est heureux 
d'annoncer la nomination 
de M. Jean Fortier au poste 
de Directeur des Program 
mes de la television de 
Radio-Canada a Quebec. 
M. Jeon Fortier o débuté 
comme annonceur a Chi­
coutimi en 1965. A Quebec 
depuis 1967, il o etc an­
nonceur et superviseur des 
Affaires publiques depuis 
le 30 novembre 1970. ■

de Henri Sauguet d'une fa­
çon exceptionnelle. < Entre 
nous, j'ai préféré Marcello 
à Sauhuet !l Le concert nous 
nous a permis d'écouter aus­
si Danse de Salomé de Ri­
chard Strauss et Siegfried- 
Idylle, de Richard Wagner. 
.Mardi soir prochain le 25 
janvier, le soliste invite de 
l'OSQ se ra le violoniste Rug­
giero Ricci. L orchestre diri­
gé par Pierre Hétu jouera 
des oeuvres de Mozart, 
Chostukovitch cl Tchaikow- 
shv.

La chaîne française de télé­
vision de Radio - Canada 
vient d'apprendre que le film 
d'an i mal ion AB R AC AD A- 
BR A s'est ru attribue r la 
médaille d’argent (2<’ prix) 
du 1er Festival international 
de films d'animation de Bar- 
lone. qui a eu lieu du 26 au 
30 décembre.

ABRACADABRA, un 
film d'animation de Hubert 
Tison, de Radio-Canada 
ajoute ainsi un autre laurier 
à une couronne déjà garnie. 
Le premier prix de la caté­
gorie des films d’animation

Mardi le 25 janvier verra 
un outre grand moment de 
la saison pour l'OSQ alors 
que le soliste invite sera le 
célèbre violoniste Ruggiero 
Ricci. M. Ricci, considéré 
comme un des plus grands 
virtuoses de notre époque, a 
donne depuis 40 ons plus 
de 3,000 concerts dans tous 
les coins du globe. On le 
considère entre outres com­
me le meilleur interprète 
vivant des oeuvres de Paga­
nini. Il utilise touours un 
violon Guorncrius dotant de 
1743. Il jouera pour les 
mélomanes québécois le 
magnifique Concerto en ré 
Majeur de Tchaikovsky. Le 
concert sera sous la direc­
tion du jeune chef d'orchcs- 
tre Pierre Hctu et on pour­
ra aussi y entendre des oeu­
vres de Moxort et Chosta 
kovitch. Le tout débute à 
20h30 en la solle Louis- 
Fréchette du Grand Théâ­
tre. C'est l'occasion unique 
pour tous les Québécois 
d'entendre un moitre du 
violon. ■

de télévision de moins de 26 
minutes est allé à la Sue de.

Douze pays ont participe 
au Festival et 72 films ont 
fait l'objet du concours.

Les 10e journées cinémato­
graphiques de Poitiers se dé­
rouleront du I au 10 février 
prochain et seront consa­
crées au cinéma canadien.

Les proclamations Rs plus 
marquantes de ces 20 der- 
vieres années au Canada se­
ront présentées par un spé­
cialiste et les débuts seront 
organisés tous les jours.

Outre les projections, au­
ra line mu exposition sur le 
travail H l'oeuvre de Nor­
man MacLartn. ®
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La police aurait empêché 

une crise terroriste 
du FLQ en octobre dernier
TORONTO trc* Le quoti­
dien torontois The Star affirme 
vendredi qu'en octobre dernier 
lu police a empêche une ci use 
terroriste alimentée par le FLQ 
qui aurait i>u avoir des consé­
quences plus graves que l'enlè­
vement du diplomate britanni­
que James Cross et l’assassinat 
ilu ministre Pierre Laportt^ en 
octobre ll>70.

Dans un article en provenan­
ce d'Ottawa, The Star cite le 
Solliciteur général. M. Jean- 
Pierre (loyer, comme ayant dit 
que le complot prévoyait le mê­
me genre d’activités criminelles, 
soit l’enlèvement et h* meur­
tre. qu’un an auparavant, et 
que les suites auraient pu être 
beaucoup plus graves.

Dans une interview au Star, 
M. (loyer aurait ajouté que le

complot avait pu être tué dans 
l'oeuf grâce a une intervention 
rapide de la police après quel­
ques erreurs du FLQ.

The Star souligne que M. 
(loyer a bien pria garde de ne 
fournir aucun détail spécifique 
sur le complot en question. Il 
aurait simplement indiqué que 
le projet terroriste devait coin- 
cider avec l'anniversaire du 
meurtre de M. Laporte et de 
l’enlèvement de M. Cross.

Tout a été démoli, a-t-il ex­
plique, parce que la police du 
Québec possède maintenant des 
méthodes plus efficaces de re­
cueillir des renseignements sur 
les mouvements subversifs, y 
compris le groupe de sécurité 
et de recherche créé récemment 
au sein même du bureau du 
Solliciteur général, a Ottawa

"Ils étaient encore très actifs 
et ils avaient en vue des gestes 
très graves, pour octobre der­
nier”, a dit M. (loyer. ‘‘Et ce 
fut surtout grâce au travail de 
la police — dans son rôle pré­
ventif — s'ils n'ont pas réussi”.

Quand h* journaliste du Star 
lui a demandé si les membres 
du FLQ liés a ce complot a- 
vaient été arrêtes, M. (loyer a 
répondu:

" Souvenez - vous seulement 
qu'ils ont commis quelques vols, 
au Québec. Or, exactement le 
jour où ces vols ont été commis, 
la police se préparait a obtenir 
des mandats de perquisitions, 
etc, parce qu'elle savait que les 
membres du FLQ allaient en­
trer en action et elle connais­
sait les membres de ces cellu­
les”. •

Selon Statistiques Canada

L Indite de l'emploi aurait 
diminuer en octobre

Montréal se signale en étant 
la ville où l'indice des 
prix à la consommation a le 
plus augmenté au Canada

OTTAWA i PC t — Statistique 
Canada rapporte que l’indice 
synthétique dcsaisonnalisé de 
l’emploi a diminue légèrement 
au mois d’octobre, même s’il 
était a la hausse dans le do­
maine des transports et des 
communications.

Des gains ont été enregistré 
au Québec et en Colombie bri­
tannique, tandis que la région 
de l’Atlantique et de l'Ontario 
ont marqué une diminution.

La rémunération hebdoma­
daire moyenne non désaisonna- 
lisé a progressé dans toutes les 
branches d'activité économique. 
>aul en Colombie britannique 
où la moyenne a accusé un léger 
recul.

La moyenne de rémunération 
horaire a progressé dans les 
secteurs de I’extract ion miniè­
re, de la fabrication et de la 
contsruction, tandis que la mo- 
venne dos heures hebdomadai­

res a augmenté dans ces mê­
mes domaines.

L’indice préliminaire non dé- 
saisonné de l’emploi pour l’en­
semble des activités economi­
ques s’est établi à LU.6 en sep­
tembre, soit 0.5 pour cent de 
moins qu'en août.

L'indice désaisonné de l'em­
ploi 1971-100 a rimpé à 128.5, 
ce qui représente une hausse 
(U* 0.3 pour cent par rapport 
a août.

Au cours du mois de septem­
bre, les gains hebdomadaires 
moyens ont augmenté de 31.85 
pour s’établir a $140 98

Dans les industries manufac­
turières, la moyenne des gains 
horaires s’est établi a S3.32. 
comparativement a $3.02 en '70. 
alors que dans le domaine de 
la construction la moyenne ho­
raire a été de $4.84. Compara­
tivement à l'année précédente, 
en ce domaine, la moyenne des 
gains horaires a été de $0 55.

Lors d'une conférence de presse improvisée, le premier 
ministre Trudeau assisté du ministre du transport, M. 
Don Jamieson, a déclaré que son gouvernement n'avait 
pas, pour le moment, l'intention d'intervenir dans la grève 
des controleurs aériens. Cependant, si le conciliateur 
n'arrive pas a régler le différent, il sc pourrait que le 
Fédéral intervienne. (Teléphoto UPI) ■

Far Elle LALANCETTE

OTTAWA (PC) — La ville de 
Montréal est celle parmi les 
12 principales agglomérations 
urbaines du Canada où l’indice 
des prix à la consommation a 
le plu saugmenté entre novem­
bre et décembre, rapportait 
Statistique Canada, vendredi.

Kn effet, en cet endroit, l'in­
dice des prix a augmenté de 
0.9 pour cent par rapport au 
mois de novembre, pour s’éta­
blir à 128.9, soit 4.1 pour cent 
de plus qu’un an plus tôt.

I^s villes de Toronto et de 
Winnipeg suivent avec 0.8 pour 
cent, tandis que la ville de 
Québec vient en avant dernière 
place avec seulement 0.4 pour 
cent, suivie par Kdmonton- 
Calgary avec 0.2 pour cent.

A Montréal, il semble que la 
principale cans»» provienne de 
la hausse du prix de l’alimen­
tation H des coupes de cheveux 
pour hommes.

Pour l’ensemble du pays, la 
diminution du prix de la plu- 
pari des légumes frais et de la 
plupart des morceaux de boeui 
a contribué à l’avance de l’in­
dice de l'alimentation dans

toutes
haines.

les agglomérations ur-

Selon Pierre E. Trudeau

Il y aurait plus d'emplois 
disponibles que de
candidats pour les remplir
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TORONTO 'PC* — Il y a beau­
coup trop d'emplois disponi­
bles dans la plupart des ré­
gions du Canada, mais pas as­
sez de candidats pour les rem­
plir, a déclare hier le premier 
ministre du Canada, M. Pierre 
Kliiott Trudeau, à l'occasion 
d’une visite a un centre de for­
mation de la Communauté ita­
lienne à Toronto.

Les journaux canadiens, a en 
core dit le premier ministre, 
publient des colonnes entières 
d'offres d’emplois, mais beau­
coup de chômeurs canadiens 
n’y répondent pas, soit parce 
qu’ils n'en veulent pas, soit par­
ce que cela entraîne pour eux 
un changement de lieu de rési­
dence.

M. Trudeau qui visitait un 
atelier où l’on travaille le bois 
s’est entretenu avec les stagiai­
res et les instructeurs. Il a fait 
sa déclaration en réponse «i la 
question d'une jeune étudiante 
anglophone, Mlle Tiziana Batta­
glia. âgée de 19 ans.

File lui avait demandé pour­
quoi le Canada encourageait en­
core l'immigration, .alors qu’il 
y a dans le pays tant de per­
sonnes sans emploi.

Dans sa réponse, h* premier 
ministre a dit qu’il ne croyait 
pas que les fonctionnaires des 
service de l’Immigration à l'é­
tranger donnaient une Image 
trop optimiste de la situation 
au Canada.

Plus rose au Canada

"Pourtant, dit-il, l’image est 
bien plus rose au Canada qu’el­
le ne l'est dans les pays d'où 
ces immigrants viennent.

"Dans la plupart des régions 
du Canada, il y a beaucoup 
trop d'emplois offerts que per­
sonne ne prend.

"Il y a des emplois dans les 
mines, sur les fermes de l'Ouest 
où certains fermiers se plai­
gnent de la difficulté à trouver 
de la main-d'œuvre. Et, l'On­
tario doit importer dis travail­
leurs des Antilles pour travail­
ler dans ses vergers, paire qu'­
on ne trouve pas ici de candi­
dats.

"Il y a du travail au Canada 
mais parfois on doit se déplacer 
pour l’avoir et accepter un sa­
laire légèrement supérieur au 
minimum. On ne doit pas s’at­
tendre à acheter une maison 
au bout de la première année”.

Si l’on ne trouve pas à com­
bler tous les emplois, dit-il, 
c’est que les gens ne sont pas 
disposes a travailler pour des 
salaires inférieurs ou a chan­
ger de lieu de résidence.

De l’avis du premier minis­
tre ‘‘des organisations profes­
sionnelles exercent un pouvoir 
beaucoup trop monopoliste a 
tous les échelons”.

Pour le gouvernement fédéral 
la difficulté provient de ce que 
dans la plupart des cas ces as­
sociations sont davantage sou­
mises aux lois provinciales 
qu’aux lots fédérales.

D'autre part, certaines de ces 
organisations désirent limiter la 
main-d’oeuvre dans leur secteur 
afin de maintenir les salaires 
à un niveau élevé.

Un comité gouvernemental, 
a dit M. Trudeau, charge d'exa­
miner le cas de ces organisa­
tions "s’est heurté a toutes sor­
tes d’obstructions”.

Répondant a une autre ques­
tion. M. Trudeau a dit qu’il n'a­
vait aucune intention de nom­
mer un ministre spécialement 
chargé des immigrants, car cela 
ferait de ces derniers "des ci­
toyens de seconde zone”. ■

Saviez-vous que...
Quand les Territoires du Nord- 
Ouest s'ajoutèrent au Canada 
en 1889, on a établi le service 
postal sur une distance de 90<t 
milles, entre Winnipeg et 
Edmonton. ■

En 1851. les provinces commen 
cèrcnt a s'occiq>er de "admi­
nistration du service postal, qui 
au(>aravant relevait du Royau­
me-Uni. ■

L’habitation
Sauf a Montréal et à Ottawa 
où il est demeuré stationnaire, 
l’indice de l'habitation s'est ac­
cru dans toutes les autres 
villes. Cette progression est 
suriout due à la hausse des 
loyers et du prix de nombreux 
articles d’ameublement.

L'indice des loisirs et la lec­
ture a régresse dans dix villes 
à la suite de la diminution 
des tarifs d'abonnement aux 
revues et du prix des télévi­
seurs, des jouets et des jeux.

L'indice des tabacs et al­
cools n’a pas changé par rap­
port au mois précédent tandis 
que les autres éléments d'indice 
ont enregistré divers mouve­
ments à travers le pays.

C'est la ville d’Ottawa qui 
connaît le plus liant indice des 
prix à la consommation avec 
133.0. (100 en lOtil). (’ette ag­
glomération urbaine a connu 
une augmentation de 0.5 pour 
cent au cours du dernier mois.

Kn plus de la hausse des cou­
pes de cheveux, à Montreal, 
l’indice de l'alimentation a 
i1 '> ivssé de 2.2 pour cent, 
suite à une hausse du prix des 
légumes frais, du boeuf et de 
la plupart des morceaux de 
porc, tics oeufs, de.s boissons 
gazeuses, du fromages, du beur­
re et des biscuits.

L'indice de l'habillement a 
progressé de 0.2 pour cent en 
raison de l'augmentation des 
frais do nettoyage a see. de 
blanchissage et de réparation 
des chaussures, et d'une hausse 
du prix des manteaux de four­
rure pour dames et des chaus­
sures pour hommes.

Québec
A Québec, par contre, la hausse 
du prix du savon de toilette, 
de la creme à raser et de la 
pâte dentifrice a entraîne une 
progression de 0.3 pour cent 
de l'indice dos soins personnels 
et de santé, tandis que l’indice 
de l’habitation a avancé de 0.1 
pour cent.

L’indice des loisirs a diminué 
do 0.9 pour eent et celui de 
I’habHlemcnt de 0.3, du fait de 
la diminution du prix des pan­
talons et des canadiennes.

s'établissait à 131.6, soit 4.4 
pour cent au-dessus de ce qu’il 
était un an plus tôt. Celui de 
l'alimentation a progressé d# 
2.5 pour cent, l’indice des trans- 
|K»rts de 0.7 pour cent, alors 
que celui de l'habillement et 
des soins personnels a augmen­
té de 0.3 pour cent.

L’avance dans l’indice cl* 
l’habillement est en partie at­
tribuable à l'augmentation du 
prix des complets et chemises 
pour hommes, des chaussure# 
pour enfants et des frais d* 
blanchissage, de nettoyage à 
see et de réparation de chaus­
sures.

Far rapport à l'année précé­
dente. c’est la ville de Toronto 
qui a connu la plus forte aug­
mentation .soit 4.4 j>our cent, 
suivie de Vancouver, 4.3. de 
Montréal et St-eJan, 4.1.

I^a plus faible augmentation 
a éié enregistrée à Kdmonton- 
Calgary avec 3 2. par rapport 
à 1970. ■

Toronto
A Toronto où l'indice général

Son Eminence le cardinal 
Maurice Roy, archevêque de 
Québec, a nommé M. l’abbé 
Clement-Marie Duquel, aupa­
ravant vicaire à St-Pie X, 
curé de St-Franeoi» d'Assise.

L'installation du nouveau 
curé aura lieu au cours d’une 
concélébration, dimanche le 
30 janvier prochain, à 3 hres 
p.m., en l’église St-François 
d’Assise de Québec.

ELECTION DU RECTEUR
AVIS AUX MEMBRES ET AUX DIPLOMES 

DE L'UNIVERSITE LAVAL
l.e Conseil de l’Université Laval a décidé, sa séance du 
7 décembre 1971, de mettre en marche, à compter du 13 
janvier 1972. la procédure d’élection du recteur, 
l^es membres de l’Université (i.e. le recteur, les membres 
du personnel enseignant, les étudiants, les administrateurs 
et les membres du personnel non enseignant* ainsi que les 
diplômés de l’université sont invités ù proposer au Collège 
électoral du recteur des candidats pour le poste de recteur. 
Toute proposition doit être faite par écrit, signée et remise, 
sous enveloppe cachetée portant la mention ‘‘Election du 
recteur", AVANT LE JEUDI 27 JANVIER, à midi, au 
bureau du soussigné.

Cité universitaire, Québec 10* 
I.e président d’élection 
Maison Kelley

Louis-Philippe Blanchard

FORMULE DE MISE EN CANDIDATURE
Toute |>ersonnc désirant proposer plus d'un nom peut 1* 
faire en reproduisant cette formule.
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ASSEMBLEE D'INFORMATION

FUSION GIFFARMUEBEC
Le conseil mumcipol de la cité de Gifford invite 

les contribuables à une réunion d'information ayant 
trait au rapport d'etude sur les possibilités de fusion 
de la cité de Gifford avec la ville de Québec préparé 
par la maison Fortier, Hawey Gr compagnie.

Cette assemblée d'information aura lieu le lundi 
24 janvier 1972 à 8 heures du soir, à l'école Somte- 
Chrétienne, 3335, rue Guimont

JACQUES SIMONEAU, o.m.i.
• Le (Ireffier

M. Louis-Philippe Blanchard 
Président d’élection 
Maison Kelley
Cité universitaire, Quebec 10e 

Objet: ELECTION DU RECTECR
le .......janvier 187*

.Monsieur le président.
Je propose au collège électoral comme candidat(e) 
au poste de recteur :

M. Mme Mlle ..................................................................-
dont la fonction actuelle est : .........................................

signature

nom en lettres moulées

• STATUT DU PROPOSEUR :
membre du personnel 
enseignant
étudlant(e) *radué(e)
étudiantie)
prênraduéie)

□
membre du personnel 
non enseignant
diplômé de l’université 
Laval (année de 
promotion )
administrateur

I 
I 
I 
I 
I 
L
NB. Il serait avantageux qu’un curriculum vitae de la 
personne proposée soit fourni avec cette mise en candida­
ture.
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Le 59e bonspiel international 
accueille plus de 700 curlers
P»r Jean POUJOT

Même la grève ues contrôleurs 
de l'air n'empêchera i>as 1«.n 
curlers les plus éloignés de 
participer a la gigantesque reu­
nion annuelle que constitue le 
bonspiel international de Qué­
bec. L'équipe de Terre-Neuve, 
pour qui l'arrêt du transport 
aérien constituait le problème 
le plus épineux, a pris le bateau 
à Port-aux-Basques et est arri­
vé à Sydney, en Nouvel le-Kcos- 
se, hier soir et a loué une au­
tomobile pour être attendue a 
Québec en fin de semaine.

I^e secrétaire Marc St-Hllaire, 
qui est également le président 
du bonspiel cette année pour 
marquer ses 25 ans de service 
dont 15 à titre de gérant (tu 
tournoi, a prevu 130 équipes 
pour remplir les 128 places 
traditionnelles. Kn plus du rink

terreneuvicn, il y a une équipe 
de nie du Prince-Kdouard, huit 
des Ktats-l nis. 12 de Nouvelle- 
Ecosse. 14 du Nouveau-Bruns­
wick. S}» de l’Ontario, Iti de la 
région de Québec et 19 du reste 
de la Belle Province.

Toutes les équipes qui ont 
remporté les trophées Tan der­
nier. a l'exception de celle d'U- 
bald Bouleau, de Cornwall, qui 
est décédé durant l'année, se­
ront de retour, > compris le 
grand champion, Noil Spoicher, 
du Toronto Royal Canadian, 
qui avait remporté a la fois le 
trophée du Lieutenant-Gouver­
neur et le “Grand Aggregate" 
pour la pierre Seagram. Ces 
équipés viennent avec de nom­
breux substituts, ce qui porte 
le nombre d'individus inscrits a 
plus de 7U0. Il y a 11 nouvelles 
équipes, mais il s’agit dans la 
plupart des cas de curlers qui

vv ^> V.J . y . • tiVfc.-

Marc St-llilaire, président-secrétaire du 59e bonspiel international
4e Québec. ■

Les champions du bonspieS de 1971
Trophée du Lieutenant-Gouverneur et Grand
Aggregate Seagram Neil Spoicher, Tor Roval Canadian
Château Frontenac : UbaM Rouleau, Cornwall
Coupe d'Or François Jobm : Jack Bryans, Brampton
Dow International Ross Fischer, Hamilton Thistle
Holt Renfrew : Ken Walter, Goderich
Curl-Master : P Lloyd, Burlington
Charles Fyon : Bogie Boltauzer, Burlington
Birks Tray : Jacques Laforest, Cambrai
La Cie Paquet : Ron Kemp, Hamilton
Industrial Acceptance : Roméo Roy, Winter Club
Jim Yeyman : Nels Findlay, Tor. Royal Canadian
Cité de Quebec : Don Schaeffer, Thornhill
Bonspiel Special : S. Dean, Toronto Cricket •
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ont changé de rink, tels par 
exemple, U* Or Bruce Crutch­
field. de Québec, qui s’est joint 
a une formation de Shawinigan 
avec ses frères Nelson et Gor­
die, ainsi que Desmond Hourke.
Le programme

Chaque équipe est assurée de 
jouer jusqu’à jeudi, tombant 
dans des compétitions inférieu­
res. mais seules les quatre gran­
des catégories pour les trophées 
Château Frontenac, François Jo- 
bin, Dow International et Lieu­
tenant - Gouverneur comptent 
pour le “Grand Aggregate Sea­
gram".

Le programme social est par­
ticuliérement chargé, tous les 
clubs de la région voyant à 
être les hôtes des visiteurs à 
tour de rôle. La Communauté 
urbaine de Québec reçoit les 
curlers dimanche soir a la gran­
de salle de bal du Château 
Frontenac et le clou de la se­
maine est le grand banquet des 
curlers le mercredi soir ou le 
conférencier sera le ministre 
des Finances ,du Québec, Ray­
mond Garneau.

La décennie
Une vingtaine de fidèles parti­
cipants seront reçus dans le 
club de la décennie dimanche 
soir, dont les Québécois Huger 
Jincliereau. Marcel Jobin et 
Paul Lessard; les Torontois Mac- 
Bell, Neil Speieher, Dr Hoare, 
Suilio Venchiarutti, Jim Hunt; 
Jim Fraser de St. Catharines; 
Dr Torn Foster, de Saint. John, 
Nouveau-Brunswick; Jim Con­
rad et Dean Saisman, de Hali­
fax; Foster Cox, de Truro; Har­
ry’ Le Vatte. Sandy Beeves et 
Oula Macintosh, de Sydney. Un 
membre qui est éligible. Norm 
Ward de Thornhill, préfère at­
tendre encore deux ans |>our 
être reçu, car il a joué d'abord 
deux ans pour Oshawa, et il 
veut être intronise ep même 
temps que le reste de sa pitto- 
resque équipé.

I^jrs du grand banquet, on 
fondera le club Quart-de-slècle, 
et le vétéran du groupe à qui on 
remettra un certificat et une 
bague sera sûrement Ed Spriggs 
du Halifax Mayfloyer, qui en 
est à sa 40ème participation

Proell rebondit
S \INTT - G FR VA IS (AFP' — 
L'Autrichienne Anne - Marie 
Proell éblouissante, Françoise 
Ylacchi, malchanceuse, la Coupe 
du monde féminine de ski al­
pin a pris un nouveau visage 
vendredi après-midi dans la 
première marche du slalom gé­
ant féminin qu’a très nettement 
remporté Anne-Marie Proell de­
vant sa compatriote Monica Ka- 
serer à P54 et les Françaises 
Florence Steurer â 2.31 et Mi­
chèle Jacot à 3’14.

Sur une piste longue de 1,4.00 
mètres dénivelé 340 mètres où 
1rs plaques de glace alternaient 
avec une fine couche de neige 
poudreuse, l’Autrichienne a ma­
gnifiquement négocié les 67 
portes du parcours, descendant 
en tète de bout en bout.

Au pointage, le classement 
en ce qui concerne les premiè­
res, était déjà pratiquement 
fait, mais les écarts étaient min-

Anne-Marie Proell alla enco­
re plus vite dans la seconde 
partie et avec une avance con­
fortable peut fort bien mainte­
nant remporter ce dernier sla­
lom géant avant les Jeux en 
se contentant d'assurer samedi 
matin dans la deuxième man­
che.

Quant à Françoise Macchi, fi­
dèle à son tempérament, elle 
attaque dès le départ mais une 
plaque de glace lui fut totale. 
F.lle chuta et termina à 9” de 
sa grande rivale autrichienne.

La même mésaventure, au 
même endroit, arrivi d'ailleurs à 
Britt l^fforgue.

Trois Canadiennes ont été 
classées dans le première man­
che du slalom géant féminin 
de Saint-Gervais.

Il s'agit de Judy Crawford 
22e en I'41"65, Kathy Kreiner 
30c en r41"93 et Carolin Ough- 
ton 34e en r42"79. ■

consécutive. On entend aussi 
honorer H. C. "Rcnc" Fortier 
qui a joué ou assisté à 52 bons- 
piels d’affilée.

Comme curiosité, on peut sû­
rement noter le club de Ho- 
wick, dont le skip de 72 ans, 
Bruce Ness, est le plus jeune 
du rink, complété d’Archie Mc- 
Calg, 83 ans, Mac MacIntyre, 78 
ans, et le Dr Abraham, 75 ans.

La compétition débutera offi­
ciellement lundi matin a 9 heu­
res au sport-club de Québec, 
alors que le président Marc St- 
Hilaire lancera la première 
pierre. ■

Curling inter-duchés
La compétition de curling des 
Jeux inter-duchés se tiendra du 
7 au 12 février prochain, sur 
les glaces des différents clubs 
de La région de Québec, et 
comprendra 4 classes A, B, C 
et 17. Les parties seront de 8 
bouts, sauf pour les finales qui 
seront de 10 bouts.

Cette com|>étition s’adresse 
particulièrement aux adultes, 
18 ans et plus, et les équipes 
mixtes doivent se composer de 
deux hommes et deux femmes. 
Aucune charge d’inscription 
pour les équipes, ni pour le 
service des glaces, et cette 
compétition est ouverte à tout 
le public, membres ou non 
d’un club de curling.

Date-limite d’inscription, 30 
janvier, et les finales auront 
lieu a 2lh.l5 samedi le 12 fé­
vrier au Club Jacques-Cartier. 
Soirée carnavalesque et distri­
bution dos prix après les joutes.

Bien que certains change­
ments de dernière heure se 
soient effectués dans la déli­
mitation des duchés, le comité 
d'organisation des jeux a de­
cide de s'en tenir aux mêmes 
délimitations que l’an dernier 
et ce pour tous les duchés.

Lors de la distribution des 
médailles pour ces différentes 
compétitions, les gagnants de 
la compétition "A” se verront 
aussi attribuer le fameux tro­
phée “Carnaval rie Québec" qui 
date de 1896, et lequel est la 
propriété du Québec Curling 
Club.

Le gagnant de ce trophée 
et de la médaille d'or pour 
l’an passé, Guy Lavoie - Mont­
morency, défendra son titre. 
On sait de plus qu’il en a été 
le récipiendaire durant les 
trois dernières années. ■

V

René Sulplce, ancien entraîneur de l’équipe de ski française, maintenant attaché au liant- 
commissariat à Paris, a été le premier Invité de la Corporation ‘Sports Internationaux de 
Québec” afin d’étudier les améliorations à apporter au mont Ste - Anne pour rencontrer le 
mieux possible les nouveaux standards établis par la Fédération internationale de ski. A 
droite, on reconnaît Georgea Labrecque, président de S.I.Q. iPhofo F Action-Québec).

La S.I.Q. a reçu la visite 
d'un expert en ski alpin
IjC président de la Corporation 
Sports internationaux de Qué­
bec, monsieur Georges Labrec­
que, a présenté aujourd’hui, 
monsieur René Sulpice, aux 
membres de la galerie sportive 
de Québec, à l’occasion d’un 
diner donné en son honneur, 
par la Corporation Sports in­
ternationaux de Québec, aux 
Voûtes Jean-Talon.

Monsieur Georges Labrecque 
a expliqué que. suite a la ren­
contre que monsieur Henri 
Brique avait eu en novembre 
dernier, avec le colonel Mar­
ceau Crespin. directeur des 
sports, au ministère de la Jeu­
nesse et des Sports de France, 
le ’ministre des Finances, M. 
Raymond Garneau, en collabo­
ration avec Sports internatio­
naux, avait fait les démarches 
nécessaires auprès du ministè­
re des Affaires intergouveme­
mentales, alin de rendre possi­
ble la visite de monsieur Sul­
pice, dans le cadre des accords 
France-Québec.

Plusieurs organismes ont col­
laboré très étroitement avec 
Sports internationaux de Qué­
bec, afin que cette visite soit 
le plus profitable possible a la 
région de Québec: Le minis­
tère du Tourisme, Chasse et 
Pèche, la Corporation du Mont 
Ste-Anne et le Haui-Comnm- 
sariat aux Loisirs et aux sports.

Monsieur René Sulpice, per­
sonnalité très connue dans le 
monde international de ski al­
pin, est depuis deux ans con­
seiller technique au secrétariat 
d’Etat à la Jeunesse et aux 
Sports de France. Monsieur 
Sulpice a été. de I960 à 1970, 
entraîneur et directeur de l’é-

Direct au but!
por; Jaçquèa RE YELIN

UN EXAMEN RASSURANT POUR 
L'AVENIR DU MONT STE-ANNE
Comme nous l’avons souligne hier, les pistes de compé­
tition du Mont Ste-Anne ne sont pas encore homologuées 
par la Fédération International de Ski. On l’a confirmé 
vendredi midi, lors d’une conférence de presse convo­
quée par la Corporation des Sports Internationaux de 
Quebec. Il s'agissait plus exactement d’une rencontre. 
L’ex-direeteur technique de l’équipe de France du ski 
alpin étant "en ville" depuis ouelques Jours, on ne vou­
lait pas qu'il reparte sans converser avec les Journalistes 
locaux, ( est ce qu’il fit bien cordialement, en expliquant 
tout d'ahord pourquoi il venait de séjourner dans la ré­
gion, ce qu'il était venu faire et quelles seraient les con- 
scqdenres de sa visite.

René Sulpice a surtout inspecté le Mont Sainte- 
Anne a titre d'expert et, re qui est encore mieux, à titre 
de membre de la commission des pistes de la F.LS. Far­
ce qu’on ne veut plus faire courir les meilleurs skieur* 
sur n’importe quelle pente, durant les épreuves interna­
tionales. des normes très précises ont été fixées sur la 
longueur, le profil et l'angle de dénivellation des pistes. 
A partir de l'hiver prochain, seules les stations ayant des 
pentes correspondant à ces normes seront considérées 
dans le choix des lieux de compétitions. Tenant compte 
de ces restrictions futures, il était extrêmement impor­
tant que l'on sache si le Mont Sainte-Anne répondra aux 
nouvelles exigences ou devra s’y confirmer pour demeu­
rer " à la hauteur" de l'élite du ski. Voilà pourquoi on 
a fait venir René Sulpice et les observations de celul- 
ei sont très rassurants. Il a en effet déclaré hier, avant 
de quitter Quebec:

“Après avoir examiné les pistes du Mont Sainte- 
Anne en ski et en hélicoptère. Je crois qu'on n'aurait pu 
difficilement faire mieux. L'aménagement des pistes con­
vient aux configurations de la montagne et la structure

de cette station d'hiver est parfaite. Très peu de modi­
fications sont nécessaires, d'autant plus que les nouvelles 
normes de la F.LS. ont assoupli les exigences. Pour une 
descente, une dénivellation de 550 metres sera le mini­
mum toléré alors qu'il en fallait au moins 800. Au 
Mont Sainte-Anne, il est possible d’ouvrir une piste de 
descente répondant aux normes (600 mètres). Elle serait 
un peu Juste pour les épreuves masculines, mais accep­
table néanmoins.

Son examen étant concluant, Il ne reste plus 
qu'à décrocher l’homologation...

Le survol en hélicoptère ne fut pas limité à la ré­
gion environnant le Mont Sainte- Anne. René Sulpice 
a eu aussi l'occasion de Jeter un coup d’oeil sur les pen­
tes de la Petite Rivière St-François qui. dlsait-on récem­
ment, sont très propices au ski alpin de haut calibre. 
L'expert français ne partage pas cet avis. Selon lui. le 
terrain ne semble pas très favorable. Sur le flanc de la 
montagne qui tombe à pic dans le St-Laurent, les pistes 
ne seraient pas suffisamment "techniques”. D’autre part, 
il doute que la base conserve un bon enneigement, à cau­
se de la proximité du fleuve, surtout si l’eau est salée à 
cet endroit, ce qui n'est pas sans conséquences. René 
Sulpice a toutefois tenu à préciser que ses constatations 
sont superficielles. Une étude plus approfondie des lieux 
ne doit pas être Jugée inutile car elle pourrait s’avérer in­
téressante. Néanmoins, d'après les commentaires de ceux 
qui Font accompagné, son Jugement des pentes de Petite- 
Rivlères-St-Francoâs n'a pas été positif, ce qui atténuera 
l’exritation de ceux qui entrevoyaient déjà d'avantageu­
ses spéculations. Par contre, l’attention de M. Sulpice a 
été attirée vers deux cimes pointant au nord du Mont 
Sainte-Anne, à l’intérieur du pare. En les désignant du 
doigt, il aurait dit: “Voila deux montagne qui me parais­
sent Idéales". ■

■ La Corporation des Sport* internationaux d* Québec 
ne veut pis dévoiler ses projets, sans pouvoir les garder 
tout a fait secrets. Ainsi, nous savons qu elle poursuit 
des demarches en vue d’un grand tournoi international de 
sautv en ski pour le printemps prochain, sur le tremplin 
de St-Ferrrol. D'autre part, des eontacU seront pris en 
fin de semaine en vue d'une éventuelle competition in­
ternationale de badminton, celle de la C oupe 1 bornas. 
On songe par ailleurs à faire Jouer certaines Influences 
dans l'espoir que le championnat du monde de curling 
(Balai d argent) se dispute à Quebec en 1979...

■ Bien entendu, on a demandé à René Sulpice de for­
muler ses commentaires sur le grave conflit opposant la 
Fédération Internationale de Ski au president du Comité 
Olympique International. Ses brefs commentaires n ont 
pas manque de pertinence quand il déclara: “Comme tout 
le reste, les sports évoluent. On ne peut rien y taire. Im­
possible d’empêcher les changement*. Ce sont les régle­
ments qui doivent être améliorés. Aussi longtemps qu on 
•‘obstinera à ne pas vouloir les ajuster, la situation sera 
lamentable, comme actuellement...

quipc nationale de ski alpin de 
France et fut récemment nom­
mé au poste d’expert à la com­
mission des pistes, à la Fédé­
ration internationale de ski, 
dont la responsabilité est l’ho­
mologation des pistes pour les 
compétitions reconnues par la 
F.I.S. Monsieur Sulpice est 
également délègue technique 
aux courses internationales re­
connues par la F.LS.

Durant sa visite d’une se­
maine à Québec, monsieur Sul­
pice a eu l’occasion de consta­
ter des facilités dont jouit la 
région de Québec et a été tout 
particulièrement impressionne 
par le nouveau centre sportif 
de l’Université Laval, qui se 
compare très favorablement à 
tout ce qui existe à travers le 
monde.

Monsieur Sulpice a pu ap­
précier Faménagement effec­
tué au Mont Ste-Anne, a» cours 
d'une visite rapide des instal­
lations, pendant laquelle il 
s’est entretenu avec MM. Bru­
nei le, Pichard et Giovanni. 
L'expérience et la connaissance 
technique de cet expert fran­
çais seront sûrement un pré­
cieux concours dans l’orienta­
tion du développement de ce 
centre en vue d’en faire un 
centre touristique d’envergure 
international, et un lieu de 
rencontre pour les compétitions 
internationales de ski.

Profitant de son séjour à 
Québec, monsieur Sulpice a eu 
des entretiens avec les respon­

sables du Haut-Commissariat 
aux Loisirs et aux Sports. Les 
discussions ont porté sur les 
problèmes que rencontre le 
Québec, dans la formation de 
compétiteurs de calibre inter­
national.

Avant son depart, monsieur 
Sulpice s’est dit très heureux 
de sa visite à Québec et espere 
que de tels échanges entre le 
Quebec et la France, continue­
ront a être possible et que la 
collaboration ainsi amorcée, 
pourra se poursuivre. ■
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Vous invite à venir déguster 
leurs spécialités :

POUR
apporter

Charcuterie 
et fines 

pâtisseries
que vous pouvei 
commander pour la 
maison.

• Couscous à la marges
• Pailie Valencienne
9 Osaoèueo •> I® milanaiM
• Cailles au» raisins
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Les Remparts se font b main 
avant d'aller à Cornwall
l'ar Kéal LABBK

Les Remparts de Québec se 
sont lusses au premier rang 
<le la Ligue Junior Majeure du 
Quebec, hier soir, en disposant 
des Castors de Sherbrooke, par 
le compte de 10-5. Les hommes 
de Maurice Fillon sont mainte­
nant sur un pied d’égalité avec 
les Royals de Cornwall, qu’ils 
se rendent affronter demain 
•oir.

Richard Nantais et Jacques 
Loeas ont été les deux vedettes 
ù l’offensive. Le premier a 
■marqué quatre buts, alors que 
l’autre y allait de deux buts et 
trois assistances.' Jacques Ri­
chard a profité de la circons­
tance pour marquer ses 50e et 
51 e buts de la présente campa­
gne et il s’est mérité une passe 
en plus.

En plus de l’avalanche de 
buts, plusieurs baearres ont 
marqué cette rencontre et l’ae- 
bitre Jack Bowman a donné ’2 
punitions imieures et 5 puni­
tions d'extrême inconduite.

La joute de dimanche à 
Cornwall sera très intéressante 
à surveiller et lors du premier 
voyage des Remparts à cet en­
droit, l’équioje québécoise l’a­
vait emporté sur les hommes 
de Orval Tessier.

Mieux que la veille
La première période de la ren­
contre d’hier soir a été de beau­
coup supérieure à celle que les 
Renvbarts avaient connu à 
Drummondville dans leur défai­
te de 4-3 aux mains des Ran­
gers. Jacques Richard a franchi 
une autre étape de son objectif 
de 75 buts en récoltant son 50e 
depuis le commencement de la 
présenté campagne en complé­
tant une passe d'André Des­
champs. Richard n'a pas laissé 
le temps au gardien Yves Bé­

langer de voir ce qui se pas­
sait. Pierre Roy a été puni a 
2 28, mais les Remparts étaient 
déjà trop forts et ils passèrent 
sans difficulté a travers ces 
deux minutes. Puis ce fut au 
tour du détesté Denys Gagnon 
de visiter le banc des punitions 
et Réjean Giroux a manqué une 
chance unique au couni du jeu 
de puissance.

Richard Nantais s’en promet­
tait bien a*»rés le match a 
Drummondville et hier soir il a 
attaque en lion. A 11.03 ii a pris 
le retour d’un lancer de Jacques 
Lucas pour enfiler son 15e filet 
de la saison. C'est André Des- 
chnmps qui avnit amorcé cotte 
attaque. Nantais fût chassé peu 
après pour rudesse mais les 
Remparts n’ont eu aucune dif­
ficulté durant son absence, pas 
plus d'ailleurs que durant une 
mineure à Jean Landry.

C’est Landry oui a mis fin à 
la période de belle façon en 
enfilant son 13e de la saison 
avec une n." e du gardien Jean- 
Jacques Lecavaller.

DE TOIT
Je suis sûr que plusieurs spec­
tateurs auraient payé le plein 
prix du billet et n’auraient as­
siste nu'à la 2e période et ils 
seraient retournés à la maison 
très satisfaits. Ils ont vraiment

• • : ». ta bai • ' ■ à
profusion et des buts à la tonne 
Tout avait commencé de façon 
assez calme quand les Québé­
cois ont purgé sans difficulté 
une mineure a Jaroues Richard. 
Nantais avait décidé de réveil­
ler ses coéquipiers et il a fort 
bien réussi. Après que l'arbi­
tre Jack Bowman eut signifié 
une punition à Marc Gouict, 
Nantais a déclenché la bataille 
avec le défenseur Jean 
mieux et le verdict est allé 
unanimement au joueur des

en
SEULEMENT QUATRE EQUIPES
I es problèmes ne sont pas encore finis avec la franchise de 
Sherbrooke dans la li*rue Eastern de baseball car le fisc amé­
ricain a tout pris en mains. Cependant le président Koy Jackson 
s'est vite irrité de cette situation et il a ordonne au groupe 
Empire Sports Production de commencer les préparatifs pour 
la saison qui commencera dans trois mois. Il ne faut pas que 
la franchise de Sherbrooke soit pris au dépourvu au mois d avril, 
faute de temps pour avoir pu se préparer.

Dans les milieux bien informés, on parle beaucoup de la venue 
de Thetford-Mines dans ce circuit professionnel pour l’année 
l'»73, ce qui ferait quatre équipes de la province. Il s'agirait 
d’une belle représentation pour le Ouébcc oui a fait un retour 
dans le baseball professionnel mineur il y a un an.

Cependant il existe toujours cette envie de faire oue la ligue 
Eastern devienne une ligue provinciale. On travaille pour que 
les clul>s américains, où les assistances ne sont pas trop consi­
dérables. viennent s'établir au Québec. Les exemples de Trois- 
Rivières et de Québec sont certes de nature à inciter certains 
propriétaires de franchises à considérer sérieusement les avan­
tages à laisser leur ville au pays de l'oncle Sam.

Je ne crois pas nue ce serait une bonne chose que de délaisser 
les Etats-Unis car cela ajoute beaucoup de couleurs à la LIGUE.
II est bien plus curieux pour un spectateurs d’aller voir une 
équi?>e comme les Plonneers d’Elmira qu’une comme les Elans 
de Kimouski dans une ligue exclusivement provinciale. On aura 
beau faire la publicité autour de la rivalité des deux villes en 
question, ca ne sera pas meilleur oue si on annonce la venue 
d une éouine américaine.

Le president Roy Jackson veillera sûrement à garder une bonne 
representation américaine dans son circuit. Il est possible nue 
les cadres de la ligue Eastern soient augmentés à dix équipes 
pour la saison 1973 et la meilleure répartition serait d'avoir six 
clubs américains et quatre canadiens.

LA FIN DES JEUX D'HIVER
Personnellement la décision des trois conseils régionaux des 
loisirs ne m'a nas surpris outre-mesure car j'avais eu vent de 
certaines rumeurs Quelques ienrs auparavant e* anrè* rr nui s'était 
passé aux Jeux d'été, à RlvIère-du-Loup, il était bien faeile de 
Voir or la région de Ouébec avait plusieurs pas d’avance sur les 
autres. Dennis longtemps notre région est parfaitement structurée 
et il prendra encore bim du temos aux autres réglons notir pou­
voir att mire le niveau de Québec. \ ce moment Ouébec aura 
atteint d’autres sommets.

Il est temos one elianne réHon commence maintenant à se 
structurer cnr la ré^ior il^ itlon est devenue pHiunedSIe depuis 
que la structure provinciale est bien en nlace. “Maintenant nue 
la regie provinciale a des bases solides, a dit Gaston Marrotte 
qui s'y connaît dans cette matière, il faut penser au# réglons. 
C’est notre argent eue l'on prend avec avidité pour l’organisation 
provinciale et ouand une région veut s'organiser, on ne lui donne 
d< s subsides uu'avec parcimonie’’. A l'Ins'ar de Ooébec. chacune 
d'’s autres ré"ions d vra't • tre canaille d" se dtr!"er elle-meme 
et c'est le phcoomèii” en| se orodolt actuellement dans la région 
de l'Est du Ouébec et dans le Nord de Montréal. l.’Fst du Québec 
a eu l’expérience d- s leux du Ouébec et les organisateurs ont 
bien compris qu'ils étaient capables de s’organiser par leurs pro­
pres moyens.

Ce n’est certainement nss normal oue la révle provinciale, que 
l’on nomme la Ce',,t 't'-aMon «tes Snorts du Ouébec. veuille tout 
Contrôler. Il est certain oue la direction ne sait pas ce oui se 
p -se dans In réeten d** Trois-Rivières, oar exemnle. On ne con­
naît nis scs besoins «n matière d’éotiip*‘ntents snorlRs. ou eu 
effectifs huma'us. C* Me défaillance des trol® ren«"lts r* "ionanx 
aura des cou«é',eenees très grave». Tout d’^b-rrl nu nent ur.V*- 
qu**mrnt nrévc'r t« d*su«r|tton d'-s .leux d’hiver et peut-être à 
brève échéance H disparition des .leux d’é'é.

On insistera désormais sue les finales régionales comme c’e*iit 
le ris depuis **lu-leurs année» d»ns la région de Ouébec et tes 
auprès remportés narl* ut d’ -ux memes. C’est tmMefeis plus enrmi- 
raxcant «ne les tentatives de Jeux provinciaux qui ont avorté à 
deux reprises.

Rempart*. Au même moment 
André DeKeh«mpa et Gaston 
Boulanger s’échangeaient quel­
ques eoups, mais rien de trop 
grave.

Le jeu a repris avec un 
avantage numérique pour les 
Remparts et Réjean Ciiroux 
s'emparait du retour du lancer 
de Jean Landry pour porter le 
compte 4-U en faveur des Rem­
parts. Une autre bataille oppo­
sait Guy Ross a Jacques Ri­
chard et une minute plus tard 
c’était au tour de François Ro­
chon et Jean Lamarre de 
s’échanger des eoups. C’est 
quand tous les joueurs sont re­
venus sur la glace que ,1c •bal 
a débuté chez les locaux. Après 
un but de Claude St-Sauveur 
a 18 38, la répliqua n'a pas 
été longue ear les Remparts 
y sont allés de trois buts dans 
l’esnace de 12 secondes pour 
établir une nouvelle marque 
d’équipe.

Loeas en a marqué deux en 
l’espace de ti secondes, puis 
Richard Nantais acceptait des 
passes de I-ax us et Deschasvp* 
pour marquer une autre fois. 
Nantais devait compléter son 
tour du chapeau à 18:49, sur 
des passes do Loeas et Choui- 
nard. pendant l’absence de 
Claude Campeau.
Encore six bids 
Six buts ont été marqués au 
dernier engagement dont qua­
tre par les visiteurs. Gaston 
Boulanger a tout d'abord ou­
vert le pointage après une ba­
garre entre Guy Ross et Char­
les Constantin, mais Richard 
Nantais v allait d’un quatrième 
but et Jacques Richard suivait 
avec un deuxième pour donner 
les devants 10-2 aux Remparts.

Avec une avance aussi oon-

Série On-Am
MONT SUTTON (PC) — Les 
Américains ont pris les quatre 
premières places dans le deu­
xième slalom géant de la série 
Can-Am. mais c’est le Canadien 
Peter Ballos, de Kamloops, qui 
a triomphe dans la compétition 
de deux jours.

Down Rowle* a triomphé 
hier avec un temps combiné de 
171.37 sur la pente dp 3.500 
pieds, par-emée de 47 barrières.

Mike Porearclli s’est cla-céo 
2e en 171.82, suivi de Torn 
McGhie en 171.93 et Cary 
Ad gale en 171.95.

la* meilleur Canadien a été 
Alain Cousineau, de Browns- 
burgh, avec un 5e rang en 
172.01, suivi de Bellos en 172.04.

forlnble. il était bien normal 
que la défensive locale soit un 
peu plus relaxée et les Castors 
en ont profité pour « «iregistré 
trois autres buts, grâce à Re­
naud Perron, Bruno Kaliel et 
Yvon Cloutier. Entre-temps 
d'autres combats se sont dé­
roules et Richard Nantais a 
été chassé de la rencontre pour 
une deuxième bataille et il 
affrontait François Rochon. 
André Deschamps et Marcel 
Labro-se onl subi le même sort 
quand iis en sont venus aux 
coups eux aussi. Deschamps 
n'a donné aucune chance à 
son rival, lui portant les mell-
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SHFRBROOKE Huts H.-lanUr-r TV'- 
fi-nM-s: P«r«-nt, Oingrua, Cnmpcuu, 
1< mieux, Itosn, Avnnts: St-Snuvvur, 
Cloutier, Hou langer, bnbcl. Perron, 
Gagnon, St-Sauveur, Dugnay, Ro­
dion. Goulet. Simard, La b rosse, La- 
ganlère.

Ct’FTlFr- nuH: I.ecnvnllor. Déf'en-
s»-f: Landry, Roy. Leude, Dhan. l'rr-
ron. Avants : Nantais, Hlchiird. <Ci-
roux, I.ocn'i. Dcschiimps. I ramai re.
t’uiist.inlin. Beaulieu, Chouin. d, i • •
houx. Molsiin.

Arbitre: J.u.-k Bowman.
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8—Québec; Nantais Iri

• Loeas, Deschamp*) .... ..- 16 ns
9—Québec: Nantais 17

i I.oc.is. C'houlnard - . 18: 49
Punition* : Richard 2 57. GoulPt,
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\nrcs le tennis, e’est le badminton qui a occupé le P.E.P.S. de l'université Laval avec la collaboration de Rothmans. Ce tour­
noi d'envergure nationale verra son étape québécoise prendre fin dimanche, mais le circuit ne s«> terminera que plus tard 
par le grand championnat a l'université de Montréal. On volt ici à l'oeuvre les équipes formées de Mireille Cu/a et Serge 
Jolicoeur ainsi que de Jeanne Cantin et Gaétan Jean. (Photo l'Action-Qucbec). ■

DE BADMINTON PROMET 
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EN RACCOURCI . ..
Ini'<>mi>ri**un-lblr la dérUIrn la rnmnd-s'nn rte
Québec rte conserver à Fernmd Marcotte sa victoire sur R'-vnald 
Cantin. On sait nu'à It rte penouéte et de la nrono-tMon
du Dr Jean I aroche, la CAO a refusé de renverser la déel«»on 
des i'igcs. Dans les milieux montréalais rte la boxe nu n'est pis 
satisfait rtu t<*ut rte la rtecl*ien et ai Jamais ’m mateh-revanehe 
a lieu, on pet»t-ê*re »» o«re nu’il ne «era o«s tvé-en'é à Québec... 
C’est la sema'ne do berkey ruin«»*r en Csnsrti. | a semaine rtu 
hockev mineur est l'rv O'-mrnt snorfff Je plus rnuu» au C'Tn-»rt.t. 
Prnflte»-en oour voir vos gsreens s'amuser sue la ••i?rf.t louent 
le sport national nnartlen. \'envover pas aooomn»»ne» vo*re fils 
A I'arena, et reste-» n<>ur le voir louer... Parmi les d1» melllenr-s 
éouipes rte ba, k"*b'’ll nnlver»<• vires ju Canarts, le collège I ovrla 
d« Montre.>1 oocune I senfè-n- r n». t’i h-r'ey. e*veore une 
fois le mill-r I ovula est en evlrt pee •v*e one rlnnptème n-si. 
tl"0 et I'univeniitf du Quebec a TroivRivicres occupe le dixien*^ 
Vang...
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VENDREDI 
Ligue NATIONALE

Nsw York a Californie (nuit)
Ligue AMERICAINE

Richmond 2 Baltimore 5 
Rochester 2 Cincinnati 6 
Cleveland a Providence 
Nouvelle Ecosse 5 Springlicld 5 

Ligue JUNIOR B DE L'EST 
Si Georges 1 SM Romuald 8 
Sainte-Foy 7 Montmauny 2 

Ligue JUNIOR MAJEURE DU QUEBEC 
Sherbrooke 5 Quebec 10 
Sore) 0 Shawinigan 4 
St-Jcrômc 4 Verdun 5 

Ligue JUNIOR QUEBEC PORTNEUF 
Grand-Mere 5 Roc-Ainadour 1 (3e) 
Loretlcville 14 Donnacona 2 
Pont Rouge 7 Ancienne-Lorctte 7 
Beauport a Charlesbourg 

, SAMEDI
Ligue NATIONALE 

, Boston à Montréal 
Toronto a Minnesota 
New York è Vancouver 
Buffalo è Detroit 
Philadelphie t Los Angeles 
Pittsburgh a St-Louis 

Ligue AMÉRICAINE
Rochester a Biltimore 
Providence a Boston 
Tidewater 5 Hershey 
Cleveland b Soringfield 

DIMANCHE 
Ligue NATIONALE

Montréal a Pittsburgh 
Toronto à Chicago 
Buffalo a Boston 
St-Louis a Detroit 
Philadelphie a Californie 
Los Angeles à Minnesota 

Ligue AMERICAINE
Baltimore a Cincinnati 
Tidewater à Providence 
Cleveland à Richmond 
Hcrshev a Rochester 

Ligue JUNIOR MAJEURE DU QUEBEC 
Quebec b Cornwall 
Trois Rivières a Shawinigan 
St-Jcrome a Sherbrooke 
Drummondville à Sorcl 
Laval a Verdun 

Ligue JUNIOR B DE L'EST 
St-Romuald a Montmagny 
Sainte-Foy b Lévis

Ligue JUNIOR E QUEBEC. PORTNEUF
Pont Rouge è Lorctteville 
Roc-Amadour & Beauport 
Donnacona b Grand-Mère 
Charlcsbourg è Ancienna-Lorette

LES CLASSEMENTS 
(joutes terminées seulement)

Ligue NATONALE
Division EST

Pj G P N Pp Pc PH
Boston 44 30 7 7 175 94 67
New York 43 29 7 7 196 98 65
Montreal 44 26 11 7 169 1 16 59
Toronto 4S 90 15 10 128 1 19 50
Dc’-oit 4S 18 20 7 141 149 43
Buffalo 46 10 26 10 122 176 30
Vancouver 43 12 26 5 107 148 29

Division OUEST 
Pj G P N Pp Pc PH
45 30 10 5 148 85 65
45 23 15 7 115 96 53
48 14 24 10 139 184 38
45 15 73 7 131 152 37
43 13 22 8 104 137 34
45 12 25 8 109 146 32
47 11 32 4 102 186 26

Ligue AMERICAINE
Division EST

Pi G P N Pp Pc Pts
B ston 46 27 12 7 161118 61
N Ecosse 46 22 14 10 173 133 54

Il 17 14 10 147 123 44
P o d nce 44 In 21 0 140 165 37
Rochestei 44 15 24 5 123 181 35

Division OUEST 
Pj G P N Pp Pc PH
43 21 17 5 133 130 47
47 19 19 9 171 183 47
39 20 13 6 147 114 46
42 18 18 6 154 149 42
44 17 20 7 132 129 41
4? 10 Tg 4 111 167 24

Ligue JUNIOR MAJEURE OU QUEBEC 
“ “ N Pu Pc PH

1 227 114 57
1 241 145 57
1 184 171 51
2 182 235 46
0 148 136 40
1 185 197 37
1 154 157 37

dredi soir, l'omnium québécois 
de* badminton a débuté dans le 
grand gymnase du Pavilion des 
sports de l’Université l^aval. 
C’est toutefois aujourd’hui et 
plus encore demain que cette 
corrckdition d'envergure natio­
nale sera contestée et digne 
d’intérêt. A part deux ou trois 
matches de 1-8 de finale, toutes 
les rencontres disputées hier 
n'étaient en somme que des 
duels (Je qualification, pour 
compléter les tableaux élimina­
toires dans les cinq confronta­
tions distinctes (simple mascu- 
luin, féminin, double masculin, 
féminin, double mixte). Aucun 
résultat ne fut surprenant et. à 
la suite de ces préliminaires 
deux Québécois se maintenaient 
dans là lutte, Jean-Claude La- 
prise dans le simple masculin 
et Hélène Richard dans le sim­
ple féminin. Le grand mais en­
core très jeune Denis Martin 
(17 ans» avait réussi à s’intro­
duire dans la première ronde. 
Toutefois, en tombant en face 
de Jamie Paulson, le No 1 au 
pays, ii dut s’incliner en deux 
sets. Par ailleurs. Jean Masson 
rencontrait le Torontois Jamie 
McKee en fin de soirée, trop 
tard pour que nous puissions 
connaître le résultat de cette 
partie.

Ix*s organisateurs de ce tour­
noi peuvent s’estimer chanceux

en ne déplorant que deux for­
faits importants dont celui de 
Wayne MacDonnell, l’un des 
meilleurs joueurs canadiens re­
tenu à Vancouver par l’arrêt 
complet du transport-aérien. l,a 
plupart des autres concurrents 
invités ont pu atteindre Québec.

I^a lutte a repris dès 9 heu­
res ce matin par un match op­
posant Jean-Claude Laprise au 
Montréalais Laine Bickey. Les 
rencontres se succéderont jus­
qu'au terme de l’après-midi et 
les finales commenceront de­
main midi, la dernière devant 
s’achever vers 19 heures. Com­
me les matches seront de plus 
en plus équilibrés, ils ne man­
queront pas d’étre spectaculai­
res et l’on peut prévoir de bon­

nes assistances d’ici demain.
RKSULTATg 

Simples féminins
H. Une dCf.iit 11 Bilodeau 11-8. 11-4; 
H. Richard défait C. Gagnon 11-7,
11-12. 11-1;
M. Caza défait J. Hébert 11-3, 11-1; 

Simples maseullns
M n>‘st défait R. Cauchon 15-12, 17-18,
15-8;
J C. U prise défait J. Paterson 15-5,
15-9;
D MarUn défait P. Jolicoeur 15-6.
15-2;
D. Martin défait J. Rower 15-10. 15-12; 
J.-C Uprise défait M L#avoie, défaut; 
J. Masson défait M. Best 15-9, 15-4;

Double mixte
J Cantin et G Jean défont M. Caza 
et S. Jolicoeur 15-8. 15-13;

llouble féminin
M Caza et C. Gagnon défont H Bi­
lodeau et H- Riciiard «n » atU. ■

Trois autres Expos sous contrat
MONTREAL (PC) — Les 
Ex]k»s de Montréal annoncent 
qu’ils ont signe des contrats 
pour 1972 avec les lanceurs 
Bill Stoneman et Steve Renko 
ainsi qu'avec le voltigeur Boots 
i >

Stoneman a eu une fiche de 
16-H» en 1971 tandis que Renko 
a obtenu 15 victoires contre 14 
défaites.

A eux deux, les lanceurs 
Stoneman et Renko ont fait dé- 
marer tü perde*» plus que 
n'importe quel autre couple de 
Lanceurs de la Ligue nationale.

U* voltigeur Day, qui est 
très rapide, a conservé une 
moyenne de .285 en 127 parties 
avec les KxjHSS, l'an dernier. 
II avait été acquis des Cubs de 
Chicago en 1970. ■

On offre un 
pour 5 uns

demi-million 
à Bernurd Purent

i* a*

20 17
18 20

39 1S ro

w\i
— Jacqurs KlcliAKD; suti àOc but

P««|i

*1|1

Verdun
5t-Jérôme
Laval

37
35

13
11

23
24

1
0

155
173

214
151

27
22

5 33 0 129 258 10
Ligue JUNIOR B DE LEST

Pi G P N Pp Pt Pt»
Sic Foy 23 22 1 0 162 36 44
St Rom. 24 19 5 0 153 64 38mil
Lev i 22 5 15 2 79 121 12
St-Geor 22 4 17 2 72 165 10
Montra ao 23 4 17 2 72 165 10
Ligue JUNIOR 0 QUEBEC PORTNEUF

Ê* P) G P N Pp Pc Pt*
m Gr Mère 25 1 8 4 3 171 68 39

Lorettev. 25 4 I 24 1 127 40
ft Beauport 22 1 1 7 4 131 100 26

R Amad 23 1 1 10 2 90 103 24
/y.Æ A lorrlte 24 1 1 10 2 130 112 24

Donnée 8 13 3 130 175 19
P Rouge 6 11 5 120 139 17U $ Cha'letb 10 0 10 0 36 108 0
L.iue PROGRESSION

P) C P N Pp Pc PM
9 y* 1 ? 3 67 51 16

Louot 1 ? 7 1 72 71 15*i & B . <09* 5 6 1 73 64 11
Aigle* 12 3 9 v 65 92 »

TORONTO (PC) — Ivc gardien 
Bernard Parent, dos Maple 
Leafs de Toronto de la LNH. a 
révélé qu’un avocat de Phila­
delphie négociait en son n<«m 
un contrat à long terme avec 
l'Aaso c i a t i o n mondiale de 
iiockev. lequil lui rapporterait 
plus de $500,000.

“Lorsque les gens commen­
cent à parler de contrats à long 
terme de $600.000. H serait 
stupide de ne pas écouter, a dit 
Parent .nvais tout est entre les 
mains de mon avocat. Pour le 
moment, je ne songe qu'à la 
course dan» la LNH. tout en 
faisant mon possible pour les 
Maple Ix*afs.’’

Parent a précisé qu’il ne fe­
rait pas le saut sans en parler 
d’abord à La direction des 
t-eafs. “car je ne suis j>as fait 
comme cela".

"Je mettrais me« certes sur 
tables et demanderais aux 
I>eafs de m'offir autant que 
l’AMH.

"J’ai appris à Philadelphie 
que vous devez vous occuper 
de vos affaires et que l’argent 
comptait beaucoup dans le 
sport professionnel.

A Philadelphie, je me cro­
yais casé aussi longtemps que 
je jouerais bien, nvais il n'en 
était pas ainsi. Je jouais très 
bien lorsque j'ai été échangé 
aux Leafs.

"Je suis très heureux ici. 
mais J'ai appris ma leçon, moi
d'abord "

CONTR\T

Selon le Star, le contrat que 
négocie Howard Casper pour 
Parent rapporterait "plus de 
$500.000 pour cinq ans".

"Nous no savon» pac encore 
s'il s’agit d'argent réel, a décla­
ré Casper.

"(Tn m’a assuré qu’il s'agis­
sait d’argent véritable et mais 
j'attends une garantit écri­
te. qu'vis sç sont déclarés 
prêts à me donner. Je le» 
rencontrerai donc au début de 
la semaine prochaine.'*

"J'ai d'abord cru que TA MH 
n’était que de« parole» en l'air, 
mai», après avoir renc''’itrr 
plusieurs d'rediHirs d'èniiipe* 
nm a** ul» ment au nom tie 
Bernard, nvais auscu au nom xk,

d'autres joueur* que je repré­
senté, j’en suis venu lentement,

mais sûrement, 
croire en eux."

au point de

LUTTE GRAND PRIX
Dimanche 23 janvier - 8 hres P.M. - Colisée 

20 LUTTEURS — 2 NOUVELLES FIGURES

PROGRAMME
GRANDE FINALE — 90 minute» (2-S finir)

GEANT FERRE

Edouard Carpentier
France 228 Ibs

Jean Ferré
Alpe* Française*
410 Ib* 7'4"

War Eagle
Oklahoma 220 Ib*

VS

Dale Roberts
Hollywood 232 lb>

Gerry Brown
Hollywood 248 lb*

Black Jack
• 320

Mulligan
I lb* 6’6"

FINALE (2-3 finir)

edP
Ed. Cirpcntier

Denis Gauthier 
Ovila Asielin VS

Don Fargo 
John Fargo

SEMI-FINALE (t’N'E CHUTE)

VS Destroyer He 2Akim Manuka

P;ul Vachon 
Arbitre auiilialre

Vf

COMBAT PAR EQUIPES

Luigy Macéra* Gilles Poisson
Nick Decarlo VS Maxim Zarinoff Leboeuf

PRELIMINAIRES

îom Pouce 
I Mike Barone

VS
VS

Pee Wee Rogers 
Fred Lawrence

GERRY BROWN

PARTERRE ET LOGE: $3.50 MEZZANINE: 52.75 GENERAL t »2.00 
Entant* mbin* de 16 an* bauon • 51.50 

BILLET EN VENTE AU COLISEE 
TEL. t 694 7110

ET TABAGIE STE FOY 969 RTE DE L'EGLISE
STE FOY 

TEL. : 6Sô 7202

PROMOTEUR DICK MARSHALL
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Nos favoris
PKOfîKAMMK POUR SAMEDI, r. JANVIER

Cuurüi* No 1 — M^inr «’Il n'a pas reinporU* la virlolre rn dernière 
tin de «emaiue. t’.H.B. devrait hériter d» rôle de favori dans 
cette Ivre court>r. l a plus forte opposition devrait venir de 
l.l.TCO C HIEF nui a tiré une bonne position.

Cf ourse No » — KAHIOO n’a pas réussi a prendre une inarnue 
et le jour n’est pas éloigné ou il réussira à le taire. RII.1A 
(• AI.I.ON a fait une excellente dernière course et pourrait 
triompher dans celte ’îeine partie du parl-dooble.

Course No J — tlérard i.abouté a connu une fin de semaine 
sensationnelle avec NEflIAKO fl.AKKE et tentera de com­
pléter son tour du chapeau. Toutefois, l'opposition est plus 
forte et KEN Cil.EN STEINWAY demeure un aspirant qu’il 
faut restrecter.

Course No 4 — fOM'MBCS fKEF» a été inscrit dans une course 
a réclamer de SI.000. et. dans cette cattrorie. il seca difficile 
de lui enlever le premier argent. DEMON I KIM'O pourrait 
venir de ’’nulle part” dans le dernier droit pour gai ner. 
Prcne* 4-6-5 pour la quinella.

Course No 5 — KEDDI J ADMIS a effectue un retour en piste 
dimanche dernier et cette course lui permettra de gagner 
celle de cet après-midi meme si MISS ADMIS PA IC II ne 
se comptera pas battu d’avance.

Course No 6 — PERSHINCi’S POI.I.Y a connu une saison mise­
rable en 1971 et semble vouloir retrouver sa forme des beaux 
jours en 1972. DAME DE fOEI'R a toujours bien fait depuis 
quelque temps et ce ne sera pas différent aujourd'hui. Prenez 
2-6-4 pour la quinella.

Course No 7 — DOt’G JOHNSTON C. a terminé sa derniere 
course avec beaucoup de force mais il a du se contenter du 
•ème rang. Aujourd’hui, il devrait remporter sa lere victoire 
de la saison en battant ( ARE EADY SENATOR, une Jument 
qui figure avantageusement sur le tracé local.

Course No 8 — Si POTOMAC’ HANOVER débute sa saison 1972 
comme il a termine celle de 1971, il ne devrait pas connaître 
trop de difficultés à gagner dans cette classe. MENER\E K 
revient dans la catégorie où il a remporté sa derniere victoire. 
Prenez. 5-4-7 pour la quinella.

Course No 9 — SCPERIOR PADDY prend le depart dans une 
course à réclamer de Sl.500. et il aura l'occasion de retrouver 
le chemin de la victoire qu’il a perdu depuis quelque temps. 
SONNY ARDEN baisse de classe et c’est un atout qu’il faut 
respecter.

Course No 10 _ PRIDE’S STAR a pris le 2eme rang a son premier
depart la semaine dernière et devrait réussir à parader dans 
le cercle des vainqueurs pour Ciuv Mathieu. VICTORY DALE 
aime la température froide et il l’a prouve dans le passe.

Meilleur choix — DOI'Cî JOHNSTON C j7emr course)
Négligé : Mister V (ftéine course!

PROGRAMME POI'R DIMANCHE. i:i JANVIER

Course No 1 — A la suite de sa victoire facile de la semaine 
dernière, MINDY RAINBOW sera favori pour répéter mais 
l'opposition est plus lorte ici et AHRIC.H'I pourrait s’emparer 
du premier argent de cette premiere course.

Course No 2 — Et'CKY CEACDE est un cheval difficile a la bar­
rière de départ mais cela ne l’empéchr pas d'avoir assez de 
rapidité pour completer la Sème partie du pari-double. B. 
ZEPHYR vient de profiter d'un long repoa qui pourrait lui 
permettre de retrouver le sentier de la victoire.

Course No J — VAN'S EIRST a finalement remporte sa première 
victoire en deux ans la semaine dernière et ce n’est sûrement 
pas sa dernière. EMPEROR Ml K donnera le tou a cette 
epreuve et tentera de résister dans le dernier droit a la pou*- 
sée de ses rivaux.

Course No 4 — \Y D BROOKS a remporté la victoire dans une 
course a réclamer de KKiH). a son dernier depart et devrait 
encore gagner cet après-midi. GAI.I.ON MAYBE a déeu a sou 
premier départ de l’année et tentera de prendre sa revanche. 
Prenc-z .1-4-1 pour la ouinella.

Course \o 5 — TEENY BITS vient de remporter trois victoires 
de suite et sera favori pour remporter encore une fois la 
part du lion. Toutefois, sa position de départ n'est pas de tout 
repos et pourrait lui coûter la victoire aux mains de MA KEEN 
SPANGEER.

Course No « — Xicol Tremblay a remporte sa première victoire 
de la saison avec KIEAG et ce trotteur devrait également lui 

donner sa deuxième. FRONT PAGE MIR a fait un mille très 
dur e taveo un peu de chauee il peut surprendre. Prenez 
5-7-6 pour la quinella.

Course No 7 — Nous avons bien aimé la course de qualification 
de YANKEE: B .MAC et nous lui faisons confiance dans cette 
7ème course pour battre CHRISTIAN ARE, un ambleur qui 
a fait une excellente dernière course.

Course No 8 — HARRY’S BOMBER est Un ambleur qui a deje 
possédé énormément de rapidité et même s'il n'a pas couru 
eu 1971, il demeure un aspirant pour le premier rang dans 
cette classe. BABY' MARK est un ambleur difficile a conduire 
et il lui atrrlve de briser son allure. Prenez 8-2-7 pour la 
quinella.

Course No 9 — GREAT PRIDE prend le départ dans une classe 
inférieure à celle de dimanche dernier et devrait remporter 
la victoire. BKEWEKSS GEM, un des vainqueurs de la semaine 
dernière, tentera de répéter.

Course No Ml — Gérard Eabonté revient dans le sulky de SI'NNY 
l'.HIEU et il connaît bien ('et ambleur puisqu’il lui a déjà 
appartenu. GESTY' EAWHENCE est sorti victorieux à son 
premier départ de la saison et sera sûrement dans la photo. 
Renversez. 2-7. 7-2 pour le pari evacta.

Meilleur choix — VAN'S FIRST dème course»
Négligé : SWIFT YOGI (6ème course! ■

Vans First sera à surveiller
J.e secrétaire des courses à la 
piste de Québec, Guy Cloutier, 
disposait de 85 entrées pour sa 
carte dominicale et 75 chevaux 
ont été retenus pour ce pro­
gramme où Van’s First tentera 
se réj>éter sa victoire du pro­
gramme inaugural.

Plusieurs entraîneurs instal­
les au Club de courses Jac­
ques-Cartier laissent entrevoir 
que d'ici quelque temps ils en­
verront tous leurs effectiis 
dans la mélee et les favoris 
des habitués de l’hippodrome 
local devraient faire leur ap­
parition sur le tracé de Qué­
bec d'ici pou. Les courses sous 
harnais en hiver dans la Vieil­
le Capitale ont contribué large­
ment a susciter un grand inté­
rêt chez les conducteurs et cn- 
taineurs de tous les coins de 
la province.

Par ailleurs, dans l'épreuve 
principale, Van’s First et Clau­
de St-Jacqües tenteront d'ins­
crire une autre victoire sur 
leur feuille de route. Mainte­
nant âgé de douze ans, le fils 
de Demon Van a accumulé des

gains de plus de 130,000.00 
pour son propriétaire Paul Mur- 
dock au cours de sa glorieuse 
carrière et s’il a retrouvé son 
aplomb, en dépit de son âge 
avance, il devrait montrer ses 
fers a plusieurs trotteurs can­
tonnes a Québec cette saison. 
Ses principaux rivaux demeu­
rent cette semaine Emperor 
.Mir. à J.-A. Verrett et Todd 
Hawley a Nicol Tremblay. 
June’s Comet et Atlantic Eton 
compléteront le peloton.

Par ailleurs, dans la cinquiè­
me course, une épreuve a ré­
clamer pour 2500.00-3000.00 
handicap. Teeny Bits à Pierre 
Noël jouit de la cote populaire 
pour vaincre les Rebel Chief, 
Byrd Adtos, Marlen Spangler et 
Glade Run. Ce peloton de huit 
ambleurs sera complète par 
par Key Win Sparkle, In Touch 
et Senga Rascal qui fera un re­
tour |M)ur le compte de son 
propriétaire Gérard Eabonté. 
Au fait. La bon te est demeuré 
invincible en 1972 et il semble 
determine a poursuivre son es­
calade vers le sommet du clas­

sement chez les conducteurs. 
Eabonté sera également dans le 
sulk> de Betty’s Flash dans la 
septième épreuve et Sunny 
Brier dans la dixième course.

l.e premier signa) du départ 
sera donné a 2.00 heures pre­
cises samedi et dimanche et 
comme à l'accoutumée, les en­
fants seront admis. ■

Inscrits à Québec

Les Olympiques sont 
impossibles sans ski
Par AE'P

Au count d'une interview. 
Victor Andreev, président de 
la fédération de -ki d t'RSS et 
vice-président de la K.I.S.. a 
déclaré r

Je viens de prendre contact 
par telephone avec certains de 
mes collègues. Ees Jeux olym­
piques d'hiver sans ski sont im­
possibles et il faut prendre 
toutes les mesures pour que le- 
• preuves de ski restent au pro­
gramme olympique”.

De son cote, Constantin An­
drianov, president du comité 
olympique d'I'RSS et vice-pré­
sident du C l.O., a donne une 
longue interview a la presse 
moscovite.

“'L'olympiade sans le ski. a 
déclaré Andrinov. ce n’est plus 
une olympiade et c'est exacte­
ment comme si on organisait 
les jeux dété sans athlétisme. 
Tous ceux a qui sent très chè­
res les idées olymplaites d’nmi- 
tié. de collaboration et de pro­
grès dans le domaine sportif, 
île pement pas et n’ont pas le 
droit de faire pencher la balan­
ce et la destinée de “l'olym­
pisme en laveur de plusieurs 
sixirtifs qui se sont compromis 
par leurs tendances commer­
ciales".

Xndrianov poursuit : “Les 
fervents du spoil soviétioue 
s’inquiètent à lu te raison des 
rumeurs qui Croulent, dans 
certains rvitieiix «portifs, a 
propos du conlTt qui existe en­
tre plusieurs fédérations ratio­
nales de ski et le C.l O 11 est 
clair que ee conflit oui n'c t 
ni plus ni moins ou’une affaire 
“Dei si «Melle" de > lush uni t • 
nalistes de -ki .ai mu, me”ne • 
le bon déroulement H- .E'itx 
olympioues d lever de S-"'" un. 
A l’origine de re eon’lit dû aux 
relations “extra-sportives" .a'oc 
les f.aliric.ants de materiel de 
ski alpin, la noop’arite de oos 
«preuves a été ut'llsée par l’in­
dustrie du ski dan< des intérêts 
purement commerciaux et on 
transforme ’ *s champions en 
'’hommes-sandwichs''

RF \CTION \l TR1CIIIFNNF.

Fred «Sinon at?, minis'rp autri­
chien de l'Fn-ci •* •>« r f i -
pensable du -port en \titrirhe. 
a déclaré, vendu <1 • ' t
pne Interview i ' ’ ' n
i \ •

“retirerait toute son équipe de 
ski alpin des Jeux de S.ap|M»ro 
si un .seul des partants devait 
se trouver cncIu’'.

Sinon atz a spécifié qu’il 
n’accepteruit. en accord avec 
le comité olympique autrichien, 
une exclusion (pie si elle était 
précédée nar une prise de po­
sition réaliste et que la culpa­
bilité du sportif soit "prouvée
a cent pour cent”.

L’initiative autrichienne, la 
première à être aussi catégo­
rique. sp poursuivra nar une 
scrie de lettres que Slnowatz
compte envoyer à ses homolo­
gues des pays alpins, afin de
les inciter a adopter la même 
position.

Toutefois. Sinovvatz s'est dé­
clare persuade, devant la télé­
vision autrichienne, que 
Jeux olympiques de Sapporo se 
dérouleront. comme prévu, 
dans tout leur ampleur

rorpAPTiN

“Dans l'immédiat et sans re­
connaître les sérieuses diffi­
cultés soulevées, le rombé 
Pierre de P outre ri :n ne nent, 
-or l" rien d”? Mrineioc-- ou'aiv- 
proever In 1: me d’^reê' rro- 
nosce par le nrcfïdent du 
CEO., Avorv Brundnep. aux
nombreuses et '’raves violations 
cnldcs par l’pavr'l et les rè- 
g!ps <le rob'tPP;cme" »' elnve 
rn eerrmoninué pobl'é vendre 
(H. à PTi ,“,r le comité 
P1 de Cnuberlid.

Dip* ce co»nnv,nlp»'é le co­
mité Pierre de roubertl*’ rc- 
ere*'n ie« '•It t it'cn- et dévia- 
pens” 'phi. s i*’,r je- Jeux 
oP'teniqucs “d" ra't d° l’inter- 
ven»l( n d’inPTêts fiear>r!«»’*s 
privé (Gns certaines nrPvbés 
sportives".

H émet le voeu "nue tous 
le« organisme* «’rort'fs inter­
nationaux ou nationaux «Jti'’'nt 
leur ec*inn d ns le cadre des 
éléments d • ha- e su <’ •'<, oue 
h d* si nation des athlètes soit 
in* urée par le même esprit”.

Il poursuit en souhaitant 
“no» eour la France, en parti- 
clier le premier ministre, smt- 
1’ ne aux [ derations |p« obiec- 
tifs prioritaire* et ui-’euts d’une 
edueMion utohnle d^rs taoucBo 
'’intègrent les activités snor- 
fiv * ninri o» e le sons profond 
d<' la n.irt rio'idop d s athlètes 
français aux Jeux olvmp.que-

DJMANCHI

COI RSE NO I
Trot _ llnursr S"._*.V tMI
1 -Pompon Fleurie ,Y Pelchat) :>-l 
2—Donmar Fox *G Robichaurl) a-t
3 -Mtndv Rainbow ij Cyrenno â-3 
■( -Donald Jante.* .1 Ci Tiemblav) 10-! 
à—Kair-ide Star ^j M Mnrcouxi <>-l
6— Arrest (J P Gauthier• 4 I
7— Kit’* Kiq tR n-audoin» fl-1
g- Dean VVav ts Plcau) 'i-l
( Ol HSK No :
Amlilr _ llour*e I.VtOIKI
t.—L-.ickv Claude ,R uetangerl 3-1
2— Nicely Pore J C GueneUet 7-2
:v-Fliminator iM Cournoytri 8-t
4—Grav Star (G Malot 7-1
.'—B Zephyr iQ Lachance) »i-l
t- Sweet Martnie iL VeiUeuxt 10-1 
7 Clen::a'< n<»c (V Pelchat» .i-1
t! -Speedv Sam • J GiguCrei 4-1
COl RSi. No J 
Trot _ Hoursr
1 Kmperor Mtr ,j a Verret) 3-1
—Tocûl Ilowlev iX Tremblay) 4-1

3 Van’s Fir.t iC St-Jncque.-i 2-1
4 J.ine'a Comet (J C Corbin i *i-l
i -Atlantic Flon iP i^ch.inc'> 8-t
< (»t I.SI NO 4
Vmhlr _ Huursr 4300.00

1 B--b D-'t'e J Y I^ichiincc» 8-1
Prince K Gi'ottMi iR Drapenu) 4-1

7 W I) Rroot;s iQ Julien» 3-2
4 GaVon Mcybe iC D«-jardin.si 7-.’

Singleton Relbran tC Pcnautt) i.-l
K—Freedom Pal iR Beaudoin) S-!
7 riyal ,M C«Mèt 7-1
8 -ShadydaP Glow 'S Pteau» 10-1 
> i^. : Gard Scott iXI Brouswato 
COI HS| xo 3
\n»Mr   Hoiirne $*(»*'IHI
' .Marten Spaïqtltr cy Roger) 3-1
2 'tebel Chief ij C Corblni 3-1
3— In oucli I.M Poulin • 8-t
4 P.cv Win Siiarkle iTremblav) 10-1

Byid Adinos iJ Cyrervno» •*.!
6 Glade Run L Duquette» ti-t
7 Teeny Hits < P Noel i à-3
3 Senga ftaacal <G l»il>onte) 7-1
Flig. : Mr Rir Time (R B'-audoln*

coi RNf vo r.
Trot _ Hoiirir )iaai ih»
1— Lightning Jim ij C Guenette) 
2 Kmn» B.iv G Julien>
3— Xo*sdell Herman VeiUeux)
4— Swift Yogi tB Prove n clier) 
i Kl lag ..N T cemblay )
« Fabumt ij Bietom 
7 Front Pr.xe Xlii ij C Corbin i 
8—Ladv Flcmington iCournoycr)
rot'ssi m>
Amble _ Hoursr J.’i'fâisi
1 —Yankee B Mac 'G Malo)
2 Betty’s Flash 'G Là» bon té»
3— 1-ong o (A Jcani
4— Cîabv V’onlan G .Mathieu»
5— Fiv it Charlie iR Li*ro«-ltei
6 -Cheristian Abc • Dcsjardln - )
7 —Dti.ia J< hiKton C i M Biron i 
f Biimv Siirlne y Bully■
COI Its) NO K 
Amble _ Bourse uitia.tiii
t Hufîord Direct iG Robîchaud)
2 Batjv Mark ij C Guenette»
3 -Tardios Prince ij Cyrennc)
4 .Mark Bill tB G<tv.um
3— Boiyant Fleurie Y B<niy»
*•' Adu's Bvrd (R Beaudoin»
7 Gamu i.I C Corbin)8 Harry’s Bomber (C Dupont)
( «M KSE NO ti
Vnihle _ Bourse

1 -Northvn'd »'lv.aid (Cournoyer)
2— Twilight Song ic; Robiehaud»
3 UKs Frontenac tJ Quessyt
4 Great Pride ,A Rlvard*
5 Brewer* Gem 'Y Rt’ger»
6— Special Pride iP Noel'
7 Meadow Secret l Y Bolly»
S Ui»•! Fox '.I Landryi 
COI It*K NO III
Vmble — Bourse (.tOo.OD
1— Jav Arden >J Cyrennc»
2— Sunny Brier iG L-ibont*i
3 N'itt\ Flick.i i X Tremblay 1
4- Ensign W.vu iR Pagéi
ô Annette Tide R Laroche)
8 Tovellc (C Dcsjardln*»
7— Lustv Fawrencc i.P l-achancc)
8— 1.00 Mir tR BZlanxcri 
EUg. ; Judge Scott tc Bollv)

5- 1 
10-1
8-1
7-1
3- 1
6- 1
4- : 
3-2

6-1
4-1
8-1
7-1
3-1
3-2
3-1

10-1

3- 1
4- 1 
0-1 
3-1 

10-1 
B-l
5- 2 
7-1

5- 1
6- 1
3- 1 
•V2
4- 1
7- 1
8- i 

10-1

5- 1
3- 1
7- 1 

10-1
4- 1
6- 1
5- 2
8- 1

Les Bruins n’ont que deux revers 
dans leurs 30 dernières parties
Par la Prc*.se Canadienne

Les Bruins do Boston, terreurs 
des gardiens de but rivaux en

La fin de 
semaine
Ea fin de semaine sera fort 
chargée en autant que les 
sports extérieure* sont concer­
nés.

Dans le ski, la principale at­
traction st'ra la Coupe Stone- 
ham disputée au club du mê­
me nom aujourd'hui et demain 
dans le cadre de la Coupe du 
Québec. Il y aura deux man­
ches de slalom spécial dans la 
piste no 9 et une manche de 
slalom géant dans la piste no 4. 
Par contre, l’épreuve de ski 
nordique de la Coupe du Qué­
bec qui devait être disputée a 
Morin Heights a été remise au 
30, en même temps que le 
championnat de la Zone l-au- 
rentienne.

Les Cours populaires de ski 
se poursuivront sur les Plaines 
et J ts cours d’initiation au saut 
ont été particulièrement popu­
laires sur le tremplin près du 
monument Jeanne d'Arc. Ees 
anciens sauteurs qui n'utili­
sent plus leurs skis peuvent les 
déposer au centre de ski My- 
rand a Ste-Koy. Au Relais du 
Eac Beauport, ce sera la 3e 
Coupe de l’Union Commercia­
le dimanche à lh.30.

Dans la moto-neige, le cir­
cuit de vitesse de l’A.C.A.N. *e 
transporte a Alma et des cour­
ses d’accélération auront lieu 
à l'aéroport de St-Jean Chry- 
sostome où Roger Samson a do­
mine la .semaine derniere.

raison do leurs exploit offen­
sifs l'an dernier, ont découvert, 
celte saison, que la défensive 
était également importante.

L’an dernier, alors que les 
gros canons tonnaient, les ga»- 
diens Gerry C bee vers et Kd 
Johnston se sentaient oublies 
même si leur piètre moyenne 
de 2.65 but.s alloués par mat eh 
a |fermia aux Bruins de termi­
ner au 1er rang dans la divi­
sion Est de la EN II.

Cette année, le duo Che(>vers- 
Johnston a réduit sa moyenne 
à 2.14 et est en plein dans la 
course au trophée Vézina. 
C'est la meilleure moyenne af­
fichée par les gardiens des 
Bruins depuis le fameux Bnm- 
sek avec une fiche de 2.13 en 
1940-41.

Johnston affrontera proba­
blement les Canadiens au Fo­
rum ce soir alors que Ken 
Dryden sera probablement son 
rival.

Les Bruine ont toujours con­
sidère Dryden comme la princi­
pale raison de leur elimination

en quart de finale de la coupe 
Stanley l'an derniei

Dryden affiche une moyenne 
de 2.08. y compris quatre 
blanchissages.
CA LF N DK II It
Ce soir, en plus du match 
Bosuon-Montre.il, Toronto e*t 
au Minnesota: New York visile 
Vancouver; Detroit reçoit But- 
falo; Philadelphie évolue à 
Los Angeles et St-Louis est 
l’hôte du Pittsburgh.

Dimanche. les Canadiens 
visitent l>ittsbui',lt; Toronto est 
a Chicago: Boston reçoit Buf­
falo; St-Louis évolué à |)eli<ul: 
Philadelphie c.*l a Oakland et 
la Californie .au Minnesota

Lors de la visite des Bi’iiins, 
le* Canadiens tenteront rie re 
«luire l’avance de huit points 
du Boston en tête de la divi­
sion Est. 5 van Cournoyer de 
via probablmcnt s'en tenir aux 
jeux de puissance en raison de 
sa blessure à l'aine.

D'ailleurs. les Canadien* 
tenteront rie prolonger leur 
série de matches locaux *an*

Armand Gaudreault cura 
la surveillance de Fergy
Le robuste John Ferguson sera 
à Québec vendredi prochain 
pour la partie des Old-Timers 
qui opposera les Anciens Cana­
diens de Montréal avec les An­
ciens As de Québec.

Il espère que ses amis de la 
Piste de courses profiteront de 
l'occasion pour venir le saluer.

Il prédit une victoire des An­
ciens Canadiens par au moins 
deux points, même si Jean Bé­
liveau et Bernard Geoffrion 
s'aligneront avec les Anciens 
As de Québec.

John est en excellente conrii-

Sem*i”e du\ke, y.,-

«• c*"*** r
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Ne l'envoyez pas • Accompagnez votre fiston a la patinoire

lion physique et se promet d’en 
faire voir de toutes les couleurs 
aux Anciens V du Qtiéb'T

Armand Gaudreault. un \n- 
cien des As de Québec et atis*i 
des Bruins de Boston, a tou­
jours été reconnu par son ex­
cellent jeu défensil et veillera 
a surveiller Ferguson tie pit's.

Il faut s’attendre à un spec­
tacle de premier ordre et les 
clubs Lions Sillerx Ste-Foy et 
Quéliec Centre invitent les a- 
matrurs a se procurer tics bil­
lets le plus tôt possible au Co­
lisée afin de ne pas avoir de 
désappointement.

On sait que les benefices rie 
cette partie seront verses au 
profit ries Oeuvres rie charité 
des clubs Lions. ■

-'vers . Leur fiche actuelle est
18-0-3.

l.e pilote Scotty Bowman a 
toutefois note que les Bruina 
affichaient présentement leur 
ineilleu rtenue. "car ils n’ont 
perdu que tleux de leurs 30 
derniers matebea”. ■

Gordon mécontent
MINNEAPOLIS (PA) — Le 
pilote de* North Stars du Min­
nesota, Jack Gordon, n’aitne 
juiTc la façon dont Billy Rcay, 
pilote des Etoiles de la division 
Ouest rie la ENM, a complété 
sa formation.

Meav. pilote du Chicago, a 
ajoute le* centre PU Martin, 
des llavvk*. et Bob Clarke, du 
Philadelphie, tout en ignorant 
Muirav Oliver, des Stars, ce 
qui a irrite Gordon.

L’autre décision que n'aime 
pas Gordon est le choix de 
défenseur Keith Magnuson. 
des Hawks, de preference a 
Torn Keid. des Stars.
“Magnuson a été loin d’être 

une étoile cette saison, a dit 
Gordon. Je ne puis désaprou­
ver le choix de Martin, mais 
Oliver appartient aux Etoiles.”

Gordon soutient que les 
Hawks ne devraient pas cotnp- 
t< r neuf joueurs au sein de la 
formation.
“Ce choix de plusieurs de 

-e* propres joueurs a donné à 
Reav un avantage psychologi­
que pour la balance de la sai­
son, car il peut leur dire “Je 
vous ai choisis et vous me 
devez maintenant un effort 
supplémentaire”.

Le matt h d'Etoiles sera dis­
pute au Metropolitan Sport. 
Center mardi.

Gordon, dont l’équipe acctt- 
*e un têtard de 12 points sur 
Chicago dan* la division Ouest, 
e ' convaincu que, après le 
scrutin initial de l’Association 
des chroniqueurs de hockey, 
les choix additionnels devraient 
être faits par un comité de la 
LNH.

¥éié
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1 h.(10 — CBVT Hl — Ee golf et *t's rtoilcs 
|h.30 — WMTW <8» — Eong Beach State vs 

Eoyola of Chicaito «basketball!
2h.(!ti _ Tele-5-lilucnose rournament (basket Interunivendtaire,
2h.t)i! — ( FIM 110» — Boxe et water-poln
.Ih.lll) — WCAX (3>. CI TM (!0> — Imite
.H,.:;») — WMTW (K) — I is Vegas Bowlers Tour (quilles)

3h.30 — ( I (T 112». 4li.: Trie-» — I utte (fraud Prix
th.ou   w< \X O-Boros H January v* San» et J.C. Snead (Kolf)
4h.no   lele-5 — Duke Smale v* Danny Fink tciirling)
jh.;;o — ri (T (12), 5h.: W M I U <8> — Patinage artistique
fih.2ll — W MTW (8i — Spoils Illustrated
Xh.OO — (BYT ‘ID. lele-5 — Boston .» Montréal (hockey)

1)131 WCIIE EF. 23 .1A NAT I K

llh.no — Télè-7 — l.a lutte C ranci Prix 
lîh.nn — Tele-1 — Match 
lh.no — WCAX (3) — The Paper Race (ski)
lh.30 _ WCAX (3) — Professional *ki racing
lh.30 — CBVT (II) — Invitation au loi*ir
■jh.no _ WCAX CJ) — Boston a Buffalo (hockey)
•»h.U0 — CBVT (II) — Patinage artistique
Jh.no — W MTW (K) — Hawks v* Milwaukee (basketball)
3H.30 — CBVT (il) — Ee golf et ses étoiles 
4h..:0 — ( I TM < 10) — Télé-quilles

Les courses à Blue Bonnets
Les résultats 
à Blue Bonnets

vrxDRrni
COI KS| no i 
Trot _ Itournr «I.SXI
So s Shaft) Hoot iB C6té- 23 40 
9 20 g. 10 _ No 2 TMv (R Gin-
gr;.* 3 20 3.80 _ No 3 Serucant Rtun
C Bo'irerol.n 7.20.
Ont aa*st couru ; Tair Jov. Dunout- 

ehka. F C Ven. Dee vjlte. Rcnoc Mlr. 
•

< I>( ! -I N,| •
x'.i 3 Lu -Xv Beejay ,S Gfls»’' b 20 4 60 
3 2n — n’o e Lflurelwtn -G Grndron» 
8 K) 4 70 No 2 Con*U Rlohetlcu 

R S«m5oni 2.60.
Ont i i.*-! couru; Cautious Carrie. 

K ■ »rlv s-., D . :on A(t»o«. Inst.i- 
•■atte N. Veîdon Hunov-r. LL«e Hor-
\e*' cf.

T'MPS : .32.3. 1.07.4. 1.40 4 , 2.13.1 
FAKt-DOVBLE 8-3 »I3t.î0

( Ol H*1 No *
VinMr — B°ur»r Jl.(><a>
'.'n a Pik rwitik ci Oendron» : «o
3 20 2 ,?o No 6 War Cri Y C. iira-
c‘ • 4 'n 2.80 ^ No •> Janr.vs Drean
N rrrmblay» 3 oo.
Ore ai!**l corr-i ; Too Deck tz>t>ell. 

M VVk’n.
R-Ure : No t Belle nf Mine 
rF^rrs .30.«. : o.v.3. i M.a. 2',<* 4

CO» »ts» NO »
Vnihle _ n-nir^r 11.166
No 4 A •• tilt R Ornndm.3i«’n» 
'* ço 12 30 n’o •* Bdlle Bow B<'W 
O r)e*)ard!r.»i 18 po.
Ont au«-t couru; l^wclv t.uann. 

t ccl . n scotty. ftliowrll Adtos. r» f- 
• •• Que

No o Mi’tha G-, v a «le rctlr*
Tï:VIP’s ; 313. . 05.1. 13*1. 2.1 '■ .2. 
Qt'INFIl \ 3-4 8300 70.

coi n*» no n
Irot _ H»ur«e
No 4 Comet A'i« :* n C*V,*i 2 70 ? .V) 
4) No .V F * A Hannm 3 4-t

' ■■) No ■) Wyncrest Tom a Bc
I. d 2 50

Ont M i'sl c*H»ni • Ti'an Richetlfu. 
B< ’,ic, n y. Klrnel Lodge

tf:mps : J2. 1.06.2, i3r».l. at0 2.
COI K s» NO 6 
Vmhlr   H»ur,r *1 16e
X , » ser tit VI Rro««caui 20 20 6.80 

No Bt B X Itani 
Ont a’.mi ou o» Mountain Aoachr. 

G. « ott Go. Dowln. Carrots Pride.
.

TF.MPS • Î2 3. t-XV 4. 13^1 2'.0
QCtXCUJX > ’

» <M R4| N o 7 
VmMc ll«« »e »l l«a-
No g G ’Cffir- .vpr B cûtéi 9 (u
4 70 .1 O - V., , I>< Wl.son M
.'Lfdona.d» J .0 J 3») — No J Lol>

Manor -A B*dardi 3.70 
Ont jnis>i couru : Tlm Sam. Ke>*to- 

ne inc/. Steel Rail, Grcer Ctrl. Ts ro 
TF UPS : 32 1. 1.06.3. 1.37.3 2 08 3

COI R*» NO N 
tAmhlf — Huu'kr J! •*66
No 9 The Count A iDcn Kilion» 17.00 
7.30 N" 4 Brigld.* pride ,G Gen- 
dron- 11.50.

Ont aussi couru ; Sylvia Bunter. 
Direct M Adio*. Ranov Mlr. Fro«ty 
AUr, Frostv Guy. Deac Rodney. Well 
Done, Dudleys Wick.

TEMPS • 312. 104. 1.36.3. 2.08.3.
QUIN El LA 4-9 — *89.60.

I'OI KS| No »
Amble — nnur>r $1,860.
Nn 6 Circle Amv - R Siim.-on» 560 
340 2-70 No j Richelieu Fleurie 

M Lachnncei 5 to 4 '<» No 1 Gra­
teful Pat iM Bros seau) 6.10.

Ont aussi couru ; Spcedv *>1. Mas­
ter Cleao. A*Mduous. Shepherds De­
light.

TF MI’S ; 311. 1 033. 1 36, 2.07.1.
COI Rs| NO l«
Amble _ iw>ur«e $1,160.
No 7 Ala-i It.- D Mocdonald» 5.40 
.1 tri \o 1 Rce Gallon -M Mcharue- 
820.

Ont aussi couru ; Rima. Two Mcam- 
taliij. Silk. Mountain Bank'!. Hawaiian 
Gal, Pn-sword Lf>»>ctl. Victory Knov. 

TEMPS: .32 3. 1 05 4. 1 38 3. 3.10.3. 
FXACTa 7-1 - W7 80 

ASSISTANCE : 7.73:
■

Les inscrits 
à Blue Bonnets

III M V NC II»

I Ol K«» NO I 
Trot -- H->ur<e $l.l(a>
6 Dough (C Savlipiae» 5-2
S~ J-ma-han D P S Gu..y >
9 Gemini Frtvrt -A Des' i*ei 4-1
7 Lvdv Clrco A H- I - I*
4 Valiant Newport -G FlUon»
3 Sacre Bleu «M Turcotte i 6-1
l—Cornish Horn 8-1
3—Clever Hernb R Seamani 
8—Buckeye Joe 10-1
F !B Prettv S[)eedv P RolJltlaid-
1 m K*» no :
Xmblr »»<»ur*e

r. B.i) lor Hanove- M l.achancei 5-2 
9 Ge-rgla J -A Bedard)
2 Ma.id* Chamo G Fi lon* 4 :

: \ : * p
6 Tan • \ Chief C Grei -r l 5-
5—Cour.tee» Mlr M Ctlguere» «-1

Thnuderman N p Robdlardi 81
7 BJondc Boc hahell No. • «’..Un- 4-1
3 Wtl Lor Bat’.e» D Ploufle» 10-1
E.lg Moot: xi T cotte

V*dey Flaih t>l .-t.^iXi.j.di

» (»t Rs| NO 3 
Amble _ Hourae
5 Cardinal Angu*
3 Amtbro infinity *R Curran)
1 -Great Dreamer .M Broaseau)
4 Shadydale Atr Scot 1 AuhU) • 
6—Tiger Paws (S Grise ■
3 Isird Fllcka 
l'OCR 8 F NO I
Irot _ Houroe |t,7M.
7 Torbolton Tim D MacTavish)
4 Delmer Hanover iA Bédaixt ■ 
b Shertnar Alex ij MacGregor)
3-Voltaire Hanover .J Hubert»
5 Royal Court (G Fillon»
3 -Confused Mlr a Déguisé»

. Frost ■ w
8 Sand Dollar »y DesJardins»
COI RSf NO 5 
\ mhlc — Itouror II.»»».

• tlela Legrand -D la(rochelle>
5- Grant Mlnbar » l MacGregor »
3 Quick Brew -J Foley »
2 Honey Rainbow 'D Fllioni 
1 Express G * R Curran »
7 -Green River A»lv -R Samson»
4 Ado* Caretaker Nortnandin» 
cot Its» NO **
Xmhle __ llourve $1, .'66.
• Follow Abe G Qendroni

1 Fall w ell Light »M Turcotte»
6 -Mr Morrv
3— Snowman Pero ‘R*>bill«rdi
2 ’1 art Yankee A IR’C’ilsei 
-t Attorney N A Lavallée»

Worths Itodgen A IV-dard -
9 Brunellif Lad% iNormandln)
7 Bobe NnrrD .R Masse»
I Ol RH| NO 7
\mhlr — Huursr $l,»t(N»

7 vlan Fred A Hanna»
J Flight Adoilan ,D Flli«n>
8—Ski Hum
4— Charlie n »M Lefebvre»
3—Georgia Barmin »S Grt-ei
3 Gaily Mlr iPetrachuck ■6 tyssist Time »W Rourgonl 
I Ol KS| NO 8 
Xuihle _ M<»u*-Sf $ I. *66 
’ Twin Cit\ Ad)o S C.ri-ci 

*> Guy XIa*trr .pctra-hick*
8 laiurein H Sa»n -D White) 
3-Her Irish
:—Mighty I eo <R Samson»
4 B-lle of C-* npaiia A Bédard »
6 Bonne Imo iO FlUon •
7 C-okte m Lefetivrn
3 Magnolia .O Bourgeois»
I OI Ils» Ni» •*
\mhtr — Bourse $1 him)
1—Orblter N. ,S Grue»
4 A»»be lu>rk <M ICnsscau)
3-Gerry Ml: i MDostte»
5 Bret FHrka N J»nne«>

V
1 Ol K * $ NO 16
\inblr _ Bourse *l.•»al

7 < i clone gucc, t Martine; t
2 Mark Herbert ».M I^*febyrrl 
! Arc Bo- o Oendron»
4 »Iinute Mlnr.e »r> pio-.tfc»
• Stomp » G Fdlon
' Autumn Fiedt j Vann
6— Byrd Time »Y De .ardu .r

2-1
5- 2
3- 1
4- 1
6- 1 8-1

5-2
3- 1
4- 1 
9-2
5- 1
6- 1 
H-l10-1

5-2
3- 1
4- 1 
9-2
5- 1 
6 1 
8-1

5-2
3- 1
4- 1
9-2
5- 1
6- 1 
8-1 8- ! 

10-1

a-.
3- 1
4- 1 
3-1 
6-1 
K-Î 
8-1

5-3
3-1

8-1
8-t

VENTE SPECIALE
de

DEMONSTRATEURS

1971
ainsi que quelques VOITURES NEUVES 1971

Profitez du tirage

1972 p«,r
•• I»

avant les vacances de juin

to $
, T * • , x

/V
'

90

En effet, MARTIN LEVIS offrira une Pinto '72 pour $1 a un client 
parmi ceux qui auront acheté une Ford neuve ou une voiture usagee.

MARTIN LEVIS, tout comme FORD, 
a les meilleures idées...

MARTIN fiVIS
4-1S.l
6-1 v:

TEL 837-8801
CONCISSlONNAit( f0*0 MUSTANG MUNOt»! 90 MAV(#'CK (T 1* '0 't NOUVflU r N10
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Ste-Lucie: un endroit pour foule a famille
par Evalun Ellis

CW STR IKS Lilt* de Ste- 
Lucie est un endroit qui 
plaît fi toute la famille au 
temps des vacances, ht, 
avantage non négligeable 
lorsqu’on e>t plusieurs, lev 
prix baissent considérable­
ment en été.

()n donne aux enfants des 
cours de natation, de voile et

de plongée sous-marine; l’é­
quitation est un des sports 
favoris. Ste-Lucie possède 
aussi un terrain le golf situé 
dans les collines de C ap 
Kstate au nord de Tile; les 
visiteurs y sont admis.

Les parents et leurs en­
fants aimeront visiter les 
anciens édifices et monu­
ments datant de phi' de deux 
siècles de Morne Fortune.

Ils peuvent prendre au^si 
bien la chaloupe ou la voi­
ture pour se rendre à l’ile 
Piegon où l’amiral britanni­
que Rodney scrutait avec 
son télescope la mer pour 
voir d la flotte du Roi de 
1*'rance menaçait Ste-Lucie. 
Ia*s ruines d’une ancienne 
forteresse y sont intéressan­
tes à visiter.

l.es parents autant que les

enfants seront impre-sionné-
par la soufrière de l’ile avec 
si*s nuages de va|x»ur, s»

Le ))ort de Castries est 
capuvant. t>n jx'Ut y voir 
< . liar/ir de> cargos le blé

orifices qui kiL-ml t•ch appel ti K* cnient canadien. Les
(lt*> g;iz suIphuriques et -Js jeudi matins, des femmes y
mares bouillonnante Ils est font le chargement de* bana-
amusant d'apporirr comme tout ni chantant et en
souvenirs cle> mont.aux de faisant des blagues.
soufre orange et jaune \r 
nant du m.-uI votcant au mon­
de ou vous jxmvez entrer a 
pied.

1 s femmt ' et les jeunes 
fillr de Ste-Lucie sont de 
caractère doux et gai. hiles 
font d e aellentes gardiennes

lorsque les parents désirent 
une soirée libre ou veulent 
retrouver leurs amis au golf, 
au tennis, à la pèche (mar­
lin, dauphin et poisson-lune) 
ou aller faire du magasinage 
(de l’artisanat local et vête­
ments, de la porcelaine en 
franchise de douane, du 
cristal, des bijoux, des par­
fums, des soieries, et des 
lainages'. ■

TE R R F.

Style inédit des nouvelles 
"voitures-coach” du CN
Québec. __ Ocs tapis “nuir à mur”, des plalonds et des parois
recouverts de fibres acouatiques. un é< lairaxe aussi discret qu’in­
direct et des fauteuils individuels confortables du Kcnre •’ehaise- 
longuc” seront peut-être les caractéristiques inattendues des wa­
gons utilisés pour le transport des voyageurs au cours des années
futures. __ Fn effet, d’ici quelques mois, le Canadien National
mettra en service de nouvelles "voitures-coach qui seront en 
tous points conformes à rette description.

Commentant rette nouvelle, le directeur divisionnaire des 
services voyageurs du C\ à Québe-, M. Roland Cardinal, a sou­
ligné que ces voitures d’un style inédit rendront les voyages en 
train encore plus attrayants et plus confortables. Il a également 
mentionné qu’elles seraient mises en service sur une base expe­
rimentale pour des trajets de longue durée ce qui excluait, au 
moins provisoirement, la ligne Québec-Montréal puisque, grace 
aux trains "Kapido". la métropole est actuellement à moins de 
trois heures de la Vieille Capitale. "Mais — a-t-il déclaré — puis­
que ees voitures nous permettront de mettre le confort des voi­
tures-lits à la disposition des voyageurs qui utilisent habituelle­
ment les voitures ordinaires, elles devraient connaître la faveur 
populaire et se répandre de plus en plus.”

Parmi les autres innovations que comporteront ees voitures 
futuristes, il taut mentionner les grands porte-bagages, les salles 
de toilette plus vastes, les fauteuils réglables dotés d’un appui- 
jambes, d’un plateau pour les repas et d’un éclairage "personna­
lisé”.

Il s’agira de voitures classiques “remodelées” pour contenir 
52 fauteuils individuels ce qui permettra d’augmenter sensible­
ment l’espace vital de chaque voyageur. I.a transformation des 
voitures débutera prochainement aux ateliers du CN a Transcona. 
Pour un premier essai, K voitures seront ainsi rénovées de fond 
en comble et elles seront mises en service le printemps prochain.

■ ■■■ ■'■■■■
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Deux Canadiens : l.e Dr (ieorges Patry, neurologue au service 
de l’hôpital St-Michcl-.\rchange et de l’hôpital du Sacré-Cœur 
et Jacques Dufour, psychologue a l’Ilôtel-Dteu de Québec assis» 
teront a la "Kenyan-Canadiun conference on comprehensive 
médecine". Ils arriveront aujourd’hui à Nairobi. Les délégués, 
150 membres avec leur famille, pourront assister à un Safari... 
sans toutefois y participer, l.e groupe sera de retour à Bruxellee 
le cinq février.

Le Conseil pour le développement du français en Louisiane 
(organisme d’Ftat) a décidé de tenir un congres international des 
Amériques francophones” a Lafayette, en avril I97i, dans le but 
de mettre en relief l’héritage français sur le sol américain, en 
particulier en Louisiane; 2) de montrer la réalité concrète du 
‘ fait français” en Louisiane sur les plans : historique, linguistique, 
folklorique, touristique. Ce congrès international, placé sous le 
patronage des universités et collèges de la Louisiane, ainsi que 
sous celui de l’Agence de coopération culturelle et technique, se 
veut une manifestation éclatante de la prise de conscience du 
renouveau de l’ideutHe française en Louisiane. Ce rongrès inter­
national des Amériques francophones. <hmt les agents son "Voya­
ges-Missions Liée aura lieu du 3 au 5 avril * Lafayette, l’n 
séjour d’excursions facultatives est egalement prévu après le 
congrès du ♦» au 5» avril.

Bangkok... ne ‘•era plus Bangkok, parce que tout simplement 
parce que sa célèbre vie nocturne est menacée. Le conseil national 
de la révolution vient en effet d’annoncer toute une série de 
mesures draconnieuncs destinées a empêcher que les jeunes se 
laissent séduire par des activités malsaines ou par un environ­
nement frelaté. C est pourquoi, a partir du premier février, le# 
quelque (500 clubs de nuit. bars, massages et autres bains turc# de 
la capitale thaïlandaise devront fermer à minuit. *

Image puissante du Brésil...

Le "buffet froid de minuit" servi à bord du S C. Roft rdam, nevire otr.irol de la "Holland America Cruises' sur lequel 
voyageront les gagnants du concours "Croisicres aux Caraïbes" d<. ( Action Quebec qui se termine le 31 janvier. ■

Bureau canadien de l'Office 
du tourisme américain

m

«■* Mk fi JT ^LJ en Norvège

Le Brésil commence à se con­
sidérer comme une force do­
minante dans rhémisjihère oc­
cidental. Et avec un territoire 
et une fxqmlation aussi consi­
derables que tous les autres 
[>a\s de l’Amérique du Sud 
réunis, il a quelques raisons 
de se considérer comme une 
eJé de voûte de l’hémisphère.

Le commerce avec le reste de 
l’Amérique latine représente 
environ 10 pour cent du com­
merce brésilien avec l’étran­
ger, et la balance export-im­
port est en faveur du Brésil 
par une marge importante. Les 
bulldozers de fabrication bré­
silienne sillonnent les routes 
du Chili, et des équipements de 
bureaux, manufacturés au Bré­
sil. sont utilisés par des comp­
tables en Colombie. I^es télé­
spectateurs de l'Uruguay peu­
vent voir leurs émissions fa­
vorites. grâce a des lampes 
brésiliennes.

la* gouvernement militaire 
du Brésil s’efforce de mettre 
de l'avant cette image, dans sa 
propagande interne, mais il évi­
te de propager cette image a

l'étranger. Cependant, une re­
vue de Buenos Aires a publié 
récemment un article intitulé 
‘‘La menace brésilienne”. Le 
président Emilio CL Medici a 
ordonné la formation de trois 
nouvelles réserves indiennes et 
ceci a été considéré comme 
faisant partie d'un plan pour 
écarter les tribus des Amazo­
nes du vaste programme de 
développement du Brésil. Cette 
idee a soulevé l'opposition d'un 
certain nombre de travailleurs 
sociaux et d'historiens. On pré. 
voit que les trois réserves se­
nnit occupées par de petites 
tribus primitives qui vivent 
non loin de la route Trans- 
\mazone, construite dans l'in­
tention de faciliter la coloni­
sation, par le Brésil, de l'Ama­
zone.

Les anthropologues ont pro­
teste disant que ces réserves 
pourraient être très éloignées 
des demeures ancestrales des 
tribus, et que des tribus qui 
sont ennemies depuis de géné­
ration pourraient ainsi être 
lancées les unes contre les 
autres. (Graphique P.C.) ■

TORONTO. — L’Office du 
Tourisme des Etats-Unis, agen­
ce nationale de tourisme du 
gouvernement américain, vient 
d’établir, à Toronto, un bureau 
regiônal de promotion pour le 
Canada.

Ce bureau sera administré 
par John R. Jaeckel, directeur 
regional, qué a été directeur 
regional adjoint du bureau de

l'Office à Paris et directeur 
régional du bureau d'Amster­
dam.

L’inauguration du bureau de 
Toronto s'inscrit dans le cadre 
d'un programme visant à pro­
mouvoir auprès du public 
vovageur la campagne ‘‘VISI­
TEZ LES USA” et ce. au 
moyen de publicité, de kios­
ques touristiques et autres pro-

des
du

des
na-

Voyage Jean Juan
1033, rtede l'Egli*e

Stc-Foy Viata
Tel. : 

653-7264
Conseillers en voyages

20 ans d'expérience à votre service

Jets spéciaux do promotion.
Ce bureau sera la mihicc mê­

me de tous les renseignements 
touristiques sur les Etats-Unis 
pour les agents de vo\age, 
compagnies de transport, asso­
ciations d'automobilistes et 
services touristiques des corn 
pagnies pétrolières.

“Grâce à ce nouveau bureau 
canadien, le nombre de Cana­
diens visitant les Etats-Unis 
devrait, selon nos estimations, 
augmenter de six pour cent par 
an”, affirme M. Jaekel.

Encouragé par le succès de 
son pavillon “VISITEZ LES 
USA” à Terre des Hommes, a 
Montréal, ainsi que par l’aug­
mentation du tourisme cana­
dien aux Etats-Unis, l’Office 
croit à la nécessité d'un bu­
reau régional procurant a l'in­
dustrie touristique canadienne 
toute la gamme des services de 
coordination des voyages.

L'Office du Tourisme 
Etats-Unis est une agence 
ministère du Commerce 
Etats-Unis et du Bureau 
tional du Tourisme.

En 1970, le Canada a enre­
gistré. au plan des voyages, 
un surplus de S164 millions 
dans sa balance commerciale 
avec les Etats-Unis. Au cours 
de la môme année, les Etals- 
Unis ont accueilli 9 8 millions 
de visiteurs canadiens qui ont 
dépense durant cette période 
une somme évaluée à $805 mil­
lions.

Depuis 1968, M .Jaokol Ira 
vaillait au siège de l'Office a 
Washington ou il était tout 
dernièrement coordonnateur à 
la commercialisation. En sa 
qualité d’adjoint au directeur 
du service de eommereialivi- 
tion, il a participé a la mise 
au point de campagnes de 
publicité et de promotion des 
ventes dans les pays d'outre­
mer. d'une part. e( a coordon­
ne leur mise à exécution dans 
les bureaux respectifs de l'Of­
fice a l’étranger, d’autre part.

M. Jaekel a assume srs nou­
velles fonctions a Toronto en 
novembre.

Il sera seconde par Madame 
Jean Hosny, adjointe a la pro­
motion touristique

L'adresse du bureau e>t la 
suivante :

Office du Tourisme «tes K.-U.
C.P. 363,
Centre Toronto-Dominion
Toronto 111. Ontario.

MONTH K AL La nouvel­
le tendance en Norvège a ’ ;e 1 
saison consiste à mettre r 
l’accent sur le cro-^-cou: y t 
plutôt que -ur le ski alpin, < 
bien que ces deux écoles ck* i 
pensée soient bien repré m- 
tées. Déjà au temp*- des 
Vikings on aimait -e déplruer 
en ski en Norvège; encore de 
nos jours, les Norvégiens 
continuent de préférer le 
cross-country tandis que k- 
skieurs canadiens, améri­
cains et britanniques aiment 
mieux le- de-cente- venic: 
neuses'et le >lalom. Mai- 
même chez le- skieurs alpins, 
il v a actuellement une nette
tendance
country.

Ngrs cro

■- voyages offerts en 
! pre .-entent plusieurs 
t eaux programmes. ' Le 
ce champion norvégien 
ki Stein Frik-en dirigera 

i: . • excur-ion spéciale à V’oss 
i t (i ■!<>; en prévision de ce 
voy;: .e, un avion de SAS 
quittera New York le I mars 
prochain. l-e< nouveaux No­
yage à forfait conjuguent 
lie— vacances de >ki en Norvè­
ge i\ c des vacances de ski 
en Sui ■ et dans le- Alpes 
autrichiennes, par exemple 
une -i inaine à (ieilo et une 
autre emaine à Innsbruck, 
etc. le déplacements seront 
organ: s quotidienne m e n t 
dans la région d’Oslo, et le 
Touring Club de Norvège

organisera de nouveau les 
populaires excursions de ski 
avec traîneaux à chiens, ainsi 
que le- déplacements d’une 
auberge de montagne à une 
autre; le club offrira égale­
ment une semaine de ski à 
1 lalling-keid.

Ia*- vacanes de ski les 
moins chères en Kurope sont 
offertes par IW-sociation des 
jeunes hôtelier- norvégiens et 
leurs chapitres de (kilo et 
Lillehammer.

Pour de plus amples ren­
seignement- <ur les vacances 
de ski en Norvège, communi­
quez avec les bureaux de> 
ventes de SAS au Canada ou 
avec votre agent de voyages.

CLUB MEDITERRANEE 
EN AFRIQUE

13 jours à Abidjan
(COTE D'IVOIRE)

Departs : 1 2 et 26 fév. - Il et 25 mars 1972

*685“*
Avion, séjour au Club, 3 repas, vin compris. 

Tarif aerien sujet a l’approbation des gouvernements.

V0YACES BEI-AIR
42, de la Fabrique, Québec 4

TEL. ; 529-3747
Vlé'

1 ATA

mmm.
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CROISIERES
S

POUR TOUS 7- ‘TT T ' , ■ •

jri:' M
Pour éviter les desappointements encourus per plusieurs personnes qui n ont pu obtenir le 

voyago desire, pendmt la période des Fêtes, à cause de réservations tardives.

POURQUOI 
NE PAS RÉSERVER 
VOTRE CROISIERE 
IMMÉDIATEMENT?
En plus de bénéficier de bon prm 
et de bonnes accommodations, 
vous obtiendrez la date de votre
choix

Qk
MWMl DU owun M

MSERVATIONS SANS («AiSmv ,. , cjjebecquebec-monde travel
^ 1JI 1ST, IOUI CHAR1ST • 3J9 ÎS47 bUTBaU

Milite G»*r C*r>t»»lr

*0*

-tea

AIR FRANCE
MSISTRA" et M5"DALMATIA' 

croisières de 7 et 14 jours
Au départ de la Guadeloupe
Deports : 5-12-19-26 té». 1972

CROISIERE SPECIALE DU CARNAVAL
12 février 1972

s405I semaine 
A parUr de

00
LS

’ semaines $ 
\ partir de 500??

VOYAGES BEL AIR C

42, de la Fabrique, Québec 4

529-3747 1 ATA

—■ * *

-y A.SV — < ^
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' ^gjyl
Le pont renomrr • à trovt - unique oc Tilford — le premier pont de ter du monde — 

enjambe la riviere Severn, a Ironbridgc dans le Shropshire en Angleterre. •

Mosaïques Mexicaines
DEPARTS TOUS LES SAMEDIS DE MONTREAL

14 jours — Avlnn — Hotel — Vtsltes

La route d’Acapulco <••"> S4S6.
LA roule de San José & Acapulco <•« > $505. 
La grande route Mexicaine «•" > $554.

* Prix ba-«-- trois p;n chambre.

VOYAGES BEL-AIR
42, de la Fabrique, Quebec 4

TEL. : 529-3747
sV'
I ATA
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L'agent de voyages accrédité
par NATA: un professionnel 
compétent, expérimenté, dynamique
Par ThémH* l).\l.l.\IKr i)illcts .1 tiavcis toutes les villes Pour être iveonnu i>;ir HATA, l’IATA ne se réunit qu’

i   < 4 ^ .vi.. 1 * -..,.. é a*,. »*iAr\rx»> iiatfif mIaw- fivxxc HÂt4»rtnin

IATA. Quatre lettres l u si>;le 
Celui de l’Assoeiation interna* 
tionale du trafic aérien. Mais 
quel lien unit l’association ans 
agents de voyages ?... Préci­
sons tout de suite que les com­
pagnies aériennes ne peuvent 
Opérer plusieurs bureaux de

billets a travers toutes les villes 
d'un même pays... et de plu­
sieurs pays. Aussi se choissis- 
sent-elles des représentants 
séreiux. des agents dt* voyages 
expérimentés (jui en quelque 
suite établissent les liens entre 
le* touristes, les voyageurs de 
tous les milieux et les diver­
ses coinpaunies aériennes.
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J*our etre reconnu par NATA, 
l'agent de voyages doit repon­
dre à des normes rigoureuses 
de qualité de service, de ren­
tabilité. de personnalité. No­
tons quelques details un local 
bien aménagé dans un milieu 
facile d'accès pour le consom­
mateur .. . susceptible d'attirer 
une clientèle suffisamment con­
siderable pou rassurer la ivn- 
tabililé de l’entreprise. Ainsi, 
de nous expliquer un profes­
sionnel du tourisme, dans un 
milieu urbain à population li­
mitée et possédant déjà quel­
ques agents de voyage*. l'IATA 
étudiera d'abord le* possibilités 
de rentabilité de même que les 
aptitudes de l'individu ou de 
l'organisation a desservir le 
genre de population.

I.experience du candidat 
dans U> domaine de l’organisa­
tion. de la planification de 
vox age, sa réputation, son in­
tégrité seront évaluées avec 
autant de soin que son respect 
de l’éthique professionnelle, sa 
responsabilité fimtdèrc. Si les 
résultats de l'enquête sont i»o- 
sltifs. alors le candidat pourra 
faire une demande officielle. 
Il peut s’écouler une période 
de six mois et peut-être plus, 
avant que l'agence ne reçoive 
aucune commission des compa­
gnies aériennes. Car le .iur> de

IATA ne se réunit qu’à des 
périodàs fixée, détoraoénéM A 
l'avance, généralement doux 
fois ixir année. Parfois l'asso­
ciation exigera plus de preuves 
et retardera l’étude de la can­
didature a une réunion subsé­
quente.

A l’agence de voyages accep­
tée par l’IATA, on remettra les 
billets des lignes aériennes le 
reconnaissant ainsi repiésen- 
tant officiel de ces compagnies. 
A des intervalles régulières, 
les agences de voyages sont 
soumises à des vérifications et 
doivent établir la preuve d’une 
productivité suffisante et d’une 
éthique professionnelle soute­
nue ... au risque de se voir 
déposséder de leur accrédita­
tion. D’où l'importance et le 
sérieux de ces agences autori­
sées par l'IATA.

Est-ce le client qui pal ?...

L'intermédiaire de l’agence 
n'entraîne aucun frais supplé­
mentaire pour le client. Le 
coût du billet est le même que 
s'il transigeait directement 
avec la compagnie. Mais alors 
de quoi vivent les agences ?... 
Une fois accréditée, precise 
notre interlocuteur, une agence 
a droit à une commission pré­
établie par l’IATA, selon un

SPECIAUX:
MEXIQUE et NOUV.-ORLÉANS $COC
5-19 mars 300
NEW YORK loutocar) $ CQ
I*-3 avril J
CAPITALES D'EUROPE
(Fatima, Assise) — 11-25 mai > '•%
TOUR D'EUROPE
(et Danemark. Suède) — Il mal-5 Juin wOw
TERRE-SAINTE (Byzance et Europe! SOOfi
22 mai-12 juin «

Les châteaux tchèques deviennent 
salles de concerts

TERRE-SAINTE (Byzance et Europe! $QQ£ „
22 mai-12 juin 9
TOUR DE FRANCE (et pays voismsl
29 mai-19 juin
OUEST-CANADIEN
(Stampede. Ile Victoria) 
1-16 juillet (autocar)

S'aoû

— .FRÉQUENTS :

PRAGI E La Tchécoslo- 
preint des échos (je la muH- 
vaquie est un pays tout em- 
que, mais jamais comme au 
cours des mois d’été lorsque 
les châteaux résonnent de 
mille et une harmonies bien 
faites pour enchanter l’oreil­
le du touriste de passage.

En 1970, l’agence de con­
certs tchécoslovaque, Prago- 
Koncert, organisa plus de 
2.000 concerts dans le> châ­
teaux de Bohème. Cette an*

DÉPARTS FRÉQUENTS

AMERIQUE DU SUD, 17 jours $599
MIAMI (autocar) — à partir de 
JAMAÏQUE.*-’— 15 jours

suntoufs o»
?27J
$299

suncours;
ET TOUT AUTRE VOYAGE DESIRE

DÉPUANT SUR DCMANDC . SERVICE GRATUIT ?

Montréal I 861-8634 — Saguonay : 542 6987 
Rlv. du-loup: 662 4161 — Lac $t-Jaan: 348-6392 

Ottawa: 728-1983 — Moncton : 382-9556

PARIS 15 jrs Avion B747, hô­
tel, repas, visites..........

I
TERRE-SAINTE 11 jrs Avion,

C C 3 C D J J s •

Special: MFXIQUE 
ET NOUVELLE-ORLEANS

^545

Et tout autre voyage désiré. 
Service gratuit!

'U. AGENCES FRANCISCAINES
« CjD SOO. 8e Av. Que. 3

T* 523-0031»
Rivierc-du-Loup ; 862-4168 

Saguenay : 542 6987

L Mo ^ ^9

née-là .on put entendre la 
musique des grands composi­
teurs classiques au château 
Krivoklat, prés de Prague, à 
Cesky Sternberg, Zleby, à 
Roztoky prè* cie Prague, à 
Opocno en Bohème orientale, 
et à Hradec prè* d’Opaya.

Cette année*, la même 
agence présente de^ concerts 
au château Zvikov, situé sur 
la rive du fleuve N’iata (Mol- 
dau) et au château Hluboka, 
en Bohème méridionale. Une 
occasion st*mhlahle sera of­
ferte au château nouvelle­
ment rénové de* Hroznatov, 
érigé prè-* de la frontière 
occidentale de Bohème, en 
un lieu trè-N pri^é par ('»oethe 
lorsqu'il visita cette région.

I ne -érie de concerts de 
mu>ique classique e*st égale 
ment prévue à l’ancienne 
église Saint Bartholomé de 
la ville médiévale de Cheh, 
église- qui renferme une rare 
collection d’objets d'art go­
thique des environs de Cheh.

Pour tout renseignements 
sur les concerts d’été aux 
châteaux de Tchécoslovaquie, 
s'adres*er à l'Office du Tou­
risme Cedok, 10 East 40th 
Stree*t, New York. ■
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rAGENCE DE VOYAGES DU CLUB 
AUTOMOBILE QUEBEC LTEE

871, CHEMIN ST-LOUIS, QUEBEC 6, P Q 688-3430
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pourcentage variant <it* r/, a 
lOCr, dépendant du prix du 
billet, de la destination et du 
genre de voyage. Le prix du 
billet n’eat pas majoré poui 
pt'miettre <vii«- coin miss ion, le 
prix est invariable ... c’est la 
compagnie aérienne qui en 
fait, paie la commission et non 
le elient.

Ajoutons, en terminant, que 
l’agent de voyages est un globe 
trotteur chevronné. Car pour 
vendre adéquatement un pro 
duit. il faut d’abord le connui 
tre. Les compagnies aériennes 
offrent donc aux agents le* 
possibilités de découvrir tous 
les coins d umorule .par des 
voyages de familiarisation à ca­
ractère éducatif. L’agent de 
voyages accrédité par l’IA’l X 
est donc un professionnel com­
pétent, expérimenté, dynami­
que qui sait faire preuve d’au­
tant de discrétion que les com­
pagnies aériennes qu’il repré­
sente. ■
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Modernisation —

Un programme de renovation de l'hbtcl Banf Springs, de l'ordre d'un demi-million 
de dollars, est en cours. Les modifications comprendront le renouvellement du mo­
bilier des chambres et l'installation d'appareils de télévision en couleurs, l'établis­
sement d'un nouveau restaurant de spécialités et d'une nouvelle boite de nuit ainsi 
que îo construction d'une nouvelle entrée a l'intention des voyageurs qui arrivent 
et portent par autobus. Le programme devrait être terminé avant la saison d'été 
de l'hôtel. ®

DE NOUVEAUX LOCAUX 
POUR MIEUX VOUS SERVIR!

Jp
é »

I

Confortables... spacieux... modernes... Ils sont la preuve que nous sommes une agence de 
voyages progressive, qui met tout en oeuvre pour améliorer scs services dons le but de satisfaire 
scs clients qui sont de plus en plus nombFeux.

CONSULTEZ NOS EXPERTS EN VOYAGES

»

Mlle Ginette D’Auteuil Mlle Colette Dumas

mm? *#

lean René Badeau Mlle Louise Renaud M Gilles Larigueur

Mlle Ginetfe Corre MHe Ghyslaine Bernier

AGENT 
DE VENTES 

APPROUVÉ PAR

Au ««rvic» du public 
•I d*t membre* du 

Club Automobile 
Quthoc

AGENCE DE VOYAGES DU CLUB 
AUTOMOBILE DE QUÉBEC LTÉE
871, chemin St-Louis — Quebec 6, P.Q.

POUR RENSEIGNEMENTS ET RESERVATIONS ï

688 3430
i V ■ rptou- liai* vir«*s pour rexerx’ationx <*eu|emi*nt)

rr.umbr* du group» La Laurontianna|
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Toronto

TORONTO (FC) — Malgré une 
bonne remontée, le* indices In­
dustriel* ont clôturé en perte 
vendredi à la Bourse de Toron­
to,

I/indice de* indinrtriels a 
perdu .25 à l»4 67, celui des mé­
taux de base .31 à $85.90 et des 
pétroles de l'Ouest .81 à 221.35, 
tandis que les aurifères pre­
naient .38 k $161.88.

1^ volume des transastions a 
été de 2.41 millions d'actions à 
$23.39 millions, contre 2.83 mil­
iums et $26.27 millions, l^s 
baisses ont surpassé les hausses 
par 292 contre 246 avec 253 va­
leurs inchangées.

l>es boissons, les chimiques, 
les raffineries et les pipe 11%es 
ont légèrement baissé, ainsi que 
neuf des 17 sous-groupes indus 
triels.

Les banques, les communica­
tions, les mines industrielles .les 
valeurs immobilières et les acié­
ries ont été partiellement à la 
hausse.

McIntyre a perdu $3 3-4 à $75, 
Seagrams $1 1-2 à $32. Steetley 
Industries SI 1-8 à $8 5-8, Scur­
ry-Rainbow 1-2 à $16 1-4, Patino 
5-8 à $18 5-8 et Numac 1-2 à 
$15 3-8.

Imperial Oil a perdu 1-4 à 
$33 1-2. Interprovincial Pipeline 
1-8 à $31 1-2, Great Plains 1-2 
à $31 et Pine Point 1-4 a $28 
3-4.

Texaco Canada a pris $2 3-4 
à $41, Robinson Little $6 1-2 à 
$64 1-2, Toronto Star B $1 1-4 
à $45 1-2, R.L. Crain $1 à $14 
1-2, Denison $1 3-8 à $29 1-8 et 
Pan Ocean 1-2 à $14 1-2.

Alcan 1-4 à $18 1-8. Bell Ca­
nada 1-2 à $47 1-2. Consumers 
Distributors 3-4 à $24 7-8, Ro­
man 35 cents ô $7.25 et Sherritt 
1-8 à $14 1-8. ■
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PLUS ACTIFS 
TITRES LES

INDUSTRIES
Tll Kf s vtntr» h^ut b»t ferni ihm.
A! en Al 3r,W7 l.'iv, ÎT^. 181. >,
Mi* Krjl 34053 13:. 13^ 13'j. l»
Inro 33*15 341* 337a 34'4
Cdn Pac 24120 14’. 14J4 1414— '■i
Na Chrs *2840 tOVi «'/a »’•+ *

MINES
Beat Dg «2500 6Mi 0 «
Probex *3200 42 40 41
Chemloy 21650 24H 235 248
Per Kxpl 21150 38 53 58
?.ulapa

+ *
0

21000 13‘îi 12’ j 13 — 'j

PETROLES
Page Pt 61635 275 230 249 —SI
Northld 47900 92 85 90 +4
C C l.d 16800 260 200 250 - 40
Pan Ocn 16044 14'.i 14'i 14Vi+ ‘à
Spooner 13100 121 116 119—1

COTATIONS . 
INDUSTRIELLES

TITRES
Aldtlbl
AeXlanda 
Aeklnds 2p 
Acre* t.td 
Acres A pr 
A ■ i wt 
A G. F M 
Agra Ind 
Alta Gas T 
Alta Gas p 
Aita Nat

trente*
2770

800
100

9538
400

6122
100
800
930
155
*40

haut
7*«
9

12Mi
14
42' «

330
6*»
9'*

531a
78
22*«

b»* ferre.
7*4 7».
8*4 9

12'» 12 V» 
13% 14
42 42%

315 330
6*. 6*4
9», 9«,

53 53
7fi*« 78
22% 22%

Alcan 
Alcun pr 
Algo Cent 
Algoma St 
Al*on 
Al gong pr 
Allarco l)v 
Alliance U 
Alunun pr 
Alrnin 2p 
Anglo-C pr 
Ang CT 265 
Ang CT 290 
Anthes C p 
Aquitaine 
Argus
Ai gs 250 p 
Argus C pr 
Asbestos 
A tco Ind 
AU Sugar 
AU Sug A 
Atl Sug pr 
AU Sug w 
Auto El 
Auto Hard

Bk Mil 
Bank N S 
H Cdn Nat 
Bnrtaco 
Baton B 
Bay Mills 
Buy Mils p 
Beavr Eng 
Beaver L 
Becker B p 
Beldng w 
Bell Canad 
Bell A pr 
Bell B pr 
Hell Knlt 
Black »»
Block Bros 
Bombrder 
Bovls Cor 
Bow valy 
BP Can 
BP Can A 
Uramalea 
Bramai w 
Brascan 
Hrdg Tank 
Bright 
Hitnco 
ne Forest 
BC Sugar 
HC Ph 4*4 p 
BC Ph 5% p 
BC Ph 5 15 
Brurk A 
Budd Auto 
Budd A w 
Burns Fds 
Burrard 
Bukhnell

Cad Dev 
Cad I>v b p 
CAE Ind 
Calgary P 
Calvrt Die 
Cambndg 
Campeau 
CD Sugar 
Can Cem L 
C Cent l. p 
Can Malt 
Can Mail p 
C Packrs 
Can Perm 
CSL 
CSL pr 
Cdn Brew 
C Brew Ap 
C Brew Bp 
C Cableiy 
C Cable w 
Cdn Can A 
Cdn Faulty 
C Goldle 
C Hydro 
C Im B 
CGOL 
CIL
C Interurb 
C Inturb p 
C Manoir 
C Oedental 
CP Inve pr 
CP Ince w 
CP Ltd 
CPL A p 
CPL *3 pr 
CPL UK p 
Cdn Sait 
Cdn Tire 
Cdn l'ire A 
C UUtles 
C Util 5 pr 
C Util 4 p 
C Util w 
C vickers 
CW N Ga* 
CWN O 4 pr 
CWN 5% p 
Caplt Dlv 
Cara

36697 18 V« 17% 18%
963 SI 26% 27
250 • • •

2740 13’. 13% 13%
100 450 450 450
UH) 425 425 425
100 5% 6%

3035 405 380 400
z71 18 V. 18% 18%
275 37 36V. 36%
360 14V* 14% 14V«

23 36% 36% 36%
25 40 40 40

z20 73 75 75
500 23% 25% 23 %
*73 14% 14 14
140 33% 33% 33».

1913 10»* 10 10%
200 28 28 28

7150 11% 10% 11%
3273 7% 1 7

160 16% 16% 16V.
*10 63 65 66
100 160 160 160
600 6% 6% 6V«

1700 8% 8% 8%

B

14820 20% 20i'« 20».
3929 34% 34% 34%

400 15 13 13
500 6 6 6

4025 17% 16% 17
100 150 150 130
*30 340 340 340
300 7% 7». 7%
483 21% 21 21

*120 10% 10». 10%
200 355 365 363

7831 47% 48». 47%
4)0 53 52% 52» 4

2430 54% 34% 54%
1000 195 190 195
1800 6 S>4 3».
3000 345 335 345

100 8»« 8% 8%
2467 210 200 200
3865 30». 30% 30%

13860 14% 14 14
*10 79'j 79% 79%

3!U0 420 403 413
1600 255 245 245
3097 19% 19% 19%

145 490 490 490
100 16% 16% 16%

3325 • 3% 3%
130 23% 23% 23',*

zlOO 20 20 20
z27 65% 63% 63%

75 84 84 84
30 70% 70 701.

500 17 17 17
2780 8% 8% 8%

775 370 360 370
3190 14% 14 14%
200 «s* 8*. 8%
250 8% 8% 8*4

C

3670 • 8% •
450 21 20% 21
800 5% 5% 3%

8776 28% 28 28%
1000 106 105 103
300 10 V* 10% 10%

1800 380 365 380
30 35 34’. 34%

104 48% 48' . 48%
*23 21 21 21
413 29% 29». 29’,

1375 93 92 93
3275 19% 19 19
1430 18*4 18»i 18%

30 40 40 40
400 5% 8% 5%

7270 7% 7% 7%
120 32 32 32
90 37*i 37% 37%

450 16% 16% 16%
2620 350 330 330

100 6V« 6% 6%
125 12 12 12

1305 450 445 450
800 14% 14 14

15404 27 26% 27
14770 10% 9»4 10
1750 15% 14% u»;

200 225 225 225
500 8% 8% 8i

3630 400
y» 10

2810 26■’i 
9240 385 

24120 14’i

390
9%

26'.
375

14%
2325 11% 11%

100 10% 10% 
500 7 % 7%
330 15% 15
z20 41% 41% 

1087 38 S7%
800 41% 41 >4 
100 70% 70% 
Tl 56 36

6700 10% 975
300 il il 
370 22% 22%
150 12% 12%
200 16 16 

6230 72
100 5 % 5%

400 
9’. 

26’s 
380 

14% 
11% 
10% 
7% 

15% 
41% 
37% 
41V* 
70% 
56 
10 
11
22%
1ÎV*
16
71
5%

Carrier jd 
Carrier w 
Cassidy L 
CDKH U 
Celanese 
Celan 173 p 
Chrysler 
CHUM 
CHUM B 
Cockfleld 
Codville A 
Columbia 
Columbi p 
Cominco 
C Holiday I 
Compro 
Compr Ap 
Coin b lus 
Coin pu tel 
Comteoh 
Con Hath 
Con Bath p 
C Hath 68 w 
Con Bldg 
Con Textle 
Con Dis 
C Gas 
Control F 
Cooper C 
Corby vt 
Cornât Ind 
Coronatn 
Corontn 
t'orp Food 
Cosms 
Costain K 
Crain R L 
Crestrbk 
Crwn Trst 
Crush InU 
Cygnus A 
Cygnus B

Uale-R 
Dawson D 
Delta Hen 
Dlstl Seag 
Doman I 
Dome Pete 
D Bridge 
D Citrus 
Dofasco 
Dorn Glass 
Dom Lime 
D Lime w 
D Scotish p 
Dom Store 
Dom tar 
Dom tar pr 
D TexUe 
Donlee M 
Douglas L 
DBG Ltd 
Dupont 
Dylex Div 
Dylex D A

Estn Can S
Econ Inv 
Eddy Mtch 
E-L Fin 
E-L Fin w 
Electro K 
Electro Ltd 
Emco
Emp Life 
Erie D A

Falcon 
Fed Diver 
Fed Gr 
Fields S 
Fleet Mfg 
Ford USA 
Ford Cndu 

FSensons 
F Season w 
FPF Pion 
FPE Pn pr
Fraser
Fruehauf

Gar Metr 
Gaz 5% pr 
Gaz M 63w 
Gnz M 06w 
Gdn Mang 
Gen Distrb 
CMC
G P Mfg A 
Gen.star L 
Gnstar L W 
Gesco Dis 
Glendale 
Glengalr 
Gleng B p 
Gleng A w 
Goodyer 
G Mckay B 
Graft G 
Greb Ind 
GL Papjer 
GL Pap w 
GL Power 
GN Cap 
Gt W Life 
Gt West S 
Greyhnd C 
Greyhnd 
Grissol F 
GSW a A 
GSW Cl B 
Guar Trst 
Gulf Can

Halifax D 
H Group

400 8% 6». 8*. I
400 373 365 385
300 440 440 440

1635 • % 8% 8%
1280 3% *% 3*.
200 21% 21*. 21%
429 30% 30 30».

2850 7». 7V« 1%
2350 9% • % 9%
250 5». 3». 3%

1800 3 5 5
100 320 320 320

925 11% 11% 11%
6333 26% 26% 25».
1800 12». 12% 12».

125 360 360 360
z 25 13 13 13

50 30 30 30
1000 330 330 330
900 230 235 235
830 8% 8% 8%
400 13% 13 13
z45 330 330 330

7600 210 200 206
2400 3% *% 3».

17175 23 24 24%
14350 20V. 20 20%

200 240 240 240
150 16% 16% 16%
37 5 24 % 24% 24% 

46U0 195 185 195
400 160 160 160

2500 190 190 190
100 7% 7% 7%
200 140 140 140

3775 8% 8% 8%
2140 14% 14 14%

100 400 400 400
145 19 19 19

1700 19% 19% 19% Inter C B p 500 19V, 19% 19
402 8% 6% 6% Inter C A w 3700 405 400 400

1607 6% 8% 6». Inter C B w 2375 370 355 370
Intrmetco 400 260 255 255

n IBM 365 370 385 370
u 1 Nickel 33615 34% 33% 34
2u0 8% 8% 8% Int Util 3393 45% 44% 45
200 8% 6% 6». Int Util A 100 32 52 33

10 14*
3430 23 >,
350

2330
10% 10% 
10% 10%

14% 14%
>8Vs St% 

10% 
10'.,

300 14% 14% 14%
2810 14% 14 14
i30 14% 14% 14%
700 8% 8% 8%

1300 290 285 290
1373 6% 6 6
415 45 44% 45

1450 6% 0-, 6%
100 10% 10% 10% 
100 8 % 8% 8%
F

4339 86%
700 125 

11223 9%
1430 15%
4150 105 
z21 7214
165 95
885 16%

285.*. 925 
zlO 21%
700 88 
550 13%
100 19%

G
1907 6%

75 69 
1420 185 185 185
500 270 270 270
200 7 % 7 7%
350 205, 20% 20%
226 8 4 83% 83%

30 8 2 8 2 82
3237 14% 14% 14%

300 500 500 300
300 460 460 460

10 6% 8% 6%

Ham Tr 
Harde 
Hurd Carp 
Haid Crp A 
Hai lequtll 
Harris J S 
Harveys F
Hawkear M 
Hays Dnu 
Midway t* 
Home A 
Home B 
Horne Pit 
H Hay Co 
HH Oil Gas 
HH OH G pr 
Huron Erl 
Husky OU 
Husky B pr 
Husky I) w 
Husky K w

IAC 
IAC w 
Imasco 
Imp Gen 
Imp Gen w 
Imp Life 
Imp O 
Income DI 
Inc Dis w 
Indul Can 
Ind Adhee 
Inglls
Inland Gas 
Inland G p 
Inter-City

100 11% 
1736a 130 

650 16%
3275 16%
1025 490 
300 285 

1800 98
1300 280 
2925 13%
500 373 

1332 33% 
130 33

2400 300 
2730 20%
3373 44
225 56 

2562 28 Vs 
MM 17

75 42% 
734 660 

1400 665

1970 *21% 
4060 10
670 21% 
300 470 
300 123 

23 160 
20449 34%

11%
135

16
16

475
273

96
275

13
363
MU
33

3»)
20
43%
54%
28%
16%
42%

65C
650

11%
150
16%
16%

490
285

96
215

IS'/s
375
35%
33

300
20
43%
53
28 Vs 
17
42%

650
600

125 
s 30 
125 
900 
600 

3273 
210 

8500

1
«5
11%
15%
12
14
14%
8

21% 21% 
10 10 
21% 21% 

460 460
12a 123
149 160
33% 33%

11% 11% 
15% 13%
12 12 
13% 14 
14% 14 Vs

100 190 190 190 Int Dlv 600 360 380 360
2535 33», 32 32 I PL 16680 31% 31% 31%

100 12 12 12 Int Pipe w 6425 15% 14% 14%
785 32% 32 V, 32% Intpr Steel 3323 9 8V« 8%
450 24». 24». 24% Intpr Stl pr 100 23»; 25». 25».
800 8% 8% 8% Inv Group 100 8», 8». 8%

4590 25% 25 25i, Inv G A 30830 • 8% 9
250 12». 12% 12% Inv Grp 3 p 970 22 21% 22
100 8% a % 8% Irwin Toy 200 18% 18*. 13%

3100 45 45 45 Island Tel 1166 12 11V. 12
*5 31 31 31 ITL Ind 200 423 423 423

5350 16% 15% 16% Ivaco Ind 125 15% 15% 13%
3925 12». 12». 12». IWC Ind 3000 >00 200 200

100 15% 15% 15%
3698 24». 24V. 24% J

400 410 400 400 J
900 300 300 300 Johnson t z20 97 97 97

83 83
125 125

8% 9%
13% 13% 
95 100
72% 72».
93 95
16% 16% 

900 925
21% 21% 
88 88 
12 V. 12% 
19% 19%

6% 6% 
68% 68%

MS 180 180 180
1075 340 340 340
1000 80 80 80

40 190 180 180
180 23 23 23

3225 24 23% 23»;
2«0 6 6 6
325 18% 17% 17»;
*20 265 265 263

1260 20% 20 20
16546 9». 91', 9»,

350 48% 471. 48
7000 6% 6 6W

200 215 215 215
1300 17V. 17 171(
200 9 a 9

1400 11 n U
200 11 10», 10».

2694 14% 14». 14Vi
4107 28% 27V. 28

H
3000 203 205 203
3775 9% • a

Kaiser Re 
Kaps Tran 
Keeprlte P 
Kelly D A 
Kelsey H 
Koffler 
Koffler A p 
Koffler

Labatt 
Labatt pr 
Laidlaw M 
T-ail.iw A p 
I, Ont Cem 
[.aura Sec 
Lau Fin 
Lau F 123 
Lau F 2.00 
Leigh Inst 
Leon* Frit 
Living w 
I.ob Co A 
Lob Co B 
Lob Co pr 
Lob G A pr 
Lob G B pr 
Locb M

Maoism B 
Mclan H A 
MH Cable 
MB Ltd 
Magnavm 
Magnetos 
Maher pr 
Major H D 
M Lf Gard 
M Lf Mille 
Meritime 
Markboro 
Markbro w 
Mass-F 
McLaghln 
Mclagn w 
MEPC 
MEPC w 
Melchers 
Met Stores 
Met Str 67 p 
MGFM 
Mlcrosyst 
Micrsys w 
MLW Wor 
Molson A 
Molson B 
Mon Life 
Monenco 
Mnt Trst 
Moor*
Morse B 
MTS Inter 
Murphy 
Mrphy pr 
Murrltt P 
Mur rit P W

410 413
8% 8%

3300 430 
1100 8%
700 12% 12% 12%
223 6% 6% 8%
220 7% 7% 7%

3040 16% 16% 16%
300 9% 9 9%
200 730 730 750

2225 23%
300 23% 
313 17%
300 17%

8273 330 
123 10%

6270 13%
550 16%
100 27% 

1323 7 V,
9960 7%

324 305 
3735 6%
7603 8%

200 32% 
330 31
125 22% 
100 380

M
400 17% 
200 9%
700 11

4435 23% 
3700 9%

400 100 
200 8% 
100 173 
450 32% 
300 16
900 24 

2330 8%
500 110 

34053 1 3%
630 14
625 693 
630 8
300 300 
200 10% 
BOO 17% 
100 18% 
100 300 

1289 3%
300 190 
130 14 

3490 21% 
775 22 
477 30 
300 7%
300 19%

4133 42%
z35 33
200 310 
830 14% 
273 36% 

8892 335 
1200 33

23% 23% 
23'^ 23% 
17 17
17% 17%

330 340
10% 10% 
12% 12% 
16% 16% 
27% 27%

7 7
7% 7%

300 305
6% 6% 
6% 6-,, 

32% 32% 
21 21
22% 22% 

380 380

17%
9%

10».
25».
9».

loo

17%
9%

10%
25%
9%

100
8% 8% 

175 J75
32 32
16 16 
23% 24 
6% 6% 

105 110
13% 13%
13% 13%

670 670
8 8 

290 290
10% 10% 
17% 17%
18% 18% 

800 300
5% 5%

190 130
14 14
21% 21 % 
21*4 21*4
30 30

7 7%
19% 19%
41% 41%
35 35

300 310
13% 13%
36% 36%

325 330
32 33

Na Chr 
Nat Diug 
N Hees Ent 
Nat Sea 
Nat Trust 
Neonex 
NB Tel 
N Pro D 
Nfld LP 
Nia Wire 
Norun 
NA Rockw 
N Ctrl G 
Nor Ctl 65p 
Nor til H p 
Nor CU w 
NS L I*
NS Savi 
NSI Mark 
Nu West O

Ocdentl Pt 
OH Patch 
Okanagan 
Ontario Tr 
Orlando K 
OSF Ind 
Osh A 
Oshawa w 
Ocerlnd 2 p

Pae Pete 
Pan Can I 
Peel Elder 
Pemb A 
Peinbrn B 
Pemb D p 
Prnnlngtn 
Pc Jwl A 
P Dept S 
Petroflna 
Phillips Cb 
Photo Eng 
Pills Eng 
Pow Corp 
Pow Crp pr 
Pow C 5 pr 
Pre Cable 
Prem Iron 
Price Com 
Prov B Can

Que Tel

Rank Org 
Rapid Grp 
Rapid Gr A 
Readers D 
Realty C 
Realty C w 
Reed Oalr 
Keitman 
Reitman A 
Rileys D 
Ripley Int 
R Little 
R Little A 
Rolland 
Ronald Fd 
Rothman 
Kothmn w 
Rothmn A p 
Kothm 2p 
Royal Bnl. 
Royal Trst 
Ryl T M 
Russell H 
Russl H p

SiL Cem A 
StL Corp 
Stl. Corp p 
St Mauv 
Sandwell 
Sayvettr 
Scqneld 
Schneid b P 
Sclntrex 
Scot York 
Scot Paper 
Scolts 
Seaway M 
Seaway pr 
Seco Cem 
Secur Cap 
Selkirk A 
Shaw LE A 
Shaw Pipe 
Shell Inv p 
Shell Inv w 
Shell Can 
Shepherd 
Shore To S 
Sifton Pro 
Sllverwd A 
Silverwd B 
Simpsons 
Simpson S 
Sklar M 
Sklar W 
Skyline H 
Slater SU 
Slat Steel p 
Slater 6 pr 
Slat W Can 
Sou than 
Stafford 
St Brodcst 
St Can 
Steetley I 
Steinbg A 
Steintron 
Ster Trust 
Stuart Hse 
Stuart OU

M Surpast C

22840 10% 9% •%
Teledyne100 7 7 7

z50 340 340 340 Texaco
500 8V, 8% 8». Texa. Gu S
435 36% 38 Vs 36)., Thd CG Inv

1400 435 425 425 Thon» N'es
869 15». 15% 15», Thon» N pr

i S(N 41 40 40 Toromon?
550 13% 13% 13% Tor Dm Bk
100 12 12 12 Tor Star B

10049 33% 33'. 33% Towmarl
z75 32% 32% 32% Traders A

14M9 15% 14% 16V. Trader B p
100 38 38 38 Trader 63 w

1100 31% 31». 31% Trader 66 w
3465 735 725 735 Trader 69 w
>30 13 13 13 Transolr

11600 17% 16V. 17 V. Trnsalr w
4660 3 3 V. Tr Can PL
4800
0

9% • % 9% Tr Can PI o 
Tr Can A pr 
Tr Can P w

200 12-». 12V. 13». Transgtob
8200 330 223 230 Trana Mt
UOO 7% 7 Va IV. Tran» PPL
4107 7% 7 V» 7% Tniriac
1300 6». «V* 6% Trlzec Crp
3340 3% 3 V, 5», Trlzec w

12237 14% 13% 14V* Ti u-Wall
2042 205 190 190
200 425 410 423

P
UNAS Inv
Un Carbid
Un Ga»

3000 31V. 31 Va 31% U Section*
130 240 233 235
800 15% 13% 13%

van Der10316 7% 7% 7».
240 6% 6*. 6% versafd
*4 24V, 24% 24'., venpower

100 12 V. 12 V* 12% versatile
■ | 11% 11 11% versatll A

«750 14 13 14 vie G Tr
*9 22% 22% 22». vulcan Ind

100 10% 10% 10%
100 18». 18% 18t.

1610
3168

100
500

2740
500

2420

15V.
«V.

30
9%

14
265

7%

13 
«%

30
9%

14 
265

7%

15V.
6%

30
9V.

14
265

7 V»

Walk GW
Welwod
Wstburne
Wbur A p 
Wburn wt 
Weoast Pt
W Pet A p520 15 Va 15% 15% Weoast
Weoast w

O WesteelV:
300 14% 14% 14t. W Brdcaat

W Bcas A p
R W Cdn Seed

1450 23% 23% 23H
W Realty 

Westnhse
2980 6% 5% 6*. Weston

700 8% «U 8% Whi Pas*
225 9V. 9% White P a
600 440 426 440 White P w

2800 133 150 153 Wiley OU
100 9% 9V« •% Wlnco S
785 31 20% 20% Woodwd A
«71 19% 19% 19»,

3100 225 210 223
600 400 380 390 YR Prop

3845 64% 54V* 64%
600 64 54 «4
300 370 370 370 seller*
460 18% 13 !5V. zenith

1200 18». 18% 18»,
4245 570 535 540

85
2035

88
22

87 t.
21 %

88
22 MINES

4960 31 30-1. 31
2850 39V, 39V. 39 V.

200 14 V. 14% 14». Accra
1908 10 »% Acme Gaa

100 21% 21V, 21». Agnico
C Allied Mng
■m* Am Larder
z5 37 37 37 Armore
z5 19 19 19 Atl OC
23 65 65 «5

3*825 89 76 89
1400 6% 0% 6*. Uankeno
450 490 4*o 490 Barex
300 13 12% 13 Bary Expl
600 9% »% 9%, B Duo

1*00 290 280 290 Betlm
8690 10% 10% 10% Bl Hawk

123 21 21 21 Bounty Ex
150 17% 17% 17% 1 Bral Can F
100 7% 7% 7% Hrameda

1600 6 5% St. Brenda M
500 10% 10% 10% B roui Reef
710 440 415 440 Hrimswk
100 20 20 20 Brun, r
450 7% 7 7

1900 10% 10% 10%
Cam Mine975 37% 37 37

1245 17% 17% 17% Camflo
3710 37». 37». 37'. Cam Chlb

200 3». 5». 544 Camp RI.
200 325 315 325 C Tung
600 480 460 460 C Jamlesn
104 16% 16% 16 V, C Lencour
7.4 16 16 16 C Malart

3026 24 23% 23% C Merrill
1356 31% 31% 31% Candore

11920 373 360 373 Cap»
4158 115 200 200 Ca&siar
2680 10% 10% 10% Cent Pat
4330 10% 10», 10t. Chmly
800 14 14 14 Chestr ville
*30 14% 14% 14% Chlb m

6350 13% 12% 13 Chimo
2645 IB». 18». 18% Coch Will

200 300 295 295 Coin Lake
«30 14», 14% 14% Coldstm

11260 27i. 26% 27 Comb Met
7230 8», 8% c». C Durham

200 23% 23% 23% C Marben
1800 373 330 370 C Morin»
230 9% 9% *% Con Negu*
100 333 333 336 C Rambler
300 9% 9% •%l C Rexapar

10O 180
T
163 5

15830 41 Vs 
5340 17 

40O I2»t 
3300 31% 

50 50 
430 160 

3965 32% 
251U 45% 
5500 70 
2070 17% 

25 27% 
3025 335 
7420 630 
2300 845 
60» 325 

3200 100 
4195 39% 

50 41 
1105 73% 
713 12% 
200 180 

4205 23% 
2130 13 
2200 7%
200 17%
450 56 
00 350

U
400 17 
300 18%

4700 14». 
1700 8%

V
3950 7 Vi
300 7%
650 125 

3675 460 
5000 390 

130 40 
300 9

175 175

5 6
38 V* 41
16». 11
12% 12%
31V. 31 ».
50 30

155 13»
32 Vs 
41%

32V.
48%

59 69
17*. 17».
27% 27 V.

316 323
620 625
640 «45
320 325

99 100
39». 39%
41 41
73 13
12». 12%

180 180
23 23%
12», 13
7% IV*

17V. 17V.
57 58

330 330

17 17
13». 13».
14% 14V,
7*. 8V,

ev. 7
7». 7%

125 123
425 460
380 390

39% 39%
9 9

w

2562 43% 
1030 13%
273 11%

25 37
130 150 

1100 10% 
175 33 

16321 277.
9600 983 
200 18 

5925 13'.4
600 40»,

1100 445 
971 7%
775 11% 

4100 18**
10035 13%

.75 23V* 
2373 133 
3000 8%
4730 8
850 26%

43
13H
11%
37

730
10%
it
27 Mi 

960 
16 
13%
40

440
7%

17%
18
12%
23%

105
8
5%

36

45%
13%
H%
37

750
10%
33
27».

SH5
18
18%
40

440 I
7% 

17% I 
18% ! 
131* 1 
23% I no | 

8

*6%:

1620 8 % 8

4920 16%
32400 315

16% 16% 
380 315

A
4300 7
3500 24 
2000 220 
873 370

3000 81 
7666 14%

10000 50
B

31C0 680 
zlOO 23

1W0 123 
62300 6%
2200 18% 
3500 65 
1000 12 
1030 233 
3800 107 
1770 34.1 
z300 23 
3307 277 

91060 7%c
5316 83 
9130 310 
1200 363 
330 25% 

6100 175 
100 124 

5000 8
4300 30
1120 915 
5000 4

14000 7
531 19%
300 183 

21630 248 
9000 11
300 33 
300 130 

1300 30%
1000 13
1125 270 
1000 u 
5800 63 
1800 163 
3500 173 
3000 7
3400 179 
1040 16

6 7
23 23

212 212
360 370

75 81
13 14%
*9% ♦9%

670 680
23 23

120 123
0 6

18». 18%
64 «3
12 12

235 233
100 105
530 330

23 23
275 273

6Vi 7

32 S3
296 300
533 MS
23 25

172 175
124 134

8 8
28 30

870 875
4 4
6 V, 7

19». 19V,
185 183
235 248

10% 11
33 33

130 130
30% 30%
13 13

266 260
11 11
«2 «2

160 160
105 168

1 7
172 172
16 16

Con west 300 870 •70 870
Cop Field. ‘ 300 150 145 143
Coulee 92ô0 18 17% 17».
Courvan /.25 6Vs 3% 3%
Craig int «30 830 820 620
Cstland 3000 9% 9Va 9%
Crow bank «62 6%

D
0V, 6%

D'Arugon 2000 21 21 21
Deer Horn 3000 5% 3 3V»
D EUlona 1300 52 JJ 52
Delhi Pac 10O0 9 » 9
Denison 3938 20% 27% 29 V.
Dleknsn 1000 123 120 123
Dtocov ry /135 71 «1 •71
Dogue 175 «1 01 «1
D Kxplor 3200 133 14« 148
Donalda 1000 7 7 7
Dynaaty 3363 740

C
710 710

East Mal
C
700 141 140 140

East Suit 34 2 335
C

333 383

Falco C
r

11900 990 975 985
Frobex 23200 43

G
40 41

Gnt Masct 3100 530 515 515
Giant Yk 128 770 770 770
Granduc 1250 .'«23 520 325
Granislr 200 823 820 815
Green Pnt 1600 23

H
22 22

Headway 1100 8 • •
ilighmnnt 100 270 270 270
Holllnger ;:50 39V, 39), 39 v;
Hud* Bav 1423 31V. 21 Vi i:%
Hu Pam 10 14 14 14
Hydm Ex *100 17 17 17

I
Int Bibja T 1500 14 14 14
1 HaU 10300 27 25 23
Int Mogul 5310 10% 10% 10%
Int Obruku 500 45 45 45
Iso 200 144

I
144 144

Jelex
J

1320 14% 14 V, 14 Vs
Joliet 1000 23 13 23
jorex Ltd 2200 175 175 173
Joute] 1200 60

K
60 00

Kam Kotla 6300 64 Ô9 «0
Kerr Add 4792 840 830 835
Klrk Min z91 >

L
a 2

Laeanex 4300 100 93 100
l>aeanex »v 4000 35 33 34
L Shore /.20 230 250 250
las Lu/ 1100 200 273 375
1 JL Lac 932 190 185 185
I-ost River 1900 375 375 375
Louvlcrt 4100 15 14 14%
Lytton M 540 164

M
164 164

Madeline 9250 310 300 300
Madsen 3500 74 70 70
Malartle 500 70 70 70
Man Bur 3000 48 •46 48
Martin 1000 7 7 7
Match «Old 7% ï 7
Mattgmi 1186 28V. 28% 2«»;
MeAd am 9CXX) 58 57 37
McIntyre 1273 77 V, 75 75
Mt Wright 2000 23 24 ZV
Multi Mi 2300 30 30 30
Mymar M 300 X

N
X 26

NBU Mtrne 6000 350 345 350
New Cal 3000 28 27 27
N Kelore 1000 4% 4Vk 4%
Newlund 4500 13 13 13
N'ewnor 15O0 5», 5% 3%
N Que Ragl «20 715 700 700
Noble M 4000 131 123 123
Nor Acme 2000 18 17% 18
V Gale 10176 «4A 620 633
N Rock 334 0 213

0
>01 213

Obrien 2000 18 18 18
Open End z44 33 33 S3
Orohan 3400 405 400 403
OMsko 1300 33

P
32 33

P Asbestos 3400 129 127 127
Patino N v 1830 19 18% 18%
Poe Exp 21130 38 53 58
Pine Point 3739 29V. 28 V. 28%
Placer 1213 28 V. 23V, 25%
Prado Exp 1000 147 147 147
Preston 4140 830 840 *30
Pure Sl!v 4100 254

R
245 334

Radjore 500 36 26 26
Rayroek 500 132 132 132
Rio Algom .'(W 16% 16 Vs tfl%
Roman 13V30 lit 670 723
Ryanor 8500 14

c
13% 13%

Sherritt
D

909 14% 13% 14%
Si*ma 300 445 443 443
SU Miller 2000 « 6 6
Sllmq 18O00 >8% 25% 27
Stee-p R 2600 1\2 24*1 246
Sud Cont 9000 31 29 32
Sullivan 400 335 330 330
Sunbrst E 4000 11

T
10% 11

Tara 12175 13% 15% 15%
Teck Cor A 1800 540 533 540

Teck Cor B 280 470 400 Bit
Texmont 1200 54 54 54
Tex Sol U40 61 «0 60
Thom L lOOO 24 34 24
Tun i bill *200 «8 68 08
Tonnex El 1200 178 112 175
Trlbag /300 70 70 70
Trln Chib 4 NX) 13% 14 14
Tundra 1100

u
13% 15V, I3‘a

U A-beat© 782 500 475 490
U S:»coe ION) 165 100 :t>3
Upp Can 120 175 175 175
Urban Q 1300

w
0 « •

West Mitt* 1100 310 305 310
Wsatfield 1700 133 130 135
Westfield w 30U0 62 61 61
Whlthorse 430 223 221 223
WUco 4230 18% 18% 15%
Wtilroy 3100 80 80 *0
Windfall 500 10 10 10
Win Klu 1000 9 9 9
Wr 11 10068

Y
120 120 5?0

Yk Bear 1300 480
z

475 478

zenm ac 2900 8 • •
zulap.. 21000 13V, 12% 11
PETROLES e» GAZ

A
Alt East G 2000 570 560 676
Alminex 1140 610 005 605
Am leduc 2500 9'. 9 9
A Quasar P ! 0 300 305
Awiier.1 I . 18 V. 18 >4
Ashland C 2''20 14%

B
13% 14

Bralor OG IOO 255 253 >55
Brulaa 100 325

c
325 325

C Geother 3000 70 69 75
C Nor W 16800 260 200 250
CS Pete ' 643 835 644
CS Pete w MOO 299 291 299
C Bonanza 2700 123 125 125
C Ex Ga.. 1900 355 355 335
C Hcenestd 35M) 875 853 865
C Reserve 8 M 580 343 370
Cdn Sup O 200 43% 43V. 43%
Claudel Otl >0 11V. 11V. 11V,
Chlettan D 900 915 900 900
Clark Can 3300 375

D
360 360

Decca R 3200 239
C

>55 M$

Francana
r
2250 525

G
510 5 0

Gr Plains 1800 31V, 31 31
Gt C Oiisds 400 510

H
505 M'5

Huston 11360 225 316 220
Houston w 550 80

I
80 80

Inter Tech
1
1000 85

I
IS 88

Lochtel
L_
3900 174

M
172 171

Mldcon 2000 58 38 58
Mineral R 2118 54

N
54 54

Nat Pete 4300 250 343 >46
N Davies 7000 6% 0 6
NC Oils 100 565 365 565
Nthld 47000 92 as 90
h’umac 7873 15’*

P
15% IPs

Page p 61<;35 275 230 249
P Ocean 16044 14 Va 13% 14%
Pan Cdn P 1372 16 13». l6
Peruv 1000 37 37 ST
Petrol 1400 142 140 140
Pinnacle P 3400 32 31 32
Place G 4100 111 no no
Ponder 1000 73 73 73
Peyto Oils 4133 229

R
827 228

Ranger 3003 15%
C

14% 15%

Scurry Rn
•3

1900 16% 16% 16 V«
Slebens 2163 925 913 925
Sogepet 3330 185 175 183
Spoon 13100 121 116 119
Sundale O 4300 330

T
320 323

Total Pet 2700 710 700 705
Tr Can Res 2000 95

u
92 »

U Canso 4270 475 460 460
U Canso w 4300 61 61 81
Un Reef P 3000 19 18 :s
Ulster p 12797 175

V
166 175

voyager p 400 503

w
500 500

W Decal ta 8030 715 700 71»
World Wde 1100 243 225 223

BMiibatlon primaire
Ang UD 16800 104 99 103
N Dimena 3200 38 67 39
Norlex 16300 23 23% 2»

Montréal
MONTREAL (PC) — Ia*s cours 
étaient stables à l’ouverture 
d'une géance peu achalandée, ce 
matin, k la Bourse de Montréal.

Les titres que voici sont de­
meurés inchangés: Imperial Oil 
a $33 3-4, Maritime T and T à 
$24, Newfoundland L and P a 
$13 1-2, l,aurentide Finance à 
$13 3-8 et Belgium Standard à 
$15 3-4.

Dumont Nickel a fléchi de 
trois cents à 42 cents tandis que 
Massey-Ferguson a grimpé de 
1-8 à $13 3-8. ■

Far U rrr%wt Cauadlfnn»
TITRES LES
PLUS ACTIFS i

INDUSTRIES
TITHES ▼entes baat bas term. rh.
Bmb Ltd 130950 8V* 8 Va 8%— %
Inv G A 50600 • 9 9 +• »'•
Texaco O 25940 41 38», 40%+ 2».
Rapid D 16800 7% 7 V, 7S+ %
Maas F 16000 13’. 13% 13% 4 %
Steel C 15510 27 V, »’• 28%
link Mnt 14378 20». 20 V. 20%+ Vi
Herncam 1*00 8 7% 8 + %
Ablttbi 11570 7»s 7% 7%
1 Nickel 11137 84% 33% 34 Vs— %

MINES
F»Utn*er 90600 154 144 154 +10
Gaape Q 60700 73 69 72 +4
Capri M 34000 29 25% 29 +3
A Tungst 31500 32 27 29 —2
Golden M 30800 152 147 148 —2

COTATIONS
INDUSTRIELLES

TITRES
Abjttbl 
Act«* a pî 
Alcan 
Alcan pr 
Algoma St 
Ang CT 265 
Aquitaine 
Argua C pr 
Asbestoa 
AU Sugar 
AU Sug A

Bank MU 
Bank NS 
Banq CN 
Bq Deprg 
Uq Pv Can 
llathrst p 
Bell Canad 
Bell A pr 
B*U B pr 
Bombr 
Border C 
BP OU Gaa 
BP Can 
Braacan 
BC Phone 
Brtnoo

CAE Ind
Calgary p

A

seule. bsai
8570 7%

55 42
10090 18V,

775 27
1250 13%

100 36%
2000 23%
610 1(7%
173 28
500 7%
400 16%

B

14378 30%
1663 34%

2<W0 15
3000 16%
2105 15%
no

9814 474*
207 53
358 54 »k

130950 8».
700 10%
640 625

14O0 14%
3108 19%

350 «6
2779 6
c

400 5%
1416 28

•4. 7%
42 42
18 18%
*>« 27
13», 13».
;«o% .16%
25». 25»,
lOi; 10».
27% 27%
7% 7%

1CV, 16 V.

*0% 20%
34 V, 34>.
15 15
16 16
15% 13%
8». 8»*

46% 47%
53 53
54». 54%
8% «%

10 10%
615 615

14 14
19», 19%
66 66
»% 6

5% 5%
*7% *

Can Malt 
C Packra 
C Arena 
Cdn Brew 
Cdn Cable 
C Hydro 
C Im 
CIL
C Int Pw 
C Javln 
C Marconi 
CPI pr 
CP Inve w 
Cdn Sait 
Cdn Tire A 
C vicker* 
CP Ltd 
CP A p 
Celaii 
Oel 175 
Cent Dyn 
Charter Ind 
CHUM B 
Cockfield 
Cominco 
Con Bath 
C Text 
Cous Ga* 
Coplnd 
Cor pcx 
Craln R L 
Cr Fonc 
Crush Int

Denjscn 
Dlall Sdag

100 29»; »». 29». Dome Pete
300 19 19 1» D Bridge
200 14% 14% 14»s Dotaaco

noo 7». 7% 7% Dom Giass
1500 16». 16 V* 16». Dom Lime
no 14 14 14 Dom Store

3200 27 26% 27 D Textle
930 15% 14% 14% Dom tar

1200 24». 24% 24% Du Pont
1ÎO00 10V. 10», 10». Domtar pr

700 300 300 300 Duoum A
1390 36V# 26% 26%
1300 385 *0 380
300 15% 15% 13».

Elec Kntnso 38 37». 37».
200 11 11 n Fal Nek

10575 14% 14% 14%
616 11% 11% 11%

1920 5», 3% 3%
Fin Coll100 21 »» >1% 21%

noo 100 95 95 Fulcr 6 p
500 165 105 165

5000 9% 3* 9».
300 5». 5% 5», Gaz Metr
880 26 33% 23% Gorutar L
430 8V« 8% 8». Grafton

3400 5% 3% 5% GL Paper
3300 20». 20 20 Gt W Life
1375 5», 5% 3% Grey Cmp

300 400 400 400 Grissol F
300 14% 13% 14% Guar Trst
500 «4% 83% 64», Gulf Can
100 19“, 29% 19%

D
noo 28 27% 28

Hawker 8 
Hom« A

2300 13% 33% 3*; Hud* Bay

400 32% 32% 32% H Bay Co 3770
790 24». 24». 24% HB OU Gas 625

2776 23». 25% 25», Husky OU 1045
300 12% 12% 12». |
100 9 9 9
930 16 13% 16 LAC 1690

10063 >4% 24». 24». In Aoc wt 1050
3)3 12». 12% 12% Imp OH 6270

1000 23V. 23». 23». Imasc'» Ltd 17P5
318 IS1. 15% 13». Inland Caa 370
800 6 3% 6 IBM 22

Int Nickel 11187
c Int UtU 980
t Intpr Pipe 1000
1030 6% 6% 6% Inv Grp A 50600
1120 86% 84 84 Ivfcsco 200

I
F Labatt

L
8400

110 19V. 19 Labatt pr 400
300 8 8 8 Iu»u Ftn 3960
r~ Ix»b Cc A 10650
0 Lob Co B 540
704 6% 6% 6% Loeb M 515
95<> 14», 14% 14%
4*0 23% 23»* 23 V. M630 18 18 16
275 48 48 48 Magnason 200
200 200 200 200 Maritime 9622

noo 9 8% 8% Mas* E'er Î38.V0
.195 14V, 14V. 14% Melchers 500

l4«o 28 V, 37% 27% Micrsyst 450
t : Miron A 300
n Molson A 2800
l25 275 275 375 Molson B 100
150 33% 33'., 33% Monenco 100
400 31% 21% 21% Mnt Trst 3000

20 30 30 Moor# 10283 42 41V.
44'. 43». 43% N
17». 11 17

N Sea Pr 250 8% 8»,
NB Tel «75 13% 15».

31V. 31% 21% Nfld IJ» 750 11% 13%
10 10 10 Nor and-» 3495 36 35 Vs
34% 33% 33», Nor CH G *50 15 15
21% >1% 21% r\
13% 13% 13V. U

365 305 *3 Orangeroof 450 3V« 5».
14% 33V. 34», Oshawa A 800 14V. 14%
45 44». 45
31V, 31U 31% D
9 9 9 r

15% 13% 13% Pac Pete 600 31% 31%
Peopl St 2700 14 13
Petroflna 120 23 >3

23% 23% 23». Pow Corp 4477 6% 6%
13». 23% 23», Pow C 5 pr 500 9% 9-».
13% 12% 12V. Prem Cb 23T0 14 14
6% 6% 6V, Prtoe Com 1094 : • 7V»
C% 6% •*. Provlgo 4671 r% 7%

180 375 380 Q
Que Tel 150 15 19

9% 9*. 9% ) P
24 24 24
13% 13% 13% Rapjd D 16500 7% 7%
10V. 10V. 10% R Dtot Pr O'*» 8 7V*
5% 5% 5% Rsltman 200 20% 20%

175 475 475 Reitman A 701 !9% 19»,
21». 21». 21% Rio Algom 100 16% 16%
21% 21% 21V, Rothm B p 2225 31». 21V,
7% TVs 7». Royal Bank 2952 31 S'VH

19% 19% 19% Royal Trst 1175 39% 39

4l»4 s

Scot Laxal 100 9»'. 9% 9%
8% Shed Can •225 37V. 37% 37 V.

13». Simpsons 320 23». 23 V. 23».
13*# Simpsons S 90 31% 31V. 31%
35% Steel Can 13510 27 V. 28 V. *7.
15 Ste'nbif A 144 »% 23% 25%

Sup Elev
|

1900
J

220 315 213

SV»
;,». Texaco

1
25940 41 381, 40’,

Tor Dm Bk 173 32 V. 112% 12%
Tor Star B 100 45% 45% 45%
Tct Pet A 330 700 700 700

31 »; Tr Can PL 7114 39% 39% 19%
14 Tr Can A pr 37 73 73 73
23 Trans Mt 400 33% 23 V. 23 V*
6% Trlzec Crp 6430 . 17% 17*.
9», Tr G C sno 34». N .

14
7% u
7% Uti Carbid 125 13% 15% 15%

V

13 velcro 900 19V. 19 19

w
Wajax 420 15% .

7% Walk GW 1090 45% 44». 45%
7% Webb Knp 4300 44 43 V'

. Wrldwod 100 13% 13». 18%
:«% Westrsl 930 37 1. 27% 27 %
16», Woodw-urd 230 » 26 26
21%
31 z '

39 'zeUert 220 17 18% 16%

New* York
L'indice des 30 industriels de 
Dow Jones a clôture en baisse 
de 2.80 à 907.44 Les pcr.es 
l'emportaient sur les gains par 
830 à $83, avec 337 inchangées. I 

Le volume à la Bourse de 
New York «'est inscrit a 18.81 
millions d’actions contre 20.21 
millions jeudi. A la Bourse a- 
méricaine, il était de 4.74 mil­
lions. contre 6 15 millions jeudi j 

Dans les canadiennes, i la 
Horn se de New York. McIntyre 
Porcupine a cède 2 3-4 a S85: 
Dome Mines, I 1-4 a $59 3-4; 
VYalker-Gooderham, 3-8 a $44 
7-8; Distillers Seagrams. 1-4 a 
$34 1-4; International Nickel. 
1-8 k $33 7-8 et Massey, 1-8 à 
313 3-8 Granby Mining a pro­
gressé de 3-8 a $18.

À la Bourse américaine. Ca­
nadian Javelin a pris 1-8 à $10 
3-4. Canadian Marconi a cede

1-8 a $2 88; Preston. 1-8 a $9 
1-8 et Scurry Rainbow Oil, 1-8 
a S1Ü 3-8. ■

Par U Pr».»*- Cansdlrnna

COTATIONS
INDUSTRIELLES

A
TITHES tenir. b* Mi bas ferm.
ACF 2 40 47 51». 51*. 31%
Adr* ISe 317 37’. 37». 37%
Admlrl 192 20 19». 19»,
A'.leg C 2"g 35 13». 13% 13%
Allis C 'We 81 13% 13 13%
A Mre< JOd m 43». 42»# 42%
A An! 655 41 » . 42%
A Hi i»4 2 20 79 42% 42», 42*.
Am Can 2 20 90 34». 14'• 34»,
A C> an 1 25 300 37 »% 36*4
A H< me 170 114 94 91 Vs 94
Am Mot 312 7% *»» 7*.
A Smelt 1 20 123 21». 21». 21 ».
Am So Afr 70 *22 45». 42». 42».
Am Std *0 312 13% 19». 13%
AT T 260 1414 45% 45', 45%
Ampex 454 11». It 11%
An a < os 127 18% 16% 19%

Armco 1 
Arm C 80
AU Htoh 2 
Aveo
Awirt 22g
Avon 1 30

Bnbck 30 
Bath 20 
Bw-ch A *60b 
Be l H 60 
Beu F 1.60 
Beth St 1 20 
Boeing 40 
Bots C 25b 
Bordn I 20 
Borg W'a 1 23 
Brlsl M 1 W 
Binswk '.6 
Bucy 1.2u 
Burrghs 80

Ckllahn M 
Cmp Kl. 43 
Camp S 1 10 
Cdn Br 40 
CP LW «k 
Cat Tr 1 40 
C*larw*e 2 
Cenco In .20 
Ch#» Oh 
Chris Cft 
Chrslr 60 
Çlt Sv 2 20 
Clark E ! 40 
Clark O 40 
Clorox 25e 
Coca C 1 58 
CBS 1 40b

228 >1% 20*; >1% Comsat 50
no 42». 41». 42 Con Ed 1 80
264 6* 87 68 Can Can 160
431 19*. 18», 19% Cont DaU
111 u% 12V* 12V, Cop Rng
274 97% 95 98% CPC Inti 1 70
6

4* 31% 31% 31%

Crane 1 60b 
Cr zell 1 20 
Curt Wr

16 4#’. 49 V* 49».
123 19% 18% 19%
80 37», 56». .%% Dart I 30b

161 Atl », «5% 63*. Deere 2
139 .•9», 29 ». 29», Denn Mf 60
867 24». 22% 24». Dexter >4
334 17». :% 17», Digital

72 20% 36», 20‘s Dim»1 *0
91 30% 29% 30 Dow C 1 80

4V> 59 • 59 5*9% Dupon 5g
192 . 39». 40%
>05 29'. 2* % 29
112 151% 149% 181 East K 1 04a

c

17 . 10 10

Lain 1 40
EG G 10
El Pa* NO 1 
Eltra I >0

16 27 26». 26'. ESH 1 20
70 29» , 29 29 Essex I !»

IT 7% 7»* 7% Ethvl Op 84
36 14% 14% 14% Ex Cel .90

196 48», 47% 47'.
223 «8 ', ' . 88

27 48% 4**, 4fl% Fairch
92 35», 55». Flre.t *3

227 6», 6 6*4 FMC Op 83
661 3"% 29% 30 . Ford 2 00
117 44', 4411 44% Frueh 1 70
«3 47% 47», 47%
«4 18% 11 « 19%
14 i«% 5*»« 58». Gen Dvn

113 113 113». 114% Gen tl 1 40
653 51 *0% 51 O Fd 1 «0

133 63 61% 63 Gen I 53f
220 27% 27 27». GMC 3 40g
233 30 V, 29». 30 { 4 GP ('em 80

1033 34 V. 50‘. 53V, G Tel E 1 5(2
31 >1*. 21 21». G Tire lb

170 33V, 12% 33 G* Pac 80b
45 45% 44 45 V, Ooodrh l

«72 M 33», 33% Gdyr .88
117

D
14». 14% 14% Gould 1 40 

Granby M 60 
Gt A et P 80

17 49% 49% 49». Grn Gt 96
77 31». $1% 51», Gulf O 1 50
50 36% 33% 36
12 18 17% 17%

294 79% 77 79», Hecla 50f
»o «1% 59*. »% Hein» 1

101 79% 78% 78% Hew Pack 20
134
E

132 V, 131% 15?». High volt 
Hmstk 40 
Hnvwl 1 3A

3)4 96% 97% 96». RFC 1 20
12* 45 «4». 44».
43 23». 22% 23».

107 11% 17% 17*. 111 Cent 1.18
9») 33» s 33 33 Irtg Rind 2

109 32', 31», 31*. Intlk I 1 80
34 44 . 43», «44 IBM 5 20
70 27*. >9% 27% Int Har 140
17

F
II . 16V. 18», Int Mng

INCO 1
I Pan 1 30

25* *H. J*% »% Int 7 «1 T 1 U
315 25% 25 25%
449 23 :* . 25

Jn Man ! 20334 72». 7!»i 72%
62

G
37*. 31 37%

Kav* Rn «0
33 17% r 27 Kellogg 1

«e* «3*. 62*. 61 Kennec 1
341 34 U>4 31% Kraftco l.«0

83 >3% 33 23 Kresge 50
814 84 V. 83 83». Kroehl 20g
61 32». 31», 31».

1269 32 31% 31%
394 35% 25». 25V, Leasco
246 43 42% 43 Lib McN
192 31 29 V. 31 UUnn 09f
441 31*. 30% 31V. Lock A

17 48% 46 46V, Loews 1 04
24 18 17% 18

190 18% 18% 18*.
Mad S Gar97 24». MV. 24».

1907 27% 28V. 27 V. Mgnvx l 20

H
34 18 16» ♦ 18%

Malr> 180 
Marath 1 «0 
Marcor .80

27 41% 41% 41% Marlen 27e
123 4«*. «7». 48*. Marsh F 1 10
41 % 11». 11% Mart M 1.10
88 22», 21V, 21»* Mamco Op 16

J»2 141V, 139% 142 ». Maas F
108 56 V. 55 V. 53% McDcn
1

49 18% 38% 38%

McD D «Ob 
MeOr H «0 
Mclntr

m 5*% 57% 57». McKee
17 29% 2*% 28% Mrck 2 20

1180 270 363'. 36» % MOM
*2 30% 29% 30», MMM 1 85
21 9% 9 9». Mobil 2 6"

9(*7 14*. 33*4 33% Mohas 1 10
JM 3»i 35% 36 Mvant 1 *0
710
I

62». 61V, 62». Motrla «0

J
119 38% 38% 3*»* N C»*h 72

K
41 22% 23 23»,

N D M 90
N G » p* 1 05 
NY Hon Mg

86 25% 74% 25 Nonrt
183 :*% 28 2V% Northrop 1
311 47V. 46». 40*. Non fl 1 r.<

93 97»; 98». 96% 0
16 33 33% 33

361 12%■ Occidt 30L Outb Mar 1 >80 47%
297 21% 201, 31% P

31 7». «V* 7V,
•8 31%119 23% 22V. 23% Pac Pet 40

377 13V, ns 13% Pan A 340 16
262 30% 49% 50% Pen Cn 130 5%
M Pepsi Co 1 

per El 42
71
47

V
57»,

46 3% 3% 3% Pfizer 60a 189 38%
150 46% 45». 46% Phel D 2 10 133 36%

22 47% 46». 46». Phil Mr 1 24 184 «9%
180 34 32». 33% Pitney B 68 92 25
237 3*». 27% 28% Polrotd 32 375 M
257 60% 59% »% Proc O l 10 100 79*.
13 34». 33». If v. Pllmn 3* 18 MV*

132 21». 31% ÏÏ», R
13 38% 37% 87%

222 13V. 13», 13% Ralat 70 374 37 V,
137 73% 74% 75% RCA 1 ««' 38’,
231 38 37% 38 Rep St 1 «8 22».
190 19% 19V. 19». Rich M 1 10 89 ».

x8*0 *8% 88 85 Roy D 2 08g 784 36%
1 IAN 18». 16».

104 : 26 133 125 Vs s
10 20 19». 19% •J

3377 131% 130». . Sa Ee I '. 80 43
400 55% 55% 55*. Sehr P. 90 178 97%

79 40», 40 V. «0V. SCM 79 18 »s
135 48 47», 47». Scott P 50 303 16
136 87% MV, 86% Sr, Rita 325 94V,
a 1 Sedro 08 16 45%
IN SheU O 2 40 J00 44%
292 31 30 30». Singer 2 40 44 I!
199 17% 17% 17% Sou Pac 3 204 «5
144 10% 10 20», Spsrtn 40 5 14

19 14% 14V. 14V, Spry R 5s 3261 34%
18 «% 6*. ««, •fd Br 1 «0 52 4+%
58 24», M 34% St O Cal 2 69 462 60

231 «1». *1*4 «1% Std Ind 2 39 >27 M%

Std Nj 3 80g 476 7T 78 71%
Stud W 1 20 «1 40 39%

12% 13% Sun OU lb 28 31 ». 50 .10
44% 44 Sunsh M 40 11». 11 .

Swnft .70 1246 *7% 34 .«%

31V. 31V.
T

15% 15% Teledn .701 237 23% 23% - .
6 3% Tenco 1.32 276 W% »». 26%

«7% 67% Txco 1.60 822 15% 34% 13%
36% 17». Tex OS 00 M0 16’.. 18 , 18®*
38». M% Tex Inst 60 1832 130 12* V* ■» .
36'. 3«% Tsxtr 90 360 12% 32V, .
68 V, 69% Think 40 135 18% 15». • .
24». 14». Time 1 90 62 58% 58% 5*%
45 V» 95», Tlmkn 1 80 38 43 V, 42'. 43
78% 74% Tnv> U 1 3* 52 45V. Vj 41
38 58 Twnt C 154 14». 13% 14

u

36% 37V, Un Cart» 2 311 48% 44*» V* »,
38% sa»; U Air : 80 91 36% 36 •
31% 11% Un Cp 8ng 41 10», 10 10
««% 69». us m 1 40 40 . 31 .
35% 15% US Ovpa 294 M», r% 2*

US SU ! «0 213 11». 31 32%
V

32 V, 32’. vartsn Aa 213 16 il». )•
a*
17*.

86
18

W

vv . «« .13V, 11% Walk H 1 JO, « * 1 .
47% 99% War : 37 79». 78 V. .
45 41V» WVathd 05e 23 13% 12». .
46 V. 4* V, Wwth 1 20 313 42». 41% v:%
80». 80 V, x
44 . 44% 194». *%13% 14 xerox 60 250 135%
33% 34». 2
«a 4*».
54% 60 zenith 1 40 319 43% «4 H
08% ««». Tstal «es ▼ #»(•• : 19.919 090. .
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tAl U l'rr■>*• I
COTATIONS
INDUSTRIELLES
ilTKKK
.Vintj Ob 
Aau»bl 
u<.^ stunj 
Bemoam
Blue Bon 
Coin Hold 
Comodor 
CrjufU Al 
OaM« IVs 
Dollar 
Drum Di*
Humbro 
Lemtex 
:vm Hier 
Nat Nur.situ:
Paco Cl»
Prefac 
Profl«v 
Kopiox 
S laiw D 
Sxl. DU 
Spart Air 
T Ixk'i 1v«
Unliwn Sfr 
\ al Mr A 
Whltork

Abcourt 
Abitibi Aub 
Ablt Coo 
Acroü Ltd 
ALS 
Ameran 
Amrric 
AU Tun*
A villa 
Hawk* K«*a 
Baker Tic 
Hankflcld 
Bateman 
tleauoe PI 
Bluewtr 
Buffalo Cas 
Burnt Hill 
Cadillac Ex 
Candcx 
Can Kecley 
C.inodore 
Caprl 
Cartier 
Cedarv 
Chib Cop 
Con Quest 
C Can Ex 
Con Dev 
C DoUan 
Con Prop 
Cap Man 
Corge 
Cbrldg Cp 
Dauphin

Américaine
Par U Presse Oanadlenne

COTATIONS
TITRES 
Animera O 
Brascan 1 
C javln **t 
Cdn Marcon 
Crook -’.ttOn 
Cwn CP I.18f 
DCA Dev 
Diune Pot 
Domtar 60

Valeurs industrielles hors-liste

f baat baa (trni.
6000 90 74 90

4 '.5 355 340 355
1270 I5>, 15‘fa 15**

1361-0 a 7», 8
400 215 313 215

2245 165 133 165
1118 Stfa 8l* a V»
2000 250 240 250

200 145 145 145
170(1 T 7 7
2500 14 14 14
200 14V, 14 14t„

1!>00 30 50 50
441 8 8 8
10« 183 183 1115

16(H) 330 325 325
1100 175 165 175
3100 193 190 I9n

700 105 100 100
300 85 83 85

1600 9\ *'• !',a
too 54 54 54
100 455 433 455

1600 3*5 335 395
600 240 240 240
700 14(fa 14*i

rkTROLES
14Vfa

1000 27 27 27
600 180 175 173

11300 20'fa 18 20'fa
4200 67 63 65
44 25 625 56 • 623
1000 6 6 6
4000 21 20 20

31500 32 27 29
19600 38 36 38

500 325 300 325
1333 43 43 43
1000 1 I 1
2000 5 3 5
1.400 3 2 3
10O0 87 87 87
700 223 200 200
700 18 18 18

4000 170 163 165
4000 18 18 18
20«i0 5 5 6
5000 14 13 13

34000 29 25 (fa 29
1144 9 » 9
eiw 43 39 43
1000 23 23 23
3000 43 42'fa 42>fa
1000 15‘.fa 15*fa 15'»

1240" 103 96 96
7165 12b» 12 12‘fa
1500 6‘fa etfa 6V,
2000 5 5 5

20 19'» 20
1000 4 4 4 1

1300 t 8 8

Devils Kl 1000 S'» 51, 9Vfa
Dumuril 21000 45 42 42
Kitgl* Min 600 340 340 340
Emb Pet 1000 4* 49 49
Fal Col, 700 *00 *80 984)
Fall Min 9'600 154 144 154
Pann<*x 2921 35 34 34
Fldïlltv 3000 S S 5
Ft Int Hk 3300 190 182 190
Gasp* u 6o;oo 73 69 72
Ooldex 3<>0OO 152 147 148
Gold Hk 3005 17'.fa 17 17
G K Hen 3500 315» 31 31
Gr Coict 3798 520 500 515
Int Norval 123* 7 7 7
Int Rock 500 30 30 30
Israël Cnt 1200 26 26 26
James B 13500 18 17 17
iattu-x 3000 28 28 26
K.illlo 5il() 425 400 420
Keltic 1000 5 5 5
KmttMvd 1000 20 20 20
I.cdciio 8000 25 22 >fa 25
l.inK.sjdc 5000 35» 3(fa 31»
MæLan 1300 80 80 83
Mal Hygd 127 205 205 205
Mrshl Bn 500 2* 29 2»
Mld Ind 1500 30 30 30
Mlja Mine* 5500 U 11 11
Min Ore 1000 4 (fa 4‘fa 4 (fa '
MUtaiiKo 2000 13 12 12 1
Mt eatflr 2000 40 39 40 |
Mt l.aur U 7000 90 87 88
Mt jamle 2000 16 15 16
M Picas 4800 33 2*'i 33
M user cli 15300 22 1*', 22
X'vv Hosco 1100 78 77 78
N Insco 1000 40 40 40
Norco 4580 160 160 160
NA Rare 3000 20 20 20
N or se 2250 83 82 83
N'A’ Canal 9032 7 «fa 7 7Vi
Pae Ni M 30500 41 » 40
Panaon 7500 35 34 34
Probe Mn 4000 38 24 25
Puma T* 1400 100 100 100
que Rxpl 4000 15 15 15
(J Antim 2500 22 22 22
Roy Ava» 3000 37 33 37
St L Col 248 145 145 145
Safari 2600 38 31 31
Shi»ba 2500 S 9 9
Slooan 7000 8» 86 87
Subeo 7000 13'fa 13 13(fa
Surluga 750 7 7 7
Toronndo 5500 27 ar.'fa Tfiifa
Transtere 8500 23 22 23
Triton Expt 1100 65 65 65
Twent C 1000 80 80 80
Univl Ml 600 19 19 19
Wtm Buf 15300 7'fa 6 6
Wilm Crk 14500 48 44 46
Wlscon 1006 12 12 12
WrlKhtbr 2500 25 25 25
*ln*t Mines 4500 12 11 12

La direction d'Alcan s'adresse aux analystes 
financiers des métaux non ferreux

Off.
ACT Data 106
Abbey LU*
Astral ü-30
Autotellc -35
C-C Vacht 3 30
CPI Common 13.00
Caledon Mtn 4-76
Cdn Ou» U wta 6 00
Cap Div A wU
College Plumbing 3.26
Cont. Research 7 00
Corporate Props 3.60
Cowl 3 25
Creative "stenta 245
Daniel Div. 20
Datnline 3.25
Datapro 1.25
District Trust 14.00
Diversified Credit 50
Electronic Assoc. 150

Uviii.
1.16

260
65

3.50 
14.00
5 25
8.50 

.23
4 00 
7 50
4.00 
375 
2 50

.40
3.75
1.75 

1600

2.00

Fonds 
mutuels

Total des vente» : Industrielle», 
J.'n.or;. mines et pétroles, «W.I4!.

Delectrn 
Fllt Dyn 01g 
Giant VI 40

63

123 18’. 18 i®. ; lmp OU 60a 238
44 1»J» 19', 194» 1 luike Shor* 5
41 11 ms loîë N Cdn OU* 35
28 3 21, Peel El 17
42 24’. 24 24'. Pratt Lamb 1 4
26 291» 28 V, 2»4a | Sourry fia In 95
32 11 10 10 Sternco A 16
21 32 >• 31*. Syntex .40 677
1 12». 12». 12S |

1
Tran-s L .35 
Utah I .80

26
2

LA SOCIETE 
GILDORE LIMITEE

Wr Hnrg

Total ae* vente» : S,74«UMt.

64» 6(fa 6Vfa
28 26». 27

aifa 8». 8».
34 33'* 33»,
34 33», 33» a

3*fa 3(» 3*fa
5((» 5«fa

15 14'» 15
17»fa 17*. 17*»
16». 16 (fa 16*.
30', 29’. 30'
80 76 ÎS'»»

9». 9». 9*.
14,4 14*. 14».
1S IVfa n.

4,740. «MO.

AVIS
AVIS est par lew présentes Marché 
donné qu« la compagnie LA - ■
SOCIETE GILDORE El MI- H AS beStlCillX 
TEE demandera au ministre —— 
de la Consommation et des
Corporations l’autorisation d'a­
bandonner sa charte.

QUEBEC, ce 5ième jour 
de janvier 1972.

L'assistant secrétaire, 
GEORGES DIRE

ASSEMBLEE GENERALE 
ANNUELLE DE LA 

COOPERATIVE FEDEREE 
DE QUEBEC

Par décision du Conseil d'ad­
ministration avis, est par les 
présentes, donne que l'assem­
blée générale annuelle des so­
ciétaires de la Coopérative Fé­
dérée de Québec aura lieu à 
Montréal, en l'Hôtel Reine Eli-| 
zabeth, les 2 (9h.3ü le matin» et 
3 février 1972.
LE SECRETAIRE l»l CONSEIL 

D’ADMINISTRATION 
L.-P. POULIN.

DONNE A MONTREAL, œ 
14éme Jour de décembre 1971. |

WINNIPEG (PC) Les oléagi­
neux étaient toujours soutenus 
hier, à la Bourse des céréales 
de Winnipeg. Le soya aussi a 
fait preuve de fermeté.

Ix*s prix du blé toutes caté­
gories étaient inchangés.

A la clôture, le Un, le colza, 
l’avoine, l'orge et le seigle pro­
gressaient.
CHICAGO (PA) ~ Après avoir 
avanct* de 3 cents le boisseau, 
hier, sur le marché a terme de 
la Bourse des céréales de Chi­
cago, le soya a fini par en per­
dre un à la clôture, sous la pres­
sion de prises de bénéfices.

Le prix du blé a également 
grimpe, mais le maïs était hé­
sitant.

Le marché à terme a été sti­
mule par l'espoir que la repri­
se des négociations avec les dé­
bardeurs de la côte Ouest al­
lait aboutir à un règlement.

A la clôture, le soya, le blé 
et l'avoine étaient en hausse, 
tandis que le maïs demeurait 
hésitant. ■

Œl valeur* de p?

OSCAR DURÉ & Cie Inc.
<fua<i4**alW28>

Siège social 9L!5 Chemin st-Lotiis. Québec • • 527-291® 
SuccuD>ak 110*A riec Forges Trois-Rivières • 374-2090

i L'ASSOCIAI ON I ANAMI I Mi COUST1 MU rni VAoMUKfc

J O D*l*fr«v« Olivier I*m**W

Barry & McManamy
Courtiers *n voleur»

Menh/e» a# la 
êaytf éa Me-Oreal 
•f <*• Im
Mêvrta Carad anna

132 RUE ST-PIERRE, QUEBEC — TEL.: 692-1262

Off. l)em.

Acro Fd 1.28 141
AGF Special 3.22 —

All Cdn Corn B 52 9 31
AU Cdi, Dtv 9 51 10.39
AU Cdn Ven 3 79 4 13
American Growth It 4» 7.13
Andrea Equity
Associate investors

4 70 5.14
5.67 5.73

Beacon Growth 682 7 17
Canada Growth 5 78 6.35
Canagex 10.11 10 93
Cdn Gas Energy 14 36 15.78
Cdn Inevst Fd 4 96 5.43
Cdn Scudder Fd 20.45
Cdn Sec Growth 5.13 3 64
Cdn S. A. Gold Fd 5.06 5.53
Cdn Trusteed 5 05 5 54
CSM Japan Fd « 45 9 29
Capital Growth 9 94 1080
x-Chase Fd 11.31 12.34
Collective Mutual 6 47 7.10
Commonwealth Inti 13.93 15 31
Commonwealth InU Lev 3 62 3 98
Commonwealth Venture « 67 7.33
x-Competitive Capital 7.23 7.92
Corporate Investors 5 86 6 41
Corporate Inv Stk Fd 5 04 5.51
x-Dreyfus 12 57 13 78
Eaton Viking 3 38 3.85
Enturea Investment fi 36 6 95
Exec Ed Cd;i 6 22 6.82
Exec Inv Inti 3 21 —

x-Fldelity Trend 25 63 28 01
Fond» Collectif A 6.36 7.27
Fonds Collectif B 5 74 5 92
Fonds Collectif C 8 «7 » 69
Fonds PE.P 3.90 4 24
Fraser Growth 3.16 347
Gis Compound 10.56 11 61
Gis Income 3 80 4 18
Growth Equity 6 89 7.57
Guardian Growth 9 12 —

Harvard 7 03 7.70
Industrial Growth 6 30 0 92
International Growth 6.00 6.60
Keystone Cda 7 96 8.73
x-Keystone Cust S-! 20 30 22 47
x-Keystone Cust S-4 5 82 6 38
x-Keystone Cust K-2 6 46 7.07
x-Keÿstone Polar!» 5.06 5 53
x-l-extnglon Re»earch 16.73 18 35
Magna Carta 1.66 1.79
Maritime Equitv 3 28 3 58
Marlborough 5 21 5.69
Mutual Accumulating 3.95 6 22
Mutual Bond 10 72 11.78
Mutual Growth 5 30 6.05
Mutual Income 5 10 5 61
Natrusco 14 20 14 78
Natural Resources 7 14 7.80
N W. Equity 6 72 7.38
N W. Financial 4 78 5 25
N.W. Growth 5.86 6 44
x-One William Street 16 21 16.21
x-Oppenheimer Fd 9 19 10.04
Pension Mutual 7.97 8.73
x-Performance Plu» 1 48 ■-------

P H and N. Fd 14.88 15.18
Planned Resources * 43 4.87
Principal Growth 4 ■ 4.95
x-Putnam Growth 11 34 12 39
Regent Growth 9.37 10.30
Regent Venture 4 32 4 75
Koyfund 6.04 6 28
Sav Inv Prêt et Rev 6 69 7.31
Sav Inv am Fret 983 10 81
Scudder N A Fd 9.88 —

Spec 10.19 11.13
Taurus 3 02 3 32
x-Tcch 7.61 8 29
Templeton Growth 5.90 6.45
Timed Investment 7 84 ■■ -
United Accumulative 5 17 5 68
United Horizon 3 32 3.65
United American 2 3V 2 63
United Venture 4 20 4 62
Universal Saving.' Kquoty 7 79 8 56
Western Growth 6.52 7.16
Xanadu 3 57 3.91
York Fd of Cda 4 61 3.01

Extendlcare 11.25 11.73
Ex tend Icare wta 5 00 5.50
Fathom .70 .80
Fidelity Mortage 14 00 ——
Financial Life — 6.00
Flemdon 1 30 ! 35
G-B Automated 4.300 4 «0
Goderich Elevator 14.00 ■ - —
Gold Crest 4 50 5 00
Hawker lad. 3.30 —
Highland Queen 1.00 2.00
Ind. Growth Mgt, 4.50 5 00
In-Place — 1.00
Int. Bund A 125 1 30
Int. Bond wta .13 .18
Int. Systccms .60 .65
Jenkins 14.00 ■— -
Jespersen Kay 2,25 2.30
Jolly Jumper 1.00 1 25
Knogo .50 1.00
Latdlaw wtt 13.00 •—»
Leigh pfd 28 00 ■
Le inure World 1 00 1 50
Llnland 1.00 1 50
London Life 70.00 —
Maclean Cable pfd 18 75 19 25
Medlpak 1 65 1.80
Multiple Accès* 2.00 2.10
Mytolon 1.00 1.15
Mytolon wts .25 ■
PEP. .20 .50
Pol con 3.10 3 40
Polypump 2.85 300
Kefyfoods 1.90 2 40
Revenue 73 .7*
Royal Oak A 12 00 —..
Sanelli Units 30 .60
Spar Aero 2 20 2.30
Sterisystems A 20.00 21 00
Sterlsystems com. 19 50 20.50
Systems Air .10 .20
Systems Dim. 8.25 8.50
Toromont pfd 6.00 .......
United Inv. Life 4 50 5.00
Vencap 2.10 2.20
Wafer Board 2.00 —
Warrington Nnlt* 4 00 4 30
Webbwood .75 1.25
Wellington Bank .50 .75

a

M. Nathanael V. Davis, prési­
dent d’Alcan Aluminium Li­
mitée. a parié de perspective» 
de raffermissement de la de­
mande mondiale d'aluminium 
— soit d’un taux de croissance 
de 7 à 8 pour cent en 1972 — 
et. pour les mois prochains, il 
prévoit une résorption des 
stocks excédentaires en Amé­
rique du Nord. M. Davis s’a­
dressait, à New York, à un 
groupe d’analystes financiers, 
spécialistes des métaux non- 
ferreux.

“Une telle baisse des stocks 
créerait une situation favora­
ble au raffermissement des 
prix, de dire M. Davis. “En 
Europe et au Japon, nous pré-

situations ne laisse place a 
aucune hésitation, si l’on prend 
à coeur l’intérêt de tous les 
membre» de l’industrie de l’alu­
minium. Mais il reste a voir si 
un nombre suffisant de ceux- 
ci pourront, à cette fin, s'as­
treindre à prendre les mesures 
nécessaires. Dans le eas con­
traire, un retour de bénéfice 
suffisant se fera attendre et 
certains producteur» pourront 
éprouver de la difficulté à tra­
verser une autre mauvaise 
passe, a déclaré le président.

“Qu’il me soit permis d'ajou­
ter q.ie, pour l'Alcan, les im­
plications économiques de cette 
situation ne laissent aucun dou­
te. Nos propre» études mon­
trent que, pour obtenir l’équi-

prédiction s’est avérée passa­
blement juste, et cela pour 
tout l'exercice. Or, je ne crois 
pas, qu'en moyenne, 1972 dif­
férera beaucoup, quoique les 
tout prochains mois pourraient 
ne pas atteindre cette moyen­
ne.

“Si nous regardons au-delà 
du court terme, il semble qu’il 
y ait de bonnes raisons de 
croire qu'Alcan devrait connaî­
tre des Jours meilleurs. Notre 
position, en tant que fournis-

où l’industrie de l’aluminium 
ne parvint pas à écouler les 
quantités énormes de ce métal 
produit par les usines d’instal­
lation récente d'augmentation 
de la capacité a été de 18 pour 
cent depuis la fin de 1970), 
Cet état de choses survint mal­
gré le fait que le démarrage de 
certaines installations avait été 
remis et aussi malgré la fer­
meture d’installations plus an­
ciennes. A la fin de 1971, 1» 
fermeture de ces Installations

seur d’aluminium dans près 
que toutes les parties du mon­
de, est solide et nous devrions 
être à même de bénéficier con­
sidérablement de la consomma­
tion accrue à laquelle s'atten­
dent de nombreux pays. Au i

équivalait à une diminution de 
13 ou 14 pour cent de la capa­
cité globale

“En 1972, la tâche Immédia­
te : rétablir l’équilibre entre 
l'offre et le demande d’alumi­
nium. soit, en fait, absorber le

voyons de semblables facteurs valent d’une augmentation de moment où un taux d'inflation métal excédentaire .dit M. DlL
d’amélioration, mais vu que les 
stocks continuent à gonfler 
dans ces pays, il semble que 
des améliorations sensibles, 
comparables à celles que l’on 
prévoit aux Etats-Unis, n’appa- 
raltront que olus tard’’.

Parlant de la situation finan­
cière. M. John H. Haie, vice- 
président directeur général, 
(Finances), a déclaré qu'en; 
1971 la tâche d’Alcan fut de 
se tirer le mieux possible d'une 
année difficile. “Nous ne pou­
vons certes pas dire que nous 
sommes satisfaits du bénéfice 
de l’exercice, qui sera do 15

Fruits et 
légumes

nous tirons du caractère multi 
national de notre activité et de 

HHHHNHBHMSBNimm l'équilibre qu’il rend possible;
ensuite, de l'importance con-1 

MONTREAL (PC) — Prix payés tinuellement accrue des ventes 
aux producteurs du Marché de nos produits de transforma-

0.8 cent la livre, dans le prix ! 
de vente du métal, il faut que 
nos usines augmentent d'envi­
ron 10 pour cent leur cadence 
de production.

Selon M. Haie, on continue­
ra, du moins pendant les pre­
miers six mois de 1972, de ven­
dre aux bas prix actuels. Tou­
tefois, il prévoit une améliora­
tion dans certains secteurs, no­
tamment aux Etats-Unis, en 
Amérique latine, dans le Paci­
fique-Sud. en Jamaïque et en 
Australie. Des résultats infé­
rieurs sont par contre prévus 
pour l’Europe et le Royaume- 
Uni. “l^s usines d’électrolyse, 
qui fonctionnent présentement 
au Canada à 86 pour cent de 
leur capacité, se ressentiront, à 
la fois, des prix de vente in­
suffisants, du maintien du ma­
tériel inutilisé et des coûts — 
qui vont en augmentant — de 
la main-d’oeuvre et des maté­
riaux. Cette montée des coûts, 
dans le contexte actuel, ne

vrAisons'V loba les “ce^aufmët1 P0111 ^ enrayée par une pro- Viaisons giouaies, ce qui mu npf.,.lln nuninne rt:.ns
en relief les «vantages que

crois qu’il n’est pas déplacé de 
dire que, — et cela pour la 
deuxième année consécutive — 
nos résultats ont fléchi consi­
dérablement moins que ceux 
de nos concurrents’’.

“Nous avons bénéficié, en 
1971, d’un accroissement net 
de 50,000 tonnes dans nos li-

de 3 pour cent est considéré 
comme exceptionnellement bas, 
et 5 pour cent n’est pas rare, 
les quelque $600 millions d in­
vestissements bruts qu’Alcan a 
consacrés à ses installations 
hydro-électriques au Canada, 
réalisées pour la plupart avant 
1960, continueront à faire pro­
fiter notre compagnie d’un 
avantage grandissant sur sesj 
concurrents, a affirmé M. Haie.; ser davantage.

“Des innovation» au domaine 
des transport», y compris les 
gros cargos pour le 'ransport

vis. “Heureusement, on pré­
voit une diminution du nombre 
d’installations nouvelles devant 
entrer en service eti 1972. On 
évalue actuellement à 8 pour 
cent l’accroissement de la ca­
pacité de production dans le 
monde non communiste en ’72. 
Ces chiffres sont inférieurs à 
ceux qui avaient été prévus il 
y a un an et ils pourraient bals-

M. Davis a conclu en par^ 
lant do perspective» particuliè­
rement encourageantes à cetI„„ «raine hlno* 1111 ICmeill flliuui a

système progt 
bution, très avancé, semblent 
nous

du Nord où l’entrée en service 
U^mMn'teninr^mis! d’usines nouvelle» en 1972. et 

,J*c hx pour la période allant jusqu'à 
1975, devrait ajouter moins de 
3 pour cent par année à ia 
capacité de production de mé­
tal de première fusion. ■

VILLE DE
L’ANCIENNE-LORETTE

central métropolitain pour les 
produits de première qualité 
jusqu’à 9h. hier matin.

Ces prix sont fournis par la 
section de l’inspection, division 
des producteurs horticoles, ini- 
ni»tère de l’Agriculture et de; ment accru»! à l'intérieur de 
la Colonisation.

tion. surtout au Canada et aux 
Etats-Unis, ce qui a contribué 
à amortir l’impact d’une con-1 
joncture difficile sur notre in­
dustrie De plus, certaines de 
nos filiales ont enregistré, en 
1971, di»s bénéfices sensible-

X—Fond» américain»

TONUS AMKBICAINft

AfU Fuad 7.14 7.73
American Bus mess 3 40 3.68
Mas* inv Growth 13.37 1461
Wellington Fund 11 98 13.09

2 23 244
46 23 SO 20
8 27 904
394 —
4 42 —.—

29 86 —
11 83 12.94
7 74 8.47
s.y» 6 09
5.T4 6 27
7 25 7.93
6 00 6.56
2 39 “■

A •• Jeudi. SU Janvier

Adanac 
TVaubran 
Champion Mutual 
Fonds Des jardina A 
Fonds Deajardln* B 
Growth OU arvd Gaa 
Investors Growth 
Investors Inti Mutual 
Investors Japanese 
Investor* Mutual 
Provident Mutual 
Prov Stork Fd 
Radlsaon

Le cours 
des devises 
étrangères
Austral!* (dollar) 11.22
Autriche (schilling! $0('440
Belgique (franc) »0.02300
Brésil (crurerlo) *0.1832
Bulgarie <l«v) *0 fl*37
Tchécoslovaquie (couronne! *0 1450
Danemark couronne» *0 1440
France <franc»
Allemagne itnark»
Hongrie tforient» *0 087-
Italle illre» M 001736
Japon (yen) *0 00*280
Mexique 'peio)
Nouvelle-Zélande (florin) *0 3155
Norvège (couronne) *0 1510
Pologne (iloty) *0 253!
Roumanie U*u) *0 16*.
10»pagne » pesetas! *0 0156
Suède (couronne)
Sula»e (flann *0 26*3
F.tsts-Unla .dollar)
Royaume-Uni .livre) *2 6-
Venezuela (bolivar libre) *0 3118
Yougo«lavl« 'dinar» *0 0608

Cotation» «a fend» canadien». a

Fruit»

Pommes : McIntosh et Cort­
land. $1.50 à $1.75 le boisseau; 
Wolf River, $1.50 le boisseau; 
.McIntosh, grosses, $2.25 a 
$2.50 le boisseau.

Légumes

Betteraves: $1.25 les 25 livres; 
S 1.75 à $2.50 les 50 livres.

Carottes : $2.75 à S3 pour 
24 cellos de 2 livres ou 10 cel­
los de 5 livres; $1.50 à $1.75 
les 50 livres; .65 a .75 les 25 
livres.

Choux : verts $2.25 à $2.50 les 
50 livres, rouges et Savoie, 
$2.25 à $2.50 la douzaine.

Oignons ; jaune gros $2.50 le 
50 livres; moyens, $1.50 a $1.75 
le 50 livres; $1 les 25 livres, 
.35 le 10 livres; $2.25 à $2.50 
le 24 cellos de 2 livres ou 10 
cellos de 5 livres; rouges. $2 
les 50 livres, .40 le 10 livres.

Panais; $1.75 le 20 livres; 
$3 les 40 livres; $2 75 à $3 pour 
12 cellos de 2 livres.

Pommes de terre: .00 à $1 
les 50 livres; .55 à .60 les 25 
livres; .25 à .28 les 10 livres.

Rutabaga: $1.25 à $1.50 les 
50 livres. ■

HHHHj

leurs propies marchés natio­
naux. Tel fut le cas en Austra­
lie, au Brésil, en Inde et en| 
Afrique du Sud. Ces filiales ont 
en effet contribué quelque $9 
millions au bénéfices net d’Al­
can en 1971", a précisé M. Haie.

Par contre, le bénéfice net 
i attribuable à notre exploita­

tion de matières premières en 
: Guyane, nationalisée au milieu 

de l’année, s’est chiffré à en­
viron $2 millions, comparative­
ment à $7 millions en 1970. | 
Mean a également enregistré
une perte au Royaume-Uni, où 
le marché a connu une baisse ».
de 15 pour cent, perte toute'i
fms moindre que celle que fu■■ ■ ji
nous avions anticipée. Quant au 
bénéfice provenant des socié­
tés dans lesquelles notre par­
ticipation est de 50 pour cent, 
en Norvège et au Japon, il a MONTREAL (PC) — Cours des 
baissé de $3 millions. 1 denrées transmis à Montréal

MM. Davis et Haie ont tous ie ministère fédéral de
deux affirmé que ce dont 1972 l'Agriculture, 
sera fait dépendra avant tout
des prix du métal. “La ques- Beurre : arrivages courants 
tion-clé, de dire M. Davis, est 92 points, 67, 93 points, 68; I 
celle-ci: les prix se raffermi-’ Commission canadienne des 
ront-ils avant que les installa- produits laitiers, 68. 
lions aujourd’hui non utilisées Fr(>mage : Blanc. 64.1; Jaune 
ne recommencent à tourner, ou 
bien faudra-t-il attendre que 
l’offre et la demande se soient 
équilibrées après qu’auront été 
remises en marche les instal­
lations présentement excéden­
taires ? Le choix entre ces deux

ductivité accrue, quoique, dans 
le passé, nous sayons assez bien 
parvenus à le faire.

"Bref, d’ajouter M. Haie, 
malgré une légère augmenta­
tion de nos livraisons, et mai­
gre les effets bénéfiques des 
récents réalignements moné­
taires, il reste que l’incertitu­
de quant aux prix de vente ne 
nous permet pas, semble-t-il, 
de nous attendre à uue amélio­
ration sensible de notre béné­
fice pour 1972. Il y a un an, 
je m’adressais à un auditoire | 
montréalais. Je disais alors 
que, depuis ce jour où la si­
tuation do l’industrie de l’alu­
minium est devenue très diffi­
cile. à l’été do 1970, notre bé-‘ 
néfice s’est établi à environ 
40 cents par trimestre, et que, 
selon le sprévisions d’alors, ce 
taux se maintiendrait. Cette MO\TreaL <PC> — Le dollar

américain, par rapport à la de­
vise canadienne, est resté in­
changé hier à $1.00 5-8.

La livre sterling a pris 4-16 
à $2.59 15-16. ■

NEW YORK (PO — Le dollar 
canadien était inchangé hier 
et valait 09 25-64 en valeurs 
américaines comparativement à 
99 31-64 le semaine dernière.

La livre terling était à la 
h.a^>e de 1-64 et valait $2.58 
17-64. ■

de contrôler de plus près les 
coûts dans ce domaine, a con­
tinué M. Haie.

“Une meilleure exploitation 
de nos installations d’électro- 
lyso et de transformation, et le 
fait que nous allons avoir deux 
grandes sources de bauxite ad­
ditionnelles, devraient placer

sition très ^avantageuse pour if DEMANDE DE SOUMISSIONS
années qui viennent. Dès que la 
conjoncture permettra aux in­
dustries du secteur primaire 
de réaliser des bénéfices mo­
dérés, nous devrions être à 
même d’en tirer le meilleur 
profit, et je crois que vous 
verrez alors Alcan faire ex­
cellente figure, a-t-il conclu.

Parlant de la conjoncture in­
ternationale, M. Davis a dé­
claré que 1971 fut une année

Cours de 
la monnaie

Cours des

POUR TRAVAUX 
DE VOIRIE 
PROJET 172

Des soumissions dans enveloip- 
pe cachetée portant les mot» 
“Soumission pour travaux de 
voirie" seront reçues au bureau 
du soussigné, à 1575 rue Tur- 
mel, Ancienne-Iy>rette, le ou 
avant le 31 janvier 1972, avant 
8.00 heures p.m.
Ix*s plans et devis des travaux 
pourront être obtenus au bu­
reau des ingénieurs Gilbert St 
I^étourneau, à 990 ave Bégin, 
Québec 6, contre un dépôt de 
$15.00 qui sera remboursé en 
entier si ces documents sont 
retournés en bonne condition 
avant le 29 février 1972.
Les soumissions seront faites 
sur des formules spéciales four­
nies avec le devis.
Chacun des soumissionnaire» 
fournira un chèque de garantie 
certifié, au montant dau moins 
109c du prix de sa soumission, 
s’il veut qu’elle soit considérée. 
I^i Ville de l’Ancienne-Lorette, 
ne s’engage à accepter ni 1» 
plus basse, ni la plus haute, ni 
aucune des soumissions.

Roland Bernird, greffier 
VHIe de 1*Ancienne-lurette

Dividendes

cou»ue«îCAM40IFNNT

Emissions municipales

10/1/72 J903.500 VILLE DE C. RAN B Y $98.52
TsTTeTTorcn---------  7.6867
8 soumissions 
$308,500 7i» 1/2/73-82 
$595,000 7è% 1/2/82

10/1/72 $288,000 LES COMMISSAIRES D'ECOLES $99.15
POUR LA MUNICIPALITE Pt-: 7.2273
GRÀND-VJSRE TLavioWtteT

14 soumissions 
$288,000 7% 1/2/73-82

10/1/72 $280,000 LES COMMISSAIRES D'ECOLES $99.46
CATHOLIQUES POÜR LA MUNI- 7.3683
ClPALlTE DE CHATLAüGUAY
(ChSteauguaÿ)
12 soumissions 
$280,000 7i% 1/2/73-82

11/1/72 $167.500 LES COMMISSAIRES D'ECOLES $99.07
POUR LA'MUNICIPALITE,DE 7.4548
G RAN DE - )fE RM I NE
(Gaspé-Ôud)
7 soumissions 
$167.500 7i% 1/2/73-82

11/1/72 $323,000 VILLE VANIKR $98.31
(Saint-Sauveur) 7,7142
5 soumissions 
$102,500 7it 1/2/73-82 
$220,500 7è% 1/2/82

11/1/72 $734,000 VILLE DE REPENTIGNY $98.30
(L'Assomption) 7.7278
4 soumissions 
$149,000 7)» 1/2/73-82 
$585,000 7i% 1/2/82

12/1/72 $225.000 VILLE DE MISTASSINI $98.20
'O^obe'rVciTÎ 7.7285

3 soumissions 
$ 89,000 7it 1/2/73-82 
$136,000 7 j % 1/2/82

12/1/72 $560,000 LES COMMISSAIRES D'ECOLES $98.49
POt'3 LA CITE DE SAINT- 7.3208
HYACINTHE (St-Hyàcinthe)
15 soumissions 
$560,000 7% 1/2/73-82

64 3.
Poudre de lait écrémé : pro­

cédé par vai»orisation No 1 en 
sac, 30 à 31 la livre, procédé | 
par rouleau. No 1 en sacs. 29 
à 30, pour nourrissage, 28 à 
28 1-2.

Poudre de lait de beurre pour 
nourrissage, 25 1-2 à 31 la
livr»\ poudre de lait, 5 3-4 à 6.

Prix des oeufs, prix minima 
des grossistes aux détaillants en 
boites d'une douzaine; A-extra

Par la PRESSE CANADIENNE

Canadian Tire Corp. Ltd., or­
dinaire 5 cents; classe A cinq 
cents, les deux le 1er mars, ins­
cription le 11 février.

Cochrane — Dunlop Hard­
ware Ltd., classe A 20 cents le 
15 février, inscription le 31 jan­
vier.

Hamilton Trust and Sanvings 
Corp. sept pour cent privilégiée, 
séries A 17 1-2 cents le 1er a- 
vril, inscription le 10 mare.

gros 49 1-2; A-gros 48 12; A-
moyens 44 1-2; A-petits 34 1-2. j |Ü|»»||*#el| A fl A I'ap 

Prix payés cette semaine par! sTlMI V»ll^ W ■ wi 
les distributeurs de la Fédéra-1 PARIS (Reuter) — Le napo- 
tion des producteurs du Que- léon cotait 63.50 hier sur le 
bec: A-extra gros 47. A-gros marché libre de l'or français,
46; A-moyens 42; A-petits 32^ au regard de 63.40 la veille.
A-pee-wee 24 . L'aigle américain valait 224.00

Pommes de terre ; prix de comparativement à 224.40 jeudi, 
gros, blanches, .90 à $1 les 50 ■
livres; .25 à .28 les 10 livres;
I.P.-E.. $2 à $2 25 les 75 livres;! I ^ nfmolPOfl 
$1.55 à $1.65 les 50 livres, .40 
a .42 les 10 livres; Nouveau- LONDRES (Reuter) — L’once pjUg ba^se. ni la plus haute, ni 
Brunswick. $1.10 à $1.30 les d'or fin cotait $45.89 vendredi aucune des soumissions.
50 livres; .32 à .33 les 10 sur le marché européen de l’or.l Roland Bernard, greffier
livres. ■ comparativement à $45.75 jeudi.) Ville de l'Anotrnne-lxyrett»

VILLE DE
L’ANC 1ENNE-LOR ETTE

DEMANDE DE SOUMISSIONS
POCR DES TRAVAUX 

D’AQUEDUC ET D EGOUTS 
PROJET 172

Des soumissions dans enveloppe 
cachetée portant les mots “Sou­
mission pour travaux d'aque- 
duc et d’égouts" seront reçues 
au bureau du soussigné à 1573 
rue Tunnel, Ancienne-Lorette, 
le ou avant le 31 janvier 1972, 
avant 8.00 heures p.m. 
la*s plans et devis dos travaux 
pourront être obtenus au bu­
reau dos ingénieurs Gilbert St 
Létourneau, a 990 Ave Bégin, 
Québec 6, contre un dépôt de 
$20.00 qui sera remboursé en 
entier si ces documents sont re­
tournés en bonne condition 
avant le 29 février 1972. 
l>es soumissions seront faite»

| sur des formules spécial»» 
fournies avec le devis.
Chacun des smi missionnaire» 
fournira un chèque de garan­
tie certifié au montant d’au 
moins 10r,c du prix de sa sou­
mission. s'il veut qu’elle soit 
considérée
l.a Ville de l’Ancienne-Lorette 
ne s’engage à accepter ni U

Le marché 
des obligations

CANADA
4», , Sept. 1. 72 100 15 100 20 3 90
S'. . Dec. 13. 72 10! 10 101.20 3 85
5. Oct 1. 73 100 *5 100 36 4 78
3. Avril 1. 74 ion an 100 30 4 85
5», . Oct. 1. 73 100.50 100.7» 3 27
3',. Juin 1, 74-76 91.00 9! 50 5 47 j
4>, . Sept 1, 83 86 00 86 50 6 14 !
5'. . Mai 1. 90 83 50 84 50 6 74,
6‘, . Oct 1. 95 97 00 98 OO 6 67

C.N K
5. Mai 13. 77 m BO 97 00 566
4. Fev. 1, 81 83 00 34 00 « 36
5*«, Jan. 1, 85 91 50 92 50 « 62 i
5. Oct. 1. 87 82 00 83 00 6 78

pkovinciai m
Alb *<• Juin 13-88 102 Of) 103 00 780
Be* Elec 3 Août 1-66 76 50 78 50 7 45
Man It 8 Avril 1-89 ion y> 101 SO 7 84
Nb 7 . Mar, 1-94-96 99 00 100 00 7 75
Nfld 9V,-9'« Nov r 104 00 106 no 8 18

N»co ÎV, M«r» 89-01 *3 S0 94 So 1 S!
Ont S>« Avril 81-8& 83.S0 84.SO 7.07
ot jt r>, srpt »!-(»3 loi oo uaoo 7*7

VILLE DE
L’A NCI EN NE-1 .OR ETTE

DEMANDE DE SOUMISSIONS
POUR TRAVAUX DI 

BORDURES EN BETON 
PROJET 172

Des soumissions dans envelop* 
pes cachetées portant les mut» 
“Soumissions pour travaux de 
bordures en béton" seront re-

1^ *• o » ^ * • * ' X, VJ X ~ a VI \t t %ca\i va va a ^1 , »
«(• H t1. Jull »l-w I05.00 lovoo 8 13 _ie Tun,u.i Ancienne-I»-
s«k « Mar, 85-97 *7 00 SO 00 7 33. ,L,,,,v., ‘i *I ("nv l7i

ni oo pi so s 4« • * rette, ip ou ip 31 j8n\ip«1972 avant 8 00 heures p.m. 
Les plan* et devis des travauxajü U*»» Juin 50 ioe w wj w 5.J1 ^ * -a l.» *

AJc»n *», Jan a-#! to7 5oio»5o 8 37 pourront être obtenus au bu-

coaroa vno.vs

Alb G*<» »*« Juin 88 100 00 111 OO 8.37 
Alc»n *», Jan a-#l 107 50 10* 50 8 37 _
bhit 8 Man sa w loo oo loi oo 7.8* rcau des ingénieur* Gilbert St

gin. Québec 6 contre un dé-
de $15 00 qui sera rem-

lulpr l’L, I>’f *o '07,00 10* 00 8 41 en entier si ces docti-M»'Bine 8>, Mal ae 101.30 102 50 8 3o oourse en truer si ces uocu_ _ i .. _. - ^ ^ _ a _ m - v a am

TC Pi, * Mar. an 104 00 106 00 R 37

Indices Dow Jones
Obv. Haul Hat Ferm Ch Vet.

Ind» ............... 9<i6 34 913 91 696 93 907 u 2« 1.111.700 |
Ttana as : 40 253 72 748 42 fas 190.700
Utils r.8 is W C*> 117 11 118 03 0 17 337 «0D
Sick* _. _ ______ _ ^ ^ ^ 316 62 3.8 92 313 6» 316 61 -140 1.990.000 |

■ «

vrier 1972.
],es soumissions seront faite» 

»ur des formules spéciales four* 
nies avec le devis.
Chacun des soumissionnaire» 
fournira un chèque de garantie 
certifié, au montant d’au moins 
IbL du prix de sa soumission, 
s’il veut quelle «oit considérée, 
I*» Ville de l'Ancien ne-Lorett» 
ne n’engage a accepter ni 1» 
plus basse, ni la plus haute, 
ni aucune des soumissions 

Roland Bernard, greffier 
VHIe de l’Anclenne-Lorett»
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Index
Rubriques des annonces classées
fINANCI uoo*

10S> Ar«enl è (irater 
110 Araent 4enundr 
IIS Ai>(»<i«» damunde* 
120 Hyi>othèque«
120 Oc<Mioiw> é'altura»

SCR VieCS (200i

200 Arbre* et purtarr»
20S Aeaurancea
211 Certes profeesionnell*»
214 Cours - Cnieisoenunt 
217 Oemenebement - Transport 
220 Entraposuae 
223 Entrapreneura 
226 Eatarmlnation (vermine)
229 Garderies 
232 Imprimerie 
335 Inlirmiercb
230 Photoaraptiie
241 Plomberie • Chaultea*
244 Rembourrape 
247 Répareiion • entretien 
2S0 Receptions - reateurante 
253 Selon* de beauté 
256 Service» diver*

LOGIS 1300»

J05
306
307
310
311
312
313

314
315
316

317 
310
319

320
321
325
326
330
331
332
333

334
335
336

337

330
339

340
341
342
343 
350 
360 
370 
300 
305
390
391
392
395
396
397

Chalete à vendre
Chaleta e louer
Chalet demandée
Chambres a louer (Champlain)
Chambrab a louer (Limoilou)
Chambre? a louer (Montcalm)
Chambre» a louer
(St-Jeen-Beptiste)
Chambres a louer (St-Roch) 
Chambrée é ouer (St-Sauveur) 
Chambres è louer (Les Saules, 
Duberaer, Neulchétel)
Chambres b louer (Charlesboura) 
Chambres è louer (Riv*-Sud) 
Chambres à louer 
(SHIery, Ste-Foy)
Chambre» è louer (Oanlieuee) 
Chambrée demandées 
Chambre et peneicn 
Chambre et pension demandée* 
Loaements è louer (Champlein) 
Lopemcnts i louer (Limoilou) 
Loaements è louer (Montcalm) 

■Loaements è louer 
(St-Jean-Oaptiite)
LogemenU è louer (St-Roch) 
Logementa é louer (St-Sauveur) 
Loaements a louer (Le* Saule*, 
Duberper, Neutchâtbl)
Loaements è louer 
(Charlesboura)
Loaements à louer (Riv»-$ud) 
Loaements i louer 
(Slllery, Ste-Foy)
Loaements é louer (Banlieueo) 
Loaements meublés è louer 
Loaements é partage 
Loaement? demandes 
Maitons k louer 
Maisons seule» b ver.dro
Maisons a revenu b vendra
Maitona demandée*
Maisons mobiles 
Terrains è louer
Terrains é vendre
Terrain» demande*
Terras é louer 
Terres è vende 
Terre* demandée*

DIVERS (400)

405 Accessoires de bureau*
401 Animaux
41 I Antiquités
414 Appareils électriquea
417 Appareil» photo
420 Articles de sport
423 Avis divers
424 Bicyclettes 
429 Camping
432 Clavlaraphee 
435 Divers à vendre
433 Divers e louer 
441 Divert demandé*
444 Embarcations
450 Machinée * coudra
453 Machinerie
456 Matériaux da construct
459 Meubles
462 Monnaie • timbres
465 Musique
468 Perdu - trouvé
471 Radio - T.V, • Stéréo*
474 Souffleuses è neige
477 Tapis - tulle* • prélarta
480 Tableaux • peinturas
483 Tondcusee
486 Tisaua - vêtement*

EMPLOIS (500)

310 Couples demandée
320 Emplois demandée
530 Femmes • lilies demanddra
340 Hommes demandée
550 Homme» et lemme* dem
560 Professeurs
570 Professionnels
580 Représentants
590 Service domestiqua

325 Chambre et pension 396 Terres è vendre

Prendrait dame ou monsieur en pen 
tion, bon cher-soi a prix modique, je 
peux fournir de bonnes reference», x‘a 
dresser a 832 2379.

2 28702 21 1 (6 (s) 325

331 Logements à louer 
(Limoilou)

ST-PASCAL
Logements de luxe 

à prix modiques
pièces ................  $ 90
pièces ................  $125
pièces ................  $125

Informations: Jour: 1780, Ernest La- 
pointe — 661-3652 — Soir: 1775,

I Ernest Lapointe, appt 2 — 667-0781.

i f 28698 21-1 (24 fs) 331 Limoilou

A vendre belle terre, bien bétie avec 
bâtisses, s'adresser à M. Maurice Hé­
bert, rang 4, no 56, Ste-Croix, Co. 
Lotbiniére, P.Q.

3 28415 (7-I4-2M) 396

MRsm^ia 8S.\ ,y Maurice Poirier PIECES NEUVES, uso- 
<i«ee, différentiels, transmissions,
radiateurs, grilles, moteur*. Hoist*. 
Ruxtell, 389, lere AVENUE, QUEBEC 
3. Tél. 529-0661.
I 27972 7-12 (mar i.*, au 29-1) 705

711 Autos à vendre

EMPLOIS (500)

fcMr-r-- •'

DIVERS (400)

432 Clavigraphet
MEILLEURES MACHINES AUX MEIL­
LEURES CONDITIONS A.B. MACHI­
NES INC. 485 BOUL LANGELIER
525-4692.

1-28387 6-1 (24 fs) 432

336 Logemenn a louer
( Les Saules, Duber- 
ger, Neufchôtcl)

Logements neufs a louer. Ville Vaniei 
3Vj-4Vi-5'2 pieces. Tel.: 527 7617.

1-28529 15-1 (24 fs) 336!

339 Logements è louer 
(Sillery, Ste-Foy)

E. LACOULINE INC., 530, Côte d'A 
braham. Québec — Tél. t 522-1539,
davlÿraphe OLYMPIA. Venta, service, 
location machina è additionner Ameu­
blement de bureau.

1 28217 24-12 (24 fs) 432

UNDERWOOD
CLEMENT & CLEMENT, 555, boulo- 
vard Charest Cil, Québec. 529-9244. 
Location, vente et réparation de* ma­
chines è écrire et additionner.

1 28632 22-1 (24 Is) 432

5 pièces cheullées, situe eu 722 My- 
rand, Ste-Foy, tel i 681-3467.
2 28311 29-12 (1 ms) 339 Slc-Foy'

AFFAIRES
COMMERCES
(600)

INDUSTRIES

CIO Bureaux • louer 
611 Bureaux demandé»
620 Commerces à louer 
CTI Commerce» è vendra 
622 Commercea demande»
630 Edifices
640 Entrepôt» b louer
641 Entrepôts a vendra
642 Entrepôt» demandé»
650 Locaux è louer
651 Locaux demandé»

VEHICULES MOTEURS
*700»

70S Accesaoirea et pièce*
710 Auto* è louer
711 Autos a vendre
712 Autos demandée*
720 Camions, autobu* à louer
721 Camiona a vendre
722 Camions demandé*)
730 Dépannage
740 Equipement de ferme
750 Garagev • Stationnemente è
751 Garages - Stationnements 

demande*
760 Machinerie è venora
761 Machinerie è louer 
770 Motocyclettea
780 Motoneige»
785 Service d'auto»
790 Véhiculor » tout terrain

1 V2 A 5V2 (PIECES)
Chauffés, électricité, 
tous services compris, 
tapis mur à mur, 
à partir de $95.00
PLACE BOXAVENTURE
600 LOGEMENTS

PLACE VANTER
300 LOGEMENTS 

TEL. : 681-0555 
Raeervation pour mai

435 Divers à vendre
APPAREILS RADIOCOMMUNICATION 
et WALKIE-TALKIE: Johnson, Cour­
rier, Fanon, Sonar, Hallicrafters, Spit- 
lire. Cardon. Vente, Achats, Location. 
Neufs et usages. Antennes. Micropho­
ne. Stéréo. Electronique & Communi­
cation, 426, Ste-Agnes, Quebac 8.
Tél 523 1857. 522 8169.

3-28425 (8-15-22-29-1) 435

456 Matériaux de 
construction

MATERIAUX neufs et usagé» do tou­
tes sortes, plomberie, etc. Prix d'au­
baine. Modem Plywood Ltd., 74, 
SOUL. PIE XI. Ville Bélair. Tél. i 642- 
1911.

1 28218 23-12 (24 fs) 456

1-28407 10-1 (24 fs)
339 Sillery, Ste-Foy

340 Logements a louer 
Banlieues

459 Meubles

CROTEAU LTEE 525-8155 
175 EST ST-JOSEPH 

CENTRE D'ECONOMIE

520 Emploif demandés
Femme fiable et honnête desire em 
plol comme aide familiale, soins d'en­
fants incius. Pour maison de médecin 
ou autre, tel. : 596-2712.

1-28699 21-1 (3 fs) 520

530 Femmes - filles 
demandées

1967 Quick Wildcat tout équipe, très 
propre, f 1300. Tel.: 667 4418.

3-28592 18-1 (6 ts) 711

Alouette Autos Inc.
Oetsum, Vente Service, 332, avenue 9» 
Sec ramant, Québec. Tél. t 683-2967.

1-28260 28-12 (24 fs) 711

GAGNEZ-VOUS AUTANT QUE $30 00 
A $75.00 PAR SEMAINE DANS VO 
TRE TEMPS LIBRE 7 
Nous evons tous révé de temps è 
autre, è un travail idéal qui nous 
permettrait de travailler des heures qui 
seraient appropriées aux besoins de 
nous mêmes et d* nos lemilles Or, 
en étant représentante Fuller Brush 
cette occasion vous est nettement pre­
sentee Depuis déjà quelque temps la 
politique de la compagnie Ful]cr Brush, 
a été celle d'offrir aux maîtresses de 
maison, l'occasion de servir la clientèle 
sur une base occasionnelle. Si vous dis 
poser de 10 è 15 heures libres par 
semaine, des heures qui vous soient 
commodes, vous pouvez gagner de 
$30 00 è $75.00 a chaque semaine. 
Pour information écrire a : Gerant Re­
gional, A S la maison Fuller Brash Co. 
Lté*, 51, rue Bélair, Lévis, suite 204. 
P Q.
P S Mentionner Nom, Adresse, No de 
téléphone.

1-28623 22-1 (1 fs) 530

540 Hommes demandés ..

MENUISIERS
Menuisiers d'assembloqc demandés. Tél.: 
667-0192.

4-28701 21-1 (4 té) 540

555 Médecins

DR CHARLES RINFRET, voies urinol- 
nes, petite chirurgie, maladies vénérien­
nes 885 Est St-Joseph. Tél. : 524- 
4061.

1-28633 21-1 (24 ts) 555

Godbout Autos Enr. 
MAZDA

Venta et service, neuf» et usagé». Rond---------71.Roint Lévis. Tél. : 837-937
1 28495 12-1 (24 t») 711

TURMEL AUTOMOBILES 
VOLVO 142 E 1971

Volvo usagés 1967 è 1970 recondition­
nés et vandus avec garantie. Aussi 
quelques autre* modèles de voiture* 
usagées 1385 Dorchester Nord. Tél. : 
522-2793. ...

1-28171 11-1 (24 Is) 711

RINFRET AUTO 
VENDEUR VOLKSWAGEN
1969 Volkswagen automatique, 1969. 
Viva, 1968 Volkswagen. 1967 Firebird 
6 cylindres, automatique Cam en tête, 
50 rue Dclisle Rond Point Lévi». Tél.: 
833-2133. „

1 28412 8-1 (24 t») 711

QUEBEC Moto Sport, dépositaire Ski- 
roule, vente et réparation, toutes mar­
ques du motoneige». ouvert tous 1*» 
soir* jusqu’è 9 heures, 694, lere Ave­
nue, tel. i 523-7435.

1-28474 11-1 (24 ts) 780

PRESTO SPORT INC.
Dépositaire BOMBARDIER, neuf usa­
gé échange, service, réparations. Ou­
vert le soir, 4252. boul. Henrl-Bou- 
rasse. Tél. i 628 2317.

1-28447 8-1 (24 ts) 780

YAMAHA
JOURDAIN SPORTS

NEUFS, usagés, venta, échange accep 
tés. service plaças. Jourdain Sports 
Inc 370 boul. Rochette, Beauport, 667 
1084.

1-28473 11-1 (24 fs) 780

YAMAHA ET BOA-SKI
DEPOSITAIRE garage André Bélanger, 
3367 boul. Hamel, le» Seule», 527- 
0749. Vente, aervice, réparation, eervl 
ce de pièce*.

1 28413 10-1 (24 ts) 780

Autos neige 
Horley Davidson

VENTE-SERVICE, pièce*, réparation» 
générales. Untributeur Audair Automo­
biles, 200 Boul. Hamel, Ville Vanler. 
Tél. i 6818022. , „

1-28269 29-12 (24 t*) 780

711 Autos à vendre

PROFITEZ DE VRAIES 
AUBAINES

VENTE MAZDA SERV,CI

GA,*“ Gosselin-0.1

ISS, avenue St-Sacrement, Qué. 
681-0525

585 Vendeurs demandes

ou 626-0611. 
1-28524 13-1

CENTRE-ville, centre des liencés. Vi*i- 
tez notre salon du meuble, conseiller en 
ameublement. 30 ensembles pour facili­
ter votre choix, bas prix, administre- 

... . ,, tion minime. Produits de réputation
par mois, tel. . 623-70l4i internationale: RCA. Hitachi, Philco

Beauport. logements de 4 pièces, chauf ­
fés, $105 00

(24 fs) 340 Banlieue |

Place Orléans, Beauport, 4 pièces, un 
mois gratuit chaufie, eau chaude, en­
trée laveuse-sécheuse, tel.: 527-5917. 
1-28527 14-1 (24 fs) 340 Banlieue

Banlieue — 5 et 4 pièces, chauffé, 
ventilation, stationnement, autobus 
scolaires, boul. Ste Anne $120. et 
$100. Tél. : 661-1416.

28619 19-1 (24 fs) 340

Ford, Belanger, Enterprise, Indésit, 
Biltmore, Singer, Ouellette, etc., etc.. 
Aucun comptant 36 mois et plus.

1-28544 14-1 (24 fs) 459

~ VENTE DE JANVIER
HENRI TURCOTTE LTEE

TEXAS OIL COMPANY needs a
man over 40 for shorts trips sur­
rounding Québec. Contact custo­
mers. We train. Must be bilingual. 
Write S.P. Dickerson, Pres., South­
western Petroleum Canada, Ltd., 
P O. Box 789. Ft. Worth, Tex.

3-28625 22-1 (6 fs) 585

Si $1.000 PAR MOIS vous intéres­
sent... vous nous Intt-ressez Carrière 
ouverte pour homme de plus de 30 
ans, dans les environs de Québec. Ex­
périence pas nécessaire. Primes d'ar­
gent régulières. Ecrivez par avion : Pre­
sident Dept. AO, P.O. Box 70, Sta­
tion R, Toronto 352, Ontario.

3-28704 22-1 (6 ts) 585

Annonces ordinaires

Nombre 
ii« mot»

1 iour 3 jours 
cons.

6 joui*
cons.

20 ou moins .7* $2.00 $3.50

21 è 25 .90 $2.40 $4.20

26 i 30 $1.05 $2.80 $4.90

31 è 35 J 1.20 M.20 $5.60

16 è 40 ♦«-H $3.60 $6.30

341 Logements meubles o 
louer

Courville
LOGEMENTS

NEUFS

RABAIS général sur tout le stock en 
magasin, de meubles, et appareil* mé­
nagers neufs, beau choix de mobiliers 

| de chambres, mobiliers vivoirs, divans- 
lits, sofas-lits, fauteuils de repos, mo­
biliers de cuisine et de dinette, lits 
Continental matelas i ressorts, lampes|

! de table et de plancher, cuisinières *lec-| 
i triques, pour courant 110 ou 220.
! réfrigérateurs, congélateurs, lessiveuses 
1 et sécheuses automatiques, lessiveuses- 
j essoreuses, lave-vaisselle, rodios sté- 

léos, téléviseurs en noir et blanc et en
couleur Invitation spéciale aux futurs,_______________________ ____
mariés. Bas prix, garantie, facilité* ftr|

| paiement, pour convenir a votre bud­
get, jusqu'à 36 mois pour payer, si 
desi.-é, Henri Turcotte Lréc 330 de la 

I Couronne, Québec, 529-3365.
3-28665 20-1 (10 I*' 459

590 Service domestsque
Cuisinière demandée pour famille, 
chambre seule, bon salaire. Tél. : 527- 
4348.

3-28721 22-1 (12 f») 590

Modernes, ZVi meublé. 3, 4 et 
5 pièces, tapis dans chambre prin­
cipale et salon, chauffage et eau 
chaude fournis. Entree laveuse et j 
sécheuse.

Tél.: 828-2172
1-28528 18-1 (24 Is) 341

344 Logement è louer

Annonces à la ligne agate: 18( la ligne, (minimum 10 lignes)
Le» •nnonces ordinaires sont composées en caractères 6 point» 
minuscules. Les trois premiers mots d'une annonce PEUVENT! 
ETRE COMPOSES EN CAPITALES

Charge de service pour les numéros de casier............... SI.00
Les réponses reçues pour les casiers sont envoyées i ('annonceur 
les mardis et jeudis de chaque semaine.

Reconnaissance ou remerciement pour faveur obtenue :
San* photo $3.50 —- Avec photo S5.00

Fiançailles, prochain mariage, (sans photo) .................... $3.50
(Publiés en page (féminine)

Prières, (sans photo) ....................................................................... . $5-00

Les annonces classées sont acceptées jusqu’i 4 h. PM, la veill# 
de la publication, ot (usqu’è 4 h. P M. le vendredi pour publica­
tion le lundi.

En cas d’erreur dans un« annonce, notre responsabilité se limite 
au montant payé pour telle annonce, pour la première publication 
*eulement Nous ne pouvons accepter la responsabilité pour un# 
erreur non signalée dé* la première insertion

214 Cour$ - Enseignement

31/2 pièces, meublé sur demande, chaut-! 
té, éclairé eau chaude colonial ou tu- 
turi»te. Tél. : 688-0084

t-28384 6 1 (24 tl) 344,

4 pièces, meublé sur demande, 
chautté éclairé, eau choude, tapis; 
mur è mur, rél • 527-5428.

1 28384 6 1 (24 fs) 344

pièces, chauffé, éclairé, eau chou-! 
de. tapis mur t mur, tél.: 681-9451 

1-28384 6-1 (24 ts) 344

Menage neuf 19.. 
Espagnol

Ayant servi pour maison modère, ce» 
me jbh -ont neufs, et garantis, compre­
nant un poêle de luxe, 30 pouce», au 
tomatique, 1971, un réfrigérateur, X 
porter 0 Zone. 15 pieds cubes auto­
matique 1971. un #et de salon Espe-j 
gnol, 4 places, Arrtoam capitonna, 2 
morceaux, table de centre 54 pouce* 
noyer, une table de coin, une lampe de 
table en velours Eapagnol. un set d* 
chambre 72 pouces. 2 miroir? ajusta­
bles Espagnol, 3 morceaux, 2 lampe? 
de oureau “Terre dea Hommes'*, un 
aommier «r un matelas, valeur $260, un 
set de cuisine 5 morceaux Espagnol <rn ! 
bois noyer, un pot è fleur», una la­
veuse automatique de luxe 1971 une 
secheuse automatique de luxe 1971, va­
leur totale $2.900. laissé pour $1,795, 
aucun comptant, entreposage et livrai- i 
son gratuite. Pour informition», 663- 
7485, Quebec.

1-28092 22-12 (24 ts) 459

S

1-28409 10-1 (2 4ts) 711

EN SPECIAL
1971

2 portes, 
hard-top.

CUTLASS
$3195

1968 VAUXHAIL
1969 CORTINA 
1969 RtNAULT R 10
1966 MERCURY
1968 VOLVO
1969 DATSUN 1600 
1969 MUSTANG 
1968 ENVOY
1967 ACADIAN
1968 CORTINA 
1968 CHRYSLER

manuelle

manuelle

manuelle

Park Lane V-8 aut . décapotable 

Canadienne 

2portes, 4 vitesses 

Mach 1 

Automatique 

Hard-top. V-8, aut., spécial à 

manuelle 

New Port

S 495 
S 850 
S 850 
S 695 
$1150 
$1250 

SPECIAL 
$ 595 
$ 950 
$ 695 
$1650

LR AUTOMOBILES ITEC

TOYOTA
7926 boul. Hcnri-Bourasso - Tél.: 623-9843

3-28666 22 1 (1 h) 711

1969

2 portes, 
Hard-top.

01DSM0BILE
S2195

1er piieménl 45 joun «pris Is d<fe d'tchit

léger comptant. 
Garantie OK, GW

m BABRf
111»“ 1095

Canardièra
529-3331

AFFAIRES

COMMERCES-INDUSTRIES

<600»

621 Commerce à vendre
Buanderie automatique. 6 laveuses, 51 
secheuses, 3 ans d'usage $5500. 
$1000. comptant. Tél.: 628-3650 soir.!

3-28622 19-1 (6 ts) 621

1-28604 19-22-24-1 711

780 Motos-neige

622

;5o Maisons seules 
à vendre

HHttiâSâiSiS

FINANCE (1001

105 Argent à prêter

Argent è prêter en 2iètne hypothèque 
•vec ou tan» remboursement. Tél. : 
663 6806.

1-28635 22 1 (24 fs) 105

ARGENT A PRETER en première hy­
pothèque. résidentiel ou commercial 
*ur immeubles dans la Cité de Qué 
bec et banlieue. Baillargeon Carrier & 
Laforce. notaire. 38. Desjardins. Que­
bec. Tél. : 522-3813.

1-28207 23-12 (24 fs) 105

Jour, soir, Anglais, comptabilité, sté­
nographie. dactylographie, méthode ra­
pide (4 mois). Aussi secondaire 1 a 
5 Ecole Bluteau, 473 Canardièra, 524- 
3215.

1-28268 23-12 (24 ts) 214

Ban'leue, 7 pièces, 2 salles de bain, 
garage 2 portes, situe 2510 Dussault, 
Courville, visites sur rendez-vous tél. : 
822 1711.

2-28264 22-12 (1 ms) 360

JOUVENCE 2 maisons voisine, 6*4 
pièces avec remise, 5*4 pièras avec 
abri d’auto, 2 sous-sol, partiellement 
finis, intérêt 6'; p.c., comptant è dis­
cuter no tél.: 872-7313 — 872-9350.

3-28370 4-1 (1 ms) 360

370 Maisons à revenu 
à vendre

Maison a vendre avec clientèle 
chambres, 8 flats, comprenant poste de 
eommerew, è louer libre immédiatement; 
convenant pour médecins, salon de coif­
fure. dessinateur en construction, bu­
reau etc., etc. Une grande pièce avec 
vitrine agencée à 2 autres pièces. Si­
tuée côte d'Abraham, non loin du 
Carré d'Youville Directement du pro­
priétaire Tél. : 523-5357.

1-28526 13-1 (24 ts) 370

SI VOUS DEMENAGEZ 
A QUEBEC BIENTOT

226 Extermination 
(vermine >

. , , consultez nous dès 
pour l'acquisition d'une

MAHEU & MAHEU INC
EXTERMINATION Insectes, parasites, 
rongeurs nuisibles. Sanitation. Vente 
d'insecticides vaporisateurs. 319 Du 
Pont, Québec. 525-4755. Succursale 
505 Place Bégin. Rimouski, 723-6630.

1 28386 6 1 (24 fs) 226

MATHIEU Extermination Enr. Spécia­
liste extermination, insectas, coquerel-1 
les punaises, rats, souri» 582, I5ièm» 
Rue. Québec. Tél.: 522 1661.
1-28238 27-12 (U.S. au 19-2) 2361

Nous pouvons vous aider pour vos 
d*mand-rs d'hypothèqu** 1ère et 2ème 
hypothèque pour quels que sorant vo» 
besoins. $500.000. disponibles immé­
diatement. Service rapide Prêt P.M 
du Québec, courtier». 1406, St-Cyrille 
Ouest 688 1624 soir 626 1513.

1 28213 28-12 (24 fs) 105

247 Reparation - 
entretien

PARTICULIER. ie serais intéressé à — 
prêter en 1ère et 2e hypothèque, par| 
tranche de $2.000 è $20.000 *u«|
tsu» bsnctirrs. achèterais les hypothè 
qui-, et les balances de sente sur pra 
pneté Je peux vous donner une ré­
ponse le même jour. Appeler en fout 
tempe 626 4198

1-28494 13-1 (24 fs) 105|

QUEBEC SERVICE DE LAVEUSES INC
SERVICES B PIECES 

Laveuses, sécneuses. poeres e» ré»rlg* 
rateurs toutes marques. 213. 3a Av*-1 
nue, Québec, Tél.: 529-8479.
127499 211
1 28237 28 12_(mar.j.s. au 19 2) 247

256 Services divers
POUR MERES célibataire», service so­
cial pro essionnel, consultation, Place-; 
ment, orientation médicale et sociale. 
Prendre rendez-vous avec le directeur 
du Service Social, aux parents non 
maries 43. d'Auteuil, Quebec. CP 
129. Haute Ville Tel : 524 5181 ;

1-28411 8-1 (mar j.s. au 3-2) 256

MAISON UNIFAMILIALE 
MA,SON A REVENUS

COMMERCES EN GENERAL 
Courtage immobilia*

YVES GERMAIN
LTEE

321. ST-PAUL, QUEBEC 
TEL : 529-8121

1-28410 15-1 (s. au 5 2) 370j

380 Maisons demandées

FIDUCIF DU QUEBEC 
COURTIER

Fiducie de» caisse* populaires confiez 
nous la vente de vos propriétés ou! 
commerces dans Quebec et banlieue.| 
Nos clients sont sérieux et ont la fi­
nance nécessaire. J. H. Paquet. Tel.:, 
524 465t.

1 28607 19-1 (24 fs) 380

391 Terrains à vendre

0 AMEUBLEMENT ®

DES PRIX

RU! ST-LOUIS, LtVIS 
TtL. : 837-1121
• 0 an» « eiparierue 

pour mlaux veut Mrvir

(l.j.s. au 28-2)1 28385 6-1

Musique

Commerces
demandes

maintenant
P. GAGNE Frère», vent», réparation, 
spécialité accordéon, 302 Ourocher, 
525 8601.
1-28154 21-12 I

(mar.j.a. au 12-2) 465

CHOIX DE

GUITARES 
"YAMAHA"

ST-CYR & FRERES inc.
754 St-|os«ph-Eit. Quebec 

et Place Laurier 
Tel. : 522-1233 — 522-1234
1-28636 26-1 (mer. s. au 19-2) 465

477 Tapis - tuiles - 
prélarts

Commerce 
ou maisons 
demandés

Ai plusieurs demandes de 
clients qui désirent acheter 
commerce, ou maison seule 
ou à revenu. .. vous voulez 
vendre ? Alors comrmjntquez 
avec...

SKI-WHIZ, CHASSE NEIGE
De marque : Massey Ferguson, Pièce* 
accessoires, reparation, service, 309 
de la Colline, Lorctteville, 842-2052.

1 28350 4-1 (24 t») 780

ALOUETTE
Vente service pièce* et réparation de 
toute* marques, garage, P.-A Toucher | 
te & Fil», 321 Ave Ste-Brlgitte Lovai.
825-2437.^^8^7^ ^ ^ (24 fs) 780 !

SUPER-SPECIAUX :

1 - 1971 JAVELIN
1 - 1971 COUGAR XR7
1- 1971 MARQUIS
2- 1971 METEOR
2 - 1971 MONTEGO M.X.

coup* sport, bas millage, 
comme neuf

Hard top 
11 000 millei

sedan, équipé,
plue radio Stéréo tap*

R S00, hard top. mot. 351, 
P.S. P.B. R-, deyivreur

2 porte» h. top, 
P.S. P B , radio

EN SPECIAL

1969 BUICK G.S. 350 21.000 milles 
avec garanti* $2200.

Arthur BLAIS autos Inc.
61, ROUTE KENNEDY, LEVIS — 837-3681

MARQUIS — METEOR — MONTEGO — COUGAR 

COVIFT — CA FRI — CORTINA ft ( AMIONS^KOKI)^^

1-28697 22-1 (1 fs) 7tl

LES EMISSIONS 
TEMOIGNAGE

TEMOIGNAGE. | 
témoin* du monde chré- |

CKCV — 1280 — 5 luvs 20
Paul HAMEL, ».)., Invite chaque 
jour, à rémission 
quelque*
^Lundi. 24 janvier 1972 — Paul Mo- 
rlssx't. • ). : Ver* un Concile de* )eu- 
nos â Taizi*.

Mardi, 25 janvier — Paul MortMet. 
».J. : Pourquoi un Centre dialogue- 
avec le» non-croyant» ?

Mercredi. 2*> Janvier — Paul Mo- 
rlsset. s.J. : Quelques tentative* d ap­
proche des non-croyants.

Jeudi. 27 janvier — P- Hurteau : 
Maisons familiales pour enfant* sans
^Vendredi, 28 Janvier — M. Quc-I.»t : 
Le besoin d'urve présence attentive 
et gratuite.

Samedi. 2» Janvier. — B Côté: 
Ext-ce vrai que le* Jeune» n'ont 
plus de religion ? ■

Calendrier

Immeubles Canabec Inc.
COURTIERS EN IMMEUBLES

100 PUce d'Youvilk — Québec i

Suite 600 
525-7243

SAMEDI. 22 JANVIER 1972 

S. Vinrent, diacre et martyr 

Les maree*. de samedi le W2

5.30 a.m. — 600 p.m.Ba-sses:
Hautes: 10.30 a m. — 10.55 p.m.

3-28347 8-1 (samedis, 52 lois) 622

CHARLESBOURG EST, magnifique ter­
rain è construire. 125 < 100 Prix
d occas.on, Raymond Bélanger. t«>t*i 
ra. Tel. : 523 5352.

1 28243 27-12 (24 t») 391

TAPIS OZITE 
$2.58 vg. carrée

Foyer du Meuble Inc., 144, St-Val- 
lier Ouest. Québec, tél.: 523-3760.

1 28530 18-1 (24 fs) 477

340 Logements à louer (Banlieues'

Demain :
3e dimanche apres l'Epiphanie

l/es marée* de dimanche le 23
Basses: 6.05 a.m. — 6.55 p.m. 
Hautes: 11.20 a.m. — 11.55 P m.

Mil FU : Levât: 7.33
C ourher: 14.M

l.i’NK: Lever: 10.411
Conrhez: 0.3K

Les marées, lundi. 24 Janv. 1972

Basses: 6 55 a.m. — 8.05 p.m.j 
Haute: 12 20 p.m.
PIIASRA IfF I » LUNE EN JANVIER!

Dernier quartier le 8. è • h. 31 a.m. 
Nouvelle lune le 16. à 3 h. 52 *-m 
Premier Quartier le 23 è 4 h. 20 a.m. 
Pleine lune le »>. à 5 b. 58 a.m.

-> wj^iwro ■ va
yjrarr -r

1 .X.

SERVICES (200). LOGIS (3001

APPARTEMENTS HELENE-BOULE
GIFFARD

1 Vi - 3 * 4 * 5 pièces meublés et non meublés 

Tous services inclus. Autobus à la porte.

Période gratuite i discuter.

Pour visiter : 3 !‘ Petitclerc, app. IT, ou 5465, app ?01
663-9029 — 661-5266

1 29345 31-12 (24 ts) 340 Banltau*

IL — .. àfr ‘ ÜP

VEHICULES MOTEURS

(7001

705 Acccitoirm
SPECIALISTE Mar* chocs et grillas d'au­
tomobiles usages *1 retonditlunnes **- 
sorliment compte’, d'ailes at hoods, re­
cent» modèles Edgar Croteau. 335 rua 
d*s Sablas. 524-7791.

I 28603 19-1 (24 is) 70S.

MINUTES
Dl VOTRf Vil... 
.. POUR SAUVE P

UNE VIE
sour oomiu» at *a«g « u caoiz «ouc»

SPECIAUX AU PLUS 
GRAND CENTRE DE 
VOITURES USAGEES

1970 CHEVROLET $2350
Bal-Air. sadan. V-S aut. radio. (P.5. P.B.). balance garanti*

1970 PONTIAC $2650
Pariaianne. décapotable. V-8. au»., radio. (P.S.-P.B.), 16.000 m.. balance garant..

1971 FIRENZA $1595
S-L, 4 vitesses, 8,000 millet, balance garantis

1969 FORD XL $1895
H.-t., 3 porte», aut. aiegas baquets, radio. (P.S.-P.B.)

1969 CHEVROLET $2195
Impal* custom, b.-t., 2 portes, au»., (P.S.-P.B ). radio, loi» vinyl*^

1968 MERCURY $1695
Montego, h.-».. 2 portes. V-8. aut.. radio, toit vinyl*

1968 CHEVROLET $1395
Biscayn*. aedan, V-8 au»., radio. Ira* propre

1969 DODGE $2195
Monaco h.-t.. 4 port**, V-8. 318 p.c., au»., radio, (P.S.-P.B.), toi» vrnyla

1967 CHRYSLER $1595
New port. h.-t.p 2 porte*, est., radio, (P.S.-P.B.), toit vinyla

1970 TOYOTA $1495
3 portai, 4 vitasses. 12,000 m., è l'état neul

1969 CHEVROLET $1695
Biscayn*. *.-w.. V-8. aut.. radio. (P.S.-P.B.), trè* propre

1969 VAUXHALL $1095
Sedan. 4 cylindre*. 4 vita****, tra* propre •

1970 BUICK $3495
Riviera h-«., 2 porta», aut. radio. (P.S.-PB.), Siège» biquets, balance «arentie

1968 OLDSMOBILE $1850
Delta, h.-t., 4 porte», aut., radio. (P 5.-P B.) balança garanti*

AUCUN COMPTANT

CHEVROLET 
OLDSMOBILE '

565, boul. Hamel — 5294564
1 28720 22 I O fa) 7H



ê I I

FINANCE & ÉCONOMIE l'Action
muebec Samedi, 22 janvier 1972 23

Mettre fin à l'incertitude «fin d'assurer une solide croissance économique -- Le président de la BR
... MB > A . ■ M I   V ^ ^ _ I » .. M A M ■ B. AM 1 0*7 'J I ' I I > I ' < _ ewitJ Ail

MONTREAL — La foilc* crois- 
nance écoiuMnique à laquelle 
ou s'attt-nd au Canada en 1972, 
peut dépendre pour une bon­
ne part de la nature des me­
sures que prendront les «ou- 
vernements au débuts de l'an­
née en vue de mettre fin aux 
incertitudes qui touchent le 
monde des affaires.

C'est ce qu'a déclaré le pré­
sident du conseil et président 
de la Manque Royale, M. N\. 
Earle McLaughlin, dans l'ex­
posé qu'il a fait à Montréal, 
lors de la 103e assemblée an­
nuelle des actionnaires.

"Mise a part la question du 
chômage, a-t-il déclare, la plu-

l>art des indices nous portent 
a croire à des i>ers|>cctives fa­
vorables pour l'année. Mais je 
connais de nombreux hommes 
d'affaires, ceux Justement dont 
l'action débouche sur l'expan­
sion et la creation d'emplois, 
qui ne partagent pas cet opti­
misme. Même si les activités 
financières de leurs propres 
entreprises sont satisfaisantes, 
ces hommes d'aifaires ne sem­
blent pas croire facilement que 
les facteurs de croissance et 
de développement économiques 
soient si encourageants.

CANADA.
PKOVINt fc DK yUKUK .
DlSTKKT DE QUEBEC

PANs' i* a i2COL’ R s U1 *F.R I EUR K

J» AN-CLAl 11* I.ACAssl ,
deuumdeur

vs
JACQI'ES CI.OI ET

A
\ K >1 A N II lll’AOK IN« ••

ticrce-saUl*
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC -st par le present 
Sonné que H» biens meuble. e»
riMs d«. la llerce-«»UVe. «MU en
t.Uo caus4-. sc-ront vendu* en jus- 
dce encan publie, le 2e jou.
C.: février 1»72. a 10 heures de a- 
vant midi, à 1120. r^- Cadillac. Que-

Le*dlts bien* consistent en : 1 bu­
reau. l filière. 3 jack drjll. 1 ex­
tincteur chimique. 1 compresseur 
Chicago stationnaire, etc.

l^ tout sera vendu suivant la ici. 
Quebec, le 22 Janvier 1972

JEAN-MARII l'AWIR H.cs

CANADA.
PROVINCE OK QUEBEC.
DISTHICT OF QUEBEC

in" th3k> SUPERIOR COURT 

JEAN-tT.AI OE « ACAHHE. um

v*
JAUQUES Ct.Ol ET.

defendant
l ARM AND LEPAGE IM

Public notice la hereby slvcn i-.ai 
the Koods and chattel* of the dr- 
fendant seized in this em-v.hlbc
sold t.v public auction at 10 or lor k
in the forenoon cm r<*n uar> - '»• 
iy72 at 1120. Cadillac Stri«t Qu i»1-.

Th“ said good* and chattel* comdat 
t>f : 1 bureau. ! fllu re. 3 lack di ill. 
1 extincteur chimique. 1 c< m|>r< SM-ur 
Chicago stationnaire, etc

The whole will be sold according 
to Law.
QUEBEC. January 22th. 19.2

JEAN-MAKD PATEl K. BSC

CANADA.
. PROVINCE DE’ QUEBEC,

Dl.sTiUt I- DE QUEBEC 
No 81-115

DANS LA COUR PROVINCIALE 
,S une JEANNETTE MILLER 
I \l I I MANU,

demanderesse
V*

GU I ES DOI'CET.
défendeur 

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC' .M par le présent 

donné que les bleus meubles et • f- 
fel* du défendeur saisis en cette 
cause, seront vendus en justice, par 
encan public, le 3e jour de février 
1972. a U heu l'es de l'avant-midi, a 
133H. Place Limousin. Orsalnvllle 

Lcsdlts biens consistent en : 1 télé­
viseur Marconi 23 pouces, stéréo Ze­
nith. 1 set de sailli 3 morceaux 

Le tout sera vendu suivant la loi. 
Québec, le 22 janvier 1972

EMILIES Mil l I K, II.C.S.

CANADA
PROVINCE OP QUEBEC.
DISTRICT OK QUEBEC 

No 81-115
IN THE PROVINCIAL COURT

Dante JEANNETTE Mil LE*
LAI LEMAND,

plaintiff
va

till I Es DOt'CET,
defendant

Public notice is hereby glvi n that 
the goods and chattels of the de­
fendant selz-d in this case will be 
sold by public auction at 11 o'clock 
In the forenoon on February 3th, 
1972 at 1333. Pince Limousin, Orsaln- 
vj lie.

The said goods and chattel* consist 
of : 1 Marconi television 23 pouces,
1 stéréo Zenith, 1 æt de salon 3 mor­
ceaux

The whole w'lll be sold according 
to Law.
QUEBEC. January 22th. 1972

EMU IEN MILLER. BSC.

•Lp drame dans tout <fla 
c’est l'incertitude: incertitude 
face à la nouvelle réforme fis­
cale, l'incertitude face au rap­
port Gray et a ses implications, 
l’incertitude face à la nouvelle 
législation touchant les affaires 
et celle qu'entraînent le pro­
gramme américwln DISC de 
même que toute autre mesure 
que les Etats-Unis pourraient 
prendre en vue d'améliore-i 
leur balance de paiements.

“L’Incertitude en général 
n’est cependant pas un phéno­
mène nom eau pour les hom­
mes d'affaires. Pourtant quel 
type d'entreprise peut facile­
ment concilier les décisions 
arbitraires du gouvernement et

canada.
PROVINCE de QUEBEC.
DISTRICT DF. QUEBEC
DANS 3 A^COUH PROVING! AIE

BOIT HARD * ROBItTI \I0 ITM.
demanderesse

v*
ARMAND LEPAGE INC..

demanderesse 
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC P*“' le présent 
donné que les bien# meubles e 
effets de la déf.nd«r.-*M- ‘a 1*1* en 
c-stte cause, «eront vendus vn jus 
tloo par enentv public, le 2e tJr
février 1972. A 10 heure* «le I n\nnt- 
intdi. A 1120. Cadillac. Québec.

l^sdlt* bien* consistent en : 1 ca­
mion Kord 350; 1931. 1 compresseur
Chicago, etc. . . .

I.* tout sera vendu suivant la loi 
Québec, le 22 jam Ut 1872

JEAN-MARII PAVLIR. H.C.S

CANADA.
PROVINCE OF QUEBEC,
DISTRICT OF QUEBEC 

No 73-242
IN THE* PRO VI NCI AI COURT

BOl (Il \ RD A ROÏIKHAID IMF.
plaintiff

v*
ARMAND I EP U.E INC.

Public nctiee l* hereby given that 
the tfrôds and rh.'dlels ’ y~
fendant seized in this case will he 
*•>1(1 by public auction at M » cloc» 
in the forenoon m February 2‘h. 
197» at 1120 Cadillac. Quebec

The said Rood- and chattel* consist 
of : 1 camion Ford 350 LK51, 1 com­
presseur ChlcaRc. etc.

The whole will be sold according 
to Law.
QUEBEC. January 22th. .9.2

JI \\- M Mill I* WEI R. B S.C

CANADA
PROVINCE DF QUEBEC.
DISTRICT DE QUEBEC 

No 8235
DANS LA COUR SUPERIEUR!1

( OMPAGMI IIM 'I »M»' VI •
demanderrv*e

vs
Darns OMER MXTTl xs-n IN.

défenderesse
AVIS VI III IC

AVIS PUBLIC est pat le présent 
donné que h’* bien* meuble* et ef- 
f*ts de la défenderesse saisis en 
cettf. cause, seront vendus en jus­
tice. par encan public, le 5e jour 
ue février |972, à R> heure* de l'a- 
vant-rnidt. A 2=>95. de- Quatro-Bour- 
geoD. Ste-Km.

Lesdits biens consistent en : 1 la- 
x-euse de \'al--rlle InRh-. 4 ht* sim­
ple. I téléviseur portatif Zenith. 1 
fauteuil, etc.

I e tout sera vendu suix-ant la lot. 
QuétM-c. le 22 janvier 1972

If XS I I XI HI I I «. XIII . n.CJ
CANADA.
PROVINCE OE QUEBEC.
DI STR II T OK QUEBEC 

No 8253
JN THE SUPERIOR COlTtT
roMP x<imi nu s i rdv xi

plaintiff I
* v*n xxii o\ii » xixrii xx'i i iv

defendant I 
Public notirr i- h-rehy elvc' that i 

the R.sd‘ and «hattel* of the d< , 
fendant -ei7 <l tn tht« ca»e will *>e| 
sold h- public aucflon at 10 o'clock 
in the t • • * o- «>• Fell h.
1972 at 2.MO, d.-* Quatre BourReols. : 
Sti’-Foj.

The *;,id Roods and chattel* consist | 
of 1 1 n v " - wash. .1 * >* 4 situ He
be.ls, j Zenith pnrlab!.' television, 
j chesterfield, e1 *

The whcle will be sold according! 
♦o Ijiw.
QUEBEC. January 22th 1972

il \ \ < I XI di i M. Xiti f -

CANADA.
PROVISO DK OUEBKC 
DISTRICT DK QUEBEC
DANS Î*A COUR PHOVINC1ÀI F !

\ X MD V XI l H' MH XIH II 
Ol ( X N XD X I I D

it«-manderes»e

If X N -I I XI DI ntl M 111 XX.
défendeur

AXIS il fi Al
AVIS PUB! K* est rvir V* présent.

donne que l*s bien* m-iible» et «f 
fet* du défendent saisis en rette| 
cause, seront \rndu* en Jus'lce. n »r 
etiotn nubile V* 1er mur «te fc ' 
'972 J 10 hem es dr Ervsnt mult.
A f>9 A -ago ft. Quét>ec

Lesdtls bien* consistent en: I ca­
mion Chevrolet et scs accessoire*

Ir mut «<- a vendu su' nt la loi. 
Q.iehe. le l-nvi-r !°7?

ROBERT GAGNON. HC-

CANADA.
PROVINCE OE QUEBEC,
DISTRICT OF QUEBEC

No 89-747
IN TID PROVINCtA! C(*tIRT

s X Iidn XI i Dl '•*» XH( Il 
DI I XN XD X LTD..

plaintiff
x**

IF A N-CI Al RM TRI XIIH XI
def<m«tnnt

P.ihli.' notice l* hereb> flx-rn that I
•
fendant sei.rid in thi* ca-e will he 
•old bv mihlle auction et W o'clock 
In the forenoon on Feb u’-y 1st. 
197? xt 2*9 F «t X-aC». Quebec 

The said gtv-ds and ,i.- <:*-
e*

QUEBEC t ’rc?
a DM I vt i. x «. n n a n «5 c

CANADA
PROVINCE OE QUEBEC 
DISTHICT DE QUEBEC

No ; 7fl 9-7
DANS LA COUR PROVINCIAI.F

Ml - DE XII K-l I'D RR IX I XI ,
1.1 XIII l \. ( KDI T
XI GIR 4. Al S, N.P..

demandeurs
X’S

JFXN-PintRi CARON,
défendeur

XVIs LFGAL
AVIS PUBIJC est per le orésont 

donné que les biens meubles et 
effet- (tu défendeur saisis en cette 
cause, s«»ront vendus en Justice, iwr 
ciu .in public, le 2lémc icair de février 
’972. a to-no heures de l’avant-mldl. 
a 9 rue Us-mers, Québec.
• l.esdlt* bien* consistent en : un 
camion "IDo". une ‘'Jeep Wlllls”.

Ix; tout sera vendu suivant la loi. 
QL'EBEC. 2'j Janvier 1972.

A. BI.AII, 
II.C.S.

LEGAL NOTICE
CANADA
PROVIN* K OE QUEBEC 
DISTRICT OE QUEBEC 

No : 73-977
jN THE PROVINCIAL COURT

DI Ml II*. t’ORKIVEAI .
1.1 MIEUX 4 AL

plaintiff
X’S

Jl AN-PII KKI CARON
défendent

PUBLIC NOTICE 1* hereby gn en 
thr the good1' and ch-Tt' !- of ihe 
défendent seized In thl* cause m 
virtue «r a writ cf Fieri Facias de 
Boni» will te •«•'d by public auction
• II > irtue f «he same writ at 10:00 
«>'cVs’K m the forencon, the 2th day 
.•f Eebrxiary 1972. at 9 Dsmer* Street,
W Th-'-ald Rood* and chattel* consist 
of: -Truer Réo" a«.d "‘»v*

Ttie whole w‘U be aold according

QUEBEC. January 22th. ^7ÎB| us 

B.A.f.

CANADA.
PROVINCE DE QUEBEC.
DISTRICT DE QUEBEC 

No «3-283
DANS LA cour PROVINCIALE

KO M PR K 4 K H ! K ! DKIVI
V OI KSI I I i.tei:.

<iemunders»s«'
vs

MAKULI. GAUTHIER,
défendeur 

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC «-st par le présent 

donné que 1rs bien» meubles et cf- 
f«‘ts du déf«*ndeur saisis en cet to 
cause, seront vendus en justice, par 
encan public, le Dr Joui de février 
1972, à 10 heures de ravant-mjdl. 
à 287, Latmirelle. Québec.

!>>sdlt* bien» consistent en : 1 au­
tomobile Poniiae convertible IBfki et 
ses accessoires.

Le tout sera vendu suivant la lot. 
Québec, le 22 janvier 1972

ROBERT GAGNON, H.C.S.

CANADA.
PROVINCE OE QUEBEC.
DISTHICT OE QUEBEC 

No «3-283
IN THE PROVINCIAL COURT

ROMPRE 4 FRERE DRIVE
toi Ksn.i i.tei:.

plaintiff
vs

MARCEL GAI TIIIIR,
defendant

Publie notice U hereby given that 
the Rood* and chattels of the de­
fendant seized In thl* case will 'ta* 
soit! by public auction at 10 o'clock 
In the forenoon on February 1st. 
1972 at 287 La tourelle. Quebec.

The said Roods and chattels eon* ltd 
of : i Pontiac 19‘« A hi* accessories.

The whole will be sold according 
tc t.aw.
QUF3EC January 22th. 1972

KORLR T GAGNON, BSC.

faire face également aux lois 
du marché"?

M. Mcl4tughlln s'est arrêté 
de favun particulière à la lé­
gislation envisagée et taxant les 
revenu* des Canadiens prove­
nant de l'extérieur du pays 
"L’expansion économique du 
Canada est graxement compro­
mise par l'Imposition reuente 
d'une taxe sur les revenus 
étrangers des Canadiens, car 
elle restreindra les investisse­
ments canadiens à l’étranger", 
a-t-il déclaré. “Le nouveau ré­
gime fiscal qui entrera en vi-

CANADA.
I ROVINCE DE QUEBEC.
DISTRICT DE QUEBEC 

No 81 322
DANS LA COUR PROVINCIALE 

SfIt X \T CONSTRUCTION |N«..
dem*ndoreMc

vs
ALBERT BEAULIEU.

défendeur
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC e*t par le préM-nt 
donné que te» biens meuble* et ef­
fet» du défendeur sulsi* en celte 
cause, seront vendu* en justice, pai 
encan public, le 1er jour de fév rier j 
1972, à 10 heure* de l'avant-ni'dl, .t 
3470 Petitclsrc, npp. 4. Olffard.

Lesdlt* bien» consistent en : l sté 
réo. j télé* l.«eur Sanyo portatif. »tc.

tout sera vendu suivant la lot. 
Québec, le 22 lanvler 1972

JKXN-MARIE PAVEUR, H CS

CANADA.
PROVINCE OE QUEBEC,
DISTRICT OE QUEBEC 

No 81-322
IN THE PROVINCIAL COURT 

MK XV r , ONSTBI « iidn WH
plaintiff

v*
Al BERT BE AUI.IEU.

defendant
Publie notice Is herebv Riven that 

the Roods and chattels of the de­
fendant seized in thl* case will be 
«old bv public auction at 10 o'clrck 
In the forenoon on February lit, 
1972 at 3430 Pet It clerc Street, apt. 4. 
Giffard.

The «aid goed* and chattel* crm*i*t 
of : 1 stereo, j San> o portable tekcvl- 
•lon. etc.

The whole will be sold according 
t< I aw.
QUEBEC. January 22th 1972

JIXN MXKIÉ PATH It. BSC.

CANADA
PROVINCE DF. QUEBEC 
DISTRICT DE QUI BEC 

No. <12-257
DANS LA COUR PROVINCIAL* 

PAUL H A It VH.
Demandeur

JE AN-PAl'L UHOUINARD.
M (ia>|>*rd. apt 7, Ulffard.

Défendeur
AVI» LEGAL

AVIS PUBIJC est donné que le* 
bien* meuble- et effets du défendeur 
-alsls en cette cause en vertu d'un 
bref d'exécution de boni* seront ven­
dus en Justice en vertu du dit bref 
à 11 heure» de t'avant-midi. à 
ZOléme Rue, Québec.

[>.* dits biens meubles et effets 
consistant en : auto Pontlcc pari- 
tienne 1937.

le tout suivent In loi.
QUEBEC, le 22 lanvler 197?.

LECLERC A LECLERC 
H.C.S,

CANADA
PROVINCE OF QUEBEC 
DISTHICT OF QUEBEC

IN THE PROVINCIAL COURT 
PAUL H A II VU.

Plaintiff
vs

Jl AN-PAUL UHOUINARD, 
ï«. Gaspard st.. »pt 7. Giffard 

Defendant 
LEO AL NOTICE

PUBLIC NOTICE 1* given that the 
sale of the good* and chattels of 
the defendant seiz'd In tills cause 
in virtue of a writ of execution de 
Boni» will take place in virtue of 
the tame writ at 11 o'clock h» the 
forenoon, oil the 3th day of Fe- 
balary 1972. at 341 2<>e Rue. Q lébeo.

Tie said moveables and chattels 
consisting In : auto Pontiac parisien­
ne !9«7.

The whole according to law. 
QUEBEC. 22th January 1972.

LM I f HC 4 I E4T.ERC
B.g.C.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DF, QUEBEC 

No Hi 159
M S EDITIONS graphiques.

Demandeur
v»

GASTON BROI SSE.AI',
5â d'AMol*. Csurvllle.

Défendeur
AVIS I EGAL

AVIS PUBIJC est donné que les 
bu u* meubles et et têts du défendeur 
saisis en cette cause en vertu d'un 
bref de Fieri Faclas de Boni» seront 
\«">do* en lustlee ej- vertu du dit 
bref le 3 février à U heures de 
l’avant-mldl. A 57 d'Artois. Courvllle.

lies dit* bien* tneuble* et effets 
coïKistant en • sécheuse. *et de che»- 
t••-field. : ppsroil TV n couleur, etc.

la* tout suivant in loi.
QUEBEC, le 72 janvier 1972.

I I l 1.1 Rt 4 I I t I EltC.
II.C.S.

CANADA
PROVINCE OF QITBEC 
DISTRICT OF QUEBEC

No. 10150I.Ks EDITIONS ORAPHIOUES.
Plaintiff

vs
GASTON BROUSSEAU, 

d'Artois. Courvllle.
Defendant 

LEGAL NOTICE
PUBI IC NOTICE, is gtx'en that the 

sale of th> R<xk)s and chattel* of 
the defendant seiz.-'d In O'1' cause 
In virtue of a writ of a Fieri tact..* 
de Boni* will take place In virtue 
of the .- >me writ at eleven o does 
i, the forenoon, on the 3th day o* 
Eebruar-, 1972, at 57 d Artol*. Cour-

r -aid moveables and chattel* eoniuting In 7 chesterfields. TV co­

lor. dryer, etc.
The whole according to law. 

QUEBEC, 22th Jamiarv 1972.LFCLKRC 4 LECLERC, 
«8.C.

gtifur on 1973 taxera l'inves­
tisseur canadien mir les actions 
étrangère* qu'il détient et sur 
tout autre revenu passif bien 
qu'il n'ait encore rien touché 
de ce revenu".

M. McLaughlin a souligné 
que le projet de loi limitera 
grandement dans sa liberté 
d'action vis-à-vis la concur­
rence le manufacturier cana­
dien qui est limité par un mar 
ché insuffisant au pays et qui 
doit étendre ses activités à 
l’étranger s’il veut que scs 
prix soient concurrentiels in 
tcrnationalement, et même au 
Canada, afin de lutter contre 
l'importation étrangère du pro­
duit. “1a*s Américains eux 
mêmes, aux prises avec la 
même politique fiscale, en ont 
assez", d'ajouter le président 
de la banque. ".Ainsi, nous 
nous retrouvons dans la même 
situation que les Américains, 
et ceci délibérément, connais­
sant la complexité du réginu 
fiscal de notre voisin. Le de­
partement du Trésor veut d’ail­
leurs améliorer cette politique".

Id» vice-président et directeur 
général en chef de la banque, 
M. J.K. Fkilayson, a révélé 
aux actionnaires que la banque 
a poursuivi e ni971 sa crois­
sance de façon significative. 
L'actif total, a souligne M. 
FinJayson, a atteint un sommet 
record de $12.9 milliards à la 
fin de l'exercice ce qui repré­
sente une augmentation de 13.9 
pour cent sur l’année précé­
dente. A $11.8 milliards, le to­
tal des dépôts a augmenté de 
14.3 pour cent et le total des 
prêts a atteint presque $7 mil­
liards. une hausse de 13.1 poui 
cent par rapport à l'exercice 
précédent. Los bénéfices nets 
se sont élevés à $44 millions.

M. McLaughlin a félicité le 
gouvernement pour sa politi­
que monétaire et pour sa résis­
tance aux fortes pressions ve­
nant de l'étranger comme du 
Caanda afin de le faire revenir 
au xtaux de change fixes. Il a 
ajouté que le taux flottant agit 
comme amortisseur contre des 
crises de oltange telles que 
celle qui a suivi l’annonce de 
la nouvelle i>olitique économi­
que du président Nixon au mois 
d'août dernier.

“En fait, il n’y a eu que de 
légers remous dans la valeur 
de change de notre dollar alors 
que les marchés monétaires de 
plusieurs pays ont cessé leurs 
operations pendant plusieurs 
jours d’ajouter M. McLaughlin. 
“Nous étions alors, et nous 
sommes toujours libres d'assu­
rer l'expansion de notre écono­
mie par des politiques moné­
taires et fiscales”.

M. McLaughlin, un partisan 
de longue date d’une politique 
de taux de change flottants 
pour le Canada, a souligné que 
les avantages que le Canada a 
retirés du fait de posséder un 
taux flottant au cours de la 
récente crise ont illustré la né­
cessité d'une entente en vue 
d'un plus grand flottement dc< 
taux de change. Commentant le 
caractère bénéfique des mesu­
res mises de l'avant par h’ pre­
sident Nixon et qui ont per­

mis au Groupe dt*s Dix et 
Fond* Monétaire International 
de régler le problème monétai 
re international, le président tic 
la Banque Koyale a élaboré sur 
la différence entre les taux de 
change flottants "reel" et “di
I I. r

Un taux de change flottant 
est réel, selon lui. quand 
gouvernement n'intervient que 
l»oiir maintenir les eonditions 
ordonnée* du marché. Quant 
au taux de change flottant que 
l’on qualifie de dirigé, il se ren 
contre quand un gouvernement 
se m*h du marché de change 
pour faire augmenter ou dimi 
nuer son taux flottant, ce qui 
revient à utiliser le flottement 
du change comme un iirstm 
ment de guerre économique. Il 
a également rappelé l'assurance 
donnée par le premier minis 
tre du Canada et le ministre 
d<‘s Finances que la Banque 
laissera le marché canadien de 
terminer le taux de change au 
Canada.

M. McLaughlin a ajouté qu’a 
voo le taux de change flottant 
'Ta politique monétaire et fis 
cale expansionniste maintenant 
arrêtée ne peut conduire le 
dollar canadien à une crise mais 
tout au plus à un léger flotte 
ment à la baisse".

Dans son compte rendu des 
activités du dernier exercice, M 
Finlayson a traité des intérêts 
régionaux de la plus importante 
banque à charte du Canada

"Bien que plusieui's des pro­
blèmes économiques du pays 
soient naturellement d’ordre ré­
gional. leurs solutions sont ra- 
souvent appel à des ressources 
rement régionales mais elle font 
humaines et financières d’en­
vergure nationale qui ne sont 
pas limitées par la géographie 
ou un sentiment local. Notre 
aptitude à bien servir toutes les 
régions repose non seulement 
sur notre capacité de sentir 
les problèmes locaux et régio­
naux mais aussi sur le fait que 
nous (Mxivons utiliser pour la 
recherche de solutions à ces 
problèmes des ressources finan­
cières et intellectuelles qui ne 
peuvent être disponibles qu’au- 
près d’une solide et importante 
institution nationale".

.Abordant le domaine inter­
national, M. Finlayson a fait re­
marquer que les activités de la 
Banque Royale à l'étranger con­
tinuent de fournir un apport im­
portant aux bénéfices en dépit 
des crises monétaires et des 
eonditions politique et écono­
mique instables. Décrivant le 
dernier exercice comme une 
période de changement et de 
transition, il a déclaré que le 
commerce bancaire internatio­
nal consiste davantage à établir 
et à faire progresser des affi­
liations avec diverses institu­
tions financières établies dans 
d'autres pays plutôt qu’à seu­
lement exploiter des succursa­
les à l'étranger. M. Finlayson a 
egalement souligné les progrès 
encourageants d'Orion.

Mots croisés
Problème Nu 2017 

HORIZONTAL
1— Femmes ministres.
2— Direction donnée au regard

ih»ui otosotw: Enièté*
3— Vile populace — Tamis.
4— Avant-midi — Berceau.
5— Dép. de France — Un des 

chefs du socialiste alle­
mand — Article.

6— Lui Petite écriture (pl.) .
7— Saint, en espagnol — Vil­

les — Particule.
8— A lui — Qui a une rente
9— Chez les fondeurs, partie.* 

de métal tombés dans les' 
cendres pendant la coulée 
— Néant.

6 Rquerre — Consacrer 
culte De la charrue.

ai

7 Choquer, déplaire.

8—ConJ. — Faire demeurer. 

P088. — Agile — Milieu.9

10—Vedette — 
• pl.).

De naivsanci

10—Claires — Venue 
de.

au mon-

11— Donner de l'air — Qui 
n’est pas de race pure. j

11—Reçus — Petit cube — Ko
d'Israël.

12 -Sa sainteté — Mariées d« 
nouveau.

PHOruHF.Z VOI S 5 1h Librairie d* 
I,'ACTION-QUEBEC’ la Clé Je* Mot 
GioIm . ;t a 13 lettre». Définition! 
exacte». PRIX S2.U0 cl la Nou­
velle clef d*-. Mot* Croisé» <2 et 1 
lettres». PRIX : *o«o

Solution du problème No 2011

Dirigeas12—Riv. de France 
son coup.

VERTICAL
1— Qui salit.
2— Quatre — Déni.
3— Grand fleuve — Breuvage 

des dieux de la fable.
4— Déesse des Egyptiens — 

Marquée.
5— Voir 'anglais) — Village 

du Québec — Pour la troi­
sième fois.
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PROVINCE DE «IJEBEC. .
Da VI RU r DE QU FUI c
DA^*'* Ya‘°COUR PROVINCIALE 
DAH»\| mon r r.AVs agisti: in» .

demanderesse
v»

KOI AND U LA A I .Al .
défendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBIJC r4t pur le présent | 

d..mu. une le* bien* r -uble* et el­
le M clu défendeur suHi* en ceue 
causé. fer«Mit vendu, en ^
encan public, le 3e jour d# février 
1072 ù il heures de 1 avant-mldl, â
472j' Place Nobel. ChsrletboOrg.

l»eftdtts him* con Alitent en : 1 re- 
lé*» is«*ur Phillips, 'te.

I » tout sera vendu suivant la lot. 
Québec, le 22 Janvier 19*2

JEAN MARIE P AYE! R. HC S

CANADA, „„
PROVINCE OF QUEBEC,
DISTRICT OE QUFBEÇ

No 71-320 __
r rnr. provincial court ;

Itl \l MONT PAYSAGISTE INC..
plaintiff

V*
KOI AND II YVE AU.

defendant
Publié notice I* henebj tfiven that 

the Kfv'd* and ch.ittels of the de- 
t nd uit *« i/erf In this ra^e w ill Ih* 
vitd b\ publié atiéUrm at 11 o’clock 
m the f. leiioon on February 3 th. 
IfU1» a; 4725 p.aee Nobc., Oliar'c»-

n . *aid g.iod» and chatte la ronilflt 
of i hter-co. I Phillip* television, 
etc.

The whole will be sold aceordln*
to Ijiw.
QUEBEC. January ??,h. 1872

IL AN-MARIE P AVI IK. BSC.

CANADA.
PROVINCE DE QUEBEC.
DJSTRIC T DE MONTMAGNY

No 3K5:
DANS I,A COUR PROVINCIALE

M RIC r. Al DUE Al ,
demandeur

vs
MICHELE SA.NTERRE.

«léfenderesse 
AVIS LEGAL

AVIS PUBIJC e*t par le présent 
donné que les biens meuble* et ef­
fet» da la défendere**e saisis en 
cette cause, seront vendus en Ju«- 
th^. par encan public, lie 2e jour 
de février 1972. à 11 heures de l’r.- 
vant-mldj. à 44. Belcourt, St-Ko- 
muald. app. 7.

lesdlt.» bien* consistent en : 1 au­
tomobile de marque 01d«mobile Cut- 
la*M 1971.

le tout sera vendu suivant la loi. 
QuAber, le 22 janvier 1972

JEAN-CLAUDE I.EGARE, II C S.

CANADA.
PROVINCE OE QUEBEC,
DISTRICT OE MONTMAGNY 

No 3Kj1
IN THE PROVINCIAL COURT

I I RIC GAI DRE AU.
plaintjff

vs
MICHEI E SA N TERRE,

defendant
Public notice is hereby given that 

the good* and chattel* of the ile- 
fendont sel/e<i In this ra*e will be 
(•old by public auction nt 11 o'clock 
In the forenoon on February jth, 
1972 at 44. Holceurt Street, St-Ro- 
muald. apt. 7.

Th- said g.vxU and chattel» con. I*t 
1 Oldsmoblle Cutlass 1971 

lue whole will be sold according 
to 1 .aw
QUEBEC, January 22th, 1972

Jl AV-CI Al DR I. AGAHI. B <î C.

CANADA.
PROVINCE DE QUEBEC.
DISTRICT DF QUEBEC 

No Ii2-4»0ll *
DANS I.V COUR SUPERIEURE

I \ vim if If I IN \M II Rl 
HI Ql » BEU I TEI.

dom»ndrre».‘-e
V»

t A ON PEU HAT.
défendeur

AVIS IH. Al
AVIS PUBI It e*t oar le présent 

donné que es biens meub^ et ef- 
f.» du défendeur saisis en cette 
couse, seront vendus en Justice par 
■■n m nubile, le 4e Jour de fé' r|er 
1972. A H» heures de l'avanl-midi. a 
O', one ». ue Des I lias. Qv«bcc
l,e lit, bien* consistent en : I au- 

tnrnob le Ford 1970 et •«•* aci-éssolres.
Le tout sera vendu suivant la lo|. 

Québec le 22 lanvler :977
If \\ M \KII r AVI I K. H C «

CANADA.
PROVINCE OF QUEBEC,
DISTRICT OF QUEBEC 

No 15?-008
IN the superior court

i * anCIRTI Ft.ANCIERI 
III ijl f BEf I Tl I.

plaintiff
\ t

% VON Pin HAT.
«K-fendant

FNibltc notice i* herebv given that 
the goods and chattel* of the de- 
fendant seliest in thi* case will be 
sold by public auetten at 10 o'c'ock 

•he forenoon on February 4th 
1«72 at 295 IV* Lila* We*t Street. 
Qis'bec.

Tho *ald go.vis and chatul* consist, 
of ! Ford automobile !970 A hla, 
acr^sorirs.

Ehe whole will be sold according 
to I sw
QUI't’Vf Januarv ,2th 972

ii an'-marik pavruR. nsc

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT OF QUFBEi

No ; 73-905
Dans la Cour provinciale

'Tl IN WIN spORTStl |. \H I TB .
demanderesse

ANDRE BOUCHARD,
défendeur

AVIS LEG Al
AC IS PUBLIC est par le présent 
donné que le* biens meuble, et ef­
fet* <t«i dM-ndeur saisi* pn rrtte cau- 
‘e. seront vendu* en justice, par 
encan public, le glème lotir de fé­
vrier 1972. A 10:00 heure* de l'avant- 
midi, a 137 rue St-George» Lévis, 
Q é

Le#dlU biens consistent en ; robe», 
ehspenux. bour*e«. et,-

le tout se:» «endu suivant la loi 
Qt'ï DEC. 23 Janvier 1972

A. BLAIS.
II.C.S.

LEGAL NOTICE
CANADA
PROVINCE OF QUEBEC 
District oe quijieu

N0 73-9U5
|N THE PROVINCIAL COLTIT
'MN VAIN SFOR I s VA | AK I I D .

plaintiff
vs

ANDRE B«H < H ARD
defend-nt

PUBIJC NOTICE I* h,-ehv given 
1 hat the gotvls and ch‘<ttels of the 
défendent seised in thl* ra i«e lu 
virtue of a w-rit of E'ierl Facia* de 
Boris will be sold bv public It<>n 
in v Irtue of the sauve writ at 10-00 
o clock In the forenoon, the sth day 
of February' !872. »t U7 St-Georges 
St Lévis, Québec.

The laid goods and chattel» con­
sist of : dresse*, hat*, nurse», etc 

The whole will be soul according 
to law
QUEBEC. 22th. 1972

\ HI \l‘
H » U.

PROVINCE DE QUEBEC,
DISTRICT DE QUEBEC
da"ns ‘la^cour provinciale 

si lavykence 
( l UIIIING t O. LTD.,

demar\d«ress«
Vf

lumr MADELl.lNf N LAGACE, 
défenderesse 

AVIS I EGAL
AVIS PUBLIC est par le présent 

donné que k>* biens meuble# et ef- 
icti «ir la dé fende re**e saisi* en 
ntte cau.*e, seront vendus en jus­
tice. pur encan public, le 2e Jour 
de février 1972. i 11 heure» de 
l'avant-midi, à 624. avenue Ste-lhé- 
rè»c. Ste-Théré#e de LisléüX.

Lesdits bW»ns consistent en : 1 té-
lévlseur Westinghouse 21 pouce-s.

la* tout sera vendu suivant la loi, 
Quebec, lé 22 janvier 1973

EMILIE N MILLER. H.C.S.

CANADA.
PROVINCE OF QUEBEC.
DISTRICT OK QUEBEC 

No 79-284
IN THE PROVINCIAL COURT 

»T. I \ VA RENTE 
ULOTIIIN'G t O. LTD..

plaintiff
vs

Dame M ADE! FINE N I.AGACE,
defendant

Publie notice is hcr«>b> given that 
the good» and chattels of the dé­
fendant seized in this cn-»* will be 
sold by public auction at 11 o’clock 
In the forenoon on February 2th, 
1972 at 624. Ste-Thérése Street. Ste- 
Thérése de Lisieux.

nie *i id grsxl* and chattels consist 
of 1 W-st|n<house television 21 
pees.

The whole will be sold according
to Ijiw.
QUEBEC, January 22th. 1972

I Mil IEN MILLER. B S C.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QIT.BKC

DAN’S LA COUR SUPERIEURE 
No. 4627
GERARD GRENIER.

Demandeur
vs

GER ARD I.EM AV,
Défendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est donné que le* 

ben* meubl«r* et effets du défendeur 
saisis en cette cause en vertu d’un 
brf de Fieri Faclas de Boni» seront 
vendus en Justice en vertu du même 
bref le 3 février 1972. A dix heures 
de l'avant-midi, à 978 rue Posillot. 
Ste-Foy.

Le* dits biens meubles et effet» 
consistant en : Téléviseur; radio; ca­
mion Mercury, etc.

[y tout suivant la loi.
QUEBEC, le 32 Janvier 1972.

Huissier C«»ur Supérieure 
Louis GIROUX.

CANADA
PROVINCE OE QUEBEC 
DISTRICT OF QUEBEC 

No. 4627
IN THE SUPERIOR COURT
GERARD GRENIER

Plaintiff
v*

GERARD U MA Y
Defendant

UtOAl NOTICE
PUBIJC NOTICE U given that the 

sale of the good* and chattels of the 
defendant seized In thl* cause In 
virtue of a writ of a Eteri Facias de 
Boms will take place In virtue of the 
same writ at ten o'clock in the 
forenoon, on the third day of Februa­
ry 1972, at Str-Foy, 978 Pouliot st 

The said moveablés and chattels 
civivslsting In : TV sets; radio; ches­
terfields; truck Mercury. eU- 

The whole according to law. 
QUEBEC, January 22th 1972 

I ouïs GIROUX 
Bailiff s»g»rior U»urt.

Mot caché No 576 — 8 lettres cochées
— Une ville du Québec 

Solution du problème No 575 : Vcltiqe

La procédure
■ Tous les mots insérés au- 
dessus du cadre doivent être 
trouvés dans la grille.
■ Pour plus de facilité trou­
vez d'abord les mots les uJus 
longs.
■ Dès que vous repérez un 
mot, encerclez les lettres qui 
le composent et raturez-le dans 
la liste au-dessus de la grille.

■ Seuls des mots formant un 
centre d’intérêt sur le mot à 
chercher entrent dans la grille.
■ Dès que vous aurez inséré 
tous les mots, il ne restera que 
les lettres formant le "mot- 
caché".
■ Ce mot caché sera trouvé en 
rassemblant les lettres non en­
cerclées (HORIZONTALEMENT 
SEULEMENT).

■ Tous les autres mots peu­
vent se trouver dans les trois 
dispositions, soit horizontale, 
verticale ou diagonale, et un" 
même lettre peut servir à plu» 
d'un mot.

“Tous droits réservés par I* 
Centre des Mots-Croisés Inr.'*, 
Reproduction interdite par l'an» 
leur.

CANADA.
PROVINCE DE QUEBEC.
DISTRI'. 1 DK QUEBEC 

No 75-904
DANS LA COUR PROVINCIALE

I 4/ \KOMTZ. BERNATI HEZ 
A ALS.

demandeurs
v*

JEAN-GIY DI BE AI .
défendeur

AVIS I EC.AI
AVIS PUBLIC est par le présent 

donné que les blent meuble» et ef­
fet* du défendeur s«l*l* en cette 
cau*é, seront vendu* *n justice, par 
er.ran public, le 4e Jour de fé\ rler 
1972. A 11 heure* de l'avant-midl. i 
190. avenue St-Michel. Bewuport 

L-sdlt* bien» consistent en : I auto 
Bun k ISM. , , .

Le lout sera vendu suivant la loi. 
Québec, le 22 janvier- 1972

JC AN-MARI» IVAYMK. H C S.

CANADA.
PROVINCE OE QUEBEC.
DISTRICT OE QUEBEC 

No 75-904
IN THE PROVINCIAL COURT

I A / A KOA 11 / BERN ATI II El 
A AI H,

plaintiff
A**

JC A N -fil Y DI HC AU.
defendant

Public notice I* hereby given that 
the good* and rhattels of the de­
fendant selted In this ca** will be 
sold by public auction at it o'clock 
In the forenoon on Eebruar/ 4 th. 
1972 at 190. St-Mtehei Avenue Beau- 
port

The *»ld good* and eliattels consist 
of ] Hutrk 1968

The whole will be sold according 
tn I-iw
QUEBEC. Januarv 22th. 1972

II AN M A K II PAYEI R. BSC

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC

DANS I-A COUR PROVINCIAL*
No. 82-469
r. P. COTE A C. ROBITA1LI F.

Demandeur
vs

JACQUES PIGEON,
Défendeur

AVI* LEGAL
AVIS PUBLIC est donné que les 

biens meubles et effets du défendeur 
saisi* en cette cause eu A-ertu d un 
bref de Eteri Facia* de Bonis *erc:R 
vendu.» en justice en vertu du même 
bref le 3 février 1972, A dix heure* 
de l'avant-mldl. g 125 de la Colom- 
blére F»t. Québec ....

I .e» d ts bien* meubles et effets 
consistant en : Téléviseur; radio ste­
reo; fauteuil» etc

Le to*it suivant la loi.
QUEBEC, le 22 Janvier 1972 

I nul. GIKOI X.
Huissier U»ur Supérieure

CANADA
PROVINCE OF QUEBEC 
DISTRICT OE QUEBEC

No. 82-469
IN THE. PROVINCIAL COURT
P. P. COTi A C BOBIT All l g.

Plaintiff
A*#

JAl'Ot F4 PIGEON.
Defendant 

LEGAL NOTICE
PUBIJC NOTICE U given that the 

aale of the goods and chattels of 
the defendant *ei/ed In thl» cause 
In virtue of a writ of a Fieri EacUs 
de Bonis will take place In virtue 
of the same writ at ten o’clock in 
the forenoon, on the third dav of
February 1972. at 215 Sfe la Colom- 
btére Last, st

The said moveables and chattels
consisting in : TV »rt; radio «tereo.
chesterfields, etc.

The whole according to law. 
QUEBEC. January 23th H*72 

I out* GIRO! X,
Halllff Superior Court

Acton Vél* 
Albina 1 
Alcove 
Alma 
Amo a 
Amqul 
Anglian 
Anjou 
Arundel 
Arvlda 
Aabaatoa 

B
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Scout-Action,
EN RK8UME ...

Nous avons énonce*, dans la 
Ctirouiquo de la semaine der­
nière, quatre points qui sont 
essentiels pour que l'on puisse 
parler de scoutisme : le jeu, la 
vie en équipe, le cadre de plein 
air et la présence d'adultes.

Il est évident que ces quatre' 
"moteurs” du scoutisme se re­
trouvent sou*. des couleurs dif­
ferentes selon l'âne des garçons | 
auxquels l’on s'adresse. C'est 
pourquoi nous allons consacrerI 
une chronique a chacune des 
catégories d'âges que l'on re­
trouve dans le scoutisme en 
commençant aujourd’hui par 
les cadets, la catégorie des 9-12 
an>.

LE I,OI’VETIS MK

f.es louveteaux sont regroupés 
dans des unités que l'on dési­
gne sous le nom de meutes. 
Une meule comprend habituel­
lement une vingtaine de gar­
çons et est animée par une 
équipé de 3 ou 4 adultes.

Afin de permettre a chacun 
de s'intégrer plus facilement a 
la vie de la meute, les lou­
veteaux se retrouvent selon 
leurs besoins et leurs intérêts 
en |>ctits groupes qu'on appelle 
si/alnes. C’est là, pour le gar­
çon, un premier pas dans 
l’apprentissage de la vie en 
équipe.

L'activité majeure du louve­
teau est le jeu. Ou amènera 
peu à peu le louveteau a choi­
sir ses jeux, a les organiser 
lui-même et même à les éva­
luer. Cette action se fera a 
l’intérieur d'une réunion de la 
meute qu’on définit comme j 
étant le “Rocher du Conseil”.

la* ‘‘Conseil d’Akela" pour sa 
part rassemble les animateurs, 
un représentant désigné par 
chacune des sizaines et possi­
blement quelques autres lou­
veteaux. C'est l’occasion de pré­
ciser la tâche de chaque si/aine 
et de faire le point sur la vie 
de la meute.

Les coups de dents, les bad­
ges et les gibier» sanctionnent 
la progression personnelle du 
louveteau et reconnaissent s;t 

| compétence.
Comme on peut le constater, 

différents termes bien spécifi­
ques au louvetisme sont em­
ployés couramment dans la vie 
d’une meute. Ces termes sont 
extraits du ‘Livre de la Jun­
gle” de Rudyard Kipling.

De fait, l’histoire de la Jungle 
sert de cadre, fournit un dim p 
à la vie d'une meute. Elle 
pourra servir d’inspiration aux 
garçons dans le choix des jeux 
qu'ils désirent réaliser.

la* louveteau se sera engagé 
par sa promesse a faire de son 
mieux et a faire plaisir chaque 
jour. Ayant grandi, vers l’Age 
de 12 ans. il est prêt a passer 
clu'/ les éclaireurs Ce dernier 
regroupement sera l'objet de 
la prochaine chronique

NOUVELLES BREVES

Rencontres d'adultes

La première rencontre du stage 
d'information pour les parents 
et les adultes qui s'intéressent 
au scoutisme a remporté, pour 
une première experience, un 
\i: succès. Plus d'une soixan­
taine d’adultes représentant en­
viron vingt paroisses du Québec 
métropolitain y ont participé et 
M* promettent de convaincre 
d'autres personnes de leur mi­
lieu de venir a la prochaine 
réunion du 25 janvier, (ette 
réunion se tiendra au secré-| 
tariat des scouts. 543, Père- 
Grenier à 7h30. Même ceux qui 
n'étaient pas présents a la 
première rencontre seront le' 
bienvenus.

A Thetford

D'autre part, une trentaine de 
parents ont connu la même ex­
perience samedi dernier dans 
la région de Thetford et se 
sont dits tout aussi emballés. 
Le scoutisme devient donc de 
plus en plus une participation 
du monde adulte

FORMATION

Dans un autre ordre d'idées, 
un projet de formation par 
crédits ou il sera possible d'ob­
tenir des équivalences pour 
certains cours a été accepte 
lors de la réunion du commis­
sariat de district. Xussilôt que 
le comité de formation national 
aura accepte le projet, tous les 
animateurs recevront un pam­
phlet explicatif.

croix-roi <;e

Une clinique de sang est orga­
nisée conjointement par les 
Scouts, le* Guides et la Croix- 
Rouge à l’occasion de la se­
maine internationale du scou­
tisme. Cette clinique aura lieu 
lundi le 21 février. D'autres 
details suivront...

SOUPER

Un souper sera c-ialement tenu 
u l'occasion de la semaine 
scoute mercredi le 23 février 
Chefs d'unités aumôniers et 
parents ayant participe au -t.i :e 
d’information seront invhev 
pour répondre a une demande 
du Congrès de* Chefs à venir 
j discuter de la question de 
la pastorale dans le scoutisme.

1 \ PROCHAIN» 01 IN / AIM

22 janvier Tournoi de gouret
de viIon 'louveteaux 

25 janvier Stage d information
pour adultes.

jri lanvier Comité d'organisa­
tion du rallje cycliste.

1 f SI
pour adultes. ■

Résumé-: Le couronnement du jeune 
ni Gii.ii et le» cérémonies tradition­
nelle* qui sutvlrent,. durèrent cinq 
Jours. “Am, mon seul ami, je orol» 
que vous aviez raison. Les nobles 
veulent tout gouverner, m'acceptant 
comme personnage représentatif seu­
lement”.

St- •'ù

•V’-.T

* h

“Quand je demande des informations sur 
Fêtât de liondaris. je reçois des réponses 
polies mais évasives me rassurant avec* 
optimisme. Si tout est en ordre d 'iis I , 
Royaume, pourquoi le peup'e semble-t-il 
inquiet et parle-t-H tout lias ?

Le tuteur de Am lui avait dit, “l'histoire se 
répète par elle-même”. Aussi il a la per- t 
mission de visiter les archives. La il apprit 
certains faits intéressants dan» l'histoire 
de Dgndari*.

•ïïïSia

Et il rend compte de ses conclusions à Cïlan. "Le danger menace 
au-üela des murs de Doudariv II y a cinquante ans. quatre tribus 
vécurent en paix sut la plaine verdoyante. Alorit vint Thorhold. 
voir** grand-père, un guerrier puissant, et une par une, U conquit 
les trois autres tribus et imposa un tribut...

-J 1.

"Il réprima les rébellions par une grande tuerie 
ont chaque fuis, augmentait le tribut. Le peuple 
de Iknidans l'acclamèrent comme un grand « »n- 
quéeant et comme celui qui apporta la richesse et 
le luxe a leur ville superbe...

s

t* J

“Alors votre pire devint roi el porta le 
rasque à cornes et la grande épée “de 
chasse” et pendant llf années, il y eut une 
paix plutôt inquiétante''.

"5l.iis Am. qu’y a-t-il à craindre? ricane Gian. Tes peuples conquis n’ont ni arme ni 
année”. "Ils ont l’esprit humain qui soulevé contre la tyrannie, attendant seulement 
le jour où un grand chef les unira, et ce jour-là Dondari* tombera”. Le gardien 
des archives suggère : "si Son Altesse. le prince Am. désire continuer ses recher­
ches. je peux lui révéler des faits intéressants".

la semaine prochaine; L'ARMEE FWTOMK.

• fc, J flore* SfnduAte ltt«* * I*. * V »r'«i r#a«rv#d.

La Famille TETEBECHE
par Chic Young

>4prl»li

tjrdr l’hrurr t

Ma frmnif t a

attendre tri pour

\»fr comment i;<i->alre fa

• » • v-

l-x-i

K

M2®

Ilf (aire I nui

me d liuliilu

Nouv *Hon» rentrer 

la fenetre rl rrlmprr 

avec no* xouller» dan* 

le* main».

Nou» aliun* nuu*

drvhaluller dan» le

pax-afe et rentrer

dan» la i hambre

comme d'batiitodr

rrirrlta hlrt >»! Il r»(
Merci, Kn.alre, Maintenant

«i lion ropain
je »aia que je ne doi» pa»

e«»aver une ntai»erle roui'

^ n ^
i

r.zjj y:

V/CXlsJ ■ t T*»l irer ^vmi.Vate trc. t® T ' V.

^Jtm

Je pense qu'un gosse l'a jeté
parce qu'il était 

""V si vieux

Tante Florence, 
j'ai trouvé un vieux 
livre d'autographes 
sur la rue principale

On dirait un livre 
d'autographes

Tm. P»t U. S Pif OM —AM ri(Ml >«>er»*»l
O 19'."* b» lea'u't S»»d'r»le l«

r •• s

DICKENS, POE, CHOPIN, 
LONGFELLOW, THOREAU,

Ça été signé par des 
jeunes que ie ne '

DARWINconnais pas

mm mm



DÉCÈS ucbec Samedi, 22 janvier 197/

Un navire de conception révolutionnaire

L'horoscope L'hydroptère rapide
DIMANCHE LE 23 JANVIER 1972

21 mtr» «u 20 avril (Belier) — Un peu de réflexion
vous aidera fa éviter une erreur Le mouvemeni planétaire 
favorise les vendeurs les secrétaire», les artistes et les 
«tudisnts.

21 avril au 21 mal (Taureau) Un ami influent vous 
sera d'une grand* assistance. Vous avei de nombreux 
projets fa réaliser au cours du moi» qui commence de­
main.

22 ma* au 21 juin (Gémeaux) — L'esprit de rébellion
ne vous conduira pas loin. Soyez logique dans vos con­
versations comme dan» vos conclusions.

22 juin au 23 juillet (Cancer) Configurations plané­
taires stimulantes pour votre intuition et votre imagina­
tion. Les sciences domestiques sont fa l'honneur.

24 jullet au 23 août (Lion) — Considérer tous les an­
gles d'un problème avant de vous prononcer délintive- 
ment. La discrétion est de rigueur.

24 août au 23 septembre (Vierge) — Tenez-vous en 
a ce qui est nu programme, et ne vous cherchez pas, de 
raison pour compliquer ce qui ne l’est pas.

24 septembre au 2 3 octobre (Balance) — Occupez vous
de vos altaircs et lui»sez !*s autres procéder de la meme 
façon. Vous êtes porté a éparpiller vos forces.

24 octobre au 22 novembre (Scorpion) — Pei iode pro­
pice aux ajustements Le mouvement des saisons vous 
parait spécioletnenj intéressant durant cette période-ci de 
l’année.

23 novembre au 21 décembre (Sagittaire) — Votre affa­
bilité naturelle adoucira les angles d une rencontre avec 
des pc sonne» mal disposées a votre endroit.

22 décembre au 20 janvier (Capricorne) — Vous tou 
cherez la récompense d’une générosité faite avec désinté­
ressement. Lus natifs de ce signe n’ont aucune raison 
de ccder fa la mélancolie.

21 Janvier au 19 février (Verseau) — Faites confiance 
à la chance, elle vous tend la main, aujourd'hui. Un*
enquête discrete vous donne de bons résultats.

20 février au 20 mars (Poissons) — Vous serez b.en
inspiré dans tous les domaines el; vos questions trouve­
ront des raponsef.

LUNDI LE 24 JANVIER 1972

21 mars au 20 avril (Belier) — Ne vous objectez pos
fa des commentaires qui sont faits dans votre interet. As­
pects planétaires stimulants pour les natlîs de ce signe.

21 avril au 21 mai (Taureau) — Coordonnez vos oeti 
vités afin d'obtenir des résujtats plus satisfaisants. Ba- 
nissez les inquiétudes imaginaires.

22 mai au 21 juin (Cerneaux) — Aucune ffache ne vous 
semblera trop difficile a accomplir, aujourd'hui. Soyez 
plus conscient de votre valeur dans tous les domaines de 
votre activité.

22 juin au 23 juillet (Cancer) — Vous rencontrez des 
gens bizarres, dans des circonstances qui sortent de l'or­
dinaire. Voyez le beau côté des événements.

24 juillet au 23 août (Lion) — Vous devrez mettre tous 
vos talents a l'oeuvre pour réaliser ce que vous ambi­
tionnez. On rend hommage è votre discretion.

24 août au 23 septembre (Vierge) — Ne perdez pas de
temps a cultiver oes chimères Une agrcable surprise sur 
le plan domestique.

24 septembre au 23 octobre (Balance) Vous trouve 
rez une formule qui favorisera la compréhension. On 
compte sur votre savoir-faire en matière d'etiquette.

24 octobre au 22 novembre (Scorpion) Une situa 
tion nouvelle vous obligera a redoubler de prudence et 
d'imagination. Influencés planétaires propices a votre 
vie intellectuelle.

23 novembre au 21 décembre (Sagittaire) — Ne vous
Isisse: pas distraire de vos occupations sérieuses par des 
importuns qui ont du temps a perdre.

22 décembre au 20 janvier (Capricorne) — Le temps se­
conde vos efforts et vos ambitions. Ne refusez pas l'aide 
qu'on vous offre.

21 janvier au 19 février (Verseau) — Conservez le con­
trôle de vos finances. Vous serez enclin a taire des dé­
penses inutiles. Soirée marquée d'une surprise.

20 lévrier au 20 mars (Poissons) — Un supplément 
de distractions vous aidera fa retrouver la pleine masure 
de votru enthousiasme. Rencontre stimulante.

Contrairement au “naviplane” 
qui, comme tous les ’'ai rotflis- 
seurs”, est un véhicule aérien, 
puisqu’il vole au dessus de 
l’eau ou de la terre, porté pat- 
un “coussin d'air”, l'hycirop- 
tere est un véritable véhicule 
marin, dont la coque est munie 
de trois "jambes” ou trois 
**bras” (on emploi les deux tei­
ntes) dirigés vers le bas et por­
tant des ailerons, qui, eux, res­
tent constamment immergés.

Au départ, l’hydroptère flotte 
comme un navire classique de 
surface. Puis, lorsqu'il atteint 
une certaine vitesse, la portance 
des ailerons soulève la coque, 
entièrement, hors de l’eau. A 
grande vitesse, il n’a plus, dans 
l'eau, que le propulseur, la par­
tie inférieure des bras et les 
ailerons — toutes pièces qui ont 
des caractéristiques hydrodyna­
miques bien supérieures à celles 
d’une coque.

La résistance à l’avancement 
(qui est proportionnelle au vo­
lume immergé) est donc forte­
ment réduite. On peut donc ob­
tenir, avec l’hydroptère, des vi­
tesse» bien plus élevées qu'avec 
le* navires ordinaires.

Le principe de l’hydroptère 
est vieux rie plus d'un siècle, 
puisque le premier brevet, dé­
livré en Fnuiçe. date de UMi9, 
au bénéfice d’un certain Joseph 
Farcot, de Sain’.-Ouen, dans la 
banlieue de Paris. Divers pro­
jets virent le jour à partir de 
1898. En 1!>43 notamment, un 
Allemand Von Schertel cons­
truisit un prototype dénommé 
N AP (navire à ailes portantes) 
et doué d'une vitesse théorique 
de 100 kilomètres-heure. Après 
le deuxième conflit mondial, 
l’Union soviétique lança de son 
côté, en 1957. une fabrication 
en série de bâtiments hydroptè- 
res.

Commercialement, Femp 1 o i 
de ces navires est réservé aux 
lacs, aux fleuves, aux eaux cal­
mes. Plus d’un milier d’hydrop- 
teres sont en service dans le 
monde, en particulier en Russie, 
en Scandinavie, au Japon, en 
Amérique. Ia*s Anulo - saxons 
l’appellent “hydrofoil".

Mais cette famille d'hydrop- 
tères. dite de “première siéne- 
ration”, présente certains in­
convénients. L'appareil garde, 
pour une vitesse donnée, la mê­
me hauteur au dessus de la sur­
face; ce qui l’oblige à suivre le 
contour des vagues et rend la 
navigation, par mer agitée, très 
inconfortable et parfois impos­
sible. C’est ce manque de sta­
bilité qui limite ses performan­
ces et a empêché jusqu’ici son 
utilisation par les marines na­
tionales.

Un nouveau type a donc été 
étudié en France, fonde essen­
tiellement sur l’adjonction d’un 
système de pilotage automati­
que qui maintient, par mer cal­
me. les ailerons en immersion 
constante et, par mer agitée, 
contrecarre l'effet des vagues; il 
détecte les accélérations provo­
quées par le mouvement de la 
boule et commande les ailerons 
dp manière à annuler tout ce 
qui est roulis, tangage, pilonne- 
mont. Les ailerons sont donc 
pilotés comme le sont les gou­
vernes dans les avions moder­
nes.

Ce procédé, qui permet une 
navigation horizontale, à une 
“altitude” donnée au dessus de 
la hauteur moyenne des vagues, 
donne à la plate-forme une 
grande tranqullité et rend pos­

sible une grande vitesse de 
pointe.

On admet, dans ces condi­
tions. qu’un hydroptère de deu- 
rième génération peut survo­
ler des vagues de 3 mètres de 
creux, s’il a un tonnage de 50 
tonnes, et de 5 mètres de 
creux, s’il s’agit d'un véhicule 
de 250 à 350 tonnes.

En 190(5, la Direction des 
recherches et moyens d'essais, 
qui dépend de la Délégation 
ministérielle pour l’armement, 
a lancé un programme d’étu­
des de base visant à la mise 
au point d'un hydroptèie "pro­
batoire” de deuxième généra­
tion. Le “SA 8U0 ", jaugeant 56 
tonnes, long de 27 mètres, se­
ra capable de filer 50 noeuds 
(environ 90 km h) par temps 
calme et 40 noeuds par mer 
forte.

La maîtrise d'oeuvre a été 
confiée a la Société nationale 
aérospatiale (usine de Mari­
gnane), tandis que la réalisa­
tion du propulseur sera menée 
par la SOCREAH (Société gre­
nobloise d’études et d’applica­
tions hydrauliques) qui est 
chargée de fabriquer une 
hélice carénée entraînée par 
deux Turmo III, analogues à 
ceux du turbo-train, de 1.300 
CV chacun.

Les essais hydrodynamiques 
se feront au Bassin des Carè­
nes de Paris, appartenant a la 
Direction technique des Cons­
tructions navales; cependant 
que les expérimentatiotis con­
cernant les ailerons et l'hé­
lice carénée seront poursuivies 
à Grenoble.

Parallèlement. 1* Aérospatiale 
mettra au point, à la demande 
de l'Etat, une plate-forme ex­
périmentale de modèle réduit 
(3,5 tonnes), baptisée “SA 890’’ 
propulsée par deux réacteurs 
“Marboré” lui donnant, dans 
un premier temps, une vitesse 
de 90 kmh. Des essais, stricte­
ment technique*, effectues à 
Toulon et sur l'étang de Berre, 
ont commencé vers la fin de 
l'année 1971 et s’achèveront 
probablement en 1973.

Une deuxième étape viendra 
ensuite. Des moteurs plus puis­
sants et l'emploi de surfaces en 
V permettront d'atteindre 120 
à 130 kmh.

Ce n'est qu’â l’issue de ces 
travaux préliminaires que pour­
ra être entreprise la fabrica­
tion du "SA 800” — dont la 
maquette a été présentée, au 
mois d'octobre 1970, a l’Expo­
sition des matériels navals du 
Bourget.

La France — et certains pays 
européens de l'Alliance Atlan­
tique — ont reçu récemment 
la visite d’un intéressant type 
d'hydroptère conçu et construit 
en Amérique par la firme 
Boeing. I>e "Tucumcari” a été 
lancé en 1967 et remis à LT S 
\avy l’année suivante. C'est un 
navire de 21 mètres de long, 
qui fait 90 kmh. Ses particula­
rités ont fait l’objet d'un exa­
men attentif de la part des 
autorités maritimes de Brest et 
de Toulon.

Le "tucumcari” est. lui aussi, 
muni de trois “jambes”, mais 
la disposition de celles-ci est 
différente: uni' a l’avant, deux 
à l’arrière, alors que le pro­
totype français porte deux jam- 
brës à l’avant et une seule à 
l’arrière.

L’hydroptère américain no 
possède pas d’hélice classique, 
il est mû par une turbine a 
gaz du type “Proteus-Royee” de
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3,200 CV qui actionne une 
pompe centrifuge débitant 110 
tonnes d'eau a la minute. L’eau 
est aspirée a l’avant et refoulée 
sur l’arrière grâce a deux tuyè­
res orientables, situées sous la 
quille.

Un système de contrôle au­
tomatique stabilise le bâtiment 
en portance hydrodynamique, 
agit sur l'aileron avant qui fait 
office de gouvernail, ce qui au­
torise les changements de di­
rection à grande vitesse, tout 
en maintenant une grande sta­
bilité. Le "Tucumcari” est le 
premier patrouilleur de type 
hydroptère de la marine amé­
ricaine et le prototype d'un 
petit bâtiment de combat.

L’hydroptère de 2ièrfte géné­
ration est en effet susceptible 
de nombreuses applications, 
tant commerciales que militai­
res.

Par rapport aux navires clas­
siques de surface, il est beau­
coup plus rapide — réalisant 
50 à 60 noeuds, dans l'état 
actuel de la technique, et de­
vant atteindre, à moyen terme, 
quoique 75 noeuds, soit 135 ki­
lomètres a l’heure. La stabilité 
de sa plate-forme est supérieure 
à celle des navires ordinaires. 
A tonnage égale, il a une capa­
cité de transport bien plus 
élevée.

Par rapport aux véhicules à 
coussin d'air, son comportement 
est indépendant de l’état de la 
mer. dans des conditions de 
confort remarquables. Il n’est 
donc plus condamné à no na­
viguer qu'en eau tranquille; il 
sera tout à fait a son aise jjans 
la Manche ou en Méditerranée, 
en offrant une rentabilité com­
parable a celle des navires à 
passagers. Il peut également 
être utilisé dans les opérations 
douanières, de protection civile 
ou de recherche océanographi­
que.

Au sein des marines natio­
nales. l’hydroptère sera apte à 
remplir de multiples missions, 
toujours grâce à ses possibilités 
de vitesse et de stabilité par 
tous temps. Comme il peut 
naviguer à deux allures : sur 
coque, "bras" relevés, à faible 
vitesse, d’une part et. d’autre 
part, en vol, à vive allure, il 
rendra des services suit comme 
patrouilleur ou bâtiment de 
surveillance .soit comme engin 
d'intervention contre des navi­
res de surface ou des sous- 
marins. Sa vulnérabilité sera 
très amoindrie, par la discrétion 
de sa marche et ses faibles 
dimensions sur la surface de 
l’eau. ■

Georges MARE Y

gitéféd
MONTREAL (PC) — Voici les 
prévision niétéorologitiue.*. pour 
le Québec et la vallée de l'Ou- 
taotiais pour la journée du sa­
medi. 22 janvier 1972.

Région de l’Abitibi, nuages 
avec neige comireneant tôt en 
matinée. Risque de bruine ver- 
glaçante et venteux. Maximum 
près de 25. Demain, générale­
ment nuageux et doux.

Régions de l’Outaouais, de 
Montréal, des Laurentides. des 
Cantons de l’Est et de la ville 
de Québec: nuageux avec neige 
légère et venteux. Maximum de 
20 à 25. Demain, généralement 
nuageux et doux.

Régions du Lac Saint-Jean et 
du Saint-Maurice: nuageux avec 
neige et venteux. Maximum 
près de 15 au dessus. Demain, 
généralement nuageux et doux.

Regions de Baie-Comeau. de 
Rimmi'iki. rie Gaspé et de Sept- 
lles: nébulosité croissantes a- 
ver neige dans l’anrès-midi et 
la soirée. Devenant venteux. 
Maximum près de 15 au dessus. 
Demain, nuageux avec chutes 
de neige locales. ■
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î.e fameux "Castor 3 pences", 
le premier timbre émis en A- 
mérique du Nord britannique 
fut dessiné par Sir Sandford 
Fleming.

C’est en 1855 qu’on a émis pour 
la première fois de§ mandats 
de poste au Canada.

En 1896, on instaura un tarif 
uniforme de deux cents pour 
le courrier poste au Canada 
a destination de tout l’Empire 
britannique.
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REMERCIEMENTS POUR 
FAVEUR OBTENUE

Reconnaissance et rernerciernents 
A |i jn XXIII pour faveur otenue 
avec promesse de faire publier.
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Nécrologie
BARRY — A I Hôtel-Dieu de 

Québec, le 19 janvier 1972, à l’â­
ge rie 60 ans, est décédé M Ed­
ward T. Barry, époux de Dame 
Alphéda Lavoie. Il demeurait au 
69. Marcoux Ouest, Beauport.

Les funérailles auront lieu sa­
medi. à 2 heures.

Depart de la résidence funérai­
re Wilbrod Robert Inc , 7 38, ave 
nue Royale, Beauport, à I heure 
45, pour l’église de Beauport et 
de là au cimetière paroissial. Le 
salon sera ferme entre 5 heures et 
7 heures. 20-1 i3 fs)

BOURASSA A Québec, le 21 
janvier 1972, u l’âge de 82 ans, 
est décédée Dami Marie-Anne 
Bourassa, épouse de feu M. Sylvio 
Moreau. Elle laisse dans le deuil 
son frère et ses belles-soeurs : M. 
et Mme Antonio Bourassa, Mme 
Lionel Bourassa. Mme Lévis Bou­
rassa. Elle était autre’fois de Lau- 
zon.

Les funérailles auront heu lun­
di, le 24 janvier 1972, à 3 heures.

Depart de la résidence funéraire 
Richard Gauthier, 239, St-Joseph, 
Lauzon à 2 heures 45, pour l'é­
glise St-Joseph et de là au cime­
tière Lauzon. 22-1 (I fs)

BURNS — A Québec, le 20 
janvier 1972, à l’âge de 81 ans, 
est décédé Dame Helene Burns, 
épouse de feu M. Hubert Gagnon, 
mère de Patrick iRachelle Bail- 
layc), Mme Vve Gérard Gagnon, 
Mme Vve Joseph Gagnon, soeur de 
Rébecca (Mme Adélard Pacjuim, 
Marguerite (Mme France Cantin), 
John, Brigitte (Mme Orner Ro­
chette), Mary (Mme Paul-Emile 
Matte), sa belle-soeur Mme Willie 
Burns, ainsi que plusieurs petits- 
enfants, neveux et nièces. Elle de­
meurait à St-Bngid Home, autre­
fois de Pont-Rouge.

Les funérailles auront lieu lun­
di. le 24, à 10 heures.

Départ de la résidence funéraire 
L Leclerc & Fils Liée, 247, du 
Pont Ouest. Ponf-Rouge à 9 heu­
res 45. pour l'église Ste-Jeanne 
et de là au cimetiere paroissial 

22-1 (1 fs)

COUTURIER — A Rivière-du- 
Loup, le 21 janvier 1972, à l'âge 
de 91 ans, est décodé M. Georges 
Couturier, ingénieur retraité du 
Canadien National, epoux de feu 
Dame Alma Parent. Il laisse dans 
le deuil sa fille Laura, i.!., ses 
frères, soeurs, beaux-freres et bel­
les-soeurs : M. Isidore Couturier 
de Québec, M. Horace Couturier 
(Bernadette Lévesque), de Fitch­
burg. Mass., M. et Mme Jean- 
Baptiste Bérubé (Bernadette), de 
Rivere-du-Loup. M. et Mme Lu­
cien Couture (Rose-Alma), de 
Quebec, le Dr et Mme Alphonse 
Couturier (Aline Réhel), de Qué­
bec. M et Mme Armand Coutu­
rier I Fernande Langelier), de No- 
tre-Dame-du-Portage, M. J-D. 
Vachon, de Ste-Hélène, ainsi que 
de nombreux neveux et nièces, 
cousins et cousines. Il demeurait 
au 20, rue Jarvis, à Riviére-du- 
Loup.

Les funérailles auront lieu lun­
di. le 24, à 15 heures.

Départ des salons funéraires 
Marc-André Rioux. 79, rue Ray­
mond à 14 heures 45, pour l’é­
glise de St-Ludger.

22-1 (2 fs)

DESCARREAUX — A Pont- 
Rouge, Cté Portneuf, le 21 jan­
vier 1972, à l’âge de 70 ans, est 
décédée Dame Adricnna Descar­
reaux, épouse de M. Aldérique Gri- 
mard, soeur de Régina (Mme Eloi 
Lavallée), Daniel (Mme Alexan­
drine Faucher), Rose (Mme Nar­
cisse Faucher), Adrien (Simone 
Hardie). Elle demeurait au 20, du 
Collège, Pont-Rouge.

Les funérailles auront lieu lun­
di, le 24 janvier 1972, à 3 heu­
res 30.

Départ de la résidence funéraire 
L. Leclerc Gr Fils Ltée, 247. du 
Pont-Ouest, Pont-Rouge à 3 heu­
res 15, pour l'église Ste-Jeanne 
et de là au cimetière paroissial.

22-1 <2 fs)

BONNE

Services

GERMAIN — A St Basile, le
19 janvier 1972, à l age de 44 
ans, est décédé M. Raymond Ger­
main, époux de Daine Madeleine 
Denis. Il laisse dans le deuil ou­
tre son épouse, sa mère : Mme 
Alfred Germain, ses freres et 
soeurs : M et Mme Alfred Ger­
main, M. et Mme Lucien Germain. 
M. et Mme Henri Chastenay, Mme 
Marcel Côte, M et Mme Stanis­
las Martel, M. et Mme Maicel Ger­
main, M et Mme René Germam, 
M et Mme Egide Germain, M et 
Mme Martin Ocrmain, M. et Mme 
Andre Morasse, M et Mme Ro­
land Germain, M et Mme Cylien 
Paquin. Fernand. Il demeurait à 
St-Basde Station.

Les funérailles auront lieu sa­
medi, le 22 janvier, à 2 heures 
30.

Départ de la résidence funérai­
re D Denis Inc., 324, Notre-Da­
me, Donnacona, à 2 heures, pour 
l'eglise de St-Basile et de là au 
cimetière de Donnacona.

20- 1 (3 fs)

CINCRAS — A Québec, le 21 
janvier 1972, à l'âge de 60 ans, 
est décédé M. Lucien Gingras, 
époux de Dame Edith Ricard. Il 
laisse dans le deuil outre son 
épouse, ses enfants : Nicole et 
Yvan. Il demeurait à St-Ubald, 
Co. Portneuf.

Les funérailles auront lieu lun­
di, le 24 janvier, à 3 heures.

Départ du centre funéraire Ray­
monde Paré, 134, St-Jacques, St- 
Ubald à 2 heures 45. pour l'é­
glise de St-Ubald et de là au ci­
metière paroissial. 22-1 (1 fs)

LANDRY — A Québec, le 21 
janvier 1972, a l'âge de 74 ans 
et I I mois, est décédée Dame 
Annaysie Bourgeois, épouse de M. 
Cyrice Landry. Elle demeurait au 
1851, Champflcurte

Les funérailles auront lieu mar­
di, le 25. à 10 heures.

Depart de la résidence funéraire 
Cloutier Ltée, 1720, chemin de la 
Canardière à 9 heures 50, pour 
l'église St-Pascal de Maizerets et 
de là au cimetière St-Charles.

Le salon sera ferme entre 5 
heures et 7 heures.

22-1 (2 fs)

LANCEVIN — A Notre-Dami 
du Rosaire, Co. Montmagny, le
20 janvier 1972, à l'âge de 54 
ans, est décédée Dame Germaine 
Talbot, épouse de M. François 
Langevm. Elle laisse dans le deuil 
outre son epoux, ses enfants, gen­
dres et belles-filles : Jacques (Ra- 
chelle Mercier), Aline iMme ).- 
Guy Asselin de la Tuque), Vivia­
ne (Mme Georges Godbout de Val 
d Oj), Jean (Liliane Mercier de 
Senneterre), Solange 'Mme Gas­
ton MercierI, Louise-Anne (Mme 
Réal Collin de Nicoleti, Alain 
(Renée Dubcl, Raymonde i Mme- 
Donald Côté), Patrice, Chantal, 
Gervaise, Yves, Lorraine, France, 
Francine, sa mère : Mme Adélard 
Fortin, ses frères et soeurs, beaux- 
frcrcs et belles-souers : M. et Mme 
Stanley Alwm, Mme M.-Anna 
Murphey. M. et Mme Paul Tal­
bot, M et Mme Léo Talbot, M. 
et Mme Eliel Talbot, M. et Mme 
Lucien Talbot. Elle demeurait à 
Notre-Dame du Rosaire.

Les funérailles auront lieu di­
manche. le 23 janvier, a 2 heures.

Départ des salons du Couvent de 
Notre-Dame du Rosaire, sous la 
direction de Marcel Ruelland. 31, 
avenue de la Fabrique, Montma­
gny, à 1 .heure 45, pour l’église 
de Notre-Dame du Ro aire et de 
là au cimetière paroissial

21- 1 (2 fs)

LACOMBE — A Quebec, le 20 
janvier 1972, à l’âge de 78 ans. 
est décédee Dame Eva Gagnon, 
épouse de feu M. Arthur Lacombc. 
Elle demeurait au I 124, 1ère Ave­
nue.

Les funérailles auront lieu lun­
di, le 24 janvier, à 10 heures.

Départ du funérarium Lépine 
Ltée, 318, chemin de la Canardière 
à 9 heures 45, pour l'eglise St- 
François-d’Avsise et de là au cime­
tière St-Charles. 22-1 (I fs)

MARCOTTE — A .
18 janvier 1972, à I âge de 68 
ans, est décédé M Vincent Mar­
cotte, époux de Dame Jeanne Ali­
ne Boivin. Il était le père de : 
Gatienne. Il laisse dans le deuil 
outre son épouse, ses frère* et 
soeurs : M. et Mme Gérard Gau­
thier t Marcelle i, Rene (Jcanne- 
d'Arc Langlois), Annette, Jeannet­
te. Jean-Paul (Elbe Bishop*, Ray ­
mond (Agathe Julien), Artgrtc 
• Mme Léopold Marcotte), il de­
meurait à Ville de Portneuf

Les funérailles auront lieu sa­
medi, le 22 janvier, à 3 heures

Depart de la residence funérai­
re L. Leclerc & Fils Ltée, 199, 
1ère Avenue, Ville Portneuf, à ? 
heures 45, pour l’église de V ile 
Portneuf et de là au cimetière 
paroissial. 19-1 (4 fs)

MOFFET — A Villeneuve, le 
21 janvier 1972, à l'âge de 7b 
ans tt 3 mois, est décédé M. Ar­
thur Moffet, epoux en leres noces 
de leu Dami- Geraldine Cantin et 
en secondes noces de Dame Ber­
nadette Lcmay. Il laisse dans le 
deuil obtre son épouse ses en­
tants : Geraldine (Mme Paul Gron­
din), Maurice (Marguerite Ga­
gnon), Yvan i Juliette Caronl, 
Georges (Marthe Thivierge), Noèl 
(Mane-Rose Bérubé), Jeannette 
(Mme Henri Sanfaçon), Paul (Lu­
cette Tremblay), Guy iNoélla Le­
mieux l, Gaston. Louise iMme Be- 
n nt Gagnon!, Deni Roger, Hen­
ri, Jean, Fabien, son fre-re : M. 
Paul-Emile Moffet, bi ,iux freres et 
belles-soeurs : Mme Maurice Mof­
fet, Mme Georgine Perreault, Mme 

•Lise Bouchard, Mme Joseph Le- 
may, Mme Elisabtth Pilon, M Sam 
Lcmay, M et Mme Clément Paré, 
M Octave Bergeron, Mme Joseph 
Filion, Mlle Louise Lemay, Mlle 
Juliette Lemay, Mlle Lina Château- 
neuf, Mme Wilfrid Couture. Mlle 
Marguerite Lemay II demeurait au 
1 I 30, avenue Royale, Peauport.

Les funérailles auront lieu lun­
di. à 9 heures.

Départ de la résidence funéraire 
Wilbrod Robert Inc., 738, avenue 
Royale, Beauport à 8 heures 45, 
pour l’église de Villeneuve et de 
là au cimetière paroissial.

22-1 (I fs)

WARREN — A Québec, le 20 
janv er 1972, à l'âge de 63 ans, 
est décédé M. Robert Warren, di­
recteur du Service de la Construc- 
tion de l'Archevéché de Québec, 
époux de Dame Maria Duguay. Il 
la sse dans le deuil outre son 
épouse ses enfants : M, et Mme 
Richard Warren iMurielle Fortin), 
M. et Mme Jacques Boivin (Ray­
monde Warren), M et Mme Louis 
Warren (Pauline Begin), ses pe- 
t ts enfants : William et Philippe 
Warren. Danielle, Lucie et Suzan­
ne Boivin, Charles, Isabelle et 
Alexandre Warren, ses frères et 
* eurs : Dr et Mme Geo-William 
Tremblay (Charlotte Warren), 
de Chicoutimi. M. et Mme J Mur­
ray Wairen (Françoise Girard), et 
Mme Lajoie Warren (Catherine 
Reavey), et ses beaux-frères et 
helles-soeurs dont Mlle Caroline 
Duguay. Il demeurait au 6905, 
rue Isaac-Bédard, Charlosbourg.

Les funérailles auront lieu lun­
di. le 24 février 1972, à 10 heu­
res.

Départ de la résidence funéraire 
Cbuticr Ltee, 6450. boul Henri- 
B «urassa, Charlesbourp. à 9 heures 
45. pour l’é-disc de St-Jérôme de 
l'Auvergne et de là au cimetie- 
Belmonf.

S. V P Compensez l’envol 
de fleurs par un don à l'Archevé- 
chc de Québec, pour les paroisses 
défavorisées du diocèse.

Ouveiture du salon vendredi le 
21 janvier 1972, à 7 heures p.m.

Le salon sera fermé entre 5 heu­
res et 7 heures p m. 21-1 (2 fs)

REMERCIEMENTS
DELISLE — Mme Patrick. De- 

lislc et la famille remercient bien 
smeerement tous les parents et 
amis qui ont témoigné des mar­
ques de condoléances à l’occasion 
du décès de M. Patrick Dehsle, 
si et par offrandes de messes, bou­
quets cpirifuels, tributs floraux, 
télégrammes visites ou assistance 
aux funérailles.

A tous un cordial merci.
3-28621 22-1 (1 fs) Rem.

LA CIE 
HUBERT 
MOiSAN

directeurs d« 
funérailles 

$53 est St-Josepk 
Québec 2. 

524-2473

. •. v. \ v.\v. v.v.vX'Mv.'.v.M.nv.}.

spéciaux Tarif de publication

=>0URRURES
fENTE - REPARATION 

TRANSFORMATION 
ENTREPOSAGE {

li${|obitaillc
RICHELIEU - 522-3288

Avis de décès, Services anniversaires !
Formule régulière (sans photol ! $3.50

Mots additionnels chacun : 0.05
Photo : $10.00 additionnel par parution

Remerciements pour sympathies
Formule régulière : $3.50

Mots additionnels chacun : 0.05

Compte rendu de funérailles
Sans photo ! $20.00 

Photo : $10.00 addPionnel par parution

SERVICE 24 HEURES PAR JOUR 522 4771
wa.ua 4-t (24 fs)
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LE PLUS IMPORTANT DÉPOSITAIRE I 
DATSUN A QUÉBEC

LE MEILLEUR ACHAT EN VILLE 
D'UNE DATSUN '72: QUE VOUS POUVEZ FAIRE 

C'EST A LA CANARDIiRE DATSUN
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SCRIES COMPLÈTES 72 EN MONTRE

UNE AUTRE ÉCONOMIE 

TOUTES NOS VOITURES 
SONT FINANCÉES 
PAR LA BANQUE

TOUT ACHETEUR SÉRIEUX 
NE SORTIRA CERTAINEMENT 
PAS À PIED DE NOTRE GARAGE

GRATUIT
Moin d'oeuvre gratuite pour les

INSPECTIONS
600 milles • 3,000 milles 

6,000 milles 9,000 milles
Avec l'achat d'une Datsun 

d'ici le 29 février 1972

SERVICE 20 HEURES PAR JOUR
PUR DES EXPERTS DRTSUN

n ^ m
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Québec

64c onnée^ No 114
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Samedi

22 janviar 1972

15 cento
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Si les techniciens de Radio-Canada 
décident de débrayer en bloc

Pas de ioute à la TV 
Boston vs Montréal

mmmmm

Le CEGEP F.-X.-Garneau
livré pour septembre '75

— détails p. 4

Pas de changement 
de taxe foncière
à St-David

— détails p. 2

Un camion-échelle 
à Saint-Romuald

— détails p. 2

— détails page 1

f !

J

À vous de choîsÊr votre monstre !
A Hollywood ont fait toujours les choses en maniaque ! Exemple, cette 
photo qui a été prise lorsque l'on a présenté en première un film avec 
Frankenstein. Les 50 premières personnes à se présenter ou guichet 
costumés en monstres recevaient un billet gratuit. Comme on peut le 
constater, il y a des gens qui ont de l'imagination ! (Téléphoto UPI) •

Pius d'emplois disponibles que de 
candidats pour les remplir - P. h
t -mm sw»* rem
Les Bruins 
dans leurs

:

n’ont subi que Jeux revers 
30 dernières joutes

— détails page 17
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miniloto
TIRAGE VENDREDI, ■ 
21 janvier 197228885 ^

lt fagaants Ce $5,000.

8885 .ç ^
144 gagnants de $500. Vi

885

145$ gagnants de $100. \ VA

V.


